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LES PERSPECTIVES DE COLLABORATION A'U SEIN DU SERVICE 
COMMUN DE LA DOCUMENTATION DE LUMVERSITE D'ORLEANS 

RESUME : 

Malgre la mise en place d'un Service Commun de la Documentation dans 

chaque Universite frangaise, la cooperation entre la bibliotheque universitaire, les 

bibliotheques de Departement et les bibliotheques de recherche progresse lentement, 

Cependant, le developpement d'une veritable politique documentaire et de nouvelles 

pratiques de reeherche d'information justiiient la mise en a-uvre d'un reseau comprenant 

un catalogue collectif. des services d'information ainsi que de la documentation 

elcctronique. fexemple de 1'Universite d'ORLEANS montre quels sont les enjeux et 

les difficultes de la mise en oeuvre de cette nouvelle organisation documentaire. 

DESCRIPTEURS (RAMEAU1: 
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ABSTRACT : 

In spite of the setting up of " Common Service for Documentation" in each 

French university, the cooperation between the university library, the department 

librairies and the research libraries is progrcssing. However, the development of a real 

documentary policy and of new practiees in information search justifies the 

implcmentation of a network composed of a collective catalog, infonnation services, 

and electronic documentation. The example of the Orleans university reveals what the 

stakes and the difficulties in the realization of this new documentary organization are. 
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Introduction 

La mise en place de Service Commun de la Doeumentation etait destinee a 

tavoriser le developpement d'une politique de cooperation documentaire entre les 

bihliotheques d'une Universite. 

Cependant, le conservatisme structurel et les statuts distinguant les bihliotheques 

integrces des bibliotheques assoeiees maintiennent encore cette logique de " double 

systeme doeumentaire " denoncee par les professionnels dans les annces 70. Si, depuis 

la promulgation du deeret du 4 juillet 1985, la BU est desormais placec sous la tutelle de 

la presidcnce de 1'Universite, les responsables des bibliothequcs associees ne sont 

aucunement obliges de participer a une politique doeumentaire globale, et peuvent gerer 

en toute autonomie les credits de rcchcrchc et les budgets verses par les UFR et les 

Dcpartements au titre des acquisitions de documents. 

Cependant, ie devcloppcmcnt des Nouvelles Technologies de Flnformation et de 

la Communication influe sur la nature des relations qui se sont etablies entre les 

partenaires disposant des ressources documentaires dans une Universite. En effet, 

1'acces a rinformation clectroniquc et l'informatisation des fonetions 

bibliotheconomiques ne peuvent etre effectues que si un service commun coordonne les 

modalites de diffusion de la documentation et mette en place des outils performants 

dans le domaine de Finformatique documentaire. 

En outre, il est indispensable de federer les budgets documentaires dans la 

mesure ou le cout de la documentation ne cesse d'augmenter, en particulier en ee qui 

eoncerne les periodiques scientifiques etrangers et les produits electroniques, comme les 

cederoms et les bases de donnees en ligne. Actucllcmcnt. Fexperience de 

developpcment d'un consortium pour Facces aux revues elcctroniqucs legitime 

davantage encore le role du SCD qui serait ainsi plaee au coeur du dispositif d'aeces et 

de diffusion de Finformation electronique dans Fensemble des composantes 

universitaires. Les incidenees sur la nature des collections a constituer en seront 

bouleversees, ainsi que les relations entre les bibliothecaires et les chercheurs. 

Par ailleurs, afm de developper une politique documentaire, des outils 

d'evaluation des collections ont ete elabores. ils permettent de mieux gerer les budgets 

doeumentaires et de fournir aux usagers la documentation adaptee a leurs besoins. 
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Qui plus est, la mise en placc de SIGB dans les bibliotheques universitaires 

ouvre des perspectives de cooperation avec les bibiiotheques associees, En effet, 1'acccs 

au SIGB permet aux responsables des bibliotheques de laboratoire, de Departement ou 

d'UFR, d'utiliser les modules de eatalogage, de pret et de commande. II est desormais 

possible de mettre en place des operations de catalogage partage des ressources 

documentaires acquises dans les differentes composantes d'une Universite. Les 

documents sont signales dans le catalogue collectif, et Fusager dispose ainsi d'un outil 

bibliographique exhaustif. En outre, la retroconversion des collections des bibliotheques 

associees et le catalogage des acquisitions s'inscrivent dans ia mise en place du Systeme 

Universitaire. 

Cependant, une operation de mise en reseau se heurte a de nombreuses 

difficultes, dont la moindre n'est pas la volonte d"autonomie des cnseignants qui gerent 

les collections de la plupart des bibliotheques associees, En outre, le volume souvent 

reduit des collections de ces centres de documentation et la faiblesse de la circulation 

des documents s'ajoutent a Fabsence de personnel. Et, Iorsqu'une personne est chargce 

d'un fonds de bibliotheque associee, ce iVcst que rarement un professionnel des 

bibliothequcs. Dans ces conditions, une mise en reseau reste problcmatique. 

Entln, la cooperation documentaire a favorise le developpement de reseau de 

cederoms qui sont eonsultes dans les locaux de la BU, dans les bibliotheques assoeiees 

ainsi que dans les bureaux et les laboratoires des enscignants-chercheurs. Ces produits 

electroniqucs et les ressources documentaires disponibles sur Intemet bouleversent la 

nature des services fournis par les bibliotheques universitaires. 

En effet, le SCD est charge d'e!aborer un projet de consultation integree des 

ressources electroniques, le Systeme dlnformation. Le role des " bibliothecaires" 

consiste a seleetionner Finformation electronique et a former les usagers aux NTIC. Ses 

taehes evoluent, ses missions demeurent. A cet egard, la diffusion de Finformation 

electronique suppose davantage de cooperation entre les partenaires responsables des 

ressources documentaires. 

Le Service Commun de la Documentation de FUniversite d'ORLEANS s'inscrit 

dans cette evolution generale. 

Depuis son arrivee en 1994, la Directrice du SCD a mis en ceuvre des operations 

de cooperation documentaire qui ont ete en partie realisees. L'elaboration de chartes 

documentaires, la loealisation et le signalement des collections de quclques 
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bibliotheques associees, la mise en place d'un SIGB et d"un reseau de cederoms sont 

autant d'operations essentieiles qu'il conviendra de mettre en perspective. 

Cependant, force est de reconnattre que les resistances a certains de ces projets 

sont nombreuses. Certains " bibliothccaircs " de la BU ont toujours travaille selon une 

logiquc de section, et se sont difficilement adaptes au developpement des taches 

transversales de la Direction des Affaires Generalcs du SCD. En outre, plusieurs 

membres du corps enseignant estiment que la cooperation documentaire remet en cause 

un systeme documentaire qui leur garantissait une autonomie. 

Aussi est-il important de defmir les enjeux d'une politique de cooperation, 

d'evaluer les moyens dont dispose le SCD et de connaitrc les entraves qui handicapent 

un projet de reseau documentaire. Comment assurer des modalites de collaboration 

equilibrecs entre les sections de la BU et les bibliotheques associees afm que chacun des 

partenaires soit satisfait du dispositif ainsi mis en place ? Comment organiser 

l'acquisition, la gestion budgetaire et la eirculation des documents entre des entites 

documentaires dont les usagers ont des besoins differents ? Comment garantir aux 

usagers des bibliotheques des sites delocalises des services de qualite ? Comment 

coordonner la politique documentaire entre les participants d'un rescau en tenant 

compte de Fevolution de 1'acces a rinformation et des NTIC ? Quels nouveaux services 

suppose le rcseau documentaire mis en place ? Telles sont les questions auxquelles j'ai 

tente de repondre a partir de 1'exemple du Service Commun de la Documentation de 

VUniversite d'ORLEANS. 

Apres avoir etudie renvironnement institutionncl. les activites d'cnseignement et 

de reeherche effectuees a 1'Universite d'ORLEANS, ainsi que les operations de 

cooperation documentaire mises en ceuvre par la Direction des Affaires Generales du 

SCI). les resultats de Venquete que j'ai effectuee sur les bibliotheques associees du 

campus et des sites deloealises de 1'Universite d'ORLEANS sont analyses. La troisiemc 

partie est consacree a 1'elaboration de propositions visant a developper une 

eollaboration documentaire dont 1'organisation incombe au SCD. 
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PREMIERE PARTIE : le Service Commun de la Documentation et PUniversite 

d'ORLEANS 

Introduction 

Afin de mieux apprecier la place qu'occupe le Service Commun de la 

Documentation au sein de 1'Universite d'ORLEANS, il est indispensable de decrire son 

environnement immediat et d'analyser brievement la situation de eet etablissement, ainsi 

que ses activites d'enseignement et de recherche, son organisation, les publics qu'il 

accueille, ses relations avec d'autres stractures, dont les laboratoires du CNRS d'ORLEANS 

en particulier. 

Un SCD, a 1'instar d'une Universite dont 11 n'est qu'un des services, s'inscrit dans la 

duree et reflete, a sa fagon, 1'evolution de 1'ensemble universitaire. II est donc interessant de 

mettre en perspective une structure, et surtout de decrire les modalites des interrelations 

entre les nombreux partenaires du SCD. Cette description prealable permet de preciser les 

enjeux de 1'integration d'un reseau de bibliotheques et de voir dans quelle mesure le 

dispositif documentaire mis en place a FUniversite d'ORLEANS est adapte aux besoins des 

differentes categories d'usagers. 

Aussi, apres avoir brievement evoque 1'organisation de FUniversite d'ORLEANS, 

les ressources disponibles a la BU sont analysees. En effet, il est important d'cvaluer les 

moyens dont dispose la bibliotheque universitaire qui joue un role majeur dans la mise en 

place d'une politique documentaire. Les projets realises par les services de la Direction des 

Affaires Generales du SCD en temoignent, et feront 1'objet d'une etude, dans le troisieme 

volet de cette partie. 

A-La situation du SCDU au sein de l'Universite d'ORLEANS 

Le statut1 portant sur la creation du SCD a partir de 1985 a permis la mise en place 

d'un nouveau dispositif de cooperation documentaire entre la BU integree et les 

1 Pour 1'analyse des decrets portant sur la creation du SCD, voir 1'excellente synthese de : BILLY, Agnes. Le 
fonctionnement des services communs de la documentation : Vexemple de 1'universite de PARIS X Nanterre. 
Memoire d'etude. Villeurbanne : ENSSIB, 1995, pp. 9-32. Mme BILLY montre que la nouvelle organisation 
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bibliotheques associees, Le Service Commun de la Documentation est place sous la tuteile 

de la presidence de FUniversite, et doit mettre en ceuvre une politique documentaire globale 

adaptee a la politique pedagogique et de stracturation de la recherche elaboree par les 

instances universitaires. Aussi, est-ii nccessaire d'analyser les modes de relations qui 

s'etablissent entre les responsables du SCD et les partenaires du Service Commun de la 

Documentation au sein de 1'Universite. 

1-Le SCDU et ses partenaires 

UUniversite d'ORLEANS est structuree en services centraux et communs. En outre, 

elle comprend dix composantes, Une presentation succincte de cette organisation montre a 

quel point le SCDU est a la fois tributaire d'instances administratives et financieres 

ccntrales et de la multiplicite des interlocuteurs dans chacune des composantes. 

Au lieu de presenter 1'organigramme de letablissement du point de vue de la 

presidence de 1'Universite , il est plus interessant d'etudier quels sont les liens qui unissent 

le SCD aux instances de direction et aux partenaires du dispositif organisationnel, ainsi que 

les modalites de cooperation entre les composantes, 

Le SCDU est un des services communs rattaches directement a la presidence de 

FUniversite. A ce niveau, les options de politique gcnerale elaborees par le president sont 

fondamentales pour le SCD. Le Conseil de la Documentation, qui se reunit en principe deux 

fois par an, permet a la Directrice du SCD de presenter ses projets de politique 

documentaire, de formation des usagers et d'informatisation, de definir les orientations 

budgetaires et d'echanger des arguments avec les membres elus et recrutes dans les corps 

(1'IATOSS et d'enseignants-chercheurs. Le Conseil d'Administration de 1'Universite 

constitue aussi une instance de decisions fondamentale, dont depend le fonctionnement du 

SCDU. 

est destinee a structurer le double systeme documentaire qui s'etait developpe de fagon anarchique dans les 
annees d"apres guerre. Elle analyse les modalites de structuration des SCDU dans les annees 80. Voir aussi : 
GLEYZE, Alain. Concentration et Deconcentration dans 1'organisation des bihliotheques universitaires 
frangaises de province (1955-1985). These de Doctorat. Lyon, Universite Louis Lumiere Lyon 2, 1999, p. 694 
sqq. 
2 Cf 1'annexe N° 7, dans mon rapport de stage intitule ; le Service Commun de la Documentation de 
1'Universite d'ORLEANS: bilan et perspectives. Rapport de stage. Villeurbanne : ENSSIB, 2000. 
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Les statuts du Service Commun de la Documentation de VUniversite 

d ORLEANS furent approuves lors du Conseil dAdministration de 1'Universite, le 21 mars 

1986. Ces statuts furent modifies le 4 decemhre 1992 et le 8 mars 1996. Ils portent sur les 

missions du SCD, son organisation financiere et administrative et les modalites de ses liens 

avec les instances universitaires. 

La mise en place d'un Conseil de la Documentation compose de 25 membres issus 

des differentes categories de personnel et dusagers de riJniversite (enseignants-chercheurs, 

personnel de bibliothequc, IATOSS, representants etudiants...) est justifiee par Fimportance 

des besoins documentaires et les enjeux de 1'information dans un tel etablissement. 

Les dccisions que prennent les membres de ce Conseil sont fondamentales dans les 

domaines financiers et sur le plan de la politique documentaire. A cet egard, le SCD releve 

directement des choix faits en commun en la matiere. La concertation et 1'accord de la 

communaute des cnseignants-cherchcurs est necessaire a la mise en oeuvre de projets, et ce 

d'autant plus que les responsables des bibliotheques d'UFR, decoles, d'Institut, ont une 

autonomie de gestion de leurs collections, sinon une autonomie financierc. 

Dans ce contexte, le SCDU est en relation avec les autres services communs et 

centraux qui sont diriges par un directeur a la tete d'une stracture dont les objectifs ne sont 

pas toujours les memes que ceux du Service Commun de la Documentation. Le SCD 

travaille en particulier avec le Centre dlnformatique et de Tclcmatique de 1'Universite 

(CITU), le Service de Formation Continue (SEFCO) et le eharge de mission "Mormatique 

NTIC"3de la presidcncc. Le directeur du cabinet du president joue egalement un role 

important dans la mise en oeuvre de projets. 

Ainsi, les interlocuteurs des services centraux et communs sont-ils nombreux. Au 

degre de pouvoir et au champ de competence de chacun s'ajoutent les contraintes 

financieres, les modalites de negociation du contrat de plan quadriennal, autant d'elements 

qui lient etroitement le SCD a 1'Universite. 

Cependant, ce dispositif hierarchique meconnalt le role des relations reelles qui se 

sont tissees selon le jeu de la connivence et des svmpathies : la part des relations cordiales, 

souvent sousestimee, est fondamentale. 
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Ce premier degre complexe dmteractions des services centraux et communs se 

double pour le SCDU de 1'organisation des composantes denseignement et de recherchc4. 

UUniversite comprend quatre UFR, qui disposent d'Antennes implantees dans les sites 

delocaliscs, deux Ecoles d'ingcnieurs et quatre IUT. 

Chaque UFR est dotee d'une structure commune, d'une direction a la tete de laquclle 

est clu un "Doyen", et de Departements denseigncment et de recherche. Chaque 

Departement dirige par un directeur comprend en particulier des services pedagogiques et 

des equipes de recherchc. Les bibliotheques sont inserees dans ces entites et dependent de 

ces stractures. Dans chaque composante, plusieurs types de bibliotheque sont mises en 

place et contribuent a 1'eparpillement des collections : la bibliotheque d'UFR, la 

bibliotheque de Departemcnt, le centre de documentation des laboratoires et des equipes de 

recherche. Dans chaque cas, les interlocuteurs sont differents et n'ont pas les memes 

pouvoirs et competences. 

Le responsable d'une bibliotheque d'UFR est sous la tutelle du directeur de 1'UFR. 

Dans le cadre d'une bibliotheque de Departement, 1'interlocuteur privilegie est le plus 

souvent le directeur du Departement, voire le responsable d'un laboratoire important attache 

a ce Departement. 

Enfin, dans le cas d'une bibliotheque de laboratoire, dans le meilleur des cas, un 

enseignant-chercheur est "responsable" de la gestion des collections, mais n'a pas de 

pouvoir de decision autonome et doit se concerter avec ses eollegues, ce qui nuit a la prise 

de decision, lorsque le SCDU propose des actions a mener en commun. 

Dans le cadre du developpement des NTIC, le responsable informatique de la 

structure est egalement un interlocuteur essentiel. 

LUFR de Lettres, Langues et Sciences Humaines est organisee de fa$on plus 

complexe encore dans la mesure ou les Departements sont repartis en trois Instituts. II faut 

donc tenir compte d'un niveau hierarchique supplementaire. 

Les Antennes des sites delocalises dependent des UFR sur le plan financier et sur le 

plan des perspectives pedagogiques et de recherche. mais ont acquis une autonomie de fait. 

Qui plus est, les pouvoirs publics locaux participent souvent au financement de ces 

3 Je ne decrirai pas tous les services centraux et communs de FUniversite d'ORLEANS. 
4 Cf 1'annexe N° 7. 
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Antennes en retribuant le personnel et en pretant des locaux. Leur implieation et leurs 

objectifs propres rendent plus delicate encore la mise en oeuvre de projets de cooperation 

documentaire. 

Les deux Ecoles d'ingenieurs et les quatre IUT sont egalement dotes de structures 

administratives et financieres communes et de Departements composes de pdles 

pedagogiques et de laboratoires, dont 1'autonomie est reelle. Dans ces six etablissements. les 

Departements gerent leurs propres collections. mais aussi celles de la bibliotheque detude 

des etudiants, lorsque ces derniers peuvent disposer d'un centre de documentation. 

Les IUT des sites delocalises dependent directement de la presidence, et non de 

l'IUT du campus dORLEANS. Dans ces sites, les Departements des IUT disposent 

egalement des credits pour 1'acquisition de documents. 

Ainsi, l'environnement institutionnel place le SCDU au coeur d'un dispositif 

complexe, non seulement par rapport aux serviees centraux et communs de la presidence 

(charges de mission, services techniques, administratifs, financiers, services de 

formation...), mais aussi par rapport aux composantes (UFR, Ecoles, IUT, Antennes) dont 

1'organisation suppose une multiplicite dlnterlocuteurs. Les objectifs de ces interlocuteurs 

et de ces partenaires different selon leur position dans la stracture. 

A cela s'ajoute le role des interlocuteurs exterieurs de 1'Universite, les pouvoirs 

publics locaux (municipalite, conseil general) et nationaux (1'Etat), ainsi que les Centres de 

Recherche comme les laboratoires du CNRS d ORLEANS. le BRGM... 

Uinteraction des pouvoirs (decisionnaires, reglementaires et executifs), la necessite 

de la concertation et des negociations, la marge d'autonomie souvent reelle des laboratoires, 

des Departements, et des UFR, ainsi que la multiplicite des interlocuteurs constituent autant 

d'elements dont chaque service constate aussi bien la complexite dans son organisation 

interne que dans les entites avec lesquelles il collabore. 

Le SCDU ne fait pas exception a la regle et doit prendre en compte ces aspects qui 

compliquent la realisation de projets. II doit egalement s'adapter a 1'evolution de la 

politique pedagogique et de recherche elaboree par le president de FUniversite. 
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2-Les poles de recherche du Grand Campus d'ORLEANS 

En 1999, le dispositif du Grand Campus d'ORLEANS s'etend sur 180 hectares. II est 

constitue de deux etablissements principaux, FUniversite et le CNRS5, qui collaborent 

ensemble tout en conservant leur identite propre et leur autonomie de gestion. 

Sur le plan regional, 1'Univcrsite dORLEANS a privilegie depuis 40 ans les 

disciplines scientifiques et technologiques, alors que 1'Universite de TOURS a developpe 

les enseignements et la recherche dans les domaines des Sciences Humaines et des Lettres. 

Le Grand Campus d'ORLEANS comprend les UFR, les Ecoles dlngenieurs et les 

IUT de 1'Universite dORLEANS (campus de LA SOURCE et sites delocalises), les 

Laboratoires du campus orleanais du CNRS (environ treize entites) et 1'Institut de 

Recherche pour le Developpement (ex ORSTOM) qui a implante son centre ERMES au 

coeur merne du campus de 1'Universite. D'autres institutions, comme le Bureau de 

Recherche Geologique et Miniere (BRGM) et llnstitut National de Recherche 

Agronomique (INRA), se trouvent a proximitc du Grand Campus. 

Depuis le debut des annees 90, la rechcrche est structurcc en sept poles associant 

1'Universite dORLEANS et le CNRS. Les quelques quarante unites de recherche sont 

reparties entre ces poles, et sont dotees de statuts differents en fonction de leur insertion 

dans le dispositif mis en place. 

Ainsi, un laboratoire du CNRS peut etre une unite mixte de recherche (UMR), ce 

qui suppose un double financement de ses activites de la part de 1'Universite et du CNRS. 

Le statut de 1'UPR (Unite Propre de Recherche) indique que le laboratoirc en question n'est 

finance que par le CNRS6, meme si des enseignants-chercheurs de 1'Universite y travaillent. 

Enfin, un laboratoire dote du statut UPRES-A (Unite Propre de Recherche de 

1'Enseignement Superieur Associee au CNRS) suppose que 1'entite est sous la tutclle 

administrative et financiere de 1'Universite7. Cependant, il convient d'ajouter que des 

contrats signes entre le laboratoire du CNRS et 1'Universite conduisent a des modalites de 

financement specifiques qui ne correspondent pas toujours a leur statut. 

5 Cf 1'annexe n° 3. 
6 Le CBM est une UPR qui a passe une convention avec 1'Universite d'ORLEANS ! 
7 II existe aussi des EA ou Equipe d'accueil, des JE ou Jeune equipe, et des SCS, equipe soutenue par le 
Conseil Scientifique. 
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Les sept poles mis en place rendent compte de 1'importance des disciplines 

scientifiques dans le dispositif de la recherche du Grand Campus d'ORLEANS. En effet, un 

seul pole rassemble les equipes de recherche et les laboratoires qui travaillent dans le 

domaine des Sciences Humaines, des Lettres, de 1'Economie et du Droit. En revanche, il ne 

faut pas moins de six poles pour les laboratoires specialises dans la recherche scientifique et 

technologique. 

-Le pole Atmosphere et Cosmos reunit autour du Laboratoire de Physique et de 

Chimie de 1'Environnement (LPCE, UPR du CNRS) des laboratoires dautres poles. 

Tableau N° 1: les laboratoires du pole Atmosphere et Cosmos 

Pole et equipes Sigle Statut et localisation Departement Personnel Responsable 

Atmosphere et Cosmos 

Laboratoire de Physique et de 

Chimie de rEnvironnement 

LPCE UPR 4010 

campus du CNRS 

Sciences de 

1'Univers 

18 chercheurs et enseignants-

chercheurs, 35 ITARF 

Frangois 

LEFEUVRE 

-Le pdle Energetique est structure en une Federation de Recherche (dont le nom est 

EPEE8) qui rassemble cinq laboratoires en relation avec les deux Ecoles d'ingenieurs9. Le 

projet de creation d'un Centre Polytechnique Universitaire (CPU) reunissant 1'ESEM et 

1'ESPEO, en 2001, serait accompagne par la construction d'un batiment pedagogique a 

1'usage des eleves du CPU sur le campus du CNRS, pres du Laboratoire de Combustion et 

Systemes Reactifs. 

Tableau N° 2 : les laboratoires du pole Energetique 

Pdle et cquipes Sigle Statut et localisation Departement Personnel Responsable 

Energctique 

laboratoire de combustion 

et systemes reactifs 

LCSR UPR421I 

campus du CNRS 

Sciences pour 

1'Ingenieur 

22 chercheurs et enseignants-

chercheurs, 11 ITARF 

Michel 

CATHONNET 

Groupe de Recherches 

sur l'Energetique des 

Milieux lonises 

GREMI UMR 6606 

ESPEO 

Sciences pour 

1'Ingenieur 

22 chercheurs et enseignants-

chercheurs, 12 ingenieurs, 

techniciens, administratifs 

Claude 

FLEURIER 

Laboratoire d' 

Aerothermique 

UPR 9020 

campus du CNRS 

Sciences pour 

1'Ingenieur 

7 chercheurs et enseignants-

chercheurs, 12 ITARF 

Jean-Claude 

LENGRAND 

Equipe Energetique, 

Explosions, Structure 

UPRES-A ESEM 

IUT de BOURGES 

9 chereheurs et enseignants-

chercheurs, 6 doctorants 

Jerome 

RENARD 

Laboratoire de Mecanique 

et d'Energetique 

UPRES-A 

ESEM 

9 chercheurs et enseignants-

chercheurs, 5 doctorants 

Serge 

BURNEL 

8 Energetique, Propulsion, Espace, Environnement. 
9 Un des cinq laboratoires se situe a BOURGES. 
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-le pole Materiaux est compose du Centre de Recherche sur les Materiaux a Haute 

Temperature (CRMHT, UPR du CNRS), du Centre de Recherche sur la Matiere Divisee 

(CRMD, UMR), et du Centre d'Etudes et de Recherehes par Irradiation (CERI, UPR). II 

convient d'ajouter le GREMI (Groupe de Recherche sur 1'Energetique des Milieux Ionises, 

UMR) et le laboratoire LPCR, dont les travaux s'inscrivent en partie dans les 

problematiques de recherche du pole "materiaux". 

Tableau N° 3 : les laboratoires du pole Materiaux 

Pole et equipes Sigle Statut et iocalisation Departement 1'ersonncl Responsable 

Materiaux 

Centre de Reeherche sur 

les Materiaux a Haute 

Temperature 

CRMHT UPR 4212 

campus du CNRS 

Sciences 

chimiques 

23 chercheurs et enseignants-

chercheurs, 18 ingenieurs, 

techniciens, administratifs 

Jean-Pierre 

COUTURES 

Centre de Recherche sur 

ia Matiere Divisee 

CMRD UMR6619 

campus du CNRS 

SPM 36 chercheurs et enseignants-

chercheurs, 13 ITARF 

Henri VAN 

DAMME 

Centre d'Etudes et de 

Recherches par Irradiation 

CERI UPR A0033 

campus du CNRS 

Sciences 

chimiques 

5 chercheurs et enseignants-

chercheurs, 21 ITARF 

Gilbert 

BLONDIAUX 

-le pole Mathematiques-Informatique-EIectronique comprend le laboratoire 

Mathematiques, Applications et Physique Mathematiques d ORLEANS (MAPMO, UMR), 

le Laboratoire d'Informatique Fondamentale d'ORLEANS (LFO), ainsi que deux equipes 

de recherche, le laboratoire d'Electronique Signaux, Images (LESI) et le Laboratoire Vision 

et Robotique (LVR, a BOURGES). Deux equipes sont en cours de constitution a 

CHATEAUROUX et a CHARTRES. Par ailleurs, le LVR de BOURGES collaborera 

bientot avec 1'ENSIB (Ecole nationale supcrieure d'ingenieurs de BOURGES). 
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Tableau N° 4 : les laboratoires du pole Mathematique-Informatique-Electronique 

Foie ct equipes Sigle Statut et localisation Departcment 1'ersonnel Responsable 

mathcmatiqurs Informatii|uc 

Electronique 

MatMmatiques, Applications 

et Physiques Mathimatiques 

d'ORLEANS 

MAPMO UMR 6628 

campus de 1'Universite 

Departement de 

mathematiques 

40 enseignants-

chercheurs 

Aline 

BONAMI 

Laboratoire d'Informatique 

Fondamentale d'ORLEANS 

LIFO EA 1637 

campus de 1'Universite 

Departement 

d'informatique 

50 enseignants-

chercheurs 

Gerard 

FERRAND 

Laboratoire d'electronique 

signaux images 

LESI EA 1715 

campus de 1'Universite 

ESPEO 12 enseignants-

chercheurs, 3 

doctorants, 1 ATER 

Rachid 

HARBA 

Laboratoire Vision et 

Robotique 

LVR UPRES EA 2078 

IUT de BOURGES 

IUT de CHATEAUROUX 

ENSDB de BOURGES 

environ 30 enseignants-

chercheurs, chercheurs 

et doctorants 

Pierre 

MARCHE 

-le pole Physique et Chimie du Vivant repose sur le Centre de Biophysique 

Moleculaire (CBM, UPR du CNRS) et sur 1'Institut de Chimie Organique et Analytique 

(ICOA, UPRES-A), Sur le campus du CNRS, un Institut de Transgenose est en cours de 

stracturation, a partir du laboratoire Genetique, Neurogenctique, Comportement (GNC, 

UPR), En accord avec le Departement Sciences de la Vie. cet institut devrait acquerir le 

statut dlJMR. 

Tabieau N° 5 : les laboratoires du pole Physique et Chimie du Vivant 

P6Ie et equipes Sigle Statut et localisation Departement Personnel Responsable 

Physique et Chimie du 

Vivant 

Centre de Biophysique 

Moleculaire 

CBM UPR4301 

campus du CNRS 

Sciences 

chimiques 

58 chercheurs et enseignants-

chercheurs, 44 ITARF 

33 doctorants et post-

doctorants 

Paul VIGNY 

Institut de Chimie 

Organique et Analytique 

ICOA UPRES-A 6005 

campus de 

1'Universite 

Sciences 

chimiques 

26 chercheurs et enseignants-

chercheurs, 7 ITARF 

Gerald 

GUILLAUMET 

Institut de Transgenose, 

Genetique Neurogenetique 

Comportement 

GNC UPR 9074 

campus du CNRS 

Sciences de la 

Vie 

12 chercheurs et enseignants-

chercheurs 

7 iTARFet 3 post-doctorants 

Pierre L 

ROUBERTOUX 

-le pole Terre-Milieux naturels a pour vocation de rassembler les chercheurs 

specialises dans les Sciences de la Terre et la Biologie Vegetale. II serait souhaitable que le 
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BRGM el l'INRA d'ARDON slntegrent dans ce polc en une federation de recherehe qui 

comprend deja le Centre de Recherches sur la Synthese et la Chimie des Mincraux 

(CRSCM, UPR), le Laboratoire de Geotectonique, Geophysique, Metallogenie (UMR), le 

Laboratoire de Geologie de la Matiere Organique (UMR), et le Laboratoire de Biologie des 

Ligneux. Une equipe aete constituce a CHARTRES, dont la vocation est de smtcgrer a ce 

dispositif en pleine cvolution. 

Tableau N° 6 : les laboratoires du pole Terre et Milieux naturels 

Pole et equipes Sigle Statut et localisation Departement Personnel Responsable 

Terre et Milieux naturcls 

Centre de Reeherche sur la 

Synthese et la Chimie des 

Min6raux 

CRSCM UPR A4201 

campus du CNRS 

Sciences de 

1'Univers 

10 chereheurs et 

enseignants-chercheurs 

6 ITARF et 8 doctorants 

post-doctorants 

Jacques 

ROUX 

Laboratoire de Gcotectonique, 

Geophysique, Metallogcnie 

UMR 6530 

campus de 1'Universite, 

bStiment geosciences 

Sciences de 

1'univcrs 

15 chercheurs et 

enseignants-chercheurs 

13 ITARF 

Jacques 

CHARVET 

Laboratoire de Geologie de la 

Matiere Organique, 

s6dimentation et diagendse de 

la matiere organique 

UMR 6531 

campus de 1'Universite, 

batiment geosciences 

Sciences de 

1'univers 

8 chercheurs et 

cnseignants-chercheurs 

4 ITARF 

Jean-Robert 

DISNAR 

Laboratoire de Biologie des 

Ligneux 

EA 1207, 

campus de VUniversite, 

batiment geosciences 

Sciences de la 

Terre 

Gilles 

GUERRIER 

-le pole Selences de 1'Homme et de la Societe comporte une dizaine d'equipes 

universitaires, le Laboratoire dEconomie d'ORLEANS (UMR), Flnstitut de Droit 

Economique et des Affaires (UPRES-A), le Laboratoire Collectivites Locales (UPRES-A), 

le Centre d'Etudes et de Recherches sur le cadre de la vie et 1'amenagement regional 

(CERCAR, UPRES-A), 1'Equipe Litterature et Histoire (UPRES-A), le Centre detudes et 

de Rccherches sur la Culture Anglo-americaine (UPRES-A), 1'Institut de recherche et 

d'histoire des textes (IRHT, UPR) et le Centre de recherche sur les archeomateriaux 

(CRAM, UPR), ainsi que quelques equipes plus modestes. 

La contractualisation de certaines UPRES-A avec des equipes du CNRS est a 1'ordre 

du jour. 
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Tableau N° 7 : les laboratoires du pole Sciences de FHomme et de la Soeiete 

Pole et equipes Sigle Statut et localisation Departement Personnel Re.sponsahle 

Scienees de 1'Homine et de !a 

Societe 

Laboratoire d'Economie 

d'ORLEANS 

LEO UMR 6586, 

campus de 1'Universite, 

Faculte de Droit, Economie, 

Gestion (DEG) 

Sciences de 

1'Homme et de 

la Societe 

38 chercheurs et 

enseignants-chercheurs 

5 ITARF, 58 

doctorants et post-

doctorants 

Jean-Paul 

POLLIN 

Institut de Recherche et 

d'Histoire des Textes 

IRHT UPR A0841, 

campus du CNRS 

Sciences de 

1'Homme et de 

la Societe 

6 chercheurs 

30 ITARF 

Jacques 

DALURUN 

Enstitut de Droit fcortomique et 

des Affaires 

EA 1212 

campus de l'Universit6, 

Faculte DEG 

12 enseignants-

chercheurs et 30 

doctorants 

Marie-Luce 

DEMEESTER 

MORANCAIS 

Laboratoire Collectivitds locales EA 2080, campus de 

1'Universite, Faculte DEG 

10 chercheurs et 2 

doctorants 

Henri 

JACQUOT 

Equipe Litterature et Histoire EA 1211, campus de 

1'Universite, Facult6 LLSH 

7 enseignants-

chercheurs et 8 

doctorants 

Geraldi 

LEROY 

Centre d'Etudes et de Recherche 

sur la Culture anglo-americaine 

CERCA EA 2079 campus de 

iUniversite, Faculte LLSH 

19 chercheurs et 18 

doctorants 

Thomas 

PUGHE 

Centre orleanais de Recherches 

en Acoustique et en Linguistique 

CORAL IE 1980, campus de 

1'Universite Faculte LLSH 

4 enseignants-

chercheurs 

Gabriel BER-

GOUNIOUX 

Programme de Recherches sur 

"Oralites, Histoire, Ecriture daiis 

le monde iMrique" 

PROHE 

MIO 

JE 1981 Angel 

IGLESIAS 

Laboratoire orleanais de gestion SCS Philippe 

PAQUET 

Centre d'Etude$ et de 

Recherches sur le Cadre de Vie 

et l'Amenagement Regional 

CER 

CAR 

EA 1210 

campus de 1'Universite 

Faculte LLSH 

7 enseignants-

chercheurs et 9 

doctorants 

Joel 

MIRLOUP 

La structuration de la recherche en pdle n'est qu'un des volets de la politique mise 

en place par les instances universitaires. En effet, il convient d'etudier a present les 

structures d'enseignement de 1'Universite d*ORLEANS. 
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3-La politigue pedagogiuuc de l'Universite 

Le Grarid Campus d ORLEANS accueille environ 13 000 des 16 000 etudiants de 

1'Universite d ORLEANS, ainsi que 1500 enseignants, enseignants-chercheurs, chercheurs 

et IATOSS. 

Tableau N° 8 : les usagers et les saiaries de 1'Universite d'ORLEANS 

etudiants 15/01/1999 Enseignants 1/09/1999 IATOSS 01/09/1999 

UFR Droit, Economie, Gestion 4471 119,5 37 

UFR Lettres, Langues et Sciences Humaines 3719 109 31 

UFR Sciences 3471 230 88 

UFR STAPS 957 36 9 

IUT d'ORLEANS 1001 89 41 

1UT de BOURGES 794 73 36 

IUT cie CHATEAUROUX 499 37 14 

iUT de CHARTRES 310 27 10 

ESEM 442 51 22 

ESPEO 234 30 13 

Services communs et gdn&aux 308 1 127 

IRD 25 

CNRS 130 200 

LUniversite dORLEANS comporte plusieurs structures au sein desquelles les 

etudiants peuvent suivre un cursus. H convient de les decrire brievement. 

LUFR Faculte de Droit» d'Economie et de Gestion propose des formations 

completes du premier au troisieme cycle. 

En premier cycle, il est possible de preparer des DEUG de Droit, d'Economie-

Gestion, d'AES, ou dlngenierie du management. 

La formation specialisee du second cycle permet d'obtenir des licences et des 

maftrises de droit public et prive, de sciences economiques, d'AES, de specialisation dans 

1'administration des collectivites territoriales et des entreprises. 

La preparation aux concours de recrutement de la Fonction Publique (Education 

Nationale, Administration, concours du centre de formation professionnelle des avocats) est 

egalement assuree. 
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Chacun des Departements de 1TJFR (Droit, Scienees Economiques, Administration 

economique et sociale, Institut d'Administration des entreprises, Administration des 

colleetivites territoriales) propose une formation de troisieme cyele en DEA et en DESS. 

Une formation de premier cycle est egalement octroyee dans les sltes delocalises : 

-a BOURGES, au Centre Universitaire dEtudcs Juridiques (CUEJ) : la 

Capacite en Droit et le DEUG de Droit. 

-a CHATEAUROUX, au Centre d'Etudes Superieures Universitaires 

(CESU): la Capacite en Droit, le DEUG de Droit, le DEUG d'Economie et de Gestion, et le 

DEUG AES. 

-a CHARTRES, a 1'Ecole de Droit: la Capacite en Droit. 

L'UFR Faculte des Lettres, Langues et Sciences Humaines comprend trois 

Instituts correspondant aux disciplines de la composante. Chaque Institut est compose de 

plusieurs Departements. 

Ainsi, llnstitut des Lettres comporte les Departements de Lettres Modernes, de 

Lettres Classiques et de Sciences du Langage. Llnstitut des Langues reunit les 

Departements d'Allemand. d'Anglais, d'Espagnol. de LEA et de Japonais, ainsi que de 

MSTCI10. Le troisieme Institut, celui des Sciences Humaines, comprend les Departements 

dTIistoirc, de Geographie-Amenagement et de MST Cartographie. 

Ces Departements dispensent une formation en premier et second cycles (DEUG, 

licences, maltrises, MST). En revanche, les formations de troisieme cycle sont peu 

nombreuses. En effet, au sein de 1'UFR, seuls quatre DEA ont ete mis en place. 

Une preparation au concours du CAPES (espagnol, anglais, histoire, geographie et 

lettres modernes) complete ce dispositif pedagogique. 

Parmi les sites delocalises, seul le Centre d'Etudes Superieures de 

CHATEAUROUX (CESU) dispense une formation de premier cycle (DEUG) en Histoire, 

Geographie et LEA (anglais, ailemand, espagnol). 

10 MSTCI: Maltrise Sciences et Techniques "Commerce Intemational" 
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1'UFR Faculte des Sciences cornprend neuf Departements (Biochimic, Biologie, 

Chimie, IUP Chimie, Informatique, Mathematiques, Physique, Sciences de la Terre et 

Langues). 

De toutes les UFR, le nombre denseignants-chcrcheurs est le plus important, ainsi 

que le nombre de Doctorants avec 238 etudiants preparant une these en 1999. Avec les 

effectifs des IUT et des deux Ecoies d'ingenieurs, la predominance des formations 

scicntifiques et technologiques est assuree. 

Le dispositif pedagogique est tres complet. Les etudiants de troisieme cyclc peuvent 

preparer dix DEA, notamment en Biophysique moleculaire, Energetique, Informatique, 

ainsi que des specialisations en chimie organique. Des DESS dlnformatique, et 

dlngenierie, entre autres, completent les cursus seion une logique de continuite entre les 

disciplines technologiques, les scicnccs fondamentales et la recherchc. 

Deux IUP (Chimie Appliquee et Mattrise des Methodes Informatiques Appliquees a 

la Gestion) forment les etudiants selon une perspective de professionnalisation des cursus, a 

rintcrface entre la recherche et le monde des entreprises. 

Piusicurs preparations aux concours de recrutement de 1'Education nationale 

(agregation de Mathematiques, CAPES et CAPET) sont organisees. Ces preparations 

completent le dispositif pedagogiquc de la formation scientifique et technologique proposee 

a 1'Universite11. 

Ce dispositif pedagogique comporte egalement plusieurs IUT et deux Ecoles 

d'ingenieurs. 

LEcole Superieure de 1'Energie et des Materiaux et 1'EcoIe Superieure des 

procedes Electronique et Optique forment des ingenieurs en trois ans. Ces deux 

etablissements sont en passe de fusionner au sein d'un Centre Polytcchnique Universitaire 

(CPU). LUniversite d'ORLEANS se dote ainsi d'une stracture de formation de grande ecole 

d'ingenieur et, comme le souligne le president MUDRY, s'inscrit dans le cadre de la 

convergence europeenne des politiques pedagogiques. 

Les formations technologiques sont renforcees par la presence de quatre IUT sur le 

campus d'ORLEANS et dans les sites delocalises, a BOURGES, CHATEAUROUX, 

11 A contrario, l'Universite d'ORLEANS ne propose pas de preparation aux concours de 1'agregation en lettres 
et en histoire. 
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ISSOUDUN et CHARTRES. Les IUT dispensent aupres de plus de 2500 etudiants tout un 

ensemble de formations dans le domaine du genie mecanique, de la productique, et de la 

gestion des entreprises et des administrations. 

Ainsi, en ajoutant au nombre detudiants de 1'liFR de Sciences, ceux des quatre IUT 

et des deux Ecoles d'ingenieurs, 6751 etudiants sont formes aux disciplines scientifiques et 

technologiques par plus de 500 enseignants, durant 1'annee universitaire 1998/1999. 

Outre la presence des IUT sur ces sites, 1'Antenne Scientifique de BOURGES 

propose une formation de premier cycle (DEUG "Sciences et technologies") et de second 

cycle (licence et mattrise de la production industrielle). 230 etudiants environ y sont formes. 

A CHARTRES, VAntenne Seientifique accueille 150 etudiants pour la preparation du 

DEUG "Scienccs de la Vie". 

Cette "dispersion" des enseignements n'est pas sans consequence sur 1'organisation 

des stractures documentaires dont dispose 1'Universite d ORLEANS par le biais du SCD. 

Nous verrons, dans la seconde partie de ce memoire, que Foffre documentaire disponible 

dans les sites delocalises est limitee, ce qui induit une inegalite de 1'acces a la 

documentation entre les etudiants du campus et ceux des sites delocalises. 

L UER Faculte de Sport et de VEducation Physique propose un enseignement 

complet du premier cycle a la preparation des concours et accueille plus de 950 etudiants, 

encadres par 36 enseignants. 

L'Universitc d'ORLEANS propose des formations dans de nombreux domaines. 

Cependant, il convient d'insister sur 1'importance des disciplincs scientifiques et 

technologiques qui sont tres representees dans les cursus et dans les poles de recherche. 

Aussi, sans negliger les autres UFR, le SCD doit tenir compte de ce dispositif pedagogique 

et de recherche dans ses operations documentaires. 

B-I/organisation et les ressources du SCD d'ORLEANS 

Le Service commun de la Documentation de 1'Universite d'ORLEANS est une 

structure recente qui ne fut mise en place qu'en 1994. Certes, des statuts furent enterines au 
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Conseil cfAdministration de 1'Universite le 21 mars 1986, Bs furent regulieremcnt modifies 

et adaptes a lcvolution de 1'Universite, le 4 decembre 1992 et le 8 mars 1996. Mais, ce n'est 

qu'en 1994 que l'on peut dater la structuration du SCD, concomitante de la mise en place 

d'un SIGB et d'un reseau de cederoms. 

A cette fin, la Direction des Affaires Generales (DAG) a ete completee par de 

nouvelles equipes. Elle est composee de services transversaux d'informatique 

documentaire, et joue un role fondamental dans la politique de cooperation du SCD avec les 

composantes universitaires. Elle travaille en coordination avec les sections des Sciences, de 

Lettres, de langues et de Sciences Humaines, et de Droit, d'Economie et de Gestion. 

Cependant, le developpement de la collaboration avec les bibliotheques et les 

centres de documentation de 1'Universite dORLEANS, sans oublier la necessaire 

cooperation avec des institutions comme le CNRS, partie prenante du dispositif du Grand 

Campus d'ORLEANS, s'inscrit dans une histoire toute recente. Les habitudes de travail en 

commun s'imposent avec dautant plus de difficulte que le SCD n'a pas les moyens 

financiers et humains de realiser simultanement des operations lourdes a gerer et qui 

supposent une planification sur plusieurs annees. Aussi, des projets prioritaires comme 

1'informatisation de la bibliotheque universitaire, la mise en place d'une politique 

documentaire, la mise en reseau des cederoms et sa gestion, ainsi que 1'organisation de la 

formation des usagers, ont accapare le personnel. 

L'impulsion donnee par la Directrice a permis au SCDU demerger rapidement dans 

le paysage universitaire, des resultats incontestables sont apparus, mais aussi de nouvelles 

difficultes et de nouveaux enjeux, notamment dans le domaine des NTIC. 

Uorganisation du travail, fondee sur la mise en place de services communs, repose 

neanmoins sur la traditionnelle stracturation par section si vivace en France12 et qui n'est 

pas sans renforcer un clivage, a 1'interieur du SCD, prejudiciable au developpement d'une 

politique documentaire. 

" Cf Pallier, Denis. Les sections des bibliotheques universitaires, histoire d'un choix. BBF, n° 4, 1995, p. 52-
65. 
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l*Le fonctionnement de la Direction des Affaires Generales du SCD et de la BU 

Outre les services traditionnels de fonctionnement de la stracture (administration, 

comptabilite...) sur iesquels nous ne reviendrons pas, les services communs et transversaux 

se sont progressivement constitues, et jouent desormais un role essentiel dans la mise en 

oeuvre de projets. II convient de mettre 1'accent sur les equipes de la Direction des Affaires 

Generales les plus essentielles : 

-L'Informatique documentaire et la gestion de la base informatique sont traitees 

par un service comprenant un conservateur et deux personnes ehargees de 1'administration 

courante des problemes techniques (reseau de cederoms, installation des PC, connexion, 

problemes courants). La verification des autorites, confiee a une personne, est desormais 

repartic entre plusieurs BAS. Le conservateur charge de Finformatique travaille 

actuellement a la mise en place d'un site Web du SCD. 

La mise en reseau des cederoms et la gestion du parc informatique, ainsi que le suivi 

des ressources informatiques necessitent Femploi de plusieurs personnes (un conservateur, 

un bibliothecaire, un magasinier). Le conservateur adjoint aux ressources documentaires est 

egalement tres occupe par cette question. Linstallation des cederoms, les problemes de 

connexion, ainsi que le travail effectue en collaboration avec le Centre dlnformatique et de 

Telematique de 1'Universite (CITU) representent une lourde charge de travail consistant a 

effectuer des activites multiples : il s'agit dmstaller et de (re)configurer les materiels et les 

logiciels, de securiser les postes, de faire des interventions en cas de panne (le contrat de 

maintenance concerne les problemes les plus delicats a traiter). 

Lequipe veille aussi a s'informer sur les nouveaux produits proposes, 1'evolution de 

la technologie informatique etant, on le sait, tres rapide. 

La Directrice du SCD a souhaite developper une politique de formation des usagers. 

Aussi, est-elle a 1'origine de la mise en place d'une equipe : 

-le service de formation des usagers est considere par la Directrice du SCD 

comme essentiel. Pour lutter contre l'echec des etudiants de premiere annee de DEUG et les 

rendre rapidement autonomes dans leur recherche documentaire, des operations ont ete 

mises en place. Le developpement des NTIC a accra les besoins de formations 

"permanentes" et evolutives selon les acquis et le niveau des etudiants. 



Lequipe de formation est dirige par une BAS, Elle coordonne les activites de 

personnes du SCD qui travaillent aussi dans les sections, ce qui nest pas sans poser des 

problemes d'organisation du travail. La charge du travail de formation est tres lourde, et ne 

cesse d'augmenter au fur et a mesure que les experiences demontrent a 1'evidence la 

necessite de moduler les operations de formation selon les besoins des usagers. En 

particulier, les etudiants qui suivent un cursus scientifique ou technologique utilisent 

largement la documentation electronique, surtout apres avoir obtenu une licence. Leurs 

besoins sont preeis13. 

Soucieuse de mettre en place une politique documentaire rationalisee, la Directrice 

du SCD a dirige lelaboration de chartes documentaires, qui supposaient la localisation de 

toutes les collections dont disposait 1'Universite d'ORLEANS. Qui plus est, la question de 

Facces des usagers des sites delocalises aux ressources documentaires universitaires ne 

cesse d'etre posee sans trouver de solution satisfaisante. Aussi etait-il important de reflechir 

aux modes de cooperation qui pourrait etre developpcs entre la BU et les bibliotheques 

associees. Sur le plan organisationnel, une " equipe " a ete constituee. Elle est tantot 

composee de personnel disponible dans les sections, tantdt de vacataires. 

-I' " equipe" des bibliotheques associees est actuellement composee de deux 

catalogueurs de la section des Sciences, auxquels la responsable de la base DYNDC prete 

son concours. Jusquen juillet 1999, et ce depuis un an, une bibliothecaire avait ete chargee 

du developpement de la cooperation documentaire avec les bibliotheques associees des sites 

delocalises. Cependant, faute de moyens budgetaires et humains, les operations de 

cooperation proposees par cette personne n'ont pas ete mises en ceuvre. 

Quoique la cooperation avec les bibliotheques associees soit une priorite, 1'absence 

de cette personne et la multiplicite des taches a effectuer au sein de la BU rendent difficiles 

le developpement d'une politique de collaboration avec les bibliotheques associees. 

Pour organiser la plupart de ces operations, le conservateur adjoint de la 

directrice du SCD supervise la politique documentaire et coordonne les activites de la 

13 Les etudiants, engages dans la recherche, multiplient les modes d'acces aux documents. Dans certains 
domaines, les documents electroniques sont devenus essentiels. Les besoins documentaires en droit et en 
economie auraient egaiement tendance a se diversifier, et a necessiter 1'utilisation de la documentation 
electronique. 
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section des Sciences, depuis le depart a la retraite de son responsable, en juillet dernier. Elle 

prepare egalement les projets de construction de batiment pour les sections de Sciences du 

campus et de BOURGES. 

La mise en oeuvre des projets de politique documentaire et de formation des usagers 

a necessite le recratement de plusieurs professionnels. Dans le cadre des negociations avec 

le Ministere, la Directrice du SCD a obtenu la creation de nouveaux postes. Le nombre du 

personnel du SCD a ainsi augmente de fagon notable. 

Au cours des annees 1996/1997, six postes furent crees : un dans la filierc ASU et 

cinq dans la filiere bibliotheque. Malgre cela, il n'en reste pas moins a regretter un manque 

dcffectif prcjudiciablc a la mise en oeuvre des projets. Qui plus est, deux postes de 

bibliothecaires adjoints specialises (categorie B) ont ete remplaces par deux postes 

d'inspecteurs de magasinage (categorie B), ce qui a accru 1'affaiblissement de 1'effectif de la 

categorie des BAS. Des taehes relevant des BAS ont ainsi dues etre accomplies par le 

personnel administratif, en particulier le PEB. A Fheure actuelle, la BU souffre d'un sous-

effectif du nombre d'agents de categorie A (conscrvateur, bibliothecaire), comme le 

demontre Mme DESBORDES14. 

Outre les emplois permanents, la BU a du recourir au recrutement de non-

titulaires (CDD) pour pallier a 1'insuffisance du personnel. La double localisation de la BU 

et la politique de cooperation documentaire induisent des besoins de personnel 

supplementaire. Ces postes de non-titulaires sont finances par 1'Univcrsite, le Ministere et la 

Bibliotheque. 

Ainsi, en 1996, les emplois precaires representent 2,15 ETP et 4,75 ETP en 1997. 

Les personnes recrutees furent chargees d'integrer les fonds des bibliotheques d'UER de 

Droit et de Sciences economiques15 dans la base DYNIX, ainsi que de proceder au 

catalogage des collections des bibliotheques associees scientifiques. 

Ainsi, le nombre de personnel titulaire et de non-titulaires s'est accru en 1'espace de 

quelques annees, de plus de 50%. Ce chiffre doit etre cependant relativise par le nombre de 

postes equivalent temps plein qui met en evidence la part de personnes ayant choisi de 

14 cf Desbordes, Michele. Rapport d'activites 1996/1997. p. 3. 
15 Ces deux bibliotheques d'UFR ont disparu en 1992. Leurs collections sont desormais localisees dans la BU 
de Droit, d'Economie et de Gestion. 
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travailler a 80%, voire a 50%, ce qui a naturellement une incidence sur Forganisation du 

travail et le type de taches que l'on doit confier a ces personnes. 

Tabieau N° 9 : le personnei de la bibliotheque universitaire 

1994 1995 1996 1997 evolution 

1994/1997 

Totalite du persennel 

= cquivalcnt temps piein 

35 

= 29,6 ETP 

42 

37,1 ETP 

46 

= 38,3 ETP 

48 

= 40,7 ETP 

+ 54,8% 

Tituiaires 

= equivalent temps piein 

dont filiere bilbiotheque 

31 

= 25,7 ETP 

22 

36 

31.6ETP 

25 

38 

= 32,1 ETP 

26 

40 

= 34,2 ETP 

28 

+29% 

non-titulaircs = equivalcnt temps piein = 3,91 ETP = 5,5 ETP = 6,2 ETP = 6,55 ETP +67,5% 

II faut ajouter qu'outre 1'emploi de non-titulaires, employes dans le cadre d'un contrat 

a duree detcrmine (CDD), des moniteurs pour le rangement des livres et des tuteurs pour 

1'accueil des etudiants de premiere annee sont regulierement recrutes a la BU-Foram et a la 

BU de Droit, d'Economie et de Gestion. 

Dans le cadre de la politique de coopcration entre les sections de la BU et les 

bibliotheques associees, il est indispensable de mettre en evidence les services que les 

sections fournissent aux usagers de 1'Universite. En effet, les taches effectuees au sein des 

sections s'integrent dans le dispositif de coordination documentaire du SCD. 

2-L'organisation du travail dans les seetions 

Lorganisation du travail dans les sections resulte de la nature des taches a 

accomplir, de la competence de chaque personne, de la personnalite du responsable, et du 

temps de travail effectue par les agents. Les orientations professionnelles du conservateur 

d'une section se lisent dans la repartition du travail qu'il met en oeuvre. Qui plus est, 

1'equilibre doit etre assure entre les besoins de personnel de la Direction des Affaires 

generales et 1'activite des sections. En effet, une partie du personnel des sections accomplit 

une part de son emploi du temps au sein des services transversaux. 

La Bibliotheque universitaire est repartie dans deux batiments sur le campus 

orleanais : la BU-Forum regroupe les sections des Sciences et des Lettres, ainsi que la 
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Direction des Affaires Generales, a proximite de 1'UFR des Lettres16 ; la BU de Droit, 

d'Economie et de Gestion se situe pres de 1'UFR de Droit. 

-La section des Lettres. des langues et des Sciences Hiimaines : 

Dans la section des Lettres, Langues et Sciences Humaines, le conservateur 

considere que 1'essentiel de son activite consiste a proceder aux acquisitions de 

documentation. Elle a particulierement developpe les relations avec les enseignants et 

centralise les demandes dacquisition. 

Six agents travaillent dans la section. Deux BAS accomplissent des taches 

transversales, a savoir la gestion des autorites et les operations de formation des tuteurs et 

des etudiants. II faut souligner que le personnel de cette section travaille a 100 %, hormis 

une personne contractuelle. 

Tableau N° 10 : la repartition des taches a la section des Lettres 

Statut Temps de travail Taches 

1 conservateur 100% responsabilite de ia section, acquisitions, commandes, reclamatioiLS, gestion budgetaire, 

choix d'tm code de categorie apres reception de 1'onvrage 

1 CES 50% reccption, verification des factures, gestion des theses 

1 adjointe 

administrativf 

100% recuperation des notices de BN-Opale, bulletinage, reclamations pour les periodiques 

1 BAS 100% cotation, indexation, catalogage, reception des theses et envoi a 1'atelier de microformes 

de Liile, gestion des autorites-matieres el personnes physiques 

1 BAS 100% gestion du PEB, formation des tuteurs et des usagers, catalogage des nouveaux titres de 

periodiques, veille technologique sur internet 

(constitution de signets a partir des sites web des abonnements) 

1 personiiel 

administrative 

100% gestion du PEB 

•La section des Sciences : 

A la date du 8 novembre 1999, la section des Sciences est composee de sept 

personnes. Le conservateur responsable de la section est a la retraite depuis le mois de 

juillet 1999, et n'a pas ete remplace. Cette absence n'est pas sans occasionner des 

16 CF 1'annnexe N° 2. 
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dysfonctionnements» d'autant plus que Fancien conservateur setait reserve plusieurs taches 

essentielles dont son depart a prive le service. 

Ainsi, il etait le seul capablc dlnterroger les bases de donnees scientifiques en ligne, 

il centralisait ies propositions dachat des enseignants-chercheurs et jouait un role essentiel 

dans la formation a 1'utilisation des eederoms, notamment aupres des etudiants engages 

dans la recherche. 

Dans le cadre de la politique de signalement des collections des bibliotheques 

associees dans la base DYNIX, c'est la section des Sciences qui consacre le plus de 

personnel a la localisation des ouvrages. Actuellement, deux personnes effectuent ce travail, 

une BA a la bibliotheque de FIUT d'ORLEANS, sur le campus, et une BAS a la 

bibliotheque de FIUT de BOURGES, en prcvision de la construction de la BU de Sciences 

dans cette ville. 

L'affectation de ces personnes a ces taches a conduit a accroftre la part de travail du 

personnel de la section, et il n'est pas impossible que l'on fasse appel a des magasiniers pour 

les aider, notamment au catalogage des cartes geologiques. 

Tableau N° 11 : la repartition des activites a la section de Sciences 

Statut Temps dc 

travail 

Tacbes 

1 personnel 

admirilstratif 

80% facturation du PEB, gcstion des microfichcs des thcses, rcception des thcses, participation au 

PEB 

1 personncl 

administratif 

80% saisie des commandes, reception et facturation des onvrages, recuperation des notices de BN-

Opale 

1BA 100% gestion des periodiques et des cartes geologiques (jusqu'en septemhre 1999) catalogage dans les 

bibliotheques associees (1UT d'OKLEANS) 

1 BA 50% catalogage, indexation et propositions d'achat 

1 BAS 100% centralisation des conimandes, gestion du budget, reclamations, gestion des perindiques 

(acquisitions, builetinage, reclamations), gestion des cederonis, interrogation des bases de 

donnees, formation des tuteurs et des usagers, catalogage des cartes geoiogiques, verification des 

autorites personnes physiques, formation du personnel aux concours 

1 BA 50% gestion du PEB, mise a jour du CCN-PS" 

1 BAS 50% catalogage des thcses, catalogage des livres etrangers en lettres (jusqu'en octobre 1999), 

catalogage du fonds de l'IUT de BOURGES 

17 La BU est le Centre Regional du CCN-PS depuis 1982. La bibliothecaire collecte les informations de 117 
bibliotheques. Inutile d'ajouter que ce travail est particulierement lourd. 
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En conformite avec le schema Universite 2000 et le Xleme plan Etat-Region, un 

projet (1'extension de la BU-Forum pour la section Sciences est envisage depuis 1995, 

Cependant, a la suite de Fexpertise effectuee depuis, il est appara qu'il etait 

indispensable de constraire un nouveau batiment pour la section des Sciences sur un 

emplacement distinct. A 1'heure actuellc, la construction d'une BU de Sciences au coeur de 

la Faculte des Sciences et a proximitc d'une station du nouveau tramway semble acquise, 

bien que le financcment du projet reste encore problematique. Selon la directrice du SCD, 

la nouvclle bibliothcque ne sera mise en place qu'cn 2001. 

Ce projet n'est pas sans provoquer quelques inquictudes sur les consequences de la 

structuration du SCD. En effet, il est a craindre que la logique de section Femporte sur les 

imperatifs de travail transversal, notamment dans les domaines de 1'informatique 

documentaire, de la formation et de la politique documentaire. La triple localisation de la 

BU risque d'accro!trc le clivage entre les sections, en depit des operations rcalisees en 

commun. 

-La section de Droit. d'Economie et de Gestion : 

De 1986 a 1992, les collections de Droit, d'Economie et de Gestion etaient 

dispersees entre trois entites principales : deux bibliothcques dLJFR de Droit et de Sciences 

economiques se situaient dans les locaux de 1'UFR de Droit, d'Economie et de Gestion, et la 

BU-Forum qui detenait des fonds de Sciences, Lettres, Langues et Sciences Humaines, 

avait devcloppe des collections de Droit et d'Economie. Le conservatcur actuel de la section 

de Droit, dEconomie et de Gestion avait la responsabilite de ces trois fonds. 

En 1990, la Directrice du SCD et le conservateur actuel de la section de Droit 

regurent la mission de programmer la construction de la BU de Droit, dEconomie et de 

Gestion a proximite des nouveaux locaux de 1L'FR. 

Construit en 1994/1995, le batiment de pres de 3000 m2 est constitue de magasins 

en sous-sol, d'un rez-de-chaussee ou figurent des collections d'ouvrages generaux et de 

references, et d'une mezzanine reservee aux chercheurs (troisieme cycle, enseignants), et ou 

1'usager peut consulter de la documentation en libre acces. 
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Le batiment a ouvcrt ses portes en octobre 1995, meme si son amenagement 

interieur n'a pu etre termine qu'en 1997. En outre, il etait prevu une extension des locaux 

sur une superficie supplementaire d'environ 1500 m2, qui a ete finalement repousse sine die. 

Le conservateur responsable de la section est fortement engage dans 1'ensemble des 

activites de la section. Des acquisitions a la formation des usagers, en particulier des 

etudiants qui effectuent des travaux de recherche, en passant par la selection de sites sur 

Internet, le conservateur realise des taches variees. 

Le souci de repondre a des besoins nouveaux a conduit a amenager des salles 

dediees au travail en groupe. Ces amenagements correspondent bien a des modes de travail 

que la pedagogie universitaire a developpe depuis plusieurs annees. 

II semblerait que, victime de son succes aupres des usagers, la BU de Droit occupe 

d'ores et deja des locaux exigus. Uaugmentation des horaires d'ouverture reclames par les 

enseignants a conduit la section a ouvrir le samedi matin, et il est meme envisage 

d'accucillir le public le samedi apres-midi, ce qui entrainerait une reorganisation du travail, 

et sans doute la necessite de faire tourner Fensemble du personnel des magasiniers ou de 

proceder au recrutement de nouvelles personnes, afin d'assurer le service public. 

Tableau N° 12: la repartition des taches a la section de Drolt, d'Economie et de 

Gestion 
Slatut Temps de travail Taches 

cnnscrvateur 100% acquisittons, nrganisation, formation, bases de donnecs, etc 

administratif 50% secretariat 

BAS 80% catalngage. indexation, formation 

administratif 80% reception, facturation, rccuperation BN-Opaie 

eontractucl 100% inventaire des periodiques. CCN-PS 

administratif 100% bulletinage 

administratif 100% PEB 

magasinier 100% service public, rangement, cquipemcnt 

magasinier 100% service puhlic, rangement, equipement 

magasinier 100% serviee pubiie, rangement, equipement 

magasinier 100% service public, rangement, equipemcnt 

Malgre la mise en place de services transversaux d'informatiquc, de formation et de 

politique documentaire, la permanence de la structuration en sections se lit a travers 

1'organisation du travail. Aussi, deux logiques, parfois contraires et n'ayant pas les memes 
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finalites, s'articulent : une dynamique d'autonomie des sections et une logique de services 

transversaux. 

Ceci dit, il serait inexact d'insister sur les clivages, sans au prealable mettre en 

evidence la recherche d'un juste point d'equilibre entre travail commun et travail de section, 

Cest cet equilibre, sinon cette harmonie, que les differents responsables du SCD tentent de 

trouver afin d'assurer dans les meillcures conditions une qualite et une diversite de services 

aupres de 1'usager. 

Cependant, Faugmentation du nombre de personnel demeure insuffisante. Comme 

on le verra dans la partie suivante, la plupart des bibliotheques associees ne disposent pas 

de personnel professionnel, et la mise en oeuvre d'une politique de cooperation 

documentaire ne pourra etre realisee qu'avec le concours des bibliothecaires de la DAG et 

des sections de la BU. 

Les projets de collaboration avec les bibliotheques associees necessitent egalcment 

1'augmentation des moyens financiers pour developper Vinformatisation de la BU, la mise 

en reseau de la documentation electronique et assurer la formation des usagers. 

3-Les movens financiers du Service Commun de la Documentation 

Comme le souligne la Directrice, le Service Commun de la Documentation a 

beneficie d'une forte augmentation budgetaire, de 1'ordre de 18%, entre 1995 et 1997. Les 

budgets consacres a Icquipcmcnt informatique, aux reseaux, au mobilier pour les espaces 

publics et aux acquisitions documentaires ont progresse. 

Les depenses documentaires ont augmente de 47% entre 1995 et 199718. Dans le 

domaine de Fequipement informatique et des reseaux, 522 430 Fr furent depenses en 1995, 

et 675 051 Fren 1997. 

Ces augmentations budgetaires correspondent en particulicr a la mise en place de 

1'informatisation du SCD et a la necessite d'accro!tre les collections de la BU19, qui 

demeurent modestes, on le verra bientot. 

18 Durarit la meme periode, les depenses incompressibles ont progressees de pres de 30%. 
19 Nous reviendrons sur la repartition des budgets documentaires entre les sections dans les chapitres suivants. 
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Tableau N° 13 : les ressources financieres du SCD 

1995 1996 1997 evolution 95/97 

Droits de bibliotheque 1 666 209 1 649 669 1 761 554 5,72% 

Droits de bibliotheque SUFOC 49 607 37 604 100% 

Subvcntions ministerielles 

fonctionneraent et contrat 

2 425 444 3 201 000 3 128 250 28,9% 

subventions ministcrieiles equipcment 1 463 212 1 270 400 680 550 -53,4% 

suhventions diverscs 80 000 757 586 680 000 750% 

autres ressources propres 734 251 1 053 822 1 231 222 67,7% 

total recettes 6 369 116 7 982 084 7 519 180 18,05% 

prelcvement sur reserves 270 489 326 852 

cxcedcnt reserves 217 685 

total reeettes 6 639 605 7 764 399 7 846032 18,17% 

Cependant, cette forte augmentation budgetaire masque en fait le retard qui avait ete 

pris par le SCD, et, a tout bien considerer, a permis a la structure de "rattraper" le niveau 

moyen des BU frangaises. 

Qui plus est, malgre les postes crees et les nouveaux credits fournis, la surcharge de 

travail consecutive a Vinformatisation absorbe les efforts budgetaires realises par les tutelles 

universitaire et ministerielle. Cependant, il etait indispensable de mettre en place les outils 

informatiques necessaire au developpement d'une politique de reseau documentaire. 

4-Les ressources et les proiets informatiques 

Autre enjeu majeur de la stracturation du SCD, 1'informatisation des fonctions 

bibliotheconomiques a abouti en 1994 au choix de la version 138 du SIGB DYNIX, de la 

societe AMERITECH, qui commercialise egalement le SIGB HORIZON20. 

Jusqu'en 1994, la BU disposait de deux logiciels distincts : MOBIBOP pour le pret 

et MOBICAT qui permettait deffectuer le "catalogage"21. 

Le SIGB DYNIX de la societe AMERITECH a ete retenu en 1994. Apres la mise en 

place de 1'ensemble des modules du systeme integre (acquisitions, catalogage, bulletinage, 

pret, OPAC), des reunions rassemblant les utilisateurs furent organisees. Elles ont permis 

20 Ces deux SIGB ont ete acquis par tTautres bibliotheques universitaires et municipales frangaises, dont la 
BM de BOURGES qui dispose du SIGB DYNIX. 
21 En fait, MOBICAT permettait de sortir des fiches papier normalisees. 
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de mettre en evidence eertaines faiblesses du systeme ainsi que des dysfonctionnements22. 

Lexperience des utilisateurs de DYNIX a amene les responsables de la BU a apporter 

certaines ameliorations, notamment au sujet du catalogue. 

Le budget depense pour Finformatisation (marche DYNIX, maintenance, materiel et 

logiciels) s'eleve a 4 023 538 Fr, le 31 decembre 1997. 

Le caractere peu ergonomique de 1'OPAC du SIGB et des differents modules, ainsi 

que la necessite de mettre en place un systeme d'information performant ont conduit les 

responsables de 1'informatique du SCD a preparer activement des projets d'adaptation des 

fonctionnalites du SIGB. La necessite du renouvellement et de 1'accroissement du parc 

informatique pese egalement sur le budget et le fonctionnement des services. 

En septembre 1999, fut mise en place la migration du SIGB vers la version 171. 

Contrairement a la version 13823, cette version est compatible avec le passage en l'an 2000. 

En outre, elle offre une interface semi graphique. 

La salle informatique de la BU-Forum dispose de trois serveurs : un serveur 

fonctionnant sous le systeme d'exploitation UNIX est utilise pour la gestion du SIGB ; un 

ancien serveur NOVELL etait utilise pour gerer le reseau de cederoms en 199424 ; un 

serveur Windows NT est dedie a la gestion du reseau de cederoms. 

Sur le serveur Windows NT, a ete installee une interface securisec, CD Control 

Pack, destinee aux postes de consultation du reseau de cederoms de la BU, du CNRS et de 

certains laboratoires. Le logiciel CD Control Pack, commercialise par la societe PULCRA, 

offre la possibilite de sortir des statistiques de consultation des cederoms en reseau. Au 

serveur sont reliees six tours de sept cederoms. 

Actuellement, plus de 130 connexions au reseau de cederoms ont ete realisees : une 

centaine de connexion aupres des usagers de 1'Universite, sans compter les acces mis en 

place au sein des services internes et publics de la BU. Deux postes situes sur le campus du 

CNRS sont egalement connectes au reseau de cederoms. Enfin, a titre experimental, la 

bibliothequc de 1'IUT de BOURGES peut consulter une selection de cederoms du reseau25. 

22 La fonctionnalite Facturation du module Acquisitions n'apporterait pas entiere satisfaction aux utilisateurs. 
23 Une incertitude pesait sur le passage du SIGB a l'an 2000.11 etait donc preferable de changer de version. 
24II est utilise pour les transferts de fichiers en 1999. 
25 En realite, la consultation des cederoms en reseau depuis le PC de la bibliotheque de l'IUT de BOURGES 
reste difflcile. L'interrogation du cederom est tres lente. 
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Le gestionnaire de cederoms, installe sur le serveur Windows NT, est actuellement 

le produit ULTRANET. En 2000, il sera remplace par le logiciel IXOS, commercialise 

egalement par la societe PULCRA. 

Qui plus est, le logiciel serveur d'applications multiutilisateurs METAFRAME, 

devrait etre bientot commande, et il serait installe sur le serveur Windows NT en 2000. H 

permettra aux usagers un acees plus rapide au reseau de eederoms, par 1'intermediaire du 

Web. Ainsi, non seulement des entites exterieures a l'Universite, ou qui ne sont pas 

connectees au reseau universitaire, pourront avoir acces au reseau de cederoms, mais aussi 

les Antennes scientifiques de 1'Universite d ORLEANS, a BOURGES, CHATEAUROUX-

ISSOUDUN, et CHARTRES26. 

L'acces au reseau sera un des services offerts en intranet par le biais du site Web du 

SCD. Uusager devra fournir un mot de passe pour consulter les cederoms. II ne sera plus 

necessaire de configurer le PC connecte pour permettre 1'acces aux cederoms, comme est 

actuellement oblige de le faire le responsable du reseau27. 

Ce dispositif logiciel sera complete par le produit JAVA WEB PACK de la societe 

AMERITECH. II s'agit d'une interface graphique Web utilisee pour la presentation de 

FOPAC et pour la consultation de ce demier sur le Web. Depuis 1996, 1'OPAC est 

consultable sur le site Web de 1'Universite en session TELNET28. Inutile de dire que 

1'ergonomie laisse a desirer, et 1'installation de JAVA WEB PACK offrira a 1'usager des 

modalites de consultation plus agreables. 

Le site Web du SCD sera developpc par la responsable informatique, Actuellement, 

le serveur Web qui gere 1'acces au catalogue, en TELNET, est gere par le Centre 

dlnformatique et de Telematique de l'Universite, ce qui rend fastidieuses les taches de mise 

a jour. A terme, le SCD devrait disposer d'un serveur Web qui lui soit propre. 

Le CITU veille a la securite des installations informatiques de FUniversite 

d'ORLEANS. A cet egard, il joue un rdle essentiel dans la mise en place de ces projets 

informatiques. 

26 Cependant, la consultation de certains cederoms, notamment dans le domaine scientifique, necessitera 
1'achat de licences de site supplementaires. 
27 Actuellement, ce travail de configuration de poste peut occuper une demi-journee. 
28 Lorsqu'est effectue le catalogage de fonds dans les biblotheques associees, un PC est instalie sur les lieux. 
L'acces au SIGB est realise grace a 1'emulateur POWERTERM pour permettre un acces en telnet. 
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Depuis 1994, le nombre de PC disponibles a la BU a considerablement augmente. 

Dans les services internes» un certain nombre de postes sont mutifonctions, alors que tous 

les postes disponibles au public sont dedies a 1'OPAC, ou a 1'Internet ou au reseau de 

cederoms. A la BU-Foram et a la BU-Droit, sont egalement disponibles des PC permettant 

la consultation en monoposte de cederoms29. 

La BU-Foram dispose de 29 PC et la section de Droit d'unc douzaine. Les usagers 

ont la possibilite de consulter les cederoms en reseau sur cinq et quatre PC, soit dans des 

cabines amenagees a cet effet, soit dans la salle informatique de la section de Droit. 

Lacces des usagers a 1'Internet est libre. Neanmoins, les postes sont places a 

proximite de la banque d'accueil a la BU-Foram, et un logiciel Web Control Pack a ete 

installe sur chacun des PC afin de limiter 1'acces a certains sites et dlnterdire 1'utilisation de 

la messagerie. Malgre ces "contraintes", la consultation des sites Web obtient un reel succes 

aupres des usagers. 

Le succes des NTIC aupres du public a amene ies responsables de la BU-Forum30 a 

preparer un projet de creation de salle informatique qui verrait le jour a la suite du 

demenagement de la section des Sciences dans de nouveaux locaux. 

Tableau N° 14 : le nombre de PC et de terminaux a la BU en septembre 1999 

BU-Droit BU-forum total 

service interne 12 service interne 29 41 

puhlic OPAC 8 public OPAC 11 19 

public pret " 3 public pret 3 6 

public cederoni monoposte 3 public cederom monoposte 2 5 

public cederom reseau 5 public cederom reseau 4 9 

Internet public 3 Internet public 3 6 

Le SCD prepare activement de nouveaux projets informatiques, auxquels nous 

avons en partie fait allusion dans les pages precedentes. La volonte de mettre en place un 

systeme d'information "centre" sur le site Web du SCD suppose la realisation de ces projets, 

29 A la BU-Forum, un PC dans une des cabines et un autre en interne permet de consulter les cederoms en 
monoposte, et ce sur demande de Fusager. A la BU-Droit, deux PC situes dans la salle informatique et un PC 
dans la salle des professeurs sont dedies a la consultation des cederoms en monoposte. 
30 II sera indispensable de refaire le cablage de la BU-Forum. Actuellement, le cablage a un debit de 10 
Mbits/s et il n'est pas securise. En revanche, a la BU-Droit, le cablage RJ45 est recent et securise. Son debit 
est de 100 Mbits/s. 
31 Une borne de pret a egalement ete installee. 
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et en particulier 1'installation de 1'interface Web pour la consultation de FOPAC et du 

logiciel METAFRAME pour 1'utilisation du reseau de cederoms. IJacquisition de PC munis 

de passerelles multifonctions32 permettra a 1'usager de disposer de toutes les ressources 

informatiques dont il a besoin. 

C-Les actions de politique documentaire et les serviees aux usagcrs 

Lcs ressources humaines, financieres, et les moyens informatiques qui viennent 

d'etre decrits ont permis de developper les services de la BU et du SCD, ainsi que de mettre 

en oeuvre une politique documentaire pour Fensemble des usagers de 1'Univcrsite 

d'ORLEANS. Cest dans ce contexte que se sont mises en place des operations destinees a 

coordonner les acquisitions entre les partenaires responsables de collections. 

Cependant, il convient de rappeler que les usagers de 1'Universite, et en particulier 

ceux des bibliotheques associees, utilisent des services mis en place par le SCD et les 

sections de la BU depuis plusieurs annees, en particulier le reseau de cederoms, le PEB et la 

formation des usagers aux NTIC. 

1-Les collections et le budget documentaire de la BU 

Les projets de cooperation documentaire necessitent, au prealable, Felaboration 

d'outils d'evaluation des collections et la localisation de toutes les ressources 

documentaires disponibles a 1'Universite. Ces operations, engagees simultanement, sont 

completees par la redaction d'une eharte documentaire generale et de chartes documentaires 

de section qui definissent les principes d'une politique documentaire. 

Les collections disponibles a la bibliothequc universitaire font naturellement partie 

de 1'ensemble des ressources documentaires qu'utilisent les usagers. La mise en place d'une 

politique d'acquisition globale suppose la complementarite des fonds de la BU et des 

colleetions des bibliotheques associees. A cet egard, il est important de souligner que la 

cooperation documentaire entre les conservateurs de section et les enseignants est 

traditionnelle. Mais, jusqu'a present, elle se limite a 1'envoi, de la part des enseignants, de 

32 Les passerelles multifonctions sont installees au niveau de 1'interface web. 
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demandes d'acquisition d'ouvrages et d'abonnements aux responsables de section, sans que 

les conservateurs puissent connaftre les collections des bibliotheques associees. 

Aussi, avant d'evalucr les fonds de ces centres de documentation dans la seconde 

partie de ce memoire, il est indispensable de presenter brievement les ressources 

documentaires des sections de la BU. 

L'effort financier important que nous avons deja evoque precedemment a permis un 

accroissement des collections. En effet, le budget d'acquisition de documentation a 

fortement augmente, comme 1'indique le tableau suivant. Ainsi, de 1995 a 1997, on assiste a 

un accroissement de plus de 70% des recettes dont dispose le SCD dans le domaine de la 

documentation. 

Cependant, 1'augmentation du cout de la documentation dans certaines disciplines, 

et 1'utilisation plus massive des collections par les usagers invitent a nuancer Feffort 

financier realise ; "Compte tenu du nombre dctudiants frequentant la bibliotheque, le 

volume d'achat par lecteur inscrit reste en 1997 bien en dega de ce qu'il etait au debut des 

annees 90 (0,64 volume achete par lecteur inscrit contre 0,77 en 1991). Avec 260 Fr par an 

pour la meme annee, il se situe en dessous de la moyenne nationale, et ce malgre une 

stagnation du lectorat."33 

Tableau N° 15 : Vevolution du budget du SCD entre 1995 et 1997 (en Franes) 

1995 1996 1997 Evolution 1995/1997 

Depenses documentaires sans les Antennes 2 219 836 3 331 005 3 895 239 75,47% 

Depenses documentaires des Antennes 272 345 314 300 370 834 36,1% 

Total des depenses documentaires 2 492 181 3 645 305 4 266 073 71,17% 

La part des depenses documentaires des Antennes a egalement tres sensiblement 

augmente, mais nettement moins que 1'ensemble du budget. Dans la seconde partie de ce 

memoire, nous verrons que ces ressources financieres demeurent insuffisantes et sont 

dispersees entre de petites bibliotheques associees. 

Le budget d'acquisition des sections est reparti en fonction des besoins 

documentaires des usagers et de 1'offre editoriale. 

33 Cf DESBORDES, Michele. Rapport d'activites 1996/1997, p. 10 
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Le budget d'acquisition de la section de droit est finance par le SCD et 1'UFR de 

Droit qui, suite a 1'integration des deux bibliothcques d'UFR, continue de verser 600 000 Fr 

a la BU de Droit. En 1997, la section de Droit a pu depenser 1 395 250 Fr pour 

1'accroissement des collections. Ce sont principalement les abonnements et les cederoms 

qui ont beneficie de cette augmentation budgetaire. 

En 1998, les collections de la seetion etaient composees de 68 537 volumes, de 

1118 periodiques dont 694 vivants, de 5650 theses et de 33 cederoms, dont 13 en reseau. 

Au cours de 1'annee, 1727 livres avaient ete achetes et 29 abonnements nouveaux 

souscrits34. Le budget dacquisition de 1998 s'elevait a 1 446 653 Fr. 

Tableau N° 16 :Ies collections des sections de Droit, de Lettres et de Sciences 

Droit 

1997 

Evolution 

95/97 

Lettres 

1997 

Evolution 

95/97 

Sciences 

1997 

Evolution 

95/97 

Nombre total de volumes 76 447 + 66,2% 61 816 + 12,33% 34 388 + 13,86% 

Nomhre d'onvrages achetes 

dans 1'annee 

2248 +246% 2915 +73% 2244 +22,5% 

Nomhre de titres vivants de 

periodiques 

670 +125,8% 295 +15,68% 134 -5,63% 

Dans la seetion de Lettres, Langues et Seiences Humaines, le budget d'acquisition 

de Fannee 1998 s'elevait a 620 762 Fr. H a permis 1'achat de 2267 livres et 1'abonnement de 

294 periodiques (pour un budget de moins de 100 000 Fr), et de 14 nouveaux titres de 

cederoms. Le fonds est constitue de 70 768 volumes et de 323 periodiques morts. 17 922 

theses disponibles en microforme sont consultables. 17 cederoms en monoposte35 ont ete 

aequis. Cependant, la part des depenses pour les cederoms reste modeste (57 503 Fr). 

Depuis 1997, le budget documentaire a fortement augmente et a permis a la section 

d'acquerir davantage de documents, en particulier des ouvrages (+73% en 1997, par rapport 

a 1995). 

En 1998, les collections de Sciences sont constituees de 33 995 volumes, de 587 

periodiques dont 125 vivants et surtout de 66 550 theses (microformes) et de 69 cederoms 

34 Cinq abonnements de periodiques avaient ete supprimes en 1998. 
35 Ces acquisitions comprennent des cederoms d'accompagnement. 

41 



dont 7 en reseau36. En 1998, 1086 titres ont ete acquis pour 2180 exempiaires achetes. Le 

budget, de 1'ordrc de 1 498 352 Fr, est reparti entre les cederoms (481 392 Fr), les 

abonnements (652 640 Fr), et les livres (344 205 Fr). 

La part des abonnements de cederoms et de periodiques etrangers ne cesse 

daugmenter dans des proportions considerables. Le SCD de FUniversite d'ORLEANS est 

une structure modeste, et la marge de negociation avec les fournissseurs en est d'autant plus 

reduite. A cet egard, il serait souhaitable de federer les ressources documentaires, en 

constituant un consortium avec le CNRS d'ORLEANS. 

Les collections disponibles en libre acces sont classees selon la classification CDU. 

En revanche, les ouvrages ranges dans les magasins sont cotes selon la classification des 

"instructions de 1962", comportant des lettres et des chiffres. Les documents sont traites 

dans chacune des sections. Plusieurs personnes sont affectees a la recuperation de notices 

sur la base BN-Opale, a Vindexation et au catalogage des ouvrages, ainsi qu'au bulletinagc 

des periodiques. 

Ces operations effectuees dans chaque section pourraient faire 1'objet d'une 

reorganisation du travail, notamment en ce qui concerne les sections de Lettres et de 

Sciences. La centralisation de ces taches permettrait de limiter le clivage de section qui 

existe a la BU-Foram. En outre, si un service des acquisitions et du catalogage etait cree, il 

aurait egalement la charge de developper la cooperation documentaire avec les 

bibliotheques associees. Lexistence d'un tel service mettrait clairement en evidence la 

volonte de rationalisation documentaire du SCD. 

2-L'ebauehe d'une politique documentaire : les proiets des Chartes documentaires et 

les outils d^evaluation des collections 

La mise en place d'operations permettant 1'integration de toutes les ressources 

documentaires de FUniversite a necessite un travail d'enquete et de reflexion prealable sur 

lequel la Directrice du SCD a fonde sa politique. 

36 Ces chiffres incluent les cederoms d'accompagnement. Les cederoms en monoposte et en reseau sont au 
nombre de 63 en juillet 1999 (cf Vannexe N° 9 dans mon rapport de stage sur le Service Commun de la 
Documentation de I'Universite d'ORLEANS). 
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Des 1995, la Directrice du SCD et le conservateur adjoint aux ressources 

documentaires ont effectue une enquete aupres des enseignants-chercheurs afin d'evaluer 

leurs besoins. Les responsables des bibliotheques associees furent egalement contactes. 

L'objectif consistait a obtenir le signalement des collections de ces centres de 

documentation dans le catalogue collectif du SIGB DYNIX. Apres la visite des locaux, une 

description succincte des eollections fut redigee. Le point de vue des responsables de la 

bibliothcque associee fut formalise afin de dcfinir les modalites et les contraintes d'une 

cooperation documentaire. 

Apres le depart du conservateur adjoint, le dossier de la cooperation documentaire 

fut confie a la responsable de 1'informatique documentaire, entre 1997 et 1999. Mais, 

accaparee par la gestion de Finformatique, elle n'eut guere de temps pour s'en charger. En 

1998 et 1999, une bibliothecaire fut chargee de faire des propositions de cooperation avec 

les bibliotheques des sites delocalises. Sa mutation en 1999 n'a pas permis que le dossier 

progresse. 

Ce travail d'enquetc et de rctlexion a abouti a 1'claboration d'une politique 

documentaire comprenant deux volets ; les principes dacquisition (la charte documentaire 

generale et les chartes documentaires de section portant sur la repartition des acquisitions 

entre les partenaires du.SCD) et la mise en place d'une grille dlndicateurs pour 1'evaluation 

des fonds documentaires. Ces criteres ont ete definis a partir de la nature de 1'ouvrage 

(niveau pedagogique, rechcrche), de son contenu et des themes qu'il aborde, de la 

production editoriale, ainsi que des collections disponibles a la BU. Les parametres ont ete 

valides par les sections de la BU et sont utilises lors des commissions consultatives 

specialisees pour chaque discipline. 

La charte documentaire generale definit les missions du SCD, etablit la liste de 

Fensemble des bibliotheques du dispositif documentaire de FUniversite, precise les 

modalites des relations entre la BU et les bibliotheques associees (mise en place de 

commissions consultatives specialisees pour la politique documentaire), et indique les 

moyens mis a la disposition des usagers pour realiser la cooperation entre les partenaires. 

Cette charte generale est aceompagnee de chartes documentaires de sections qui 

precisent les operations et les principes d'acquisition et de gestion des collections a mettre 

en tEuvre dans chacune des sections. 
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La charte documentaire en Sciences indique un calendrier de signalement des 

collections des bibliotheques associees dans le catalogue collectif. Elle etablit un plan de 

remise a niveau des collections dans des domaines jusqu'a present delaisses. Elle definit des 

priorites concernant les acquisitions et les abonnements. La repartition des acquisitions 

entre la section et les bibliotheques associees laisse a ces dernieres le soin d'acquerir 

principalement des ouvrages de niveau recherche, alors que la BU se consacre tout 

specialement aux achats de documentation de premier et de second cycles. Une politique de 

cooperation dans le domaine du desherbage des collections est egalement esquissee. Enfin, 

le devcloppement de la collaboration avec les grands organismes scientifiques orleanais est 

envisage, et notamment avec le CNRS, le BRGM, FINRA et le CHR. 

Cependant, cette charte, presentee lors du Conseil de la Documentation du mois de 

novembre 1998, n'a pas ete approuvee. Dans un contexte de construction d'un batiment pour 

la section des Sciences de la BU, Ics partenaires ont estime qu'il etait preferable de patienter 

et de mettre en oeuvre une etude prealable sur les services que proposerait cet 

etablissement. 

Elaboree selon des principes adaptes a la nature des collections, la charte de la 

section de Droit, d'Economie et de Gestion est en cours de validation. Seule la charte des 

Lettres, Langues et Sciences Humaines a ete enterinee et validee par le Conseil de la 

Documentation, en juillet 1997. 

Cette concertation documentaire avec les enseignants a permis la signature de 

conventions de signalement des collections avec les responsables de six bibliotheques 

associees scientifiques du campus orleanais, malgre Fajournement de la charte 

documentaire de la section des Sciences. 

3-Les protocoles de signalement des collections 

La collaboration avec les bibliotheques associees reste difficile a mettre en place 

dans la mesure ou le manque de moyens financiers et humains, le conservatisme et la 

volonte d'autonomie, ainsi que la multiplicite des interlocuteurs favorisent 1'emergence de 

tendances centrifuges. Cependant, quatre bibliotheques de laboratoires de Chimie, la 

bibliotheque de IUFR de Sport, et la bibliotheque du Departement de Geologie ont signe 

des conventions de signalement de leur collection. Leurs fonds ont ete catalogues dans la 
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base DYNIX selon des modalites d'acces des collections qui ont ete definies par leur 

responsable. Ce dernier a precise, dans la convention de signalement, les informations qui 

dcvaient figurer dans les catalogues, celui du SCD et le Pancatalogue. Notamment, les 

conditions d'acces a la documentation sont indiquees. 

Ainsi, suite a une convention signee le 29 octobre 1997, les collections d'ouvrages 

de la bibliotheque de Chimie du Solide et des Materiaux ont ete signalees dans le cataloguc 

collectif, mais non les pcriodiques. Les ouvrages ne peuvent etre consultes que sur place. 

Les pcriodiques morts sont cgalemcnt signales dans la base DYNIX et peuvent etre 

consultes sur place. Cependant, le responsable de la bibliothcque a accepte le signalement 

des ouvrages dans le Pancatalogue. Les documents peuvent etre empruntes dans le cadre du 

PEB. Enfin, le responsable de la bibliotheque associee s'engage a informer les 

conservateurs de la BU des nouvelles acquisitions effectuees dans 1'annee, et a repondre a 

1'enquete annuelle de 1'ESGBU. De son cdte, le SCD fournit du personnel pour cataloguer 

les collections selon les modalites de localisation des documents definies par le responsable 

de la bibliotheque associee. 

Les collections ont ete cataloguees par un vacataire recrote par le SCD, en mars 

1998. Depuis, le responsable de la bibliotheque associee n'a pas donne d'information sur 

1'etat de ses collections (acquisitions, disparition de documents), et n'a pas repondu a 

l'enquete de FESGBU de 1998. La question du suivi des fonds reste posee. 

Le meme type de demarche a ete realise avec les cinq autres bibliotheques associees. 

En 1997/1998, un catalogueur du SCD (sous contrat CDD) a entrepris sur place le 

catalogage des ouvrages les plus simples, et a laisse a un catalogueur de la section des 

Sciences le soin de cataloguer les ouvrages difficiles, ainsi que de creer les notices des 

periodiques 

De 1995 a 1999, le nombre d'ouvrages entres dans la base DYNIX est de : 

• Bibliotheque de chimionisation : 644 

• Bibliotheque de chimie cinetique : 331 

• Bibliotheque de chimie du solide et des materiaux : 1162 

• Bibliotheque de cristallochimie : 329 

• Bibliotheque du Departement de Geologie : 2645 

• Bihliotheque de FUFR de Sport: 1125 
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Lintegration des fonds des IUT d'QRLEANS et de BOURGES est en cours, soit 

respectivement : 3046 et 7893 en 1998. Ce travail est realise par deux personnes de la 

section des Sciences de la BU. Environ 1500 ouvrages de la bibliotheque de 1'IUT de 

BOURGES figuraient deja dans le catalogue collectif, en septembre 1999. Quant a ITIJT de 

BOURGES, le signalement des collections n'a debute qu'au mois de novembre 1999, et 

s'est interrompu des le mois de decembre, en raison du conge maternite qu'a obtenu le 

catalogueur affecte a cette tache. 

Pour expliquer la lenteur du signalement des collections des bibliotheques associees, 

la Directrice du SCD met en avant la meconnaissance, de la part des enseignants-

chercheurs, des possibilites offertes par le SIGB DYNIX. Elle veut promouvoir une 

politique de communication en direction des enseignants. Elle preconise la mise en place 

d'une Journee "bibliotheques associees" destinee a montrer aux responsables des 

bibliothcques les avantages d'une mise en reseau. 

En revanche, la tradition de travail avec le Centre de Documentation des Lettres, 

bibliotheque d'UFR, s'est renforcee avec 1'informatisation. La bibliothecaire du CDL 

catalogue ses collections dans la base, et participe aux seances de formation aux modules 

du SIGB DYNIX, et d'utilisation des cederoms. En outre, elle commande egalemcnt la 

documentation dont ont besoin les equipes de recherche de 1'UFR. Elle peut ainsi cataloguer 

ces documents dans la base et les localiser. 

Ainsi, la mise en place d'une politique documentaire rigoureuse ne peut avoir de 

contenu que si les partenaires naturels du SCD, les responsables de bibliotheques associees, 

collaborcnt afin de localiser toutes les collections disponibles a 1'Universite. Ces operations 

de signalement des collections se realisent lentement. De nombreux responsables de 

bibliotheques associees hesitent a signer une convention de signalement. En outre, le SCD 

ne peut fournir regulierement le personnel necessaire au catalogage de ces fonds dans la 

base DYNIX. 
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4-Le reseau de cederoms dn SCT) 

Depuis 1995» un rcseau de cederoms a ete installe et s'est enrichi depuis, II 

comprend actuellement 40 cederoms qui couvrent tous les disciplines37. Ces produits 

electroniques38 contiennent des bibliographies ou du texte integral. 

Plus d'une centaine de PC sont connectes au reseau, sans compter les connexions 

disponibles a la BU, en interne et en externe. Les enseignants-chercheurs des disciplines 

scientifiques et technologiques disposent de 51 connexions a 1'UFR des Sciences, a l'IUT, 

dans les Ecoles d'ingenieurs, a l'ICOA...En outre, un acces a ce reseau a ete installe a la 

bibliotheque du CBM, qui est un des laboratoires du campus du CNRS. Qui plus est, a titre 

experimental, 1'usager peut consulter le reseau de cederoms a la bibliotheque de 1'IUT de 

BOURGES, mais les temps d'acces sont longs. Cependant, les autres bibliotheques 

associees des sites delocalises ne beneficient pas de 1'acces au reseau de cederoms, en depit 

des besoins de recherche bibliographique, notamment en Sciences. 

Les nombreuses demandes formulees par les enseignants et les chercheurs qui n'ont 

pas encore acces au reseau depuis leur bureau temoignent du succes de ce service. Ainsi, les 

chercheurs des laboratoires du CNRS souhaitent utiliser les cederoms disponibles en reseau. 

Le conservateur adjoint aux ressources documentaires a propose aux chercheurs ce service, 

mais demande une participation financiere. 

En effet» comme 1'indique le tableau suivant de 1'offre de cederoms scientifiques39 

en reseau, le cout de la documentation clectronique est tres eleve. Le prix de ces produits 

induit un nombre de connexions simultanees limite souvent a la tranche 1-3. Du coup, 

certains usagers ne peuvent consulter les cederoms en raison de cette contrainte. En outre, 

Faugmentation du nombre de PC connectes au reseau risque d'accro!tre 1'insatisfaction des 

usagers. 

Qui plus est, les licences de site, tres restrictives, ne permettent une mise en reseau 

que dans le cadre du site orleanais. En effet, certaines societes, dont en particulier 1'ISI qui 

produit les Current Contents, n'autorisent pas les usagers des sites delocalises a consulter 

37 Cf 1'annexe N° 9 dans mon rapport de stage. 
38 Des bases de donnees sont egalement consultables en ligne, et notamment au sein de la section des Sciences, 
Mais, les enseignants-chercheurs les utiliseraient assez peu. 
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les cederoms scientifiques, Elles considercnt qu'il s'agit d'un autre site, bien que, sur le 

plan administratif, les Antennes fassent partie de FUniversite d'ORLEANS. En revanche, 

les fournisseurs autorisent Facces au reseau des laboratoires du CNRS voisin. 

Tableau N° 17 : les eederoms scientifiques disponibles en reseau en septembre 1999 

cederom 
socidte editrice 
et foumisseur 

produits 
. et periodicitS 

prix foumi par ROWE-
COM, connexion simul-
tanee, prix 1999/2000 

abonnement effectu6 en 
1998 eten 1999 

possibilites d'abonnement 
du foumisseur ROWECOM 

Chemical Abstracts 
American Chemical 
Society (ACS) 
et son service 
Chemical Abstracts 
Service Division 
(CAS) 
fournisseur 
ROWECOM 

abonnement papier 

c6derom bibliographique 
cumulatif 
depuis 1987 
-12e index : CI on CD 
with abstracts (1987-
1991) 
-13e index : CI on CD 
with abstracts (1992-
1996) 
-CA on CD 1997 
-CA on CD 1998 
-CA on CD 1999 

129 947 Fr HT 
(octobre 1999, prix 
1999) 
(prix "universite" soit 
21 000 Fr de deduction 
en octobre 1999) 

-4 accfcs simultanes sur 
un seul site 

128 298 FR HT (+2,1% 
TVA)abonnement papier 

abonnement 2000 : 
126 484,89 FR HT 
(152 540,77 FR TTC) 

abonnement 1999 : 
152 541,98 ERTTC 

-les quatre 
acces supplementaires : 
47 500 FR HT 
(octobre 1999) 

-pas de version web 

currcnLs contents 
-agriculture,biology 
and environmental 
sciences 
-engineering, 
computing 
and technology 
-iife sciences 
-physical, chemicai 
and earth scienees 

ISI (Institute for 
Scientific 
Information) 

fournisseur 
ROWECOM 

c6derom bibliographique 
cumulatif 
depuis 1996 (?) 
mise a 
jour hebdomadaire 
1 c6derom par serie 

191 327 Fr HT 
(en octobre 1999, prix 
2000) 

-3 acces simultanes 
sur un seul site 

abonnement 2000 : 
191 881, 16 FR TTC 
(159 105,44 FRHT) 

abonnement 1999 : 
191 882,70 FRTTC 

-par ftp, rSseau avec 3 acc6s 
simultands : 177 084 FR HT 
(octobre 1999) 
-par le web avec 10 IP dedi6s 
: 75 133 FR HT(octobre 
1999) 
-le web, licence de site : 
329 930 FR HT(octobre 
1999) 
-le multisite n'est possible 
avec 1'ISI qu'en acces illimite 
(mais possibilit6 d'inclure 
dans la formule des IP d6die 
une adresse pour Bourges) 
-current contents 
(agri+engi+life+phys) en 
monoposte : 59 853 FR HT 
(octobre 1999) 

Mathsci 

American 
Mathematical 
Society 

fournisseur 
ROWECOM 

cederom bibliographique 
cumulatif 
depuis 1940 

-Mathsci Data 
Access Fee annuel 
(licence obligatoire qucl 
que soit le support) : 
38 214 Fr HT (octobre 
1999) 
-Mathsci 93 
+ cederom reseau 
4 acces simultanes : 
21344 FrHT 
(octobre 1999) 

59 558 FR HT (octobre 
1999, prix 1999) 

abonnement 
a echeance 
en mai 2000 

impossibilite 
de foumir un prix 

-abonnement 2000 (juin 
2000-mai 2001 pris sur 
le budget 2000, a payer 
en janvier 2000): 
64 354,48 FR TTC 
(53 361,93 FRHT) 
-abonnement 1999 (juin 
1999-mai 2000, paye 
en janvier 1999) : 
58 910,74 FR TTC (?) 
-abonnement 1998 (juin 
1998-mai 1999, paye 
enjanvier 1998) : 
61 459,81 FR TTC 

-Mathsci 93 + reseau 8 acces 
simultanes : 24 892 FR HT 
(octobre 1999) 

-Mathscinet (web) licence de 
site (abonnement locatif): 
11 597 FR HT (octobre 1999) 
+ ? (non determine a ce jour) 

-Mathsci current (incl data 
access fee) en monoposte : 
48 020 FR HT (octobre 1999) 

39 Je n'etudierai pas les modalites cTacquisition ou d'abonnement des cederoms des deux autres sections et du 
serviee de la DAG (produits bibliographiques et de culture generale), faute de temps, En outre, la question des 
cederoms est devenue cruciale dans les diseiplines scientifiques et teehnologiques. 
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water resources 
abstracts (WRA) 

Cambridge 
Scicntific Abstracts 

foumisseur 
ROWECOM 

water resource cederom 
4 accfcs simultanes 
mise a 
jour trimestrielle 

16 621 FR HT 
(octobre 1999, prix 
1999) 

-abonnement 2000 : 
16 049,46 FRHT 
abonnement (incluant 
MSDS) : 24 634,79 FR 
TiC 
(20 426,86 FR HT) 
-abonnement 1998 
(incluant MSDS): 
22 530,25 FR TTC 

-water resource c6d6rom 8 
accds simultanes : 
23 213 FR HT (octobre 1999) 

-Water resource Abstracts en 
monoposte: 
8263 FR HT (octobre 1999) 

-Canadian Centre 
for Occupational 
Health and Safety 
-material safety data 
sheets companies 
(MSDS) 
fournisseur 
ROWECOM 

MSDS cederom reseau 
4 acc6s simultanes 
mise a jour trimestrielle 

5187 FR HT 
(octobre 1999, prix 
1999) 

abonnement 2000 : 
5009,15 FRHT 

-MSDS cederom riseau 8 
acces simultan6s : 
6 886 FR HT (octobre 1999) 

-MSDS c6d6rom en 
monoposte : 3285 FR HT 
(octobre 1999) 

Pascal 

INIST 

cederom cumulatif depuis 
1987 (?) 

4-6 acces simultands 

abonnement 1999 : 
30 391 FR TTC (4-6 
acces simultan6s) 

abonnement 1998 : 
33 768 FR TTC 
(4-6 accis simultanes) 

-Pascal monoposte : 
15 520 FR HT (octobre 1999) 
-Pascal reseau 3 acces 
simultanes : 23 280 FR HT 
(octobre 1999) 
-Pascal reseau 6 acces 
simultanes : 27 160 FR HT 
(octobre 1999) 
-rajouter + 10% par site 
suppMmentaire 

Dans le courant de Vannee 2000, Finstallation du logiciel METAFRAME sur le 

scrveur de cederoms facilitera la consultation de ces produits electroniques. Cependant, la 

question financiere des licenccs de sites supplementaires qui devraient etre acquises pour 

les Antennes et les IUT de BOURGES, CIIATEAUROUX-ISSOUDUN et CHARTRES 

n'est pas resolue. 

La mise en place d'un reseau de cederoms suppose de dcvelopper une politique de 

formation des usagers afin qu'ils s'approprient ces produits electroniques. 

5-La politique de formation des usagers 

La formation et Finformation aupres des usagers sont considerees comme une 

priorite par la Directrice du SCD. Service important de la Direction des Affaires generales, 

le service de la formation, dirigee par une bibliothecaire, comprend des personnes 

travaillant dans chacune des sections de la BU. En outre, les conservateurs de section 

participent egalement a la formation, en particulier en direction des etudiants les plus 

avances dans leur cursus. Ce dispositif centralise permet aux usagers qui le souhaitent de se 

former a la recherche documentaire et de se familiariser a 1'utilisation des cedcroms. 
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Lusager type nexiste pas, les besoins et les niveaux de competence en recherche 

documentaire etant divers. Cependant, 1'experience a montre qu'il etait indispensable de 

developper en priorite la formation des etudiants de premiere annee, afin de les rendre 

rapidement autonomes. Neanmoins, la formation des etudiants des second et troisieme 

cycles n'a pas ete negligee. 

La formation comporte deux volets, la presentation des services et des types de 

documents (notamment leur utilisation), puis la mise en place de travaux pratiques destines 

a verificr 1'appropriation par 1'usager de 1'outil, en particulier les cederoms. 

Differentes actions ont ete mises en oeuvre : 

1. La presentation des services et des collections de la BU aupres des ctudiants de premiere 

annee, lors des journces vie pratique du SCUIO, des le mois de septembre. 

2. le recrutement de trois tuteurs (deux a la BU-Foram et un a la BU-Droit) pour une 

periode de trois mois. Ces etudiants effectuent des permanences a la BU et aident les 

usagers a se familiariser avec 1'OPAC, les cederoms et internet. Des visites de 

presentation des collections sont egalement effectuees par les tuteurs. Hs sont formes par 

le conservateur de la section de Droit, et deux bibliothecaires en Sciences et en Lettres. 

La responsable de la formation intervient egalement. 

3. Les conservateurs et les bibliothecaires accueillcnt les etudiants a la BU ou se deplacent 

dans les Departements, les Ecoles d'ingenieurs et les Instituts pour assurer des seances 

dutilisation des cederoms, notamment en Sciences. Les etudiants sont ensuite regus a la 

BU pour des travaux pratiques. 

4. des interventions pendant les cours, en debut dannee, en particulier dans les IUT. 

Ces operations sont relayees par les tuteurs pedagogiques, recrutes pour un an, qui 

aident les etudiants de premiere annee. Le conservateur de la section de Droit accueille ces 

tuteurs et les forme. D'autres operations, plus ponctuclles, sont destinees a 

l'approfondissement des methodes de recherche documentaire des etudiants qui entament un 

cursus de recherche40. 

40 Ainsi, en droit, le conservateur organise des seances de formation pour les etudiants en these d'economie, en 
MSTCF Droit Fiscal, en DEA, et pour quelques enseignants. 
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Depuis 1994, de nombreuses brochures et des plaquettes presentent les services que 

propose la BU. Les depliants thematiques41 sur 1'utilisation d"Internet et des cederoms sont 

autant d'outils pedagogiques. Le Guide du Lecteur complete ce dispositif dlnformation, 

ainsi que des guides bibliographiques. "[...] cette demarche s'inscrit dans un projet 

pedagogique plus vaste, qui est de developper 1'autonomie de 1'etudiant et de 1'accompagner 

dans le processus de construction des savoirs42". 

Les magasiniers de la BU-Forum affectes a la banque de pret fournissent une aide 

importante aupres des etudiants, notamment une assistance pour 1'utilisation des cederoms. 

Le service de referenees, mis en place en 1995, et destine a fournir une aide personnalisee 

aux usagers qui reeherchent des informations, n'a desormais plus lieu d'etre. 

Ainsi, le dispositif d'accueil et de renseignement comprenant le personnel present a 

la banque de pret, et les permanences du tuteur pres du portique dentree est apprecie par les 

usagers. 

Ces operations visant a 1'appropriation des methodes de recherche documentaire par 

les etu d i a n t s  o n t  c o n t r i b u e  a  1 ' a u g m e n t a t i o n  d u  n o m b r e  d ' u s a g e r s  i n s c r i t s  a  l a  B U ,  a i n s i  q u a  

1'augmentation du nombre de livres empruntes. 

Par ailleurs, les instances des UFR ont pris conscience de 1'importance de la 

formation dans le domaine de la methodologie, afin de lutter contre 1'echec scolaire des 

etudiants de DEUG, surtout en premiere annee. Ainsi, un enseignant en Lettres propose aux 

etudiants un module de methodologie qui comprend des cours sur la recherche 

documentaire. Cependant, ce module est optionnel et les actions initiees par le service de la 

formation du SCD sont toutes faeultatives. Seuls les etudiants motives tirent profit du 

dispositif pedagogique mis en place, 

Les responsables pedagogiqucs des UFR et des autres composantes de 1'Universite 

rcagissent diversement a ces operations. Cependant, il serait souhaitable que des modules 

de recherche documentaire et de methodologie figurent systematiquement dans les cursus 

des etudiants, selon un dispositif evolutif qui prendrait en compte la variete des besoins et 

la nature des disciplines. 

41 Actuellement, il existe urte quinzaine de depliants thematiques. 
42 Cf DESBORDES, Michele. Rapport d'activites 1996/1997, p. 18. 
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6-Les usagers. le pret et le PEB 

Depuis 1995, les horaires cVouverture de la BU ont sensiblement augmente. La BU-

Forum est ouverte pendant 58 heures par semaine, et ferme a 20 heures du lundi au 

mercredi. Depuis 1998, la BU-Droit ouvre le samedi matin43, a la demande des enseignants, 

et environ 70 usagers en tirent profit. 

Malgre 1'augmentation du nombre des etudiants entre 1993 et 1997, le nombre des 

etudiants inscrits est en baisse, ou du moins stagne, tandis que les enseignants-chercheurs 

utilisent davantage les services de la BU, notamment en Droit, en Economie, en Gestion et 

en Lettres, en Langues et en Sciences humaines. 

Tableau N° 18 : les usagers de la BU et les prets de documents 

93/94 94/95 95/96 96/97 Evolution 93/97 

Etudiants inscrits a 1'lJniversitc 13 490 14 424 14 509 14 353 + 6,39% 

Etudiants inscrits a la BU 10 484 10 303 10 234 10 402 -0,78% 

Enseignants inscrits a la BU 270 371 366 338 + 25,1% 

Total des Lecteurs de 1'Universite 10754 10 674 10 600 10 740 -0,13% 

Total des lectcurs 11 346 11 837 11 617 11 428 + 0,72% 

Emprunts d'ouvrages 106 816 108 727 131 868 148 869 + 39,3% 

Nombre d'emprtmt par lecteur inscrit 10,3 11,1 11,3 13 + 26,2% 

Entre 1994 et 1997, on constate un fort accroissement des prets. En 1997, 148 900 

prets de livres furent effectues pour des collections de 175 400 ouvrages. Le taux de 

rotation de certains ouvrages est particulierement important. Qui plus est, chaque lecteur 

emprunte davantage douvragcs. 

La section de Droit est le service qui accueille le plus d'usagers, et celui ou 

s'effectue le plus de transaction de pret. 75 000 ouvrages sont en libre acces. En 1997, plus 

de 51 000 transactions de pret furent effectuees sur un total de 148 869 transactions pour 

1'ensemble de la BU. 

Avec un taux de frequentation de plus de 75%, la section depasse largement la 

moyenne nationale de 65% enregistree en 1996. Les etudiants de troisieme cycle et les 

enseignants-chercheurs utilisent massivement les collections, ce qui rend compte de 

1'adaptation des services proposes par la section a cette categorie d'usagers. 
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En outre, ayant acquis le statut de relais de 1'INSEE et de Centre de Documentation 

europeenne, la section aeeueille des etudiants etrangers dans le cadre d'ERASMUS. 

Tableau N° 19 : lMnscription et la frequentation des usagers de la BU 

Droit 

1997 

Evolution 

95/97 

Lettres 

1997 

Kvolution 

95/97 

Sciences 

1997 

Evolution 

95/97 

Etudiants inscrits a 1'Universite (site orleanais) 4623 +0,54% 4053 + 10,1% 5677 +2,63% 

Etudiants inscrits dans la section 3468 +0,23% 3187 + 4,8% 3747 -1,70% 

Enseignants inscrits a ia section 113 + 182,5% 105 -9,4% 120 -16% 

Total des lecteurs 3769 3694 +4,2% 3965 -8,9% 

Taux d'audience des etudianLs 75,01% + 0,26% 78,63% + 1,98% 66% -4,2% 

Taux d'audience des enseignants 96,5% NC 88,2% NC 29,2% NC 

En 1995, la section de Lettres a recupere Fespace libere par la section de Droit, a la 

BU-Forum. Les enseignants et les etudiants ont particulierement besoin de documentation 

et utilisent regulierement la bibliotheque. Cependant, on pourra noter que 1'augmentation du 

nombre des inscrits de 4,8% reste inferieur au nombre des inscrits a 1'Universite, durant la 

meme periode. Cependant, les etudiants non inscrits a la bibliothcque utilisent neanmoins 

les collections en consultant les documents sur place sans recourir aux prets. 

II convient aussi de souligner que 1'inscription de 1'usager lui permet de consulter 

aussi bien les collections de la BU-Forum que celles du Centre de Documentation des 

Lettres, bibliotheque associee d'UFR. 

La section des Sciences est le service le moins utilisc par les etudiants, avec un taux 

de frequentation de 66%. Seulement 1/3 des enseignants-chercheurs se sont inscrits en 

1997, et 1'evolution sur deux ans est en recul de 16%44, 

Uaugmentation du budget documentaire effectue a partir de prelevements sur 

reserves n'a pu compenser 1'augmentation du prix de la documentation scientifique, 

notamment les surcouts des abonnements aux periodiques etrangers et des documents 

electroniques. 

Le dcvcloppcment de la recherche sur internet a en particulier conduit les Ecoles 

dlngenieurs a favoriser cet acces a 1'information, y compris aupres des etudiants. Comme 

43 La BU de Droit est ouverte 58 heures par semaine. 
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les chereheurs et les etudiants les plus avances dans leur cursus seientifique souhaitent 

obtenir des informations recentes, 1'acces a 1'internet et aux bases de donnees detourncraient 

les enseignants et une partie du public estudiantin de la section, et ce d'autant plus que les 

collections proposees, notamment la documentation de recherche (periodiques et ouvrages), 

demeurent insuffisantes, malgre les efforts financiers realises depuis 1995, 

Le tableau suivant met clairement en evidence que la progression de 1'etudiant dans 

son cursus correspond a une augmentation des inscriptions des usagers. Ainsi, si seulement 

1671 etudiants de premier cyclc de sciences et de tcchnologie peuvent emprunter des 

ouvrages, alors qu'ils sont 2624 a suivre les cours, des le second cycle, les besoins 

documentaires sont plus importants et les usagers frequentent et utilisent davantage les 

collections. 

En revanche, en troisieme cycle de sciences, les jeunes chercheurs recourent 

davantage aux collections disponibles dans les bibliotheques de laboratoire de 1'Universite 

et du CNRS. Cette tendance semble caracteriser les modes de recherche en sciences, 

puisque les ctudiants de DEA et les "thesards" en Droit, en Economie et en Sciences 

Humaines empruntent et consultent massivement les ouvrages disponibles a la BU. 

Les enseignants-chercheurs, hormis en Droit et en Economic, semblent delaisser la 

BU. Certains enseignants utilisent regulierement les bibliotheques universitaires parisiennes 

dont les collections sont plus riches, d'autres viennent seulement photocopier des articles et 

n'empruntent jamais. 

44 Cependant, beaucoup d'enseignants se bornent a photocopier les articles dont ils ont besoin, et de nombreux 
etudiants utilisent les collections sans eprouver le besoin d'emprunter des ouvrages. 

54 



Tableau N° 20 : les usagers de la BU par discipline et par cycle 

ESGBU 1998 Droit Lettres Sciences Total 

Inserits premier cycle 2205 2152 2624 6981 

dont inscrits a la BU dont1697 dont1774 dont1671 

Inscrits second cycle 1343 1119 1292 3754 

dont inscrits a la BU dont 1180 dont1087 dont1158 dont3625 

Inscrits troisieme cvcle 475 88 384 947 

dont inscrits a la BU dont 443 dont57 dont277 dont777 

Enseignants-chercheurs 127 307 388 822 

dont inscrits a la BU dont126 dont100 dont 164 dont 390 

Total des lecteurs universitaires 3446 3018 3470 9934 

Autres lecteurs niveau etudiants 99 285 304 688 

Autres lecteurs nivean recherche 37 93 52 182 

Total des lecteurs 3582 3396 3828 10 806 

La politique documentaire mise recemment en place, ainsi que 1'accroissement des 

budgets d'acquisition ne peuvent modifier des maintenant le comportement des usagers. Le 

dispositif de formation des usagers et d'information sur le fonctionnement de la BU donne 

certainement des resultats, mais il est indispensable de reporter le bilan de ces operations. 

Le pret entre bibliotbeques est un service essentiellement utile aux enseignants-

chercheurs et aux etudiants engages dans une demarche de recherche. Le PEB est gere par 

chacune des sections. 

En Sciences, le PEB emploie deux personnes qui effectuent les commandes et la 

facturation des articles et des ouvrages aupres des usagers. 

Tableau N° 21: la iacturation des articles scientifiques demandes dans le cadre du 

PEB 

Etablissements Montant de la facture 

(septembre 1998-aout 1999) 

UFR Sciences 23 647 Fr 

ESEM 3 180 Fr 

ESPEO 3 905 Fr 

IUT d ORLEANS 1 065 Fr 

UFR STAPS 75 Fr 

CNRS ORLEANS 6 155 Fr 

Antenne scientifique de BOURGES 285 Fr 

IUT de BOURGES 1125 Fr 

Kxterieur 3 293 Fr 

Total 42 730 Fr 
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Au sein de 1'UFR de Sciences, certains Dcpartcments utilisent davantage le PEB, La 

baisse des credits de recherche varie en fonction des laboratoires et explique en partie eette 

difference. Les Departements de Biologie, de Geologie et de Chimie sont les principaux 

utilisateurs de ce service. 

La section des Seiences fournit pour 8 820 Fr de photocopies a des demandeurs 

exterieurs (septembre 1998-aout 1999). Comme elle demande pour 42 730 Fr d'articles 

faetures, le PEB en Sciences est fortement deficitaire. 

Qui plus est, 1'usage et le cout de la foumiture darticles par Fintermediaire de 

PEBnet semblent dissuader certains chercheurs d'y avoir recours. Ainsi, certaines personnes 

frequentent directement des BU parisiennes et utilisent leur collection de periodiques 

scientifiques, d'autres utilisent les services de 1'INIST en passant par les laboratoires du 

CNRS d'ORLEANS45. 

Tableau N° 22 ; ia facturation des demandes d'articles aupres des composantes et des 

laboratoires en Sciences et en Tecbnologie entre septembre 1998 et aout 1999 

Demandcurs Montant du PEB 

entre septembre 1998 et aout 1999 

Biologie des ligneux (depurt. biologie) 2 820 Fr 

Chimiometrie (depart. ehimie) 4 860 Fr 

CREHSTO (UFR des Sciences) 60 Fr 

Ecologie animale et zoologie (depart. bioiogie) 3 375 Fr 

Geologie des matieres organiques (depart. geologie) 1 275 Fr 

Geologie structurale (depart. geologie) 442 Fr 

ICOA (depart. chimie) 8 805 Fr 

Immunologie des invertebres (depart. biologie) 30 Fr 

MAPMO (depart. mathematiqucs) 285 Fr 

Ucpartcment de Mathcmatiqucs 30 Fr 

Metaholismc cerebral et neuropathologie (depart. biologie) 30 Fr 

MST (biotechnologie) 1410 Fr 

Physioiogie aninmlc (depart. biologie) 225 Fr 

Total 23 647 Fr 

Concernant le PEB effectue a la section de Lettres, de Langues et de Sciences 

Humaines, le tableau suivant indique le volume de documents demandes. et montre que le 
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nombre de demandes 1'emportc sur la fourniture de documentation par la BU d'ORLEANS. 

N'ayant pu obtenir davantage de precision, notamment en ce qui concerne la facturation de 

ces services, nous ne pouvons en tirer un bilan sur 1'activite du PEB dans cette section, 

comme aussi dans la section de Droit, d'Economie et de Gestion46. 

Tableau N° 23 : le PEB a la section de Lettres, entre le premier janvier 1998 et le 31 

decembre 1998 

Demandes effectuees et satisfaites aupres d'autres Universites Nombre de documents 

Monographies 858 

Pcriodiques 336 

Total des demandes satisfaites 1194 

Documents fournis par le SC0 d'ORLEANS 

Monographies 105 

Periodiques 49 

Total des deniandes satisfaites 154 

Ces services de consultation et de pret des documents47 sont largement utilises par 

les usagers. Le nombre moyen d'ouvrages que ces derniers empruntent est passe de dix a 

treize en 1'espace de deux ans. La politique de formation des etudiants a sans doute joue un 

role important dans fappropriation des collections par les usagers. 

Qui plus est, dans le domaine de la documentation electronique, des statistiques de 

consultation des cederoms sont effectuees tous les mois. En effet, Finterface CD Control 

Pack, qui est installee sur le serveur, permet de comptabiliser le nombre de connexions aux 

cederoms du reseau. Les conservateurs de section peuvent ainsi mieux evaluer Finteret de 

s'abonner ou d'acquerir les produits electroniques et justifier leur politique documentaire 

aupres des enseignants et des instances universitaires. 

En outre, afin de developper la cooperation avec les bibliotheques associees et de 

repondre aux besoins des lecteurs, les services de la DAG preparent des projets sous la 

direction des instances universitaires. 

45 LINIST fournit un article en une ou deux journees, ce qui correspond a 90 % des demandes. Le PEBnet est 
un peu plus long. 
46 Nous n'avons pu obtenir d'information sur le PEB effectue dans cette section 
47 Dans le hall et les magasins de la BU-Forum, ainsi que dans une salle de la BU-Droit, les usagers ont la 
possibilite de photocopier les documents. A la BU-Forum, un serveur automatise multimedia d'impression 
(SAMI) permet aux etudiants d'imprimer des pages extraites des cederoms. Des lecteurs de microformes sont 
egalement disponibles dans les magasins de la BU-Forum. 
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7-Les proiets de cooperation documcntaire et de construction de bibliotheaue 

Outre le signalement des collections des bibliotheques de 1'IUT d'ORLEANS et de 

BOURGES, ainsi que le developpement du reseau de eederoms, plusieurs projets sont a 

Fetude ou deja engages, malgre les aleas de la concertation avec des partenaires parfois 

nombreux, ainsi que les problemes de financement, 

Des perspectives de collaboration avec les laboratoires du CNRS ont ete esquissees 

par la Directrice et le conservateur adjoint aux ressources documentaires. Qui plus est, deux 

bibliotheques de Sciences, sur le campus d'ORLEANS et a BOURGES, devraient etre 

constraites dans le courant des trois prochaines annees. 

a-La collaboration avee ia bibliotheque du CBM du CNRS 

Le conservateur adjoint aux ressources documentaires a contacte la responsable de 

la bibliotheque du Centre de Biophysique Moleculaire qui est tres sensible aux projets de 

politique documentaire en reseau. Cette derniere souhaite le signaiement des collections du 

CBM et des autres laboratoires du CNRS dans le catalogue collectif du SCD. Cependant, 

une action de communication aupres de tous les responsables de la documentation de cette 

institution doit etre mise en oeuvre. Cependant, un prealablc est indispensable. II faut, en 

effet, qu'une structure de coordination se mette en place au CNRS afin que le SCDU ait un 

seul interlocuteur avec lequel une convention de cooperation documentaire puisse etre 

passee. 

D'ores et deja, les usagers de la bibliotheque du CBM ont acces au reseau de 

cederoms du SCD. Dans le courant de Pannee 2000, ce dispositif sera developpe a 

1'ensemble des laboratoires du campus du CNRS. Le conservateur adjoint aux ressources 

doeumentaires a planifie les modalites d'acces au reseau, et a precise le montant de la 

participation financiere a laquelle les laboratoires du CNRS doivent contribuer pour obtenir 

ce service. 

Cette premiere etape de cooperation documentaire pourrait etre suivie par le 

signalement des collections des bibliotheques de recherche, puis des collections disponibles 

dans les laboratoires, dans le catalogue collectif DYNIX. Parallelement, un fichier des 



ahonncments personnels dont disposent les chcrcheurs du CNRS, serait constituc et diffuse 

aupres de Fensemble de la communaute scientifique de FUniversite et du CNRS. 

b-Le proiet de la construction d*une BU integrec de Sciences a BOURGES 

Depuis quelques annees, un projet de cooperation documentaire est a 1'etude, a 

BOURGES, La multiplicite des partenaires et les problemes de financement n'ont pas 

permis de le mcner a bien dans le cadre d'une concertation. En effet, 1'Universite 

d'ORLEANS et la Municipalitc de BOURGES se sont disputes la maitrise d'ccuvrc de ce 

projet. 

Les responsables de la Mediatheque de BOURGES et les instances universitaires 

ont souhaite mettre en place un reseau documentaire dont feraient partie les bibliotheques 

de 1'IUT, de 1'Antenne scientifique, de FENSIB (ecole nationale superieure d'Ingcnieurs de 

BOURGES), du Centre Andre Alciat (CUEJ-IMEP), ainsi que les bibliotheques 

municipales de BOURGES (une mediatheque centrale et quatre annexes) et evcntuellement 

le centre de documentation de 1'IUFM. Le projet consiste a creer un reseau documentaire 

local comportant un catalogue collectif des ressources documentaires disponibles a 

BOURGES, ainsi que des eederoms. La mise en reseau slnscrit dans le cadre du contrat de 

plan ETAT-REGION qui prevoit un projet de developpement universitaire a BOURGES. 

Des commissions techniques et bibliotheconomiques furent mises en place. Elles 

etaient composees de representants de la BU d'ORLEANS, des entites documentaires 

universitaires de BOURGES, de la Mediatheque de BOURGES, et de la bibliotheque de 

1'ENSIB. En fait, les commissions ne se sont jamais reunies, dans la mesure ou la mairie de 

BOURGES a obtenu la maitrise d'oeuvre de ce projet, a la placc de 1'Universite 

d'ORLEANS. La communication entre la municipalite et 1'Universite reste difficile, les 

deux partenaires n'ayant pas les memes objectifs. 

Dans ce contexte, les responsables de la Mediatheque de BOURGES et les 

representants de la BU d'ORLEANS projettent de faire appel a un consultant pour mener a 

bien une etude qui, outre les implications financieres, techniques, juridiques (problemes des 

droits d'acces des cederoms), porterait aussi sur la nature de la liaison (reseau et cablage) 

entre les sites. 
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La necessaire securisation du reseau de l'Universite d'ORLEANS suppose que le 

futur reseau documentaire de BOURGES soit compose de deux entites autonomes, Ainsi, 

le reseau des sites universitaires et d'enseignement superieur de BOURGES serait mis en 

place, et serait distinct du reseau des sites municipaux de BOURGES. Ces contraintes 

majeures modifieraient le type d'installation du reseau documentaire a mettre en oeuvre 

(fonctionnement des equipements, acces aux bases bibliographiques, aux cederoms, types 

dacces autorises). 

Par ailleurs, le projet de construction d'une bibliotheque universitaire, reunissant 

desormais les collections des bibliotheques de 1'Antenne scientifique et de 1'IUT de 

BOURGES48, a ete mis a 1'etude des la rentree universitaire de 1999. Le batiment de la 

bibliotheque integree serait construit en 2000/2001 et se situerait a proximite des deux 

etablissements universitaires49. La maitrise d'oeuvre de cette construction en incombe 

naturellement a 1'Universite d ORLEANS. 

Au mois de novembre 1999, la Directrice du SCD a souhaite realiser le catalogage 

du fonds de 1'IUT dans la base collective DYNDC, dans le cadre de la future mise en place 

de la Bibliotheque universitaire integree de Sciences de BOURGES. Un catalogueur de la 

section des Sciences de la BU a ete envoye pour cataloguer les quelques 8000 ouvrages de 

1'IUT de BOURGES. Un PC, par lequel la bibliothecaire accede au SIGB, a ete installe par 

le responsable informatique de la BU. En revanche, le responsable de 1'Antenne 

scientifique refuse, pour 1'instant, de signaler les collections disponibles dans son 

etablissement. 

Concernant le problemc de la base bibliographique, il semblerait que le choix de 

maintenir deux bases de catalogage distinctes, la base municipale et la base universitaire, se 

concretise avec le signalement des collections universitaires dans le cataloguc collectif du 

SCD. A terme, une division systeme50 du SIGB DYNIX sera realisee et permettra aux 

bibliothecaires de la BU de Sciences de BOURGES d'utiliser tous les modules disponibles. 

On peut imaginer ensuite une mise en reseau avec la Mediatheque de BOURGES51, 

voire d'autres etablissements : 1'acces aux deux bases DYNIX (celles de la Mediatheque et 

48 Une fois le batiment construit, les bibliotheques de 1'Antenne scientifique et de FIUT disparaftraient en tant 
que telles. 
49 Cf 1'annexe N° 4. 
50 La creation de la Division Systeme coute 50 000 Fr. 
51 La mediatheque de BOURGES dispose egalement du SIGB DYNIX. 
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de la BU) serait ainsi possible et il serait envisageable d'utiliser une interrogation 

multibases (norme Z 39.50) pour les consultcr simultancment. 

II semblerait que chaque partenaire ait entrepris de dcvclopper de son cote son 

propre reseau. Et, tandis que le projet universitaire se stracture, la politique documentaire 

municipale n'cst pas clairement definie, ou, du moins, n'a pas ete presentee aux instances 

universitaires et aux responsables du SCD. Aussi, la question des conditions de la 

collaboration entre le SCD et la Mediatheque de BOURGES demeure en suspens. 

c-Le proiet de la construction de ia BU de Sciences sur le campns 

Un projet de construction de bibliotheque fut ebauche a Fautomne 1999. Ce 

batiment est destine a accueillir la section des Sciences de la BU. 

Les locaux de la BU-Foram qui comprennent actuellement les sections des Sciences 

et de Lettres, Langues et Sciences Humaines, ainsi que la Direction des Affaires Generales 

du SCD, sont devenus exigus. La necessite de creer une salle informatique pour les usagers 

supposait le transfert d'une des sections dans un autre batimcnt. En outre, la place 

disponible pour les collections dans les salles de lecture publique commence a manquer. 

Qui plus est, la mise a la disposition d'un fonds de culture generale dans chacune des 

sections necessitait le reamenagement des locaux de la BU-Forum. 

Le nouveau batiment de la section des Sciences serait localise au cceur de 1'UFR de 

Sciences. L'objectif est d'offrir aux usagers des locaux fonctionnels et repondant aux 

modalites de la recherche documentaire, notamment dans le domainc des NTIC. Selon le 

conservateur adjoint aux ressources documentaires, un " etage " du nouveau batiment serait 

entierement consacre a la recherche afin de foumir des services adaptes aux besoins 

documentaires des etudiants de troisieme cycle. En 1999, pres de 240 etudiants inscrits a 

FUniversite d'ORLEANS preparent une these scientifique ou technologique. 

Ce projet de construction de bibliotheque est actuellement a 1'etude et il serait 

judicieux de le developper dans le cadre de la cooperation avec les bibliotheques associees 

du campus. La constraction d'un tel batiment peut jouer un role essentiel et favoriser le 
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devcloppement de la collaboration documentaire avec les enseignants-chcrcheurs, pour peu 

que les services offerts soient adaptes aux besoins des usagers. 

Conclusion 

La politique de cooperation documentaire a ete fortement developpee depuis cinq 

ans. Les ressources informatiques et les moyens budgetaires dont dispose desormais le SCD 

ont permis de mettre en place un reseau de cederoms et le SIGB. Neanmoins, ils demeurent 

insuffisants. 

La Directrice du SCD s'est engagee dans une strategie de concertation avec le corps 

enseignant. Des chartes de section ont ete elaborees a la suite de 1'enquete sur les besoins 

documentaires des chercheurs. Des propositions de signalement des collections ont ete 

faites aupres des responsables des bibliotheques associees du campus. 

Cependant, le bilan de ces operations demeure mitige. La charte documentaire en 

Sciences n'a pas ete approuvee, et peu d'enseignants ont accepte le signalement des 

collections des bibliotheques assoeiees. Aussi, est-il necessaire de comprendre les raisons 

qui ralentissent le developpement d'une politique documentaire. 

En effet, apres cette presentation des ressources disponibles a la BU et au SCD, il 

convient d'etudier les bibliotheques associees du campus et des sites delocalises, ainsi que 

de preciser les besoins documentaires des usagers qui les frequentent. 
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SECONDE PARTIE : le Service Coromun de la Documentation et les bibliotheaues 

associees : recherche d'information, methodologie et resultat de 1'enauete 

Introduction 

Afin de definir avee precision les enjeux d'une cooperation documentaire, d'evaluer 

les contraintes techniques, financieres et humaines relatives a ce projet, et de proposer un 

projet realiste de mise en reseau aux responsables du SCDU d'ORLEANS, il etait 

necessaire de procedcr a une enquete permettant d'analyser la situation des bibliotheques 

associees et les modes de cooperation actuellement mis en oeuvre au SCD. La connaissance 

des collections. du mode de fonctionnement de ces centres de documentation de proximite, 

de leurs moyens budgetaires et de leur personnel, nccessitait de caracteriser chaque 

bibliothequc dans son contexte et de rassembler les informations susceptibies de m'etre 

utile pour comprendre et determiner des propositions adaptees aux besoins des usagers. 

Ce travail d'enquete long et difficile a ete complete par une recherche 

d'information. L'etude des operations de cooperation documentaire effectuees dans d'autres 

SCD, et la lecture de la litterature professionnelle sur la question des bibliotheques 

associees et des NTIC ont elargi la perspective. 

, Les resultats de 1'enquete contiennent deja des enseignements qui permettent de 

definir des axes de propositions destines a developper la politique documentaire du SCDU 

d'ORLEANS. Cependant, ils montrent aussi les difficultes qu'eprouvcnt les conservateurs 

et les bibliothecaires de la BU qui souhaitent mettre en oeuvre une politique de cooperation 

entre des partenaires dont les objectifs et les besoins divergent. 

Apres avoir etudie les operations de cooperation documentaire realisees dans 

quelques Universites frangaises, les resultats de 1'enquete sur les bibliotheques associees du 

Service Commun de la Documentation de 1'Universite d'ORl .F.ANS seront analyses. 

A-L'analvse des actions de cooperation documentaire realisees dans les SCDU 

La plupart des SCDU frangais ont herite du " double systeme documentaire " qui 

s'est developpe dans les annees 60 et auquel le decret du 4 juillet 1985 portant sur la mise 
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en place des Services Communs de la Documentation a tente de repondre sur le plan 

organisationnel. 

A ee titre, il est interessant de connaltre les operations realisees dans des SCDU de 

taille comparable a eelui de VUniversite d'ORLEANS, et, en regle generale, d'analyser les 

solutions adoptees dans les Universites frangaises. 

L'emergence des reseaux informatiques ouvre des perspectives de cooperation et 

d'organisation des services documentaires dont disposent les usagers d'une Universite. Les 

projets de mise en piace de systemes d'informations au sein des Universites supposent un 

developpement de la politique de collaboration entre tous les partenaires responsables des 

ressources documentaires. L'essor de la production des ressources electroniques a conduit 

les professionnels des bibliotheques a repenser la logique de constitution de collections, et a 

reflechir sur des outils d'evaluation de la documentation acquise. 

En outre, la question de la mise en oeuvre d'une politique documentaire coherente1 

se pose avec d'autant plus d'acuite que les budgets d'acquisitions n'augmentent pas aussi 

vite que le cout de la documentation, notamment dans le domaine scientifique. La necessite 

d'une gestion optimale des ressources financieres. ainsi que les problematiques des 

Nouvelles Technologies de Flnformation et de la Communication ont ainsi amene les 

responsables des SCDU, et en particulier ceux de FUniversite d'ORLEANS, a promouvoir 

une politique de reseau. 

1-La strategie de recherche d'information 

a-Les informatlons fournies par le responsabie dti staee 

La responsable du stage au SCDU d'ORLEANS, adjointe de la Directrice pour les 

ressources documentaires, est naturellement directement concernee par la question de la 

collaboration entre le SCD et les bibliotheques associees. A ce titre, elle m'a fourni un 

dossier ou etaient rassemblees des photocopies de courriers electroniques envoyes par des 

conservateurs portant sur cette problematique. 

1 Le theoricien frangais de la politique documentaire est actuellement M. Bertrand CALENGE. Cf son 
ouvrage : CALENGE, Bertrand. Les politiques d'acquisition, Constituer ime collection dans une bibliotheque. 
Paris : Editions du Cercie de la Librairie, 1994,408 p. (collection Bibliotheques) 
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En outre, elle m'a reeommande de nVadresser a deux conservateurs charges de 

1'informatique documentaire. au SCD de VUniversite de LIMOGES et a la Bibliothequc 

Interuniversitaire de TOULOUSE. Je n'ai pas regu de reponses aux messages electroniques2 

que j'avais envoyes a ces deux personnes, ce qui est bien comprehensible en periode de 

rentree universitaire. Ainsi, j'ai du recourir pour 1'essentiel aux informations que la 

responsable de mon stage m'avait fournies, et a la litterature professionnelle qui decrivait 

les operations effectuees dans ces etablissements. 

Sur ses recommandations, j'ai egalement rassemble de la documentation sur le 

travail de cooperation effectue au SCDU de LYON 3. 

b-L'envoi d'un message electronique sur une liste professionnelle 

Avec 1'accord de la responsable de stage, j'ai envoye un courrier electronique sur la 

liste professionnelle "biblio.fr", au dcbut du mois doctobre 1999. Ce message comportait 

une presentation succincte de la situation documentaire du Service Commun de la 

Documentation de VUniversite d ORLEANS. Je demandais aux conservateurs interesses par 

la question des bibliotheques associees de mlndiquer les projets et les realisations qui 

avaient ete effectues au sein de leur Universite, depuis quelques annees. 

Je n'ai regu que trois reponses, dont une sans interet. M. Bemard LOCHER, 

conservateur au SCD de VUniversite de Picardie Jules VERNE, ainsi que M. Claude 

ROLLAND, conservateur de la section des Lettres au SCD de VUniversite d'AIX-

MARSEILLE 1, m'ont envoye des reponses circonstanciees sur lesquelles je vais revenir 

bientot. 

c-Les demandes d'information effectuees aupres de deux conservateurs 

Afin de completer ces informations, j'ai contacte deux conservateurs dont les 

reflexions pouvaient metrc utiles : le responsable de la Bibliotheque integree de medecine 

de 1'Hopital Necker de 1'Universite de PARIS V, et la responsable de la formation au SCD 

de 1'Universite LYON 2, sur le campus de BRON. 

2 Mon courrier contenait une description de la situation des bibliotheques associees de l'Universite 
d'ORLEANS, ainsi que les actions realisees a Finstigation de la Directrice du SCDU. 
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Les informations qui m'ont ainsi ete fournies m'ont permis de preciser les enjeux de 

politique documentaire lies a la question de la mise en place d'operations de collahoration 

entre les bibliotheques placees sous la tutelle d'une Universite. En appreciant la situation 

d'autres SCDU, j'ai pu mesurer la recurrence de certains problemes, notamment sur le plan 

des modes de relation a etablir entre les enseignants et les professionnels. Les difficultes de 

communication entre les partenaires responsables des ressources documentaires m'ont ainsi 

conduit a elaborer des propositions adaptees dont je developperai les modalites dans la 

partie suivante. 

11 va sans dire que la lecture de la litterature professionnelle sur la question de la 

collaboration entre le SCD et les bibliotheques associees me permit d'enrichir mes 

reflexions et de completer 1'information recueillie par mes soins et avec le concours de la 

responsable du stage. 

2-Les actions de cooperation documentaire entreprises par les SCPU ; quelques 

exemples 

-les reflexions du conservateur du SCD de 1'Universite de Picardie Jules 

VERNE d'AMIENS : "veritable casse-tete", la collaboration avec les bibliotheques 

associees est difficile a mettre en oeuvre malgre les decrets portant sur la creation du SCD 

en 1985, et dans les annees suivantes. Comme le rappelle le conservateur, ces textes ne 

prevoient que deux statuts, ceux de bibliotheque integree et de bibliotheque associee. Ces 

principes sont-ils adaptes aux exigences d'une politique documentaire globale dont le SCD 

aurait la charge ? II convient, en effet, d'en douter. 

Au SCDU Jules VERNE, une "integration" de bibliotheque a ete realisee en 1997 : 

les coliections de 1'ancienne bibliotheque d'UFR associee ont ete transferees dans les locaux 

de la BU, mais 1'UFR continue a gerer les credits documentaires qu'elle affecte a 

1'enrichissement de ce fonds. Apres avoir signe un contrat liant les deux parties, les 

responsables de UUFR reconnaissent la pertinence de la politique documentaire mise en 

oeuvre par le SCD. 

Dans le cas des bibliotheques associees dont les responsables tiennent a conserver ce 

statut qui leur garantit ainsi une autonomie, le conservateur souligne qu aucune obligation 

de cooperation ne detinit les relations entre le SCD et ces centres de documentation. 



Qui plus est, il y a "autant de regimes d'associations que de bibliotheques 

associees ". En effet, ehaque responsable de bibliotheque assoeiee demande que ses besoins 

soient pris en compte, ee qui induit des modalites de cooperation personnalisees que le SCD 

ne peut que difficilement accorder. Aussi, le statut de bibliotheque associee serait en 

contradiction avec la mise en place d'un Service Commun, qui n'apparait plus des lors que 

comme un "tigre de papier". Faudrait-ii modifier les decrets portant sur la creation du 

SCD et sur les bibliotheques universitaires, telle est la question que sous-tendent les 

reflexions du conservateur. 

-les propos du conservateur de la BU de 1'Universite LYON 2, sur le campus de 

BRON, soulignent des difficultes identiques a celles rencontrecs au SCDU d'ORLEANS : 

l'indecision des enseignants qui reconnaissent 1'interet du signalement de leurs collections 

dans le catalogue collectif de la BU, mais redoutent tout autant l'"afflux" d'un nouveau 

public. 

Lorsquiin responsable de bibliotheque associee acccptc le principe du catalogagc 

des collections, un accord sous la forme d'un contrat est signe par les deux parties. Des lors, 

le SCD qui dispose de deux equipes de vacataires charges de la retroconversion des fichiers 

ou des registres d'inventaire sur chacun des deux campus de 1'Universite, envoie ce 

personnel sur place. Les agents disposent de PC fournis par le SCD ou de PC deja installes 

et procedent au catalogage des documents. 

Quant aux acquisitions, le responsable de la bibliotheque assoeiee commande et 

catalogue ses ouvrages dans le SIGB. En effet, la majeure partie des bibliotheques associees 

est geree par un documentaliste ou un ingenieur d'etude. 

Les bibliotheques associees qui ne disposent pas de personnel forme sont gerees par 

la seeretaire du responsable du laboratoire ou de Pequipe de recherche. Cest avec ce type 

de centre de documentation que le probleme de la collaboration se pose avec le plus d'acuite 

dans la mesure oii le cout de 1'investissement pour realiser des operations de catalogage 

ou de retroconversion est trop lourd pour les UFR. II faut, en effet, acquerir des PC, 

former la personne au catalogage et a 1'utilisation du module de commande du SIGB LORIS 

de la BU de 1'U'niversite de LYON 2. 

Certains enseignants disposent de "quelques etageres de documents", et ont accepte 

de les laisser en depot dans la bibliotheque associee la plus proche, a condition d'obtenir des 
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modalites de consultation specifiques (pas de prct, si ce n'est aux chercheurs dument 

identifies). 

-le conservateur du SCD de VUniversite de Provence AIX-MARSEILLE 1 

indique qu'une "politique de mise en reseau des fonds documentaires des bibliotheques 

associees" a ete entreprise depuis 1993. Cependant, il souligne les difficultes recurrentes 

d'ordre communicationnel et budgetaire d'un tel travail. 

A ses yeux, Fobjectif de la mise en oeuvre d'unc politique d'acquisition coherente ne 

peut etre realise sans le catalogage et la retroconversion de toutes les ressources 

documentaires disponibles a FUniversite. Des lors, il est indispensable de mettre en place 

un reseau informatique qui permette a la plupart des bibliothequcs associees disposant de 

personnel compctent d'avoir acces au SIGB du SCD, afin de constituer un catalogue 

collectif. 

Une seule bibliotheque associee fait actuellcmcnt partie du reseau mis en place. 

Linformatisation de la BU a pese de tout son poids aupres des responsables de ce centre de 

documentation, qui avaient envisage 1'acquisition d'un logiciel documentaire propre. Les 

conservateurs de la BU ont fait valoir 1'interet des bibliotheques associees d'avoir acces au 

SIGB DYNDC : la bibliotheque associee realise ainsi une economie budgetaire en 

utilisant le SIGB DYNIX au lieu d'acquerir un logiciel distinet. De plus, la maintenance 

informatique est assuree par les services du SCD. La formation des agents de la 

bibliotheque associee a 1'utilisation du SIGB est egalement realisce par les responsables du 

SCD et les organismes de formation professionnelle. 

Dans la bibliotheque associee, le catalogage est assure par deux personnes a temps 

partiel : elles recuperent les notices existantes dans la base afin d'y rattacher Fexemplaire 

achete. Neanmoins, la retroconversion des collcctions disponibles dans cette bibliotheque 

n'a pu etre encore realisee, faute de personnel. 

Depuis, deux autres bibliotheques associees ont rejoint le reseau, mais selon des 

modalites differentes, qui n'ont pas ete precisees dans le message electroniquc. 

De ces experiences de cooperation documentaire portant essentiellement sur 1'acces 

du personnel des bibliotheques associees au SIGB, le conservateur degage quelques 

enseignements. 
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A ses yeux, ces actions de mise en reseau supposent un prealable fondamental : la 

concertation entre les conservateurs du SCD et les responsables de la eomposante 

universitaire ; les Directeurs de Dcpartements et les responsables des bibliotheques 

associees, II estime que "1'arbitrage des proiessionnels de la BU est en effet 

indispensable pour eviter l'influence excessive d'une discipline dans les achats des 

enselgnants". Ncanmoins, cet "arbitrage" des conservateurs et des bibliothecaires peut 

justement constituer un facteur essentiel qui dissuaderait les enseignants dlntegrer et de 

participer au rcseau. 

A la suite de la concertation destinee a definir des objectifs communs et reunissant 

le plus grand nombre de responsables de bibliotheques associees, il est indispensable 

d'effectuer le recensement des bibliotheques et des fonds dont disposent les enseignants-

chercheurs. Car, au dela du seul probleme de la localisation des bibliotheques associees, 

ce sont l'ensemble des ressources documentaires qui devraient figurer dans un 

catalogue collectif. Une evaluation de ces fonds pourrait etre ainsi entreprise, ce qui 

permettrait de proceder simultancment au desherbage des collections. 

L'etape suivante comprendrait le catalogage courant des acquisitions des 

bibliotheques associees, ainsi que la retroconversion des collections sur plusieurs annees. 

Pour ce faire, le responsable de la bibliothcque associee pourrait s'engagcr a recruter une 

personne titulaire ou vacataire competente ou "susccptiblc de recevoir une formation". 

Ncanmoins, la solution retenue par le conservateur est que le SCD recrute un vacataire, le 

forme et etablisse une planification des operations de catalogage des collections des 

bibliotheques associees a realiser, afin que son emploi du temps soit optimisc. Des lors, 

1'UFR de tutelle des bibliotheques associees et les enseignants disposant de collections 

verseraient au SCD une retribution correspondant au temps de travail passe par le 

catalogueur pour "enregistrer" les collections dans la base collective. 

Ce travail prcalable etant realise, les conditions d'acces aux collections de ces 

bibliotheques devraient etre harmonisees sur 1'exemple des horaires douverturc et des 

modalites d'inscription en vigueur a la BU. 

Ces operations ne pourront etre entreprises que si les instances universitaires 

les soutiennent en les affichant comme une priorite et en fournissant des credits 

" dedies " au SCD et aux bibliotheques associees. 
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La reaiisation de la mise en reseau suppose un veritable investissement des 

enseignants dans ce projet. Qui plus est, les UFR et leurs Departements ne disposent pas de 

credits budgetaires suffisants pour recruter du personnel permanent et ainsi participer au 

reseau en tant que partenaire "fiable". En effet, 1'emploi de vacataires charges des 

collections des bibliotheques associees ne permet pas de garantir un suivi de la gestion des 

documents, et ne repond pas vraiment a la notion de continuite de service public que les 

usagers sont en droit dexiger. En outre, 1'acces du personnel contractuel des bibliotheques 

associees au SIGB du SCD suppose une competence qui manque souvent aux vacataires. 

Sans confiance cntre les professionncls utilisant le meme SIGB, des 

dysfonctionnements peuvent se developper et etre imputes aux responsables du reseau, les 

conservateurs de la BU. 

-les responsables de l'informatique documentaire a la Bibliothcque 

Interuniversitaire du SICI) de TOULOUSE ont mis en place un reseau de grande 

ampleur qui comprend 14 bibliothcques en fevrier 1999 : cinq BU, la BIU d'ALBI, deux 

bibliotheques centrales de Grandes Ecoles, et quelques bibliotheques des Dcpartements des 

Universites de TOULOUSE 1 et 2. Ces etablissements ont acces a la base catalographique 

collective du SIGB HORIZON. Pour participer au reseau, la bibliotheque doit repondre a 

deux criteres essentiels. "La participation au reseau HORIZON implique d'une part la 

mattrise des normes de catalogage, d'autre part un volume d'activite suffisant pour 

que 1'utilisation des modules de gestion du logiciel ne soit pas occasionnelle". 

De nombreuses bibliotheques souhaitent faire partie de ce reseau. Aussi, des criteres 

ont ete definis a partir desquels la bibliotheque peut demander d'etre membre du reseau. 

Les 33 bibliothequcs qui ont fait une demande en ce sens ont ete classees selon ces criteres 

dans trois categories differentes : les bibliotheques "integrees" directement au reseau, les 

bibliotheques associees dont les collections sont cataloguees par un service centralise de 

eatalogage cree par le SCD, les bibliotheques qui restent en dehors du reseau. 

En ce qui concerne la deuxieme categorie de bibliotheque, le personnel ne peut 

effectuer que de 1'exemplarisation de monographies. 11 utilise seulement le module de pret si 

le volume de circulation des documents est assez important. 

En revanche, les bibliotheques qui sont restees en dehors du dispositif de 

collaboration documentaire et qui ne remplissent pas les conditions de participation au 
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reseau ne peuvent avoir acees au SIGB, le volume dactivite et la maitrise des normes de 

catalogage etant insuffisants. Des lors, afin d'eviter que ne se mette en place un " double 

systeme documentaire" qui ecarterait du reseau HORIZON ces " petits" centres de 

documentation, la solution preconisee constituerait a fournir a ces bibliotheques un 

"systeme autonome sur micro avec une interface Web, et la mise en place d'une interface 

dmterrogation des catalogues". Au sein de la bibliotheque aurait ete installe un logiciel 

documentaire adapte a ses besoins : on evoquait, en fevrier 1999, le logiciel PAPRIKA 

"doue pour 1'cchange dlnformation bibliographique en UNIMARC". 

Des lors, la bibliothcque disposerait d'une base distincte de cclle du SIGB 

HORIZON, mais 1'interface d'interrogation des catalogues selon la norme Z 39.50 

permettrait a 1'usager de connaitre la localisation de 1'ensemble des ressources 

documentaires du reseau. 

En tout etat de cause, ce ne sont que des projets qui doivent faire Fobjet d'une etude 

prealable actuellement en cours. 

-la politique documentaire mise en place par le SCD de 1'Universite Jean 

MOULIN LYON 3 fut elaboree des 1989. Les differentes etapes dcstinees a mettre en 

place un reseau ont ete analysees dans un article3. 

La premiere phase, correspondant au premier contrat quadriennal (1991-1994) 

consistait a doter le SCD de moyens informatiques, ainsi que de proceder a une 

reorganisation du fonctionnement des services. 

Lintegration des collections des bibliotheques dlJFR a ete realisee en relation avec 

la mise en placc d'un Service Central dAcquisition (SCA) en 1993. Limplantation du SIGB 

Geac Advance a permis la constitution d'un catalogue collectif qui supposait, outre la 

retroconversion et le catalogage courant des collections de la BU, la localisation des fonds 

des bibliotheques associees dans la base. Enfin, la mise en place d'un reseau de cederoms 

completait cette politique documentaire. 

Dans le cadre du second plan quadriennal (1995-1998), la structuration du reseau 

s'est poursuivie. "La mise a disposition d'un outil documentaire performant dans 

Funiversite s'est notamment traduite par le passage de la juxtaposition d'outils 

3 MOLLINIE, Frederique et LERESCHE, Frangoise. 1999, Politique documentaire, Service commun de la 
documentation Lyon 3. Bulletin des Bibliotheques de France, 1999, t. 44, n° 2, p. 20-26. 
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doeumentaires classiqnes (catalogue en ligne» reseau de cederoms) a un veritable 

systeme d'information integre, accessible dans toute 1'universite et partiellement sur le 

web"4. Le SI Siber 3 est un reseau multisites qui offre, aux professionnels des 

bibliotheques et aux usagers, la possibilite d'acceder a des outils ergonomiques donnant 

acces sous une seule interface au catalogue multimedia, au reseau de cederoms5 et a 

1'Internet. Les notices du catalogue ont ete enrichies par la scannerisation des sommaires. 

En outre, le reseau de cederoms a ete developpe. 

Des outils statistiques installes sur le SI permettent desormais d'affiner la politique 

documentaire et de mieux definir les besoins des usagers. Levaluation de la consultation 

des cederoms en reseau a amene les responsables du SCD a constituer une commission 

d'acquisitions de documentation electronique en 1997. Cette commission centralise les 

demandes des commissions consultatives qui se tiennent dans les UFR et les Departements. 

Par ailleurs. la selection de signets Internet represente une part de travail important 

qui exige une validation par les responsables des secteurs d'acquisition6. 

Le site Web du SCD a ainsi ete considerablement enrichi: il comporte des listes 

selectives offrant un acces a certains documents, la liste des eederoms disponibles en 

reseau, les listes des nouveautes du mois et de 1'annee. elassees par discipline, la liste 

alphabetique enrichie des periodiques comprenant ceux des bibliotheques de recherche avec 

des liens au catalogue pour leur localisation et aux sommaires7, et aux sites pour les 

periodiques electroniques gratuits ou faisant 1'objet d'une autorisation, suite a 1'acquisition 

de 1'abonnement papier. 

A partir de 1995, une equipe restreinte du SCD, composee d'une personne de 

categorie A et de contractuels, etait chargee de cataloguer dans la base collective les 

fonds des bibliotheques associees de recherche. Ainsi, les collections de 12 bibliotheques 

sur 30 ont-elles ete "integrees" dans le catalogue collectif. 

Suite a la mise en place d'une gestion unique des acquisitions, " [...] le SCD aeua 

piloter officiellement une operation englobant 1'ensemble de la BU et des bibliotheques de 

4 idem, p. 21. 
5 MOLLINIE, Frederique. 1997. L'offre electronique du Service Commun de la Documentation de Lyon 3. 
Bulletin des Bibliotheques de France, 1997, t. 42, n° 3, p. 25-30. 
6 MOLLINIE, Frederique et LERESCHE, Frangoise. 1999. Politique documentaire, Service commun de la 
documentation Lyon 3. Bulletin des Bibliotheques de France, 1999, t. 44, n° 2, p. 22. L'acces a 1'Internet est 
bride. Aussi, les usagers doivent faire des propositions de sites pour qu'ils soient enregistres dans les signets. 
7 Apres 1'obtention des droits en la matiere. 
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recherche (bibliothequcs associees). Pendant toute 1'annee 1998, le Service Central 

d'Acquisition (SCA) a gere 1'ensemble des commandes documentaires de 

1'universite"8. L'evaluation de cette operation est en cours. Linteret de cette organisation 

des acquisitions consiste a developper une politique documentaire cohcrente. Les 

acquisitions commandees par les chercheurs sont ainsi mieux connues. Mais ce systeme 

comporte aussi des inconvenients et suppose la pleine adhesion du corps enseignant. De 

plus, les chercheurs craignent la "lourdeur" d'une telle organisation. 

La mise en place d'un intranet est envisagee. Actuellement. seules cinq 

bibliotheques de recherche sur 30 ont acces au reseau de cederoms. Sur Internet, les autres 

bibliotheques peuvent acceder a tous les services du site Web du SCD, y compris le 

catalogue disponible en ligne : seul le reseau de cederoms rVest pas consultable ainsi. "La 

creation d'un intranet permettrait d'acceder sur mot de passe a 1'ensemble du systeme 

d'information a partir d'un micro standard place dans n'importe quel laboratoire. 

Ceci permettrait de concilier acces controle au reseau de cederoms, souplesse d'utilisation et 

volonte de 1'universite de mettre en synergie ses moyens documentaires "9, 

Ces quelques exemples mettent clairement en evidence la part des nouveaux enjeux 

technologiques dans la mise en place d'unc politique de reseau documentaire. 

Linformatisation des bibliotheques (SIGB) et 1'utilisation d'une interface Web favorisent 

1'essor de tels reseaux, mais produisent egalement de nouvclles difficultes concernant 

1'organisation du travail, la formation du personnel et des usagers aux Nouvelles 

Technologies de ITnformation et de la Communication. Les conservateurs insistent tous sur 

la necessite detablir une culture de reseau fondee sur la communication entre les 

bibliothecaires et les enseignants. A cet egard, le role joue par les instances universitaires 

est essentiel a la realisation d'un projet de politique documentaire. 

Les conservateurs soulignent egalement qu'il est difficile de persuader les 

enseignants de 1'interet de signaler leur collection dans le catalogue collectif : ils ne sont en 

aucune fagon obliges de participer a une politique de cooperation documentaire. Qui plus 

est, les UFR ont rarement des moyens financiers et du personnel disponible pour 

8 MOLLINIE, Frederique et LERESCHE, Frangoise. 1999. Politique documentaire, Service commun de la 
documentation Lyon 3. Bulletin des Bibliotheques de France, 1999, t. 44, n° 2, p. 24. 
9 idem, p. 25. 
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entreprendre la retroconversion des collections qu'elles detiennent. Aussi, dans la plupart 

des cas, le SCD est-il oblige de fournir du personnel, souvent vacataire, lorsque les 

responsables de bibliotheques associees acceptent le signalement de leur fonds. 

La solution adoptee au SCDU de LYON 3 a consiste a creer un Service Central des 

Acquisitions qui effectuait les commandes de documentation de toutes les bibliotheques 

associees. Cette organisation permet de realiser une politique documentaire coherente et de 

cataloguer a la source les documents, si le responsable de la bibliotheque associee 1'accepte. 

Cependant, la gestion d'un volume important de demandes d'acquisitions est difficile, et 

certains enseignants doivent patienter pour obtenir un ouvrage. 

Les experiences et les operations de mise en place d'un reseau qui comporte en 

particulier un catalogage partage et 1'utilisation du module de pret du SIGB montrent quels 

sont les avantages dont peuvent beneficicr les bibliotheques associees si elles participent a 

une telle stracture. Ainsi, au lieu d'acqucrir un logiciel documentaire, le responsable de la 

bibliotheque associee utilise le SIGB du SCD, ce qui lui permet de realiser des economies, 

notamment dans le domaine de la maintenance informatique. Cependant, la participation au 

reseau implique un volume d'acquisitions et de pret suffisant pour necessiter la formation 

du personnel de la bibliotheque associee. En dega de ces criteres, il n'cst pas possible 

d'accorder 1'acces au SIGB, et il faut que les collections de la bibliothcque associee soient 

cataloguees par du personnel forme de la BU. Aussi, comprend-t-on mieux pourquoi bien 

des operations n'ont pas abouti ou sont restees inachevees. 

Les propositions de cooperation documentaire a 1'Universite d'ORLEANS 

presentees dans la partie suivante s'inspirent en grande partie de ces operations realisces 

dans les SCDU dont les actions de collaboration viennent de faire 1'objet d'une analyse. 

B-Constitution de l'enquete et recherehe dlnformation 

1-La fiche descriptive et ia strategie d'enquete 

Afin d'analyser la situation des bibliotheques associees du campus et des sites 

delocalises de 1'Universite d'ORLEANS, il etait indispensable de rassembler des 

informations sur les collections, les locaux, le materiel informatique, le nombre d'usagers et 

le mode de fonctionnement de ces stractures. Les responsables du SCD m'avaient fourni 

74 



des dossiers et des resultats d'enquetes qui contenaient souvent des elemcnts d'analysc 

riches mais disperses, et parfois obsoletes. 

La responsable du stage m'a proposc de considerer ce travail de collecte 

d'information comme faisant partie des activites courantes que je devais accomplir a la BU-

Foram. A Forigine, on voulait me confier le soin d'acquerir un fonds de BD dans le cadre 

de la constitution d'un fonds de culture generale, ainsi que de mettre a jour les signets10 

selectionnes par les conservateurs des sections de Sciences et de Lettres, Langues, Sciences 

humaines. 

II est tres vite apparu que la recherche d'information sur les bibliotheques associees 

etait un travail long a effectuer. De plus, cette activite etait effectivement utile a la Direction 

des Affaires Generales, parce qu'elle permettait de faire le point sur les operations de 

collaboration realisees et d'apprecier Fevolution des bibliotheques associees depuis quatre 

ans. 

En aecord avec Mme Michele DESBORDES , Directrice du SCDU d'ORLEANS, 

Mme Marie-Jeanne BOISTARD, responsable du stage, M. Jean-Marc PROUST, Directeur 

des Etudes a 1 'ENSSIB, et M. Jean-Michel SALAUN, Directeur de ce Memoire de 

Rechcrche, j'ai ainsi consacre une grande partie de mon temps a rassembler des 

informations sur les bibliotheques associees11. 

En accord avec la responsable de stage, j'ai selectionne 28 bibliotheques, incluant 

les neuf centres de documentation des sites delocaliscs. En 1996/1997, la Directrice du 

SCD et le responsable des ressources documentaires de 1'epoque, avaient rencontre des 

directeurs d'UFR et de Departement, ainsi que les enseignants et des personnes qui geraient 

les bibliotheques associees du campus. Les entretiens ont donne lieu a des comptes rendus 

et a des fiches succinctes decrivant les collections et quelques autres elements comme la 

presence de prise reseau ou de materiel informatique. 

J'ai ainsi selectionne ces bibliotheques a partir du travail realise precedemment. II 

va de soi que je n'ai pu analyser toutes les structures qui disposaient de fonds 

documentaires. Ainsi, il existe des bibliotheques situees dans le Departement de Physique 

10 Ces signets permettent d'acceder a des sites Web retenus pour leur interet documentaire. 
11 J'ai remis a Mme BOISTARD un classeur comprenant 28 fiches descriptives correspondant aux 28 
bibliotheques associees retenues. Ces fiches ont aussi ete rassemblees dans 1'annexe N° 6 de ce memoire. 
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de 1'UFR de Sciences que j'ai laissees de cote. J'ai tente, autant que faire ce peut, de choisir 

des hibliotheques de tailles differentes et inserees dans des environnements divers. 

Qui plus est, ees straetures entretiennent des relations variees avec ie SCD. Certains 

responsables de ces bibliotheques ont accepte lc signalement de leur collection dans la base 

collective DYNIX. D'autres ont refuse ou sont restes indifferents aux propositions emanant 

du SCD. D'autres encore sont disposcs a collaborer avec le SCD, mais le manque de 

moyens financiers et humains ralentit tout travail commun. 

Ainsi. dans ce travail, figurent des bibliotheques d'UFR, de Departement, de 

laboratoire ou d'equipe de recherche, d'institut, des bibliotheques d'etude d'IUT, d'ecoles 

d'ingenieur et de preparation aux concours, le centre de documentation du Service 

Commun d'Information et d'Orientation de 1'Universite... 

II convient d'ajouter a cette liste la bibliothequc du Centre de Biophysique 

Moleculaire. Laboratoire de recherche du CNRS, qui n'est pas a proprement parler une 

bibliothcque associee. Cependant, la responsable de mon stage a souhaite que je rassemble 

des informations sur ce centre de documentation, car elie estime que la collaboration 

documentaire avec les laboratoires du CNRS est indispensable. On peut en effet supposer 

que les fonds detcnus par cet etablisscment sont tres importants et le catalogage de 

1'ensemble de ces collections pourrait permettre au SCD de participer a la mise en place du 

Grand Campus d'ORLEANS sur le plan des ressources documentaires. Par ailleurs, comme 

les enseignants universitaires effectuent souvent des recherches dans les laboratoires du 

CNRS, il apparait que la localisation des fonds documentaires detenus par ces laboratoires 

apporterait un service important aux usagers. 

Le travail realise par Mme Elisabeth DANIAU, bibliothecaire ehargee de la 

cooperation avec les bibliotheques associees des sites delocalises en 1998/1999, m'a ete 

egalement tres utile®2. En outre, Mme DANLAU avait constitue des fiches descriptives de 

ces bibliotheques, dont j'ai utilise un certain nombre d'elements. Par ailleurs, j'ai procede a 

la consultation des sites Web de 1'Universite et du CNRS d'ORLEANS, qui m'ont fourni de 

12 Ce document est disponible au fonds professionnel du SCDU d'ORLEANS. II s'intitule : " Plan de 
developpement qualitatif des bibliotheques des sites delocalises du SCD d'ORLEANS, mise en reseau humain 
et technique des unites documentaires afin de les federer au SCD II a ete realise en 1998, sous la direction 
de Mme Florence MUET, Maitre de conference a 1'IFB et de Mme Helene GROGNET, conservateur au SCD 
d'ORLEANS. 
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nombreuses informations qui necessitaient neanmoins une verification, certaines pages 

n'ayant pas ete mise a jour. 

Pour rassembler I'information sur les bibliotheques associees, une fiche 

descriptive13 fut constituee. M. Jalel ROUISSI, Doctorant a 1'ENSSIB, a entrepris une these 

sur les outils d'aide a la decision dont les conservateurs et les bibliothecaires ont besoin 

pour developper des politiques de cooperation documentaire entre le SCD et les 

bibliotheques associees. Je me suis inspire de ce travail de reflexion pour constituer chacun 

des themes que je comptais aborder dans la fiche descriptive14. 

Cette derniere comporte toute une serie d'information sur Fenvironnement 

institutionnel de la bibliotheque, sur les domaines de speciaiisation et les fonds 

documentaires mis a disposition, sur les modalites de pret et de consultation des documents, 

sur les usagers et le personnel, sur le materiel informatique, les logiciels documentaires et 

les modules de catalogagc, sur les services proposes (modalites de fourniture d'articles, 

acces a la documentation electronique), sur 1'existence et le contenu de sites Web et sur les 

modes de collaboration avec le SCD. 

Chaque fiche a ete adaptec a la situation de la bibliothequc. Certaines personnes 

peuvent a bon droit me reprocher de poser des questions quelque peu generales. 

L'experience a montre que je n'ai, le plus souvent, meme pas pu obtenir 1'integralite des 

reponses que j'escomptais. II en fut ainsi sur le materiel informatique, ou sur le degre de 

formation bibliotheconomique des " bibliothecaires ". 

J'ai rempli ces fiches avec les elements dont je disposais dans les dossiers qui m'ont 

ete remis par Mme BOISTARD. Neanmoins, il etait indispensable de les completer en 

rencontrant les responsables des bibliotheques associees. 

2-Les modalites des relations avec les responsables des bibliotheques associees 

II m'est appara necessaire de contacter les responsables des bibliotheques associees. 

Compte tenu du temps qui m'etait imparti, je ne pouvais me permettre de rencontrer toutes 

les personnes qui jouent un role au sein d'une bibliotheque associee. Ainsi, une 

13 Cf annexe N° 5. 
14 Un document de treize pages m'a ete fourni par M. ROUISSI, par Vintermediaire de M. SALAUN. Ce 
document est intitule " Avantages, Contraintes et Inconvenients des Reseaux en bibliotheque ".La these de M. 
ROUISSI est en coors de redaction. 
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bihliothcque de laboratoire est souvent dotee d'un " conseil collegial " reunissant des 

enseignants, selon le principe du benevolat et de 1'interet que telle personne eprouve pour la 

gestion doeumentaire. Certains professeurs jouent ainsi un role essentiel, mais il peut aussi 

arriver que les decisions ne puissent etre prises qu'avec Paccord de tous les membres de 

1'equipe de recherche. Aucun texte rcglcmentaire prescntant les principes de 

fonctionnement de chaque bibliotheque ne m'a ete communique. Et le repcrage des 

personnes detentrices de la prise de decision d'une operation documentaire n'est guere 

facile a mettre en evidence. 

Ainsi eut-il fallu que, pour chaque bibliotheque associee, je contactasse 

cventuellemcnt les responsables de chaque niveau hierarchique, le Directeur de 1'UFR, le 

Directeur du Departement, le Directeur du laboratoire. Au niveau de chaque directeur, les 

responsables administratifs, pedagogiques ou chargcs de la recherche composent egalement 

les partenaires naturels du SCD. 

Par ailleurs, le responsable informatique d'un Departement constitue un autre 

interlocuteur important pour le SCD. Une secretaire de recherche peut egalement detenir 

des informations. Enfin, des enseignants interviennent directement dans la gestion courante 

des collections de bibliotheques associees en effectuant notamment les acquisitions. 

II est donc important de se demander si la personne qui travaille dans la salle de 

documentation et gere un fonds est veritablement la seule " responsable" de la 

bibliotheque. Par exemple, a 1'IUT d'ORLEANS, la personne " responsable" de la 

hibliotheque d'etude pour les etudiants, ne gere aucun budget, et elle ne commande pas les 

documents : ce sont les enseignants de chacun des cinq Departements qui effectuent les 

commandes et gerent les acquisitions documentaires dont ils se reservent une part que la 

" bibliothecaire " est incapable d'apprecier, puisqu'elle ne dispose meme pas de la liste des 

ouvrages achetes et des abonnements disponibles dans les Departements. II eut donc fallu 

que, pour cette seule stracture, un entretien me fut accorde par les directeurs de chaque 

Departement et Ies enseignants qui jouent un role dans la gestion des collections dont 

dispose 1'IUT ! 

Par ailleurs, le modele theorique de M. ROUSSI, consistant a fournir des outils 

d'evaluation de la situation des bibliotheques associees par rapport au SCD, suppose de 

reunir et d'interroger chaque personne partenaire du projet de collaboration au niveau de la 

stracture associee, ce qui est concretement tres difficile a mettre en oeuvre, surtout si la 
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demande emane d'nn eonservateur stagiaire qui, par definition, n'est pas porteur 

d'operations realisables a eourt terme15. 

Aussi, compte tenu du temps dont je disposais, me suis-je limite a interroger des 

personnes " supposees responsables " des collections d'une bibliotheque associee. Souvent, 

dans le cas des centres de documentation des laboratoires, Fenseignant ne pouvait me 

procurer des informations concernant le budget d'acquisitions et, pour le dire nettement, 

n'avait pas les moyens de me fournir des elements objectifs d'evaluation de Factivite de la 

bibliotheque. 

Un agent administratif assiste parfois Fenseignant, mais le principe d'une 

consultation sans entrave des collections est la regle, en particulier dans les bibliotheques de 

recherche ou chaque enseignant dispose d'une cle ou d'un code, dans le cas des serrures a 

code, pour penetrer dans le local. Dans les ecoles d'ingenicurs, la documentation est 

dispersee dans les bureaux des enseignants qui se pretent ainsi les ouvrages et les numeros 

des pcriodiques auxquels ils se sont abonnes a titre personnel. Dans les sites delocalises, le 

" responsable " de la bibliotheque n'est le plus souvent qu'un executant qui effectue son 

travail sous la direction d'un responsable administratif et des enseignants. 

Bref, j'ai contacte des personnes qui ne disposaient souvent que d'une partie des 

elements que je souhaitais rassembler. Cest pourquoi certaines fiches descriptives 

demeurent lacunaires. 

Pour obtenir des informations, des rendez-vous furent pris avec les " responsables " 

des bibliotheques associees localisees sur le campus. Cest ainsi que j'ai pu rencontrer 

quinze des dix neuf personnes " responsables " de ces centres de documentation. Certains 

entretiens ont dure une heure, mais le plus souvent, on me recevait pendant environ 30 

minutes. L'affabilite des propos n'excluait pas des strategies d'evitement de la question que 

je posais, ou tout simplement une ignorance de certains aspects auxquels je finissais par 

renoncer. 

Seule, ce qui est bien paradoxal, la responsable de la bibliotheque du Centre de 

Biophysique Moleculaire (CBM), qui n'est pas une bibliotheque associee au sein de 

VUniversite d'ORLEANS, m'a presente le fonctionnement du " double systeme 

15 Un conservateur occupant un poste a la Direction des Affaires Generales, m'a assure qu'il lui etait aussi 
difficile d'obtenir des informations fiables sur les personnes partenaires des bibliotheques associees et de les 
reunir. 
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documentaire *'16 du CBM et a montre une claire conscience des enjeux documentaires que 

posait la mise en oeuvre d'une collaboration, et ce pendant toute une apres-midi ! 

En ce qui conceme les bibliotheques des sites delocalisees, j'ai envoye une fiche 

descriptive, comportant certaines informations extraites des dossiers disponibles au SCD, 

aux personnes chargees de la gestion quotidienne de la structure, apres leur avoir telephone 

en indiquant 1'objet de mon travail. Plusieurs " responsables " ont tarde a me repondre, et 

une personne ne s'estimait pas concernee pas mon enquete. Mais, la plupart des 

" responsables " m'ont fourni de nombreuses informations. Neanmoins, j'ai souvent du 

rappeler ces personnes pour preciser certains points qui n'etaient pas clairement decrits. 

II est vrai que j'aurais pu me deplacer dans les sites delocalises pour me rendre 

compte de visu de la situation de ces bibliotheques. J'ai prefere cette methodologie, qui me 

permettait de mieux gerer mon emploi du temps durant la duree du stage, meme si elle 

comporte des inconvenients. 

Apres avoir constitue, pendant une semaine, une fiche descriptive type, j'ai contacte 

une trentaine de personnes17, qui ont accepte de m'accorder un entretien. Ce travail de 

communication a ete realise pendant un mois et demi. J'ai complete entre temps toutes les 

fiches descriptives en utilisant les informations fournies par les personnes rencontrees. La 

saisie des 28 fiches descriptives a occupe mon emploi du temps jusqu'au milieu du mois de 

novembre. 

C-Analyse de 1'enquete sur les bihliotheques associees 

1-Les interloeuteurs du SCD : hierarchie et tvpologie des pouvoirs 

a-Les structures universitaires 

La multiplicite des acteurs partenaires du SCD a 1'interieur et a 1'exterieur de 

1'Universite est un des facteurs essentiels qui permet de comprendre la difficulte 

16 Au CBM, comme a 1'ESEM ou dans les IUT, les enseignants disposent de colleetions qu'il faut distinguer 
de celles de la bibliotheque d'etude. 
17 Dans certaines structures, j'ai rencontre plusieurs personnes. Ainsi, un enseignant et un responsable 
informatique a 1'ICOA, deux enseignants, un responsable informatique et le responsable administratif a 
1'ESEM. 
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qucprouvent les conservateurs et les bibliothccaires adevelopper un reseau documentaire et 

une politique d'acquisition cohercnte. 

Au sein de 1'Universite, sur le campus orleanais et dans les sites delocalises, la place 

devolue aux ressources documentaires disponiblcs dans les bibliotheques associees releve 

davantage des instances des composantes universitaires que du SCD. 

En outre, il conviendrait d'associer les responsables de la documentation du CNRS, 

du Bureau de Recherche Geologique et Miniere (BRGM) et de 1'Institut de Recherche pour 

le Developpement (IRD, ex ORSTOM) qui disposent de ressources documentaires 

importantes : leur participation au catalogue collectif permettrait la localisation de toutes les 

collections disponibles a proximite du campus universitaire. 

La mise en place du Grand Campus dVRLEANS souhaitee par 1'actuel president de 

FUniversite a pour objectif d'"integrer" les entites pedagogiques et de recherche reparties 

sur les campus de 1'Univcrsite et du CNRS. Le SCDU peut s'inscrire dans cette evolution, 

voire Vanticiper en developpant un reseau qui garantirait la localisation de 1'ensemble des 

ressources documentaires potentiellcment disponibles : la collaboration entre le SCDU et 

les responsables des treize laboratoircs de rechcrche et des centres de documentation du 

CNRS deviendra bientot indispensable. Cette prcmiere etape pourrait etre suivie par 

Fextension du reseau a d'autres centres de documentation. 

Dans les sites delocalises, 1'implication des associations, des pouvoirs publics locaux 

et des institutions denseignement et de recherche (les municipalites et leur mediatheque, les 

associations, les Conseils Generaux, FEtat, les Ecoles Supericures) suppose une 

concertation souvent difficile a realiscr. Les objectifs et les moyens financiers, humains et 

techniques dont dispose chacun des partenaires divergent, et chaque entite est attachee a la 

notion de bibliotheque de proximitc. Qui plus est, un fort sentiment d'identite emanant des 

responsables et du personnel des sites delocalises contribue a renforcer une 

incomprehension entre les partenaires d'un projet: les responsables locaux envisagent des 

perspectives differentes de celles que veulent promouvoir les instances universitaires 

orleanaises et les conservateurs de la Direction des Affaires Generales (DAG) du SCD. 

Comme je Pai deja evoque a maintes reprises, et en particulier dans la premiere 

partie de ce memoire, les partenaires du Service Commun de la Documentation sont 

nombreux et ils occupent des positions importantes au sein des structures universitaires. 
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Leurs objectifs ne coYncident pas forcement avec ceux de la Dircctrice du SCD. II est donc 

utile de distinguer quelques categories dlnterlocuteurs et de responsables18 dont depcnd la 

mise en oeuvre des projets de politique documentaire elabores par la DAG du SCD. 

-les services " centraux " de 1'Universite comprennent des stractures centrales et 

des services communs. Les partenaires du SCD sont en particulier le secrctariat general de 

Ia presidence de 1'Universite, les responsables du Centre d'Informatique et de Telematique 

de l'Universite (CiTU), les charges de mission de la prcsidence dont le responsable des 

NTIC, et les acteurs du Service de Formation continue (SEFCO). Le CITU joue un role 

essentiel dans la securisation du dispositif informatique de 1'Universite. B gere egalement la 

mise a jour de nombreux sites, et a etabli a cette effet une charte qui reglemente la 

presentation et les aspects graphiques des pages Web relevant du site de FUniversite. 

-les composantes universitaires sont les stractures d'enseignement et de recherche. 

les UFR, les Ecoles dlngenieurs, les 1UT, les Instituts. Elles sont dirigees par les "doyens" 

ou directeurs dUFR assistes d'un service administratif et technique general. 

Les Antennes universitaires sont plaeees sous la tutelle de certaines composantes, 

mais disposent egalement d'un directeur et d'instances administratives, techniques et 

pedagogiques. A BOURGES, CHARTRES, CHATEAUROUX-ISSOUDUN, les pouvoirs 

publics locaux (Conseil General, municipalite, association...) interviennent egalement en 

fournissant des locaux, du personnel et des credits d'acquisitions. 

-Chaque composante (UFR, Ecolc d'ingenieur, IUT) est structuree en 

Departements diriges par un directeur disposant d'une equipe qui gere la comptabilite, le 

budget, 1'enscignemcnt. la recherche, et Finformatique. 

-Dans les Departements, des equipes de laboratoire et de recherche se sont 

constituees. De nombreux laboratoires sont des Unites Mixtes de Recherche (UMR) 

cofinancees par 1'Universite et le CNRS voisin. Les enseignants-chercheurs de chaque entite 

sont encadres par un directeur de recherche, assiste par le personnel technique et 

18 Pour une description plus complete du fonctionnement de FUniversite : voir la premiere partie de mon 
rapport de stage. 
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administratif, et en particulier par la secretaire de rccherche, qui pourrait jouer, aupres du 

SCDU, un role de relais dans la mise en place de projets de cooperation documentaire. 

A chaque niveau de pouvoir, les conservateurs du SCD sont ainsi "confrontes" a des 

interlocuteurs differents qui ne pergoivent pas toujours 1'interet d'un projet de politique 

documentaire. Les tableaux suivants mettent clairement en evidence la multiplicite des 

partenaires institutionnels des conservateurs, en fonction de la position de la bibliotheque 

associee dans 1'organigramme de 1'Universite d'ORLEANS. Un projet global de politique 

documentaire conccrne tous les responsables de ces bibliotheques, ainsi que leur tutelle. 
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Tableau N° 24 : les tutelles et les partenaires des bihliotheques associees du campus 

Bibliotheques 

associees localisees 

snr le campux orleanais 

VFR, Ecole, 

IUT, 

Service commun, 

Institution 

Departement I.aboratoire 

ou equipe 

de reeherche 

en collaboration 

avec un Laboratoire 

du CNRS 

UMR ou UPR 

Departenicnt de 

Mathematiques 

UFR 

de Sciences 

Departement de 

Mathematiques 

IREM SUFFO19 

Departcment d'Infor-

matique et du LIFO 

UFR 

de Sciences 

Departement 

d'Informatique 

UFO20 

Cristallochimie UFR 

de Sciences 

Departement de 

Chimie 

Laboratoire de 

cristallochimie 

? 

Chimie du Solide et des 

Materiaux 

UFR 

de 

Sciences 

Departement de 

Chimie 

Laboratoire du Centre de 

Recherche sur la Matiere 

divisee 

CRMD 

Chiinionisation UFR 

de Sciences 

Departement de 

Chimie 

? LPCE21 

Chimie cinetique UFR 

de Sciences 

D6partement de 

Chimie 

Laboratoire de chimie 

cin6tique 

LCSR22 

ICOA UFR 

de Sciences 

Laboratoire de chimie 

organique et analytique 

CBM23 

Biologie animale 

et Zoologie 

UFR 

de Sciences 

D6partement de 

Biologte 

Laboratoire de btologie 

animale et zoologie 

? 

Ligneux UFR 

de Sciences 

Departement de 

Biologie 

Laboratoire de biologie des 

Ligneux 

? 

Geologie UFR 

de Sciences 

Departement des 

Sciences de la Terre 

CAPES Sciences UFR 

De 

Sciences 

Departements de 

Bioiogie et des 

Sciences de la Terre 

Sport UFR STAPS 

ESPEO-GREMI GREMI24 UMR CNRS 

Universite 

1UT Orleans IUT 

ESEM ESEM 

CBM CNRS Centre de Biophysique 

Moleculaire 

UPR 

CDL UFR de Lettres 

SCUIO SCUIO25 

19 Le SUFFO est le Service Universitaire de Formation des Formateurs. 
20 Le LIFO est le Laboratoire d'Informatique Fondamentale d'ORLEANS. 
'' Le LPCE est le Laboratoire de Physique et de Chimie de 1'Environnement. 
22 Le LCSR est le Laboratoire de Combustion et Systemes Reactifs. 
" Le CBM est le Centre de Biophysique Moleculaire, 
24 Le GREMI, localise a 1'ESPEO, est le Groupe de Recherche sur les Milieux lonises. 
25 Le SCUIO est le Service Commun Universitaire dlnformation et d'Orientation. 
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La situation des bibliotheques des sites delocalises est encore plus complexe dans la 

mesure ou les pouvoirs publics locaux participent activement au financement des centres de 

documentation de certaines Antennes universitaires. 

Tableau N° 25 ; les tutelles et les partenaires des bibliotheques associees des sites 

delocalises 

Bibliotheques des sites delocalises UFR, Ecole, 

IUT 

Antenne Association municipale, 

Municipalite (financement) 

Bihliotheque IMEP-CUEJ (BOURGES) UFR de Droit Centre Universitaire 

d'Etudes Juridiques 

hstitut Municipal d'Education 

Permanente 

Antenne scientifique (BOURGES) UFR de Sciences Antenne scientifique 

IUT de BOURGES IUT 

Ecole de Droit 

(CHARTRES) 

UFR de Droit Ecole de Droit fmancement des 

pouvoirs publics locaux 

Antenne scientifique (CHARTRES) UFR de Sciences Antenne 

scientifique 

financement des 

pouvoirs publics locaux 

IUT de CHARTRES IUT 

CESU 

de CHATEAUROUX 

UFR de Droit, 

UFR de Lettres 

CESU26 ADESI27 

IUTdeCHATEAUROUX 1UT 

IUT (ISSOUDUN) IUT de 

CHATEAUROUX 

Ainsi, dans le cas de la mise en place de projets documentaires dans les 

bibiiotheques associees des sites delocalises, d'autres partenaires tout aussi importants que 

la tutelle universitaire doivent faire 1'objet d'unc attention particuliere de la part du SCD. 

En effet, le corps enseignant affecte dans les sites delocalises se montre souvent reticent 

iorsque des propositions cmancnt seulement de la Direction des Affaires Generales du 

Service Commun de la Documentation. En revanche, il aurait tendance a considerer comme 

legitime Pintervention des pouvoirs publics locaux. La prise en compte de ce facteur est 

necessaire. 

26 Le CESU est le Centre cTEtudes Superieures Universitaires. 
27 L'ADESI est 1'Association pour le Developpement de l'Enseignement dans 1'Indre. 
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b-Les arguments fournis par les enseignants a Fencontre du developpement tTune 

politique de reseau 

Comme l'a souligne Agnes BILLY dans son memoire d'etude28, la mise en place 

d'unc collahoration etroite entre le SCD et les bihliothequcs associees se heurte aux 

difficultes de communication qui opposent souvent les enseignants aux bibliothecaires. 

Lors de la mise en place du " double systeme documentaire dans les annees 1960, 

les enseignants responsables de bibliotheques d'UFR ou de laboratoire, se sont appropries 

des fonctions bibliotheconomiques. Ils considerent comme essentiellcs ces bibliotheques de 

proximite symbolisant leur emprise sur une structure pedagogique et de recherche. Ils 

tiennent a gerer des fonds et a accroitre leur collection en toute independance. 

Le role joue par un ou quelques enseignants consacre une logique de 

personnalisation de ces bibliotheques. Les usagers en nombre reduit apprecient cette 

relation de proximite et cette souplesse de gestion des collections. Si un enseignant souhaite 

conserver sine die un document, aucun rappel a 1'ordre ne lui est signifie par son collegue 

responsable de la bibliotheque. 

Les enseignants redoutent aussi 1'intervention des bibliothecaires de la BU qui 

projettent de mettre en oeuvre une politique documentaire coherente, ce qui suppose le 

signalement dans un catalogue collectif de toutes les ressources documentaires dont dispose 

PUniversite. Ils considerent que les documents acquis et les abonnements29 ne sont utiles 

qu'a un petit groupe d'usagers, les enseignants-chercheurs de Plnstitut, du Departement, du 

laboratoire ou de PUFR. 

Dans le discours tenu par les enseignants que j'ai rencontres, des arguments sont 

apparus regulierement et il m'a semble utile d'evoquer des propos qui sont souvent 

revelateurs d'une volonte de conserver une autonomie de gestion budgetaire, malgre la 

baisse des credits de pedagogie et de recherche. 

28 BILLY, Agnes. Le fonclionnement des services communs de la documentation : 1'exemple de 1'Universite 
de Paris X-Nanterre. Memoire d'etude, Villeurbanne, ENSSIB, 1995, p. 15-16. 
29 En outre, certains Departements disposent de personnes tres competentes dans le domaine des Nouvelles 
Technologies et qui creent des sites web tres performants. Ce type de demarche accroit 1'autonomie des 
responsables des bibliotheques associees, notamment dans le domaine scientifique et technologique. 
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Dans son discours, 1'enseignant a davantage fait valoir des arguments que je 

qualifierais de defense et d'evitement destines a maintenir le statu quo, c'est-a-dire 

Fautonomie documentaire de la structure universitaire. 

Voici une typologie des arguments presentes, lors des entretiens, par les 

" responsables " de bibliotheques associees qui ont ainsi justifie cette reticence a 1'egard de 

la politique documentaire preconisee par le SCD : 

-la dependance : il est important d'assurer un equilibre entre la centralite de la BU 

et le caractere de proximite dcs bibliotheques associees. L'enseignant craint que la BU 

cherche a s'approprier les fonds des bibliotheques associees. La mise en place d'une 

politique documentaire coherente definit des domaines d'acquisition precis auxquels se 

doivent de se conformer chacun des partenaires. Lon redoute que le SCD devienne une 

sorte de " gendarme " remettant en cause des acquisitions effectuees par les enseignants. 

-Fobsolescence : les collections d'ouvragcs n'ont plus dlnteret, sinon sur le plan de 

Vhistoire des sciences et des techniques. II est donc inutile de les cataloguer dans la base 

collective. Dans le meilleur des cas, cette tache est consideree comme tres secondaire. 

-1'eloignement; un autre type d'argument consiste a preciscr que les collections 

disponibles dans le laboratoire sont tres utiles aux enseignants. Ils les utilisent 

reguliercment et estiment que la proximite de ces documents est indispensable. Du coup, il 

est hors de question de les preter ou de les laisser consulter. De plus, chaque enseignant 

dispose d'ouvrages et de numeros de periodiques dans son bureau. II ne souhaite pas etre 

prive de la documentation qu'il a choisie et accumulee dans cet espace personnel. 

-les abonnements sont effectues a titre personnel. Ce ne sont pas des 

abonnements institutionnels. Les enseignants beneficient d'un tarif preferentiel et tiennent, 

a juste titre, a conserver ces modalites d'abonnement de periodiques souvent tres specialises 

et utiles seulement aux chercheurs d'une equipe restreinte. Les enseignants invoquent les 

abonnements " personnels " pour refuser le bulletinage de leur collection de periodiques 

dans la base DYNIX. 
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-rincomprehension et les difficultes de communication entre les bibliothecaires 

et les responsables des bibliotheques associees : la personne rencontree, responsable de la 

gestion de la bibliothcque associec. est sensible aux arguments en faveur du catalogage de 

toutes les collections dans la base DYNIX, mais les collegues chercheurs y sont plutot 

opposes, ou bien ils considerent cette question comme secondaire, ou bien "on n'a pas pris 

de decision par manque de temps". 

-les risques d'une politique documentaire : "Si on etablit la liste des abonnements 

personnels, on craint que la BU renonce a s'abonner a certains titres qui sont utiles aux 

etudiants, et on estime que Fabonnement personnel ne doit etre utilise que par le chercheur 

et eventuellement son equipe". L'enseignant redoute qu'une politique documentaire revient 

a supprimer tous les doublons. 

-le caractere superflu du catalogage des collections des bibliotheques associees : 

"Les chereheurs concernes savent a peu pres ou se trouve les ouvrages et connaissent les 

detenteurs d'abonnements personnels". Le catalogage apparait comme une operation inutile 

qui suppose en outre que les chercheurs reconnaissent une incompetence en terme de 

bibliotheconomic. En outre, Fenseignant prefere preter un document a une personne qu'il 

frequente. 

-le probleme d'autodiscipline des chercheurs : "Certains ehercheurs ne signalent 

pas 1'emprunt d'un livre ou d'un numero dans le fichier manuel, et des documents 

disparaissent de la bibliotheque. Ce probleme de gestion des collections serait encore plus 

important si des personnes exterieures au service etaient susceptibles de consulter un 

document a la suite du catalogage des fonds de la bibliotheque dans la base DYNEX". 

Les arguments evoques ici montrent a 1'evidence la necessite de developper la 

communication avec les enseignants afin de leur garantir la maitrise et 1'autonomic de 

gestion de leur collection tout en les persuadant de leur interet a participer a la mise en 

plaee d'une politique documentaire globale. 

Cependant, il faut reconnaitre que la facilite de eonsultation des collections 

disponibles dans les laboratoires constitue un argument important et defavorable au 
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signalement des colleetions des bibliotheques associees. En effet, une localisation de la 

documentation conduira necessairement des usagers exterieurs au laboratoire ou au 

Departement, voire a l'UFR, a demander la consultation des collections signalecs. Aussi, le 

responsable d'une bibliotheque associee devra accepter que d'autres usagers de FUniversite 

consultent les documents qu'il a commandes et auxquels il s'est abonnes. 

Or, les enseignants considerent qu'ils ont besoin d'utiliser les documents acquis 

comme bon leur semble, sans contrainte de duree de pret. En outre, ils veulent acheter de la 

documentation pour leur usage personnel en tant que chercheur et ne souhaitent pas que les 

conservateurs remettent en cause des acquisitions ou des abonnements sous pretexte qu'il 

s'agirait de doublons. 

II est vrai que les abonnements effectues a titre personnel ne peuvent figurer dans un 

catalogue collectif. E est vrai aussi que les ouvrages scientifiques et techniques sont 

rapidement obsoletes, et 1'on peut se demander si le catalogage de ces collections est 

vraiment prioritaire. En outre, les nouvelles acquisitions sont immediatement utilisees par 

les enseignants de 1'equipe ou du laboratoire, et 1'ouvrage ne serait pas disponible avant des 

mois. 

Cependant, la localisation de toutes les acquisitions effectuees dans les laboratoires 

permettrait au contraire de mettre a jour 1'existence de doublons qui pourraient etre ainsi 

davantage utilises par les quelques personnes qui en ont besoin. En effet, une politique 

documentaire ne signifie nullement d'eliminer les doublons, mais d'utiliser au mieux la 

documentation spccialisee en rendant possible une meilleure " circulation " des documents. 

En outre, en garantissant la consultation sur place de la documentation, les chercheurs du 

laboratoire sont assures de disposer des ouvrages et des periodiques acquis sans courir le 

risque de ne pouvoir les utiliser pendant plusieurs semaines. Enfin, dans un contexte de 

diminution des credits documentaires, les chercheurs affectes dans plusieurs laboratoires 

dont les thematiques sont voisines pourraient se repartir les acquisitions et les abonnements 

dans leur domaine de specialisation afin d'acquerir ensemble davantage de documentation. 

En effet, la mise en place d'une politique d'acquisition est d'autant plus pertinente 

que les credits documentaires demeurent faibles et sont disperses. 

89 



2-Les budgets documentaires des bibliothequcs associees 

Lors de 1'enquete menee afin de rassembler des informations sur les bibliotheques 

associees, il me fut tres difficile d'obtenir des donnees sur le budget doeumentaire des 

entites. 

Les bibliotheques associees situees sur le campus peuvent etre caracterisees par les 

points suivants : 

-Une opacite budgetaire typique d'une volonte de se preserver de la " curiosite 

intempestive " des responsables du SCD. L'impossibilite de fournir des informations est 

egalement liee a la multiplicite des acteurs de la bibliotheque. Pour obtenir une information 

de cette nature, 1'accord du responsable de la structure est necessaire. 

-La diminution des credits documentaires dans certains Departements semble un fait 

acquis : aussi, les collections ne s'accroissent guere. En outre, les eredits de recherche 

alloues aux laboratoires ne sont pas " fleches ". Ainsi, si le cout du materiel necessaire au 

travail des chercheurs augmente, les acquisitions et les abonnements en sont d'autant plus 

limites. 

-En regle generale, les budgets documentaires des bibliotheques d'UFR ou de 

Departcmcnt sont plus importants que les budgets documentaires des laboratoires : tel est le 

cas des UFR de Lettres, de Sport, et des Departement de Mathematiques et d'Informatique. 

Cependant, certains laboratoires, en particulier ceux du CNRS, comme le CBM ou le 

GREMI (UMR Universite-CNRS) beneficient d'une manne financiere importante. II 

semblerait qu'un laboratoire place sous la seule tutellc financiere de VUniversite ne dispose 

pas des memes moyens budgetaires en terme de ressources documentaires qu'une equipe 

scientifique du CNRS. 

-Les chercheurs sont abonnes a des periodiques a titre personnel, mais sur des 

credits de recherche. Neanmoins, ils considerent que ces periodiques leur sont devolus, 

ainsi qu'aux membres de 1'equipe dans laquelle ils travaillent. 

-La bibliothecaire du CDL gere les credits d'acquisition des equipes de recherche de 

FUFR de Lettres. A ce titre, elle catalogue dans la base DYNIX la majeure partie des 

documents qui sont ainsi localises. Cependant, certains enseignants-chercheurs ont obtenu 

que les ouvrages acquis sur leurs credits de recherche ne figurent pas dans le catalogue 

collectif. 
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Tableau N° 26 : budgets d'acquisitions des bibliotheques associees du campus en 1999 

hihliothcqucs associees localisees sur le campus orlcanais hudget documentaire total 

Departement de Mathematiques 240 000 Fr 

IREM 22 500 Fr 

Departement d'inforinatique et du I.IFO 30 000/ 40 000 Fr 

Cristallochimie 10 000 Fr 

Chimie du solide et des materiaux NC 

Chiinionisation NC 

Chimie cinetique NC 

ICOA NC 

Biologie animale et zoologie 3000/4000 Fr 

Ligneox NC 

Geologie 0 Fr 

CAPES Scicnces NC 

Sport 60 000 Fr 

ESPEO-GREMI 100 000 Fr 

(comprend aussi le PEB) 

IUT Orleans 35 753,97 Fr (1998) 

ESEM NC 

CBM 345 000 Fr 

CDL 196 753, 22 Fr30 

SCUIO 50 000 Fr 

Les budgets des bibliotheques associees des sites deioeaiises sont fournis par le 

SCD. Cependant, 1'Antenne, FIUT ou 1'association de tutelle participent activement au 

financement des acquisitions documentaires, ainsi que les pouvoirs publics locaux. Ainsi, a 

1'IUT de CHARTRES, chaque Departement consacre 6000 Fr de leurs credits de reeherche 

a des achats documentaires destines a la bibliotheque d'etude : les enseignants choisissent 

les documents et les fournissent a la bibliothecaire. 

A BOURGES, les budgets documentaires, pour insuffisants qu'ils soient, demeurent 

consequents, ce qui n'est pas le cas pour les autres sites, et notamment a CHARTRES. Le 

phenomene de dispersion des credits documentaires entre les trois centres de documentation 

de chaque site delocalise entrafne un affaiblissement du volume d'acquisitions annuel. 

30 Ce budget comprend les acquisitions et les abonnements pour le CDL, les laboratoires de l'UFR et les 
equipements. 
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Ainsi, PEcole de Droit et PAntenne scientifique de CHARTRES ne disposent que 

d'environ 20 000 Fr pour accroftre leurs collections. 

Les droits d'inscription de bihliothcque des etudiants s'elevent a 138 Fr. Ces 

sommes emanant des sites delocalises sont versees au SCD, qui les distribue aux 

responsables des bibliotheques associees des sites, a hauteur de 100 Fr par etudiant. 

La difference, soit 38 Fr, est mutualisee: les 38 Fr de tous les etudiants des sites 

deloealises constituent une enveloppe budgetaire permettant de financer des operations 

ponctuelles, comme la constitution d'un fonds de LEA au CESU de CHATEAUROUX. 

Ainsi, sur un total de 334 540 Fr de credits documentaires repartis entre les bibliotheques 

des sites delocalisees en 1999, un budget de 43 500 Fr est reserve a des actions specifiques 

(constitution de collection, achat de materiel). 

L'aide octroyee par les municipalites demeure ponctuelle ou prccaire : ainsi, la ville 

de BOURGES souhaiterait reaffecter a la mediatheque un budget d'acquisitions accorde a 

la bibliotheque Andre Alciat, par le biais de 1'IMEP. Actuellement, ces credits 

documentaires ne cessent de baisser d'annee en annee. Neanmoins, il reste plus important 

que ceux fournis par le SCD. 
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Tableau N° 27 ; budgets d'acquisitions des bibliotbeques associees des sltes delocalises 

en 1999 

Bibliotheques 

des sites delocalises 

budget 

d'acqutsition 

des pouvoirs 

publics lecaux 

budgct de 

fonctionnement des 

pouvoirs publics 

locaux 

budget 

d'acquisitlon de 

la composante 

universitaire 

budget 

d'acquisition 

attribue 

par le SCD 

budget 

d'equipement 

attrihuc 

par le SCD 

Bihliothique IMKP-CUEJ de 

BOURGES 

46 000 Fr de 

livres 

55 000 Fr d' 

abonnements 

la municipalite de 

BOURGES31 

non 34 840 Fr 1 PC fourni 

en 1998 

(8300 Fr TTC) 

Antennc scientifiquc 

(BOURGES) 

non non non 25 lOOFr 1 PC...en 1998 

(15 716 Fr) 

IUT de BOURGES non non 198 337 Fr 77 900 Fr+ 

3500 Fr 

Ecole de Droit (CHARTRES) non la municipalite et le 

Conseil General32 

non 8500 Fr non 

Antenne scientifique 

(CHARTRES) 

50 000 Frji non non 11 400 Fr non 

IUT de CHARTRES non non 18 000 Fr 28 300 Fr non 

CESU de 

CHATEAUROUX 

35 000 Fr octro-

yes par 1'ADESI 

personnel frnance par 

1'ADESI34 

non 54 500 Fr + 

40 000 Fr35 

non 

IUT deCHATEAUROUX non non XFr 50 500 Pr36 non 

IUT (ISSOUDUN) non non XFr voir ci-dessus non 

Total 334 540 Fr 

La multiplicite des stractures universitaires centrales et delocalisees induit une 

dispersion des budgets documentaires. 

Aussi, et en particulier dans les sites delocalises, la logique de bibliotheque de 

proximite suppose une qualite de service inferieure a ce qu'est en droit d'attendre tout 

usager de FUniversite d'ORLEANS. Les bibliotheques disposant de petits budgets ne 

peuvent acquerir que quelques dizaines d'ouvrages et d'abonnements. L'offre documentaire 

faible prive les usagers d'un acces a Finformation, et 1'on peut se demander comment les 

etudiants peuvent travailler dans ces conditions, a moins de supposer que Fenseignement 

repose essentiellement sur les supports de cours et que la documentation disponible sur 

31 La Municipalite de BOURGES a fourni les locaux et retribue le personnel par le biais du financement de 
1'IMEP. 
32 Ils fmancent a 50% FEcole de Droit, dont en particulier le traitement de 1'agent. 
33 Ces 50 000 Fr ont ete octroyes par le district de CHARTRES en 1997/1998. 
34 L'ADESI est fmancee par la Municipalite de CHATEAUROUX et le Conseil General de 1'Indre. 
35 Ces 40 000 Fr font partie du budget mutualise de 1999. Cette somme a ete attribuee a titre exceptionnel. 
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Internet complete efficacemcnt les documents traditionnels, En revanche, les enseignants 

qui donnent des cours dans les sites delocalises, ont des besoins documentaires importants, 

et ils sont obliges de se deplacer a la BU d'ORLEANS ou de se rendre dans d'autres centres 

de documentation. 

Sur le campus orleanais, il convient de souligner que la multiplicite des entites 

pedagogiques et de recherche accroft la dispersion des credits de recherche. Cependant, la 

situation est tres variable d'une bibliotheque a 1'autre. Ainsi, les bibliotheques de 

Dcpartement d'UFR (Mathematiques, Informatique) beneficient de budgets relativement 

consequents, mis a part la bibliotheque du Dcpartement de Geologie. Certains laboratoires 

disposent de credits de recherche importants (GREMI) et d'autres de miettes budgetaires 

(bibliothcque de cristallochimie, bibliotheque de biologie animale et zoologie). 

Aussi, pcut-on penser que les bibliothequcs qui disposent d'un faiblc budget 

auraient grandement interet a la mise en place d'une politique documentaire sous la 

direction du SCD. Une concertation entre les chcrcheurs d'un pole de rechcrche ou 

d'equipes dont les thcmatiques sont voisines et les conservateurs de section permettrait de 

mieux utiliser les budgets en repartissant les acquisitions documentaires. La federation des 

credits de recherche permettrait de degager sur les marges des ressources financieres qui 

pourraient etre utilisees pour Facquisition de documentation, a condition que les modalites 

de circulation du document entre les chercheurs soient clairement definies. Une etude de la 

structuration des centres de documentation des composantes universitaires serait necessaire 

et conduirait pcut-ctrc a regrouper des fonds documentaires sur le modele des poles de 

recherche et a definir la part des budgets du CNRS et de VUniversite, dans le cadre des 

UMR et des UPR. La structuration en poles de recherche serait ainsi completee par 

1'organisation de pdles documentaires coherents. Par exemple, 1'ICOA et le CBM 

travaillent sur des sujets de recherchc voisins. Des lors, il serait utile de mettre en place une 

commission documentaire reunissant des represcntants des deux etablisscmcnts afin 

d'utiliser au mieux les ressources budgetaires disponibles. 

L'enjeu consiste en effet a favoriser la circulation de la documentation entre les 

enseignants-chercheurs d'une meme discipline et ainsi d'accroftre la consultation des 

ouvrages et des periodiques specialises qui ivintcressent qu'un public restreint. 

36 Le budget d'acquisitions de 50 500 Fr est reparti entre les bibliotheques des IUT de CHATEAUROUX et 
dlSSOUDUN. 
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3-Les usagers 

Les bibliotheques associees detienncnt des collections acquises en fonction des 

besoins des publics vises. 

II convient de distinguer les bibliotheques d'etudc destinees aux etudiants des 

premier et second cycles, des bibliotheques de recherche a 1'usage des enseignants et des 

chercheurs. 

Excepte dans les bibliotheques d'etude (IUT, ESEM), d'UFR et du CAPES de 

Sciences, les enseignants-chercheurs composent 1'essentiel du public. 

Des ctudiants de DEA et en these, ainsi que des stagiaires de second cycle peuvent 

avoir acces aux collections des bibliotheques de recherche. Neanmoins, Paccord expres de 

Fenseignant responsable de Feleve est indispensable. Ainsi, usagers et acteurs des 

bibliotheques de recherche se confondcnt-ils: les enseignants utilisent les collections qu'ils 

acquierent souvent ensemble en fonction des credits disponibles. 

Les donnees fournies dans les tableaux suivants restent indicatives dans la mesure 

ou il est impossible de chiffrer le nombre d'inscrits, ou d'evaluer le taux de frequentation. 

Les bibliotheques associees de laboratoire ont un public d'autant plus reduit que la 

documentation est specialisee, et les conditions d'acces draconiennes. 

Les collections ne sont guere signalees, ce qui accroit la confidentialite de fonds 

devolus aux seuls chercheurs du laboratoire. A la logique de proximite se superpose une 

dimension d'appropriation et de " privatisation " de ces collections. 

Ceci est egalcment vrai pour les bibliotheques des Departements de Mathematiques 

et d'Informatique. Cependant, le nombre d'usagers potentiels de ces centres de 

documentation est plus important et s'eleve a une cinquantaine d'enseignants et de 

chercheurs, au minimum, et a une dizaine d'etudiants. 

La bibliotheque de recherchc de Departement federe ainsi les besoins documentaires 

des usagers d'unc meme discipline. 
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Tableau N° 28: les usagers des bibliotheques associees du eampus orleanais en 

1998/199937 

Bibliotheques associees 

localisees sur le campus orleanais 

Les enseignants-

chercheurs 

Les etudiants 

Departement de Matheniatiqucs 63 13 

IREM 30 50 

Departeniciit d'informatique et du LIFO 50 10 

Cristallochimie 20? 7 

Chimie du solide et des materiaux 20 ? 7 

Chimionisation 10 7 

Chimie cinetique 10 ? 7 

ICOA 60/80 7 

Biologie animale et zoologie 70 7 

Ligneux 50/70? 7 

geologie 10 50 

CAPES Sciences 30/40 

Sport 36 950/1000 

ESPEO-GREMI 33 25/50 

IUT Orleans 10 200 

ESEM 54 409 

CBM 60 40 

CDL 15 ? 7 

scrao 7 ? 

Dans chacun des sites delocalises, le nombre d'usagers etudiants potentiels n'excede 

pas 1000 personnes : 

-a BOURGES, environ 950/1000 etudiants. 

-a CHARTRES, 552. 

-a CHATEAUROUX, 800 personnes. 

Dans chacune de ces vilies, les effectifs des IUT sont de loin les plus importants. 

Encore est-il indispensable de relativiser ces ehiffres dans la mesure ou, aux dires 

des responsables des bibliotheques, tous les etudiants n'utilisent pas les collections 

disponibles. 

Quant aux enseignants, ils sont peu nombreux a frequenter la bibliotheque d'etude. 

11 semblerait que certains d'entre eux donnent des cours sur le campus d'ORLEANS, et 

utilisent les collections qui s'y trouvent. 

37 Les chiffres donnes pour les bibliotheques de FUFR de Sport, de 1'ESEM et de 1'IUT d'ORLEANS 
indiquent le nombre d'usagers etudiants potentiels, et non le nombre d'usagers " reels ". 
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Tableau N° 29 : les usagers potentiels des bibliotheques associees des sites delocalises 

en 1998/1999 

bibliotheques des sites delocalises Les enseignants-chercheurs Les etudiants 

bibliotheque IMEP-CUEJ de BOURGES 50 200 

Antenne scientifique (BOURGES) 25 228 

IUT de BOURGES 99 536 

Total (BOURGES) 174 964 

Ecole de Droit (CHARTRES) 10 84 

Antenne scientifique (CHARTRES) 14 150 

IUT de CHARTRES 40 318 

Total (CHARTRES) 64 552 

CESU deCHATEAUROUX 80 550 

HJT de CHATEAUROUX 23 250 

Totai (CHATEAUROUX) 103 800 

IUT (ISSOUDUN) 12 270 

Total 353 2586 

II conviendrait de realiser une etude plus approfondie sur les pratiques 

documentaires des usagers de 1'Universite. A defaut de donnees statistiques que Fabsence 

d'un pret informatise ne peut foumir, une enquete permettrait de mieux apprecier les 

modalites de consultation des collcctions. la capacite d'adaptation et le degre de satisfaction 

des usagers, ainsi que les strategies d'utilisation de collections d'autrcs bibliotheques. 

Les bibliotheques associees accueillc deux types de publics : des chercheurs au sens 

large du terme, qu'ils soient ctudiants ou enseignants-chercheurs, et des etudiants. 

Alors que le public de chercheurs est restreint, les besoins documentaires sont 

importants et les credits documentaires doivent etre consequents. Plus un laboratoire 

travaille sur un theme de recherche precis, plus ses besoins documentaires sont importants. 

En revanche, les bibliotheques d'etude de proximite detiennent des collections destinees 

souvent a de nombreux etudiants. La nature des collections mises a la disposition de ces 

usagers est differente, puisqu'il s'agit de documentation a usage pedagogique. Cependant, 

les enseignants ont egalement besoin de ces documents. 

Dans les sites deloealises, le nombre d'etudiants est insuffisant pour qu'il soit 

indispensable de consacrer des credits de documentation importants. Cest la le dilemme 

des Antennes universitaires qui ont ete mises en place dans des villes moyennes. Est-il 

possible de fournir un service de formation universitaire de qualite sans handicaper les 
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usagers qui Futilisent, non seuiement sur le plan des enseignements, mais sur le plan de 

Foffre documentaire ? 

En effet, ie public etudiant ne depasse jamais les 1000 personnes dans chacune des 

villes, ce qui signifie sur le plan des droits de bibliotheque des usagers (138 Fr par etudiant) 

un budget maximun de 133 032 Fr a BOURGES, 76176 Fr a CHARTRES, et 110 400 Fr a 

CHATEAUROUX-ISSOUDUN, en 1998/1999. En outre, la mutualisation de 38 Fr ( 138-

38 =100 Fr) decidce par la Directrice du SCD permet de degager un budget pour des 

operations exceptionnellcs, ce qui suppose que, chaque annee, elle choisisse de consacrer ce 

budget a telles bibliotheques plutot qu'aux autres. Enfin, les sites delocalises accueillent 

plusieurs structures universitaires distinctes et relativement cloignees38, et chaque 

etablissement a sa bibliotheque d'etude, ce qui produit une dispersion des publics 

universitaires et des collections. II en est ainsi a CHARTRES ou se sont developpes un 

IUT, une Antenne scientifique et une Ecole de Droit, pour un effectif etudiant total de 552 

personnes. 

Ainsi, a la dispersion des usagers dans les sites delocalises, a la multiplicite des 

publics de chercheurs et d'etudiants dont les besoins sont divers, sur le campus de 

PUniversite, correspond un eparpillement des collections. 

4-Des collections disseminees 

a-Pes fonds disperses dans ies struetures universitaires 

Les ressources documentaires dont disposent les composantes universitaires sont 

dispersees dans les Departements des UFR, des Ecoles, des Instituts. Les collections des 

bibliotheques associees ne representcnt qu'une partie de ces fonds dont il est souvent 

impossible d'evaluer le volume et la nature. Les ressources documentaires sont entreposees 

sur des etageres dans des salles, mais aussi dans les bureaux des enseignants. 

Ainsi, dans les IUT de PUniversite d'ORLEANS, les bibliothcques associees ne 

possedent qu'une partie des acquisitions documentaires effectuees par les enseignants. Les 

hibliothecaires ne disposent pas de registre d'inventaire complet, ni a fortiori de fichier 

topographique, pour localiser toute la documentation disponible dans Petablissement. 
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A 1'Ecole Superieure de 1'Energie et des Materiaux (ESEM) comme a 1'Ecole 

Superieure des Procedes Electroniques et Optiques (ESPEO), il n'y a pas a proprement 

parler de bibliotheque d'etude destinee aux etudiants. A 1'ESEM, une " salle de 

documentation " comprenant quelques etageres d'ouvrages et d'usuels, et des numeros de 

periodiques dont se debarrassent les enseignants apres consultation, permet surtout aux 

eleves de disposer d'une piece pour travailler. Les Departements qui composent 1'ESEM 

detiennent les collections importantes. Celles-ci sont dispersees dans les bureaux des 

enseignants, et il est impossible de les localiser, puisqu'aucun fichier n'a ete constitue. 

b-Pes collections riches 

La logique de proximite des bibliotheques associces a conduit a leparpillement des 

collections au sein des composantes de FUniversite d ORLEANS. II n'e.st pas possible 

d'evaluer ces collections, mais l'on peut naturellement penser que la plupart des documents 

imprimes est destinee aux chercheurs et a la preparation des cours. 

En novembre 1999, six responsables de bibliotheques associees du campus orleanais 

ont accepte le signalement de leur collection dans la base collective DYNIX : ce sont les 

bibliotheques de Cristallochimie, de Chimie du Solide et des Materiaux, de Chimionisation, 

de Chimie Cinctique, de 1'UFR de Sport et du Departement de Geologie. Le nombre 

d'ouvrages ainsi catalogues est de 5566. Les collections des bibliotheques d'etude de 1'IUT 

d'ORLEANS (environ 3000 ouvrages dont au moins 1500 catalogues en septembre 1999) 

et de BOURGES (environ 7900 livres) sont en cours de catalogage. On peut estimer qu'en 

novembre 1999, plus de 7000 livres ont ete enregistres dans le catalogue collectif. Quant 

aux collections du Centre des Lettres de 1'UFR de Lettres, elles sont systematiquement 

cataloguees dans la base DYNIX. 

Compte tenu du choix des 19 bibliotheques associees du campus orleanais que j'ai 

effectue, dix colleetions reste a cataloguer dans la base DYNIX. Le nombre d'ouvrages de 

ces bibliotheques, mis a part les theses, est d'environ 20 OOO39. Ce chiffre n'a qu'une 

38 En revanche, a BOURGES, l'IUT est situe a proximite de 1'Antenne scientifique. 
39 Je n'ai pas integre a ce chiffre les collections du CBM, du CDL, des Bibliotheques de Cristallochimie, de 
Chimie du solide, de Chimionisation, de Chimie cinetique, de Geologie, de Sport et de 1'IUT d'ORLEANS. 
N'oublions pas que les fonds dont disposent les enseignants dans leur burcau constituent une des parties 
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signification indicative dans la mesure ou certains responsables ne peuvent pas fournir 

d'inventaire, et ne connaissent pas eux-memes le nombre d'ouvrages dont Fentite 

universitaire dispose. Ainsi, a FESEM comme a 1'ESPEO, existent de " mystericux 

fonds "que se reservent les enseignants. 

Denombrer les abonnements " personnels " apparait comme une gageure, mais, 

compte tenu de 1'importance de ces abonnements pour la recherche, on peut aussi estimer 

que la localisation des collections de periodiques qui se sont constituees au fil des annees 

serait un service particulierement utile aux cherchcurs. En rappelant le caractere conjectural 

de ces donnees, et sans tenir compte des abonnements des sept bibliotheques associees qui 

ont accepte de localiser leur fonds, ainsi que des periodiques du CDL et du CBM, le 

nombre de periodiques vivants serait de 1'ordre de 86. Dans le meme ordre d'idee, le 

nombre de periodiques morts serait de 1'ordre de 33. Inutile de dire que ces donnees ne 

rendent compte que d'une partie des collections disponibles dans les composantes 

universitaires. 

Enfin, la bibliotheque du CBM dispose a elle seule de 50 abonnements en cours et 

de 30 periodiques morts. En outre, ne sont pas signales les abonnements personnels des 

chercheurs, ainsi que leur collection d'ouvrages. La responsable de la bibliotheque 

envisageait de proposer aux chercheurs le catalogage des ouvrages qui se trouvent dans les 

laboratoires du CBM. 

immergees de Viceberg documentaire. A 1'ESPEO, je n'est retenu que le fonds du GREMI, mais il existe aussi 
des collections au LESI, et dans les bureaux des enseignants. 
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Tableau N° 30 : les ressourees documentaires des bibliotheques du campus orleanais 

en 1999 

bibliotheques associees localisees 

sur le campus orieanais 

nomhre 

d'ouvrages 

theses nombre de 

periodiques 

vivants 

nombre de 

periodiques 

morts 

autres supports 

Departement de Mathematiques 6528 3 metres 

lineaires 

27 25 0 

IREM 6275 3 metres 

lineaires 

28 NC 0 

Departemcnt d'Informatique et du 

LIFO 

782 NC 2 NC 0 

Cristallochimie 241 88 0 11 0 

Chimie du Solide et des Materiaux 1003 159 0 14 NC 

Chimionisation 644 0 2 6 NC 

Chimie cinctique 331 0 0 8 NC 

ICOA 500 ? NC 20 NC c6d6roms maison 

Biologie animale et zoologie 1231 0 1 NC NC 

Ligneux 800-1000? 0 0 8 NC 

Geologie 2222 423 15 11 NC 

CAPES Sciences 2800? 0 2 NC diapo et cartes 

Sport 1125 2 metres 

lin6aire$ 

55 2 dossiers de presse 

ESPEO-GREMI 1000? NC 6 NC non 

IUT Orleans 3046 0 23 1 NC 

ESEM NC NC NC NC NC 

CBM 1500 388 50 30 microfilms 

CDL 13400 0 71 12 302 microfiches et 121 

microfilms40 

SCUIO NC 0 35 0 1150 dossiers 

18 cassettes video 

Total (sauf les colkctions 

cataloguees dans la base DYNIX et 

en cours de catalogage et les 

collections du CBM) 

20 116 ? 86 33 

Total 43 628 ? 337 128 

Les ressources documentaires des bibliotheques associees des sites delocalises 

varient en fonction de l'importance du public et de 1'anciennete de 1'etablissement 

universitaire. Dans chaque stmcture, les fonds sont disperses : la bibliotheque en detient 

une partie, mais les enseignants disposent egalement de collections. 

40 Ainsi que des cassettes video et audio. 
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Les bibliotheques associees de BOURGES contiennent les collections les plus 

importantes de tous les sites delocalises : environ 16 000 ouvrages, pres de 200 periodiques 

vivants, 

A CHARTRES, avec un peu plus de 2000 livres et une trentaine d'abonnements en 

cours, Foffre documentaire demeure reduite. 

A CHATEAUROUX, environ 4800 livres et 90 periodiques sont a la disposition des 

usagers, tandis que les etudiants de 1'IUT dTSSOUDUN ne peuvent consulter que 770 

ouvrages et une soixantaine de periodiques. 

Hormis a CHARTRES, les collections de Droit, d'Economie et de Sciences 

Iiumaines representent une part importante des fonds disponibles dans les bibliotheques des 

sites delocalises. 

La construction d'une BU integree de Sciences a BOURGES est programmee. Elle 

dcvrait etre realisee dans le courant des deux prochaines annees. Les collections disponibles 

dans les bibliothequcs associees de 1'IUT et de 1'Antcnne scientifique y seraient transferees. 

Cette operation suppose d'accro!tre les credits documentaires afin de permettre au futur 

equipement de fournir les serviccs auxquels les usagers ont droit. 

De la situation documentaire des bibliotheques associees des sites delocalises, 

quelques remarques doivent etre explicitees: 

-Dans chaque site, trois structures se sont developpees separement. Elles sont 

eloignees, ou du moins distantes. Ainsi, a BOURGES, 1'IUT et 1'Antenne scientifique se 

sont constituees a Fexterieur de la ville, contrairement au CUEJ, qui se trouve a proximite 

de la Mediatheque. La situation est semblable a CHARTRES et CHATEAUROUX-

ISSOUDUN. 

-Dans chaque structure, une bibliotheque a ete amenagee. Ainsi, a BOURGES et 

CHARTRES, trois entites se sont constituees. A CHATEAUROUX-ISSOUDUN, la 

situation documentaire de 1TUT est affaiblie par sa double localisation. La bibliotheque 

associee de chaque entite est geree par une personne, parfois qualifiee, parfois sans 

competence bibliotheconomique. Aussi, les collections sont dispersees entre des 

etablissements modestes, ce qui accroit la faiblesse de Foffre documentaire proposee aux 

usagers. 

-Cette dispersion des ressources est accrue par le mode de gestion budgetaire qui 

induit Foctroi des credits documentaires aux Departements, notamment dans les IUT. En 

102 



regle generale, les enseignants gerent et selectionnent les acquisitions. Es conservent une 

partie des documents. Dans certains cas, comme a ITUT de BOURGES , ils remettent aux 

responsables des bibliotheques les livres qu'ils souhaitent accessibles aux etudiants. Dans la 

plupart des cas, les collections s'accroissent grace aux credits fournis par le SCD. 

Malgre les budgets documentaires alloues par le SCD, les collections disponibles 

demeurent insuffisantes, notamment par rapport a 1'off're documentaire dont beneficient les 

usagers du campus orleanais. 

Tableau N° 31; les ressources documentaires des bibliotheques associees des sites 

delocalises en 1999 

Bibliotheques des sites delocaiises nombre theses nombre de nombre de autres supports 

d'ouvrages periodiques periodiques 

vivants morts 

Bihliotheque CUEJ (BOURGES) 5449 1 67 6 NC 

Antenne scientifique (BOURGES) 2674 NC 18 NC NC 

IUT de BOURGES 7893 0 106 38 0 

Totai (BOURGES) 16 016 1 191 44 7 

Eeole de Droit (CHARTRES) 500 0 0 NC 0 

Antcnne scientifique (CHARTRES) 500 0 0 1 0 

IUT de CHARTRES 1165 0 30 6 300 rapports de stage41 

Total (CHARTRES) 2165 0 30 7 •t 

CESU deCHATEAUROUX 415042 1 49 11 0 

IUT de CHATEAUROUX 616 0 40 5 0 

Total (CHATEAUROUX) 4766 1 89 16 0 

IUT (ISSOUDUN) 771 3 60 1 0 

Total 23 718 5 370 68 ? 

D'autres ressources documentaires sont egalement disponibles dans les 

bibliotheques associees. Cependant, 1'acces a la documentation electronique est tres 

variable d'un centre de documentation a 1'autre. 

41 Ainsi que des cassettes video et des diapos. 
42 1300 des 4150 ouvrages sont disponibles a la Mediatheque. 
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c-Les documents electroniques : les bases de donnees. les cederoms et 1'acces a 

1'internet 

II fut tres delicat d'obtenir des informations sur les ressources electroniques dont 

disposent les usagers des bibliotheques associees. En outre, de nombreuses bibliotheques 

associees ne disposent pas forcement de PC connecte au reseau du campus, mais les 

enseignants peuvent acceder au reseau et a 1'Internet dans leur bureau. Aussi, convient-il de 

completer le tableau ci-dessous en se reportant aux fiches descriptives des bibliotheques 

associees dans les annexes. 

L'acces a 1'Internet est assure dans la majorite des cas, soit dans les locaux de la 

bibliotheque, soit a proximite dans les bureaux des enseignants, excepte dans le 

Departement de Biologie dont le eablage n'est pas acheve, et a la bibliotheque d'etude de 

FIUT d'ORLEANS. Dans les deux Ecoles (ESEM , ESPEO) les eleves disposent de salles 

informatiques en libre acces, alors qu'il n'existe pas de bibliotheque d'etude43. 

Le nombre de cederoms acquis par les responsables des bibliotheques associees du 

campus orleanais est derisoire. A cet egard, ces bibliotheques ne disposent pas de budget 

pour acquerir ou s'abonner a des cederoms bibliographiques, specialises ou 

encyclopediques. 

En revanche, le SCD a les moyens financiers d'effectuer ces acquisitions et de 

constituer, en collaboration avec le CITU. un reseau de cederoms. Ce demier est largement 

apprecie par les enseignants. Actuellement, 103 connexions au reseau ont ete realisees44sur 

le campus orleanais, dont 51 dans les locaux de I'UFR de Sciences, des Ecoles 

d'ingenieurs, de 1'IUT. 

Sur les bases de donnees disponibles en ligne, il convient de distinguer les revues 

electroniques gratuites ou accessibles gracc a 1'abonnement papier effectue, et les bases de 

donnees. Seul, 1'ICOA a indique les bases MDL et BEIUSTEIN auxquels les chercheurs de 

cet Institut ont acces grace a une convention passee avec le CNRS de MARSEILLE. 

43 A 1'ESEM, une salle de travail est disponible. Quelques rayonnages de livres et de periodiques y sont 
loealises, Les documents peuvent etre consultes sur place par les eleves. 
44 Les connexions au reseau se situant a la BU, en interne et en externe, ne sont pas comprises dans ce chiffre. 
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Les sites Web crees par les entites et les laboratoires permettent l'acces a des 

services, et notamment des sites Web en lien hypertexte sont selectionnes: tel est ie cas 

pour le site de 1'IREM, et du Departement de Mathematiques (MAPMO). 

Tableau N° 32: les ressources electroniques disponibles dans les bibliotheques 

associees du campus 

Bibliothcques 

assoeiees localisces 

sur le campus 

orleanais 

accesInternet 

dans ia 

bibliothequc 

acces Internet a 

proximite de la 

bibliotheque 

nombre de 

cederoms en 

monoposte 

acces au reseau de 

cederoms dans la 

bibliotheque ou a 

proximite 

site web Abonnement 

a des donnees 

en ligne 

Departement de 

Mathcniatiques 

oui oui 0 oui oui voir le site web 

du Departement 

IREM oui oui 0 oui oui voir site web de 

1'IREM 

Departcmcnt 

d'Informatiqiic 

et du UFO 

non oui 0 non oui non 

Cristallochimie non oui 0 oui non NC 

Chiinic du solide 

et des matcriaux 

non oui NC oui non, mais site 

du CRMD 

NC 

Chiinionisation non oui NC oui non, mais voir 

site du LPCE 

NC 

Chimie cinetique non oui NC oui non, mais voir 

site du LCSR 

NC 

ICOA oui oui 0 oui oui oui45 

Bioiogie animaie 

et Zooiogie 

non non 0 non non non 

Ligneux non non 0 non non non 

Geologie oui oui 0 non non NC 

CAPES Sciences non oui 1 non non non 

Sport oui ? 2 oui non non 

ESPEO-GREMI ? oui NC oui oui NC 

IDT Orleans non ? 0 non non non 

B:SEM non oui 0 oui oui NC 

CBM oui oui 0 oui oui oui 

CDL oui ? 1046 oui non non 

SCUIO oui ? 1 oui non non 

45 Les chercheurs de 1'ICOA sont abonnes aux bases MDL et BEILSTEIN, entre autres. 
46 Actuellement, ces cederoms ne sont pas utilises. 
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Les bibliotheques associees des sites delocalisees se caracterisent par 1'impossibiiite 

d'acceder aux ressources documentaires disponibles a 1'Universite d'ORLEANS. Ainsi, les 

sites delocalises n'ont pas acces au reseau de cederoms du SCD, pour des raisons 

techniques et de droit de licence. Le cablage entre le campus d'QRLEANS et les sites 

delocalises n'est pas adapte : entre ORLEANS et 1'IUT de BOURGES, une liaison 

RENATER (10 Mbits/s) a ete installee, et les usagers de 1'IUT ont acces au reseau de 

cederoms a titre experimental. La connexion est diffieile a etablir, et sur le plan des droits 

d'utilisation de certains cederoms, notamment des produits scientifiques, le SCD devrait 

acquerir une licence de site supplementaire. 

Une ligne RNIS relie 1'IUT de BOURGES, la bibliotheque de PAntenne scientifique 

et la bibliotheque Andre Alciat. Outre la question des droits de licence d'utilisation, son 

faible debit et son cout ne permettent pas un acces au reseau de cederoms. 

La situation est comparablc a CHARTRES et CHATEAUROUX-ISSOUDUN, qui 

ne sont reliees au reseau du campus que par des liaisons RNIS de 64 Kbits/s. Un projet 

d'installation d'une ligne TRANSFIX de 256 Kbits/s entre 1'IUT de CHATEAUROUX et 

ORLEANS est actuellement a 1'etude. 

Neanmoins, Finstallation du logiciel d'interrogation sur le serveur du reseau de 

cederoms, METAFRAME, commercialise par la societe PULCRA, permettra de resoudre, 

sur le plan technique, le probleme des liaisons avec les sites delocalises. Le logiciel 

METAFRAME devrait etre mis en place dans le courant de 1'annee 2000. Cependant, la 

question des licences de site n'a pas encore ete resolue. Ainsi, 1'ISI, qui produit les Current 

Contents, estime que 1'acces des sites delocalises de 1'Universite d'ORLEANS aux series 

de cederoms du reseau suppose Pacquisition de licences de site supplementaires. 

Dans ce contexte, la consultation des documents elcctroniques dans les 

bibliotheques des sites delocalises reste limitee, en particulier a CHARTRES et a 

CHATEAUROUX-ISSOUDUN. Cinq bibliotheques disposent d'un acces a Plnternet. En 

outre, Pimpossibilite de consulter le reseau de cederoms du SCD a conduit les responsables 

des bibliotheques associees a fournir aux usagers des cederoms consultables sur des PC en 

monoposte, notamment a BOURGES (16 cederoms disponibles), a CHATEAUROUX (19 

cederoms) et a ISSOUDUN (12 cederoms). 

106 



Ce sont les cederoms specialises dans les disciplines litteraires» de Culture generalc, 

d'Economie et de Droit qui ont ete acquis en priorite. Le cout et les licences d'utilisation en 

monoposte de ces cederoms sont inferieurs a Facquisition des cederoms scientifiques. 

Aussi, peut-on penser que 1'acces au rescau de cederoms scientifiques du SCD constitue un 

enjeu essentiel pour les bibliothcques des sites delocalises. 

Tableau N° 33: les ressources electronlques disponibles dans les bibliotheques des 

sites delocalisees 

Bibliotheques des sites 

delocalises 

aecesInternet 

dans la 

hihliotheque 

acces Internet a 

proximlte de la 

bihliotheque 

nombre de 

cederoms en 

monoposte 

acces au 

reseau de 

cederoms 

site web ou 

pages wch 

de 1'cntite 

abonnement a 

des bases de 

donnees en ligne 

Bihliotheque IMEP-

CIJEJ de BOURGES 

non ? 9 non une page 

HTML 

non 

Antenne scientifique 

(BOUHGES) 

non ? 1 non oui non 

lUTde 

BOURGES 

oui ? 6 11 

cederoms 

oui non 

Ecole de Droit 

(CHAKTRES) 

non ? 0 non non non 

Antcnne scientifiquc 

(CHARTRES) 

non ? 0 non non non 

IUT de CHARTRES oui ? 0 non en cours de 

realisation 

non 

CESU de 

CHATEAUROUX 

oui ? 3 non non non 

IVT de 

CHATEAUROUX 

oui ? 16 non en cours de 

realisation 

non 

IUT (ISSOUDUN) oui ? 12 non non non 

L'acces aux ressources documentaires disponibles sur Intemet et sous la forme de 

cederoms est complete par certaines entites universitaires, dont dependent des bibliotheques 

associees, qui ont souhaite creer des sites web contenant de nombreux services. 

d-Les sites web des bibliotheques associees 

Le site de 1'Universite d'ORLEANS comprend quelques sites web et de nombreuses 

pages HTML tres succinctes. Les sites les plus aboutis sont, outre le site du Laboratoire 

d'Economie d'ORLEANS (LEO), les sites de composantes scientifiques, en particulier 
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ceux des Departements de Mathematiques et dTnformatique, ainsi que celui de FIREM. Le 

site de FIUT de BOURGES est egalement tres riehe. 

-le site du Departement de Mathematiques, dont Fadresse est : 

http://www.labomath.univ-orleans.fr fsite visite le 22 septembre 1999 ; derniere mise ajour 

le 18 juin 1999) est gere par M. Patrick MAHEUX. II comprend la presentation des 

aetivites et du personnel du Departement, Fadresse et les coordonnees de 1'etablissement, le 

catalogue de la bibliotheque en ligne (catalogue TEXTO de la bibliotheque avec un mode 

d'interrogation par auteur et par titre, mais pas par mots-cles), ainsi que Facces au catalogue 

collectif DYNIX. Les usagers peuvent egalement consulter une selection de sites avec des 

liens hypertextcs, et en particulier des sites d'institutions nationales et internationales, de 

centres de documentation, de revues electroniques gratuites (avec et sans mot de passe, 

selon les cas). 

Ce site propose aussi les rubriques suivantes : recrutement et audition ; annuaire ; 

publications (prepublications du laboratoire MAPMO); agenda de la recherehe en France et 

a 1'etranger ; enseignement et cursus ; liste des revues disponibles a la BU-Forum. et au 

Departement de Mathematiques ; acces aux serveurs de revues (qui fournissent des 

resumes) ; acces aux sites dcditeurs ; acces aux sites de ITREM et du SUFFO ; activites ; 

rubrique daide a la recherche documentaire (dans les listes de diffusion et par 

1'intermediaire des moteurs de recherche). 

-Les sites du Departement d'Informatique et du LIFO, dont les adresses sont: 

http://www.univ-orleans.fr/SCIENCES/LIFO (derniere mise a jour le 30 juillet 1999) et le 

site de la licence et maftrise d'informatique, http://www.univ-orleans,fr/SCTF.NCES/LMI. 

contient les rubriques suivantes, outre les informations sur les activites courantes de la 

stracture : 

-sur le site du LIFO : acces au laboratoire ; annuaire ; activites de la recherche ; 

publications du LIFO (dont une liste des theses et des rapports de recherche disponibles en 

ligne); agenda des seminaires ; manifestation scientifique ; enseignement. 

Cependant, ce site ne comporte pas de selections de sites. H faut signaler que le 

fichier alphabetique et thematique des ouvrages disponibles au LIFO n'est pas accessible. 

Sur le site LMI (Licence et Maitrise dTnformatique), Fusager dispose des 

informations suivantes : objectifs, debouches ; renseignements pratiques (procedures 

d'inscription); controle des connaissances. 
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-Le site du Departement de Mathematiques donne acees a des pages sur 1'IREM 

(site visite le 8/09/1999). M. Michel BILLARD a cree ce site et l'a mis a jour, mais il a 

quitte 1'IREM, il y a un an. Mme WARCK, documentaliste a IMREM, a demande a suivre 

une formation pour la creation de pages HTML, au Service de la Formation Continue de 

rUniversite (dans le cadre de 1'annee universitaire 1999/2000). Ce site est tres riche. Une 

des missions de I'IREM est de diffuser les resultats de la recherche, notamment aupres des 

enseignants exergant dans 1'Academie ORLEANS-TOURS, mais eloignes d'ORLEANS. 

Ce site comprend la presentation des equipes de recherche, les activites de 1'IREM, 

les publications (possibilite de telecharger des brochures sans mot de passe), des 

informations sur la formation, la pedagogie, les groupes de Recherche, le rallye 

Mathematique, ainsi qu'un acces au catalogue PUBLMATH (base de donnees 

bibliographiques des publications des IREM, en remplacement de la liste annuelle sur 

support papier qui a cesse de paraitre en 1994). H est possible d'acceder a des sites comme 

ceux des IREM en France, ainsi qu'a des sites anglais, de centre de documentation ou 

d'institutions culturelles. 

Cependant, le catalogue des collections disponibles a la bibliotheque de 1'IREM 

n'est pas disponible. 

-Le site de la bibliotheque de 1'IUT de BOURGES, dont l'URL est : 

http://www.bourges.univ-orIeans.fr/ens/Departement.html (site visite le 22 septembre 1999) 

a ete congu par la responsable de la bibliotheque (avec 1'aide de son epoux, informaticien) 

en juin et juillet 1999. Le site a ete cree en deux mois. 

Le site comprend des informations sur les collections, les conditions de consultation 

des document, les services (dont le PEB et sa gestion par la BU d ORLEANS), un descriptif 

des fonds, la liste des nouvelles acquisitions, un descriptif du contenu des fascicules de 

mise a jour, un acces au catalogue de la BU d'ORLEANS, une selection d'un nombre tres 

important de sites de la presse franqaise et etrangere, une selection de sites d'Institutions 

gouvernementales, de Bibliotheques, d'informations generales (environ 200 sites). 

En outre, les notices de 1'OPAC du logiciel GIBI sont presentees a 1'usager. La 

responsable de la bibliotheque envisage de fournir le catalogue de la bibliotheque en ligne. 

Neanmoins, ce projet est remis en cause par le catalogage des collcctions dans la base 

DYNIX du SCD, entame depuis le debut du mois de novembre 1999. 
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Au total, il s'agit la d'un site tres riche et qui doit etre au surplus un outil de 

formation a 1'utilisation de la Bibliotheque et de 1'Internet. 

Les sites evoques rassemblent des services d'information et de selection de sites qui 

permettent une visibilite des collections a une bibliotheque associee. IIs offrent a 

Vutilisateur une fonction mediatrice dans 1'acces a la documentation clectronique. La 

politique de selection de sites web est une mission proprement bibliotheconomiquc qui 

legitime le role du bibliothecaire. Cependant, il faut rappeler que, mis a part les 

bibliotheques de 1'IREM et de 1'IUT de BOURGES, ces sites ont ete congus par des 

enseignants. 

5-Les catalogues et les ressources informatiques 

La localisation des collections des bibliotheques associees constitue un prcalable a 

la mise en oeuvre d'une politique documentaire coherente. Or, comme le montrent les deux 

tableaux suivants, hormis les sept bibliotheques qui ont signe une convention de 

signalement de leur collection dans le catalogue collectif, douze bibliotheques situees sur le 

campus, ainsi que huit bibliotheques des sites delocalisees47 disposent de fonds qui ne sont 

pas repertoriecs dans la base DYNIX du SCD. Neanmoins, les responsables des 

bibliotheques associees ont congu des catalogucs de diverse nature et qui repondent aux 

besoins de maltrise de la documentation disponible : 

-un catalogue sous forme de fichier manuel auteur ou titre des ouvrages. 

-une liste papier des periodiques. 

-un cahier d'inventaire ou un registre des acquisitions. 

-un fichier alphabctique ou thematique des ouvrages sous WORKS, EXCEL ou 

ACCESS. 

-un catalogue dans un logiciel documentaire (TEXTO pour la bibliotheque de 

Mathematiques, GESBIB pour le CBM, GIBI pour 1'IUT de BOURGES, BCDI a 1'IUT de 

CHATEAUROUX-ISSOUDUN, DYNIX a la bibliotheque Andre Alciat, VUBIS pour les 

collections du CESU). 

47 Actuellement, un catalogueur de la section de Sciences de la BU catalogue les collections de l'IUT de 
BOURGES dans la base DYNIX. 
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Au Centre des Lettres, bibliotheque de 1'UFR de Lettres, le catalogage est effectue 

dans la base DYNIX du SCD. Mais, le catalogueur est oblige de se rendre a la BU-Forum 

toute proche pour recuperer les notices de BN-Opale. 

L'acces aux catalogues sous support papier reste confidentiel, ou du moins interne 

au laboratoire et reserve aux enseignants : c'cst pour ces derniers la meilleure fagon de 

conserver une autonomie de gestion des collections. 

Qui plus est, en 1'absence de personnel et de moyens, il est impossible de demander 

aux enseignants, la plupart du temps benevoles, de fournir un catalogue rcpondant aux 

normes. Lorsque les credits sont faibles, le rythme d'accroissement des collections ne 

necessite pas la constitution d'un tel outil. Et, quand une equipe dc laboratoire est 

composee de quelques personnes, 1'information sur les nouvelles acquisitions et les 

abonnements circule aisement entre collegues. 

Dans le cas d'equipes plus importantes d'enseignants-chercheurs, un fichier 

informatique est diffuse en intranet, comme au Departement d'Informatique. 

La bibliotheque du Departement de Mathematiques dispose d'un logiciel 

documentaire, TEXTO. Mais, la secretaire de recherche qui Falimente n'a pas regu de 

formation dans ce domaine. Le catalogage des ouvrages est succinct. En particulier, 

Findexation-matiere n'est pas effectuee. Ce catalogue est ncanmoins accessible sur le site 

Web du Departement. 

Dans la plupart des bibliotheques associees du campus, en particulier celles dont les 

collections sont particulierement restreintes, Fabsence de materiel informatique dans le 

local de la bibliotheque ne signifie nullement que les usagers ne disposent pas de PC a 

proximite. H en est de meme pour les prises reseau. Neanmoins, dans le Departement de 

Biologie, le cablage n'a pas ete acheve, et les chercheurs ne peuvent acceder depuis leur 

bureau au rescau de cederoms. 

Trois bibliotheques du campus sont bien equipees en materiel infomiatique : le CDL 

dispose de 9 PC dont 4 pour le public, le Service Commun Universitaire dTnformation et 

d'Orientation, d'unc dizaine, et la bibliothequc de FUFR de Sport possede trois PC. 

Mais, dans la plupart des cas, la fonction de recherche d'information sur le web est 

dissociee de Facces aux documents sur support papier. Les enseignants disposent de PC 

connectes dans leur bureau et apprecient ainsi ces conditions optimales de consultation 

dTnternet. Par ailleurs, les etudiants de DEA ou en these, les stagiaires et les eleves des 
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Ecoles d'ingenieur peuvent utiliser des salles equipces de PC, comme a 1'ESEM, a 

1'ESPEO, a 1'ICOA, et a 1'IUP de Chimie Appliquee. 

Tableau N° 34: les catalogues et le materiel informatique disponibles dans les 

bibliotheques associees sur le campus 

Hibliothiques associees 

localisees sur le campus 

orleanais 

catalogue papier 

des ouvrages 

catalogue sur 

fichier 

intormatique 

catalogue dans 

un module de 

catalogage 

matcriel infor-

matique dans la 

bibliotheque 

prise reseau 

dans le local ou 

a proximite 

Departement de 

Mathematiqucs 

non non Logiciel 

TEXTO 

2 PC dont 1 pour 

le public 

oui 

IREM fichier auteur non non 2 PC oui 

Departement d'lnformatique-

LIFO 

non disponible en 

intranet 

non 0 ? 

Cristallochimie cahier 

d'inventaire 

non fonds dans la 

base DYNIX 

0 oui 

Chimic du solide et des 

materiaux 

cahier 

d'inventaire 

non fonds dans la 

base DYNIX 

0 oui 

Chimionisation non non fonds dans Ia 

base DYNIX 

0 oui 

Chimie cinetique ? non fonds dans la 

base DYNIX 

0 oui 

ICOA non non non 1 PC oui 

Biologie animale et Zoologie registre de classe-

ment thematique 

non non 0 non 

Ligneux inventaire des 

acquisitions 

non non 0 non 

Geologie fichier manuel non fonds dans la 

base DYNIX 

1 PC oui 

CAPES Sciences non eatalogue sous 

EXCEL 

non 1 PC non 

Sport non non fonds dans la 

base DYNIX 

3 PC oui 

ESPEO-GREMI non fichier texte en 

intranet 

non NC oui 

IUT Orleans oui non fonds en cours de 

catalogage dans 

DYNIX 

0 oui 

ESEM non non non 0 ? 

CBM non non fonds catalogue 

dans GESBIB 

3 PC oui 

CDL fichier 

topographique 

non fonds catalogu6 

dans DYNIX 

9 PC, dont 5 pour 

le public 

oui 

SCUIO non non non 10 PC, dont 4 

pour le public 

oui 
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Dans les sites delocalises, une partie des eollections est cataloguee dans les bases 

des mediatheques, comme les fonds de 1TMEP-CUEJ dans le catalogue DYNIX de la BM 

de BOURGES, et les documents disponibles du CESU dans la base VUBIS de la BM de 

CHATEAUROUX, Hormis ces solutions consistant a recourir aux bases des BM, les 

responsables des bibliotheques associees ont constitue des fichiers informatiques ou 

enregistrent les nouvelles acquisitions dans des cahiers d'inventaire. 

Sur le plan du materiel informatique, ce sont les bibliotheques d'etude d'IUT qui 

disposent du nombre de PC connectes le plus important. L'acces aux ressources 

documentaires electroniques a pris de Fampleur dans les disciplines scientifiques et 

technologiques, ainsi que le domaine juridique. On peut neanmoins se demander si la 

dispersion du materiel infbrmatique sur trois sites dans chaque ville n'affaiblit pas le 

service que ce dispositif informatique rend aux usagers etudiants. 

113 



Tableau N° 35: les catalogues et le materlel informatique disponibles dans les 

bibliotheques associees des sites delocalisees 

Bibliotheqnes dcs sites 

delocalises 

cataloguc 

papier des 

ouvragcs 

catalogue sur 

fichier 

informatique 

catalogue dans un 

module de 

catalogage 

matericl 

informatique dans 

les locaux 

cablage dans le 

local ou a proximite 

Bibliothique 

IMEP-CUEJ 

de BOURGES 

non non fonds catalogue dans 

DYNIX48 

5 postes 

dont 3 au public 

connexion avec la 

M6diatheque 

une ligne Transfix 

Antenne scientifique 

(BOURGES) 

oui fichier sous 

WORKS 

non 2 micro-ordinateurs connexion a 1'IUT de 

BOURGES 

IUT de BOURGES non non Catalogage dans le 

logiciel GIBI49 

11 micro-ordinateurs liaison RENATER 

Ecole de Droit 

(CHARTRES) 

inventaire non non 0 ? 

Antenne scicntifique 

(CHARTRES) 

non fichier ACCESS 

en cours de 

realisation 

non 2 micro-ordinateurs pas de raccordement 

RENATER 

IUT de 

CHARTRES 

non catalogue 

sous EXCEL 

non 4 PC, dont 

3 pour le public 

pas de raccordement 

RENATER 

CESU de 

CHATEAUROUX 

non catalogue sous 

EXCEL 

calalogage dans la base 

VUBIS5()de la BM 

3 PC pas de raccordement 

RENATER 

IUTde 

CHATEAUROUX 

registre 

d'inventaire 

catalogage 

sur EXCEL51 

catalogage dans la base 

du logiciel BCDI 

3 PC dont 

2 pour le public 

pas de raccordement 

RENATER 

IUT (ISSOUDIN) inventaire non catalogue dans le 

logiciel BCDI 

2 PC pas de raccordement 

RENATER 

La situation contrastee des ressources informatiqucs est liee aux problemes de la 

faiblesse budgetaire dcs bibliotheques associees. L'eparpillement des ressources 

budgetaires, ainsi que la formation insuffisantc du personnel n'est pas sans consequence sur 

la nature des services foumis aux usagers par les bibliotheques associees. 

6-Les services rendus a 1'usager 

Rcsultant de 1'insuffisance des credits de recherche, de 1'absence de personnel ou 

d'un personnel insuffisamment forme ou qualifie, Poffre de service proposee dans le cadre 

48II s'agit de la base DYNIX de la Mediatheque de BOURGES, 
49 Les collections de 1'IUT de BOURGES sont actuellement en cours de catalogage dans la base DYNIX du 
SCD, 
50 II s'agit du SIGB de la Mediatheque de CHATEAUROUX. 
31 Seules les listes des periodiques et des rapports de stage sont constituees sur EXCEL. 
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des bibliotheques associees demeurent limitee. La presence de personnel pour gerer la 

bibliotheque ne modifie pas cette regle. 

Des lors, ce sont les enseignants qui ont acquis une autonomie de gestion de leur 

propres besoins documentaires et se sont substitues au professionnel de la documentation : 

il est vrai que, dans la quasi majorite des cas, Fabsence de documentaliste a induit cette 

autonomie documentaire des enseignants. 

Ainsi, le chercheur ne peut recourir qu'aux professionnels disponibles au sein de la 

BU pour obtenir 1'acces au reseau de cederoms, pour que des commandes d'ouvrages et des 

abonnements soient effectues par les responsables de section, et pour disposer des ouvrages 

et des photocopies d'articles par le biais du PEB. 

a-Le PEB ; des reseaux en concurrence ou complementaires ? 

L'analyse du PEB dans mon rapport de stage52 m'a conduit a distinguer plusieurs 

strategies d'acces a la fourniture d'articles de la part des usagers des bibliotheques 

associees. Ces modalites sont les suivantes : 

-1'utilisation reguliere et cxclusive du service du PEB des sections de la BU. 

-la double utilisation de la BU et d'un service exterieur (en particulier, 1'INIST). 

-Pusage exclusif d'un service exterieur a PUniversite : 1'INIST, 1'INRIA. La 

proximite de la capitale, et la richesse des collections disponibles dans les bibliotheques 

specialisees parisiennes ont conduit de nombreux enseignants a choisir ces centres de 

documentation, au detriment du PEB de la BU-Forum et de la BU de Droit, d'Economie et 

de Gestion. 

Malgre la presence de personnel, le PEB n'est pas gere par la responsable de la 

bibliotheque associee, mais par les enseignants. II en est ainsi dans les quatre IUT de 

PUniversite. II semble qu'en Pabsence de personnel ou de bibliothecaire competent ou 

encore par tradition, les enseignants se reservent une liberte dans le choix de leur prestataire 

de service de fourniture d'articles. 

Au Departement de Mathematiques, les enseignants utilisent les services de PINIST 

juges plus performants. Qui plus est, certains enseignants, ayant obtenu Pautorisation de 

52 cf mon rapport de stage : Le service commun de la documentation de PUniversite d'ORLEANS : bilan et 
perspectives, p. 61-63. 
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faire des photocopies sur place, utilisent les collcctions de periodiques des bibliotheques de 

Scicnccs de JUSSDEU et d'ORSAY. La photocopie d'articles sur place est moins onereuse 

que la commande par le biais du PEB : on peut y voir une logique d'cconomie budgetaire 

liee a la baisse des credits de recherche, ou plus simplement ces bibliotheques disposent 

d'une offre documentaire contre laquelle le SCDU d'ORLEANS ne peut rivaliser. 

De meme, les chercheurs du Departement d'informatique et du LBFO ont 

exclusivement recours a 1'Institut National de Reeherche en Informatique et Automation 

(INRIA) de PARIS. Au GREMI, les chercheurs s'adressent tantot a la BU-Forum, tantdt a 

1'INIST. 

La responsable du Centre de Biophysique Moleculaire, laboratoire du CNRS, utilise 

les services de 1'INIST. Elle estime que la fourniture d'articles par cette institution est 

efficace et rapide. 

Dans les bibliotheques associees des sites delocalises, les demandes de fourniture 

d'articlcs sont tres faibles. Peu de responsables de bibliotheque gerent le PEB, et il semble 

que les enseignants des Antennes s'adressent a la BU du campus orleanais, notamment dans 

le domaine scientifique et technologique. 

II faut cependant signaler le cas de la bibliotheque du CUEJ de BOURGES. Sa 

responsable centrali.se les demandes de fourniture d'article des enseignants, et s'est 

constituee un reseau local de PEB. Elle utilise les collections disponibles a la Prefecture et a 

la Cour d'Appel, ainsi que les services de la BU de Droit. Cependant, le nombre d'articles 

demandes est infericur a cinq par semaine, selon 1'estimation de la bibliothecaire. 

Mais, la plupart des centres de documentation ont un volume de PEB derisoire. Les 

etudiants de premier cycle n'ont pas besoin d'articles ou se sont adaptes a cette situation et 

ont renonce a demander ces documents. En outre, ils n'ont pas acces aux cederoms 

bibliographiques, notamment dans le domaine scientifique et technologique. Enfin, on peut 

supposer que les enseignants, dont certains donnent des cours a ORLEANS, utilisent les 

collections disponibles sur le campus de 1'Universite. 

b-Les eonditions de consultation des documents 

Les bibliotheques associees se caracterisent egalement par des conditions 

specifiques de consultation des documents. Les horaires d'ouverture des bibliotheques 
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varient en fonction de la nature du centre de documentation, II convient de distinguer les 

bibliotheques d'ctude, des bibliotheques de recherche dont les collections sont souvent 

accessibles a toutes heures. 

Les bibliotheques de recherche sont reservces aux enseignants, aux chercheurs et a 

quelques etudiants habilitcs. Les responsables de ces bibliotheques associees se sont 

appropries leur centre de documentation afin de le reserver a quelques chercheurs. Le 

caractere confidentiel des collections ne permet pas a des enseignants d'autres 

Departements de connaltre les fonds, sinon par le biais des relations amicales qui se tissent 

seion les circonstances. Les enseignants disposent de conditions de pret privilegiees, et 

meme dans la plupart des cas, d'une absence totale de contraintes de duree de pret. L'usager 

peut acceder comme il le souhaite dans le local de la bibliotheque : il dispose de la cle ou 

du code d'entree, si la porte est fermee grace a une serrure a code. La souplesse des 

conditions d'acces aux collections constitue ainsi un argument de poids pour le maintien du 

statu quo face aux propositions emanant de la BU. 

En revanche, les bibliotheques d'etude proposent aux usagers des modalites 

differentes de consultation des collections. Chaque etablissement a mis en placc des 

conditions de pret spccifiques. Ainsi, au CDL, les etudiants peuvent empranter un 

document le soir et doivent le rapporter des le lendemain matin. Selon les propos de la 

responsable, ce type de pret permet une circulation optimale des collections, et les etudiants 

respecterait bien les contraintes inherentes a ce mode de circulation des documents. En 

revanche, au centre de documentation de 1'UFR de Sport, les collections doivent etre 

consultees sur place, comme dans la bibliotheque de 1'ESEM53. 

Dans les composantes universitaires des sites delocaliscs, les usagers disposent de 

bibliotheques d'etude de proximite. Les horaires d'ouverture de ces structures dependent du 

nombre de personnes travaillant dans la bibliotheque : avec deux " bibliothccaircs ", le 

centre de documentation est ouvert entre 40 et 45 heures par semaine ; mais, avec une seule 

personne, Fouverture hebdomadaire tombe a environ 35 heures, comme a la bibliothcque de 

1'IUT de CHARTRES. 

Les conditions de consultation des documents varient en fonction de 1'importance 

des collections. A la bibliotheque Andre Alciat de BOURGES, les usagers ne peuvent 

empranter les manuels et les codes juridiques que pendant une semaine seulement, tandis 
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qu'au centre de documentation de l'IUT de la meme cite, les etudiants conservent trois 

documents pendant deux semaines. Dans certains etablissements, les numeros de 

periodiqucs. hormis le demier en date, peuvent etre empruntes. 

En revanche, au CESU de CHATEAUROUX, Fusager ne peut emprunter de 

document, et il doit se rendre a la Mediatheque toute proche pour beneficier de ce service54. 

Par ailleurs, les conditions de pret des documents sont plus avantageuses pour les 

enseignants que pour les etudiants. 

Ainsi, les modalites de consultation des documents disponibles dans la bibliotheque 

associee varient en fonction du nombre de volume, des budgets d'acquisitions, de la nature 

du public, ainsi que du volume potentiel de pret. A la bibliotheque de 1'EJT de 

CHARTRES, la personne responsable a indique qu'avec une frequentation quotidienne 

moyenne de quinze usagers et un public inferieur au nombre de lecteurs potentiels, il etait 

possiblc de preter la plupart des ouvrages pendant trois semaines, hormis la documentation 

tres utilisee. 

L'emploi de personnel dans les bibliotheques des sites delocalises est justifie par la 

necessite de gerer la circulation des documents auprcs des lectcurs et de preservcr les 

collections. Ces " responsables " ont egalement un role important a jouer dans le domaine 

de la formation des usagers aux Nouvelles Technologies de 1'Information et de la 

Communication. 

c-La formation des usagers 

Comme nous 1'avons etudie dans la premiere partie, le service de la formation de la 

Direction des Affaires Generales et les sections de la BU ont considerablement developpe la 

formation des usagers, notamment dans le domaine de 1'utilisation des NTIC. 

Des lors, les operations de formation des usagers realisees sur le campus de 

I'Universite ont permis aux etudiants et a certains enseignants de se familiariser a 

1'utilisation de 1'lnternet et des cederoms. 

53 Cependant, cette bibliotheque n'est pas surveillee, et la documentation peut aisement disparaitre. 
54 La mediatheque de CHATEAUROUX dispose de 1300 ouvrages de la bibliotheque du CESU qui en 
compte 4150 en tout. 
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Cependant, il faut signaler que les veritables interlocuteurs des usagers se trouvent a 

la BU, et non dans les bibliotheques associees, hormis au CDL. Dans le ehapitre suivant, 

nous verrons que !a formation insuffisante du personnel en poste dans ces bibliotheques ne 

leur permet pas d'etre des relais credibles dans le dispositif pedagogique d'appropriation 

des NTIC mis en place par la BU. 

Dans les bibliotheques associees des sites delocalises, le besoin de formation des 

usagers n'est pas toujours clairement exprime, mais des enseignants ont constate que les 

etudiants ne savaient pas tous effectuer une recherche documentaire, y compris sur les 

supports traditionnels. Le personnel est pret a presenter les modalites d'utilisation de 

FOPAC, a aider 1'usager a retrouver un article ou a utiliser un cederom. Mais, il semblerait 

que Venseignement mcthodologique et 1'apprentissage de la recherche documentaire adapte 

aux besoins des etudiants ne se soient pas suffisamment developpes. 

Neanmoins, quelques experiences de formation des etudiants ont ete mises en place. 

Ainsi, a 1'IUT de BOURGES, des seances de formation sont assurees par la responsable de 

la bibliotheque et un enseignant, en debut d'annee. Au CUEJ de BOURGES, un ou deux 

tuteurs, recrutes des la rentree universitaire, sont formcs et aident les etudiants dans leur 

rechcrche d'information. 

D'apres les informations que j'ai pu recueillir, la formation des usagers dans les 

sites delocalises est globalement restreinte. Les etudiants de BOURGES, de CHARTRES, 

de CHATEAUROUX et d'ISSOUDUN ont cependant des besoins documentaires aussi 

importants que ceux d'ORLEANS. II serait utile de faire une enquete plus approfondie sur 

cette question. Elle mettrait en evidence la necessite de developper les relations entre la 

responsable de la formation de la BUO et les " bibliothecaires " des Antennes et des IUT. 

La formation des usagers suppose que le formateur ait lui-meme regu un 

enseignement bibliotheconomique, ou du moins puisse avoir recours a un professionnel 

specialise dans ce domaine. Or, la formation des personnes qui gerent les bibliotheques 

associees demeure insuffisante. 

7-Les ressources humaines affectees dans ies bibliotheques associees 

L.e manque de formation du personnel et Fabsence de personnel constituent les deux 

traits majeurs caracterisant les bibliotheques associees. Lorsqu'une bibliotheque associee 
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dispose de personnel, il s'agit, la plupart du temps, d'agents emanant de la filiere 

administrative et de personnel vacataire (CDD, CES, Empioi-jeune), En outre, ces postes 

sont souvent occupes a mi temps : il en est ainsi a la bibliotheque des Departements de 

Mathematiques et de Geologie, de 1' IREM et de I'UFR de Sport. Au CDL, la responsable 

travaille a 80% equivalent temps plein. 

Sur le campus de 1'lJniversite d'ORLEANS, sept bibliotheques sur dix-neuf 

disposent d'au moins une personne. Encore, faut-il rappeler que, mis a part le centre de 

documentation de VIREM, le CDL, la bibliotheque de 1'UFR de Sport et le centre de 

documentation du SCUIO, le personnel affecte a 1'accueil des publics n'a pas regu de 

formation ou n'est pas issu de la filiere des bibliothecaires et des documentalistes. 

II s'agit souvent de personnel de la filiere administrative, qui, en outre, ne gere pas 

le budget documentaire, ni les acquisitions et les abonnements dont se chargent 

essentiellement les enseignants. II en est ainsi dans les bibliotheques de 1'IUT d'ORLEANS 

et du Departement de Geologie. Le personnel est ecarte du circuit du livre, et se situe 

souvent en bout de chatne : pour la reception, le catalogage et 1'equipement du document 

afin de le mettre a la disposition des usagers. 

Au CBM, la personne nouvellement recrutee n'est pas encore formee, mais la 

responsable des ressources humaines a gere cette bibliotheque pendant six mois. Tres 

interessee par la question documentaire, elle assiste efficacement la " bibliothecairc " issu 

du secretariat. Un plan de formation est d'ailleurs prevu pour cette personne, notamment 

dans le domaine du catalogage. 

Au CDL, le personnel a ete forme a 1'utilisation du SIGB DYNIX. La responsable 

de cette bibliotheque d'UFR travaille en relation avec la section des Lettres et la DAG de la 

BU-Forum, tout en regrettant parfois que ses demandes et ses suggestions concernant 

Putilisation du SIGB ne soient pas suffisamment prises en compte. Cependant, Pessentiel 

est qu'une culture de reseau informatique se soit mise en place entre cette bibliotheque 

associee et la BU, ce qui n'est nullement le cas des autres bibliotheques. 

En effet, les " responsables " de la quasi majorite des bibliotheques associees n'ont 

pas ete formes a Putilisation du SIGB. Elles declarent que les relations avec les 

responsables de la BU sont tres episodiques, voire rares, et n'ont guere conscience de faire 

partie d'un Service Commun de la Documentation. 
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Quant aux enseignants, leur role est fondamental dans la gestion des collections et 

1'acquisition des ouvrages et le renouvellement des abonnements. Dans la plupart des 

bibliotheques. y compris certaines qui disposent de personnel, dont la bibliotheque du 

Dcpartement de Mathematiqucs et celle de 1'IUT d'ORLEANS, ils determinent les 

conditions de consultation des collections et, pour tout dire, selectionnent leur public. 

Certains enseignants se sont largcment engages, en tant que benevole, dans la gestion de la 

bibliotheque. Leur gout personnel pour la documentation les rend a la fois attentifs aux 

propositions cmanant du SCD, mais aussi reticents face a la mise en place d'une politique 

documentaire qui les priverait, pensent-ils, d'une autonomie de gestion des collections. 

Cependant, les responsables de bibliotheque rencontres ont fait egalement part de 

leur difficulte a gerer des fonds documentaires. En effet, les enseignants empruntent les 

documents en toute liberte. Hs disposent le plus souvent d'un fichier manuel ou 

informatique pour inscrire leur nom et la date de pret sur la fiche de 1'ouvrage, ce qui n'est 

pas toujours effectue. Du coup, des ouvrages " disparaissent et ne sont retrouves que bien 

plus tard. La souplesse d'utilisation des collections d'une bibliotheque de recherche accroit 

la dispersion des documents, a laquelle s'ajoute la difficulte de leur localisation et de leur 

consultation. 

En outre, certains " responsables " de bibliothcque de recherche m'ont fait part des 

problemes de stockage de leurs collections, si restreintes soient-elles. Entreposees dans une 

salle au sein d'un Departement, elles se sont etoffees depuis une vingtaine d'annees, et il 

conviendrait d'effectuer un desherbage de ces fonds. Qui plus est, les enseignants eprouvent 

des difficultes de classement et de rangement des ouvrages et des periodiques. Ainsi, 

certains " responsables ", surtout dans le domaine scientifique et technologique, souhaitent 

que la BU prennent en charge les documents qu'ils estiment desormais inutiles a leur 

travaux. 

Dans ce contexte, les veritables interlocuteurs de la BU, ce sont les enseignants. A ia 

dispersion des collections, correspond une rarefaction du personnel. Qui plus est, le 

personnel placc dans les quelques bibliotheques mentionnees est marginalise par le corps 

enseignant. II n'a pas regu de formation profcssionnclle, et aucune culture de collaboration 

documentaire n'a ete vraiment suscitee par la BU. Cette situation renforce la logique de 

double systeme documentaire au benefice des enseignants qui souhaitent conserver la 
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maftrise de leur budget documentairc et s'assurer des modalites privilegiees de consultation 

de leur eollections. 

Tableau N° 36: le personnel disponible dans les bibliotheques associees du campus 

orleanais 

Bibliotheques assoeiees localisees Benevolat Personnel titulairc Personnel Formation en 

sur le campus orleanais et responsabilite 

de tutelle 

(categorie, filiere 

et ETP en %) 

non titulaire bibliotheconomie 

Departcmcnt dc Mathematiques trois enseignants une secretaire 

(25% de 80% ETP) 

0 non 

IREM 1 documentaliste (50% ETP) 0 DUT Documentation 

Departcment d'Informatiquc un enseignant 0 0 non 

Cristallochimic un enseignant 0 0 non 

Chimie du solide et des materiaux un enseignant 0 0 non 

Chimionisation un enseignant 0 0 non 

Chimie cirietique un enseignant 0 0 non 

ICOA un enseignant 0 0 non 

Biologie animale et zoologie un enseignant 0 0 non 

Ligneux un enseignant 0 0 non 

Geologie non 1 personne (filidre 

administrative, 50% ETP) 

0 non 

CAPES Sciences un enseignant 0 0 non 

Sport non 1 documentaliste 1 CDD la documentaliste 

(50% ETP) 1 CES est formee 

ESPEO-GREMI un enseignant et 

sa secretaire 

0 0 non 

IUT Orleans les enseignants 1 personne (filiere 

administrative, 100% ETP) 

0 non 

ESEM ies enseignants 0 0 non 

CBM la DRHjs 1 personne (filiere 

administrative 80% ETP) 

0 en cours 

de formation 

CDL 11011 2 personnes : une persorme I personne sous la personne de 

(A, ITARF, 80% ETP) contrat CEC categorie A a regu 

une personne (B, filiere 80% ETP une formation de 

administrative, 100% ETP) biblioth&aire 

SCUIO Directeur du 2 personnes (A, ITARF, 100% et 1 personne les trois personnes de 

SCUIO 90% ETP), contractuelle eategorie A et B ont 

I personne (B, ITARF) 2 conseiliers refu une formation de 

1 personne (ASU) d'orientation 

(50% ETP) 

documentaliste 

53 Directrice des Ressources Humaines. 
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La situation du personnel des hibliotheques associees des sites delocalises n'est 

guere differente de celle qui a ete decrite precedemment. Neanmoins, toutes ces 

bibliotheques disposent de personnel dont les statuts sont tres varies : 

-du personnel professionnel municipal : une assistante de conservation a la 

Bibliotheque Andre Alciat. 

-du personnel administratif municipal: une adjointe a la bibliotheque de 1'Ecole de 

Droit. 

-du personnel administratif universitaire : un adjoint administratif a la bibliotheque 

de 1'Antenne scientifique de BOURGES et une ASU a FIUT de BOURGES. 

-du personnel professionnel universitaire : deux magasiniers a BOURGES. 

-du personnel vacataire (CES, CDD, emploi-jeune) dans cinq des neuf bibliotheques 

des sites delocalises. 

Cependant, malgre ces differentes modalites d'emploi de personnel, le probleme de 

la formation professionnelle se pose avec acuite. L'affectation de personnel professionnel 

emanant de la Mediatheque du site delocalise (cas de la bibliotheque du CUEJ de 

BOURGES) constitue une solution interessante, mais qui met surtout Vaccent sur Pabsence 

des " bibliothecaires " universitaires professionnels dans les bibliotheques associees. 

Des collections modestes ne necessitent pas 1'emploi de bibliothecaire. II est donc 

difficile d'obtenir des creations de poste pour gerer quelques centaine d'ouvrages et 

quelques dizaines de periodiques. Du coup, a Finstigation de la politique gouvernementale 

de lutte contre le chomage, les instances des Antennes universitaires et des IUT ont prefere 

recruter des vacataires (CES, CDD, Emploi-jeune) dont le niveau de remuneration est 

modeste, et ,de plus, fait 1'objet d'une aide financiere de 1'Etat Cependant, ce personnel ne 

regoit pas de formation. II est souvent isole, et marginalise par les enseignants qui 

effectuent les acquisitions et renouvellent les abonnements56. 

Des lors, le travail realise par la ou les personnes affectees dans la bibliotheque 

associee, depend du degre d'investissement de chacun, ainsi que de sa capacite a 

1'autoformation. Dans certaines situations, les personnes pourraient recourir aux formateurs 

de la BU ou de la Mediatheque de leur ville. On peut egalement regretter que les 

" bibliothecaires " de chacun des sites delocalises ne se reunissent pas davantage pour 

56 On peut aussi estimer qu'en 1'absence de personnel bien forme, les enseignants ont ete obliges d'intervenir 
dans la gestion des collections de 1'etablissement dans lequel ils donnent des cours. 
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echanger des informations, et se rcpartir des domaines de competence bibliothcconomique 

afin d'eviter que toutes les personnes suivent les memes formations, dans 1'hypothcse ou 

une planification serait envisagee dans ce domaine57. 

Tableau N° 37 : le personnel disponibie dans les bibliotbeques associees des sites 

delocalises 

Bibliotheques des sites 

delocalises 

Bene-

volat 

Personnel titulaire 

filiere et ETP en % 

Personnel non titulaire Formation en 

bibliotheconomie 

bibliotheque IMEP-

CUEJ de BOURGES 

0 Personnel municipal: 1 assistant qualifie de 

conservation des bibliotheques, 100% ETP, 

1 adjoint administratif (10h30 par sem) 

0 formation en 

bibliotheconomie 

pour l'assistant 

Antenne scientifique 

(BOURGES) 

0 1 adjoint administratif 

50% ETP 

1 CES 

50% ETP 

sans formation en 

bibliotheconomie 

IUT de BOURGES 0 1 personne (B, ASU, 80% ETP) 

2 magasiniers (C, 100% ETP) 

0 pas de formation 

Ecole de l)roit 

(CHARTRES) 

0 1 adjointe administrative 

employee municipale, 50% ETP 

pas de formation 

Antenne scientifique 

(CHARTRES) 

0 0 1 emploi-jeune 

100% ETP 

formation de 

bibliothecaire au 

CNED 

IUT de CHARTRES 0 0 1 emploi-jeune, 100% ETP pas de formation 

CESU de 

CHATEAUROUX 

? 1 personne (filiere administrative) 

2 agents 

0 ? 

lUTde 

CHATEAUROUX 

? 0 1 CES 100% ETP pas de formation 

IUT (ISSOUDUN) 0 0 1 CES (50% ETP) 

1 CDD (90% ETP) 

pas de formation 

A 1'issue de cette enquete et des resultats auxquels elle a donne lieu, il convient 

d'ajouter qu'il m'a fallu selectionner certaines questions qui me semblaient essentielles. 

Ainsi, le contenu des fiches signaletiques n'a pas ete totalement exploite. Aussi, faute 

d'avoir pu traiter toutes les donnees que j'ai pu recueillir, je ne peux que conseiller au 

lecteur de s'y reporter. 

57 Seule la responsable de la bibliotheque de l'IUT de BOURGES fait partie d'un groupe informel de 
professionnels en poste dans les centres de documentation des IUT d'Ile de France et du Centre. 
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Conclusion 

L'enquetc a montre que la dispersion des budgets documentaires consecutive a la 

multiplicite des structures universitaires entramait un eparpillement des collections. Les 

ressources financieres dont disposent ies bibliotheques de recherche dependent de la nature 

des travaux realises et du nombre de personnel affecte dans les laboratoires, mais la plupart 

de ces centres de documentation connaissent une diminution des credits de recherche. 

La majoritc des bibliotheques de recherchc detiennent dcs fonds documcntaires 

inaccessibles aux usagers exterieurs au laboratoire ou a 1'equipe de cherchcurs, parce que 

les collections ne sont pas signalees dans un catalogue collectif et que les enseignants-

chercheurs souhaitent utiliser les documents qu'ils ont acquis selon des modalites de 

consultation privilegiees. Le public de ces bibliotheques est restreint. II est majoritairement 

compose d'enscignants. Mais quelques etudiants, engages dans des travaux de recherche 

(maitrise, stage professionnel, DEA, these) y ont egalement acces. Les collections 

disponibles sont souvent riches, mais 1'usager ne peut les connaitre systematiquement. 

Les collections des bibliotheques d'etudes du campus sont egalement constituees par 

les enseignants. En effet, le personnel disponible est rarement forme et accomplit 

esscnticllement des taches d'accueil et de pret. Le nombre d'ouvragcs et de periodiques est 

limite, et les etudiants doivent completer leurs informations en utilisant les collections de la 

BU. A cet egard, certains enseignants envoient des formulaires de demande d'acquisitions 

aux conservateurs de section afin qu'ils mettent a la disposition des etudiants les documents 

qu'ils recommandent. 

Par ailleurs, ces bibliotheques d'etudes sont souvent davantage des salles de travail 

pour les etudiants qui disposent d'un certain nombre de documents que de veritables 

bibliotheques. Cependant, si les enseignants-chercheurs ont acces depuis leur bureau au 

reseau de cederoms et a 1'Internet, voire a des bases de donnees, les usagers etudiants des 

bibliotheques associees disposent de salles informatiques pour consulter des sites sur 

Internet, et ce, en particulier, dans les Ecoles d'Ingenieurs et a l'IUT. Neanmoins, seule la 

BU fournit un acces au reseau de cederoms aux etudiants de premiere annee qui souhaitent 

utiliser cette documentation electronique. 

Les services fournis dans les bibliotheques associees des sites delocalises restent 

inferieurs a ceux dont beneficient les usagers du campus d'ORLEANS. En regle generale, 
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le nombre de documents disponibles est faible, et le volume d'accroissement annuel reste 

reduit, compte tenu des budgets de documentation fournis par le SCD. En outre, les 

ressources documentaires sont reparties dans trois etablissements distincts a BOURGES et 

a CHARTRES, et 1'IUT de CHATEAUROUX dispose de deux sites. Par ailleurs, les 

enseignants comme les etudiants n'ont pas acces au reseau de cederoms du SCD, ce qui 

constitue un handicap important concernant 1'acces a Finformation. 

Par ailleurs, la presence systematique de personnel dans les bibliotheques des sites 

delocalises n'implique pas une centralisation de la gestion des fonds acquis au sein d'une 

entite univcrsitairc. puisque les enseignants jouent un role fondamental dans les commandes 

d'ouvrages et se rcservcnt de la documentation sans fournir a la " bibliothccairc " la liste 

des ouvrages et des periodiques disponibles dans les Departements. Qui plus est, ces 

personnes sont souvent des vacataires (CDD, emploi-jeune, CES). En outre, si ce n'est 

lorsqu il s agit de personnel fourni par la Mediatheque de la ville en question, les personnes 

affectees dans ces bibliothcques associees n'ont pas regu de formation dans le domaine de 

la bibliotheconomie. 

Ainsi, l'analyse de la situation des bibliothequcs associees comporte implicitement 

des enseignements qui m'ont conduit a definir un projet adapte de developpement de la 

politique de collaboration documentaire du SCD. Ce sont ces propositions qui font 1'objet 

de la partie suivante. 
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TROISIEME PARTIE : les obiectifs et les modalites de la cooperation entre les 

bibliothegues associees et la bibliotheque universitaire 

Introduction 

La mise en place d'un reseau destine a developper une politique documentaire entre 

les partenaires et les responsables des collections doit s'inscrire dans une logique de 

services adaptes a la situation de chaque entite. Dans ce contexte, le role devolu au SCD 

doit consister a elaborer des projets et a les mettre en ceuvre tout en suscitant la 

concertation. 

La prise en compte des besoins des usagers permettrait a chacune des parties 

d'aplanir les incomprehensions et les divergences d'idee. Cependant, sans une implication 

des instances universitaires, la Directrice du SCD ne pourra mener a bien une operation de 

mise en reseau qui suppose un esprit de collaboration. A cet egard, il est indispensable de 

definir ensemble les objectifs a atteindre et que les partenaires mettent en application les 

modalitcs de realisation du projet. 

Les objectifs du SCD consistent, en premier lieu, a fournir un catalogue collectif de 

toutes les ressources documentaires disponibles a 1'Universite d'ORLEANS. II est, en effet, 

essentiel de localiser la documentation afin de mettre en place une politique des 

acquisitions coherente. En outre, dans le cadre de la mise en place du Systeme 

Universitaire, le SCD doit contribuer a fournir une base bibliographique exhaustive. 

Cependant, le signalement des collections ne constitue qu'un des services mis en ceuvre par 

la DAG. En effet, le developpement d'un Systeme dlnformation (SI) et du site Web du 

SCD representent le deuxieme element essentiel du dispositif documentaire. 

Ces operations de cooperation supposent la concertation et la communication entre 

les partenaires. A cet egard, il est essentiel d'assurer un equilibre entre la position centrale 

des sections de la BU et la situation de proximite des bibliothcques associees inserees dans 

les composantes universitaires. Sans 1'accord du corps enseignant, et surtout sans son 

implication reelle dans la politique documentaire definic en commun, aucun projet ne 

pourra etre realise. En effet, les enseignants devront renoncer a leur autonomie de gestion 

de leur collection, et il sera indispensable de mettre en place un service de coordination 
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visant a rationaliser et a optimiser les taches. Aussi, faut-il garantir aux responsables des 

bibliotheques associees la qualite des services proposes par le SCD et prendre en compte 

leurs interets. 

Des lors, le SCD peut proposer plusieurs modalites de cooperation documentaire 

adaptees aux souhaits et aux besoins dcs usagers des bibliotheques associees. Le terme de 

reseau documentaire recouvre en fait trois types de cooperation : une mise en reseau 

comportant un catalogage partage, le catalogage des collections avec une mise a jour 

effectuee par un catalogueur d'une section de la BU, un soutien technique emanant des 

services de la BU. Etant donne la nature et la diversite des bibliotheques associees du SCD, 

la mise en place du reseau documentaire suppose la realisation d'operations variees qui 

tiennent compte des souhaits des responsables de ces centres de documentation. Le SCD 

doit egalement veiller a fournir aux bibliotheques associees des sites delocalises des 

services adaptes a leur situation. A cet egard, il serait d'ailleurs souhaitable de rassembler 

les fonds documentaires disponibles dans chacune des villes et surtout de collaborer plus 

etroitement avec la bibliotheque municipale de BOURGES, CHATEAUROUX et 

CHARTRES. 

Certes, ces operations d'organisation documentaire restent lourdes a gerer pour le 

SCD, mais elles favoriseront le devcloppement d'un reseau selon des modalites de 

collaboration que seuls les services de la DAG et les sections de la BU peuvent mettre en 

oeuvre, En effet, le faible volume des fonds, par ailleurs disperses dans les laboratoires et les 

Departements des composantes universitaires, 1'insuffisance de la formation des 

responsables de bibliotheque, les problemes budgetaires lies, en partie, a l'eparpillement des 

structures et a la multiplicite des etablissements obligent le SCD a devclopper une politique 

documentaire globale et surtout a la mettre en oeuvre en utilisant les ressources humaines et 

les moyens techniques de la Direction des Affaires Generales et des sections de la BU. 

La cooperation avec les bibliotheques associees scientifiques et technologiques est, 

en particulier, un enjeu essentiel correspondant a la nature de 1'Universite d'ORLEANS. A 

cet egard, la construction d'un batiment pour la section des Sciences de la BU doit etre 

realisee en concertation avec les enseignants-chercheurs, ce qui permettrait de negocier les 

modalites de la collaboration avec les bibliotheques associees. Ce projet doit egalement 

permettre de renforcer ou de favoriser la concertation avec les institutions scientifiques qui 

disposent d'une documentation importante (CNRS, BRGM, INRA...). II est en effet 
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indispensable de preparer la mise en place d'un reseau documentaire plus vaste dont la 

vocation est de coordonner les activites documentaires de toutes les entites scientifiques et 

technologiques de 1'agglomeration orleanaise. Les usagers beneficicraient ainsi d'un reseau 

comportant un catalogue collectif exhaustif, qui scrait en outre enrichi par des documents 

numerises, 1'acces au rcseau de cederoms, des informations et d'autres services disponibles 

sur ie site Web du SCD. Ces operations favoriseraient une dynamique de cooperation 

documentaire qui positionnerait le SCD au ceeur du reseau local ainsi structure. 

Afin de suscitcr un esprit de concertation, il est important de favoriser la 

communication entre les partenaires pour definir enscmblc des principes de cooperation qui 

induisent un engagement durable des participants dans lc cadre d'une politique 

documentaire. II est aussi essentiel d'elaborer une strategie de mise en place de services 

selon une planification par etapes, et en fonction des contraintes institutionnellcs, 

budgetaircs, et humaines des contractants (BU, bibliotheques associees, CNRS). 

Puis, nous presenterons les operations qui peuvent etre realisees. A cet egard, la 

mise en reseau et le developpement du SI ainsi que du site Web du SCD induisent un 

accroissement considcrable des services proposes a Fusager, et constituent peut-etre la 

meillcure solution pour developper une cooperation documentaire, au dela des clivages 

entre les enseignants et les professionnels des bibliotheques. 

A-La strategie de developpement de la eollaboration 

1-1,'Tnfnrmation et la Communication : un enieu capital prealahle a tout mode de 

cooperation 

Le devcloppcment de la politique de cooperation documentaire suppose que le 

projet presente par la Directrice du SCD emporte 1'adhesion des responsables des 

bibliotheques associees et du corps enseignant. Aussi, la Direction des Affaires Generales 

doit-elle veiller a susciter des relations regulieres avec tous les partenaires impliques dans 

ce projet afin de degager des objectifs communs. 
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a-Les obiectifs et les modalites de la concertation 

Comme l'a souligne la Directrice du SCD dans son rapport d'activites, il est 

indispensable d'informer les partenaires sur les outils de cooperation documentaire afin de 

cerner au plus pres les besoins des usagers et d'integrer les suggestions ainsi que les 

remarques des enseignants dans les projets. 

Aussi, les responsables de la BU et de Pequipe de cooperation de la DAG doivent 

informer leurs interlocuteurs, les impliquer dans les operations et promouvoir des rclations 

regulieres avec les enseignants, les responsables des composantes universitaires ainsi que 

les representants des institutions qui participent au projet de collaboration. De la qualite de 

la politique de communication depend la realisation de toute operation. En effet, il est 

indispensable de susciter une culture d'echange d'informations et de concertation entre les 

professionnels des bibliotheques et les usagers des bibliotheques associees, en particulier 

les enseignants-chercheurs. 

Aussi, serait-il souhaitable de mettre en place une equipe127 composee d'une ou 

deux personnes au sein de la DAG du SCD. Elle serait chargee de rencontrer ou de 

contacter regulierement les interlocuteurs nommes par le Directeur de chaque composante 

universitaire. En effet, il serait necessaire que les instances des composantes universitaires 

decident d'affecter une personne relais au sein de chaque structure. Son role consisterait a 

collecter des informations sur les besoins documentaires des usagers (en particulier des 

chercheurs), a informer les personnes sur les modalites dabonnement aux cederoms et aux 

nouveaux produits electroniques, ainsi qu'a effectuer le suivi des collections (catalogage 

des acquisitions) et des propositions d'achat emanant des enseignants. 

Par ailleurs, cette equipe serait egalement chargee de realiser des enquctcs sur les 

besoins documentaires des usagers dans le domaine des ressources electroniques. Elle 

procederait a 1'etude des reseaux que les chercheurs se sont constitues pour obtenir la 

fourniture d'articles en dehors du PEB (statistiques des revues demandees, organisation de 

la repartition des demandes de fourniture de documents entre le PEB et 1' INIST, dans le 

cadre d'un rapprochement avec le CNRS). 

127 Ce type de tache ne constitue qu'un des aspects du travail reaiise par l'equipe de coordination des 
bibliotheques associees. 
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Elle etudierait aussi les modalites de cooperation a mettre en place avec des 

institutions disposant de ressources documentaires comme le CNRS, le BRGM, PINRA, et 

la Mcdiatheque d'ORLEANS, Elle vcillerait a nouer des relations regulieres avec les 

directeurs des bibliothcques municipalcs des sites delocalises afin de coordonner les projets 

qu'ils developpent aux operations entreprises par le SCD. 

L'objectif d'une politique de communication consiste a susciter une concertation et 

a definir ensemble les modalites de mise en oeuvre d'un reseau128 documentaire. En 

informant ses partenaires et en diffusant des propositions de cooperation documentaire 

aupres de tous les ctablissements susceptibles d'etre interesses par la mise en place d'un 

reseau, Ie SCD prepare le developpement d'operations de collaboration. En effet, il est 

essentiel que les propositions et les moyens dont dispose le SCD soient connus de tous. 

L'ignorance du fonctionnement et des activites du Service Commun de la Documentation 

favorise au contraire une attitude d'autonomie de la part des responsables de bibliothcquc. 

Des lors, il conviendrait d'organiser regulicrcmcnt des reunions avec les partenaires 

du SCD. Dans les sites delocalises, il serait souhaitable que les representants des 

collectivitcs territoriales et tous les responsables des Antennes universitaires et des EJT 

elaborent ensemble un projet coherent et stracture, sous la conduite de la Directrice du 

SCD. 

En outre, afin de familiariser et de renforcer le role du SCD comme interlocuteur 

privilegie des composantes universitaires dans le domaine des ressources documentaires, 

1'equipe de la cooperation de la Direction des Affaires Generales serait chargee de diffuser 

les informations relatives a des operations de cooperation en editant un bulletin. 

b-La creation d'un bulletin d'informations du SCD 

Outre les reunions dont les modalites seraient definies avec les partenaires, 1'equipe 

de cooperation serait chargee de constituer et de diffuser un bulletin d'informations sur 

support papier. II pourrait egalement etre disponible sur le site Web du SCD actuellement 

en cours de realisation. 

128 J'utilise le terme de reseau pour designer une organisation documentaire a laquelle participent plusieurs 
bibliotheques. Des lors, un reseau n'induit pas forcement la mise en place d'un dispositif informatique. 
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Ce bulletin pourrait comporter des informations sur la politique documentaire 

menee dans chaque domaine dacquisition, les produits electroniques ainsi que les revues 

electroniques payantes proposces par les fournisseurs (prix, caracteristiques et contenu), A 

ce sujet, une eompilation des revues sur les NTIC et les bases de donnees destinees aux 

chercheurs, comme, par exemple, Netsources, permettrait de developper les relations avec 

les chercheurs auxquels les fournisseurs de documentation electronique font regulierement 

des propositions d'abonnements. 

Par exemple, le responsable du GREMI, localise a 1'ESPEO, souhaite s'abonner a 

plusieurs periodiques electroniques. Une societe lui a proposc un bouquet de six revues 

electroniques scientifiques dont deux seulement lui seraient vraiment utiles. 11 estime que le 

SCD pourrait envisager un abonnement au bouquet de ces six revues dans la mesure ou les 

Centres de recherche du campus pourraient etre interesses par les autres periodiques 

electroniques du bouquet. Un seul abonnement coute 20 000 Fr par an et six revues 

electroniques en bouquet ne coutent que 40 000 Fr. Aussi, suggere-t-il que Fabonnement 

soit gere par le SCD dont le rdle consisterait a federer les ressources budgetaires en 

obtenant une participation financiere des laboratoires interesses par ce bouquet. En outre, le 

Directeur du GREMI souhaite aussi disposer, dans son laboratoire, d'un acces a la version 

electroniquc des revues scientifiques generalistes. A cet egard, les informations relatives a 

la mise en place d'un consortium pour la consultation des periodiques electroniques doivent 

etre diffusees aupres des chcrcheurs. Des lors, Le SCD joue un role d'intcrmediaire au 

service des usagers et fournit a ces derniers une analyse des enjeux et des modalites de ce 

projet de federation de SCD qui vise a garantir un acces a un vaste choix de periodiques 

electroniques. 

Ce hulletin pourrait egalement comporter des informations sur les operations 

realisees par le SCD (etat de la politique de cooperation avec les bibliotheques associees, 

projets informatiques, prestations du PEB, commentaires sur 1'evolution du SU). H 

favoriserait aussi la diffusion d'informations sur les dernieres parutions dans un domaine ou 

une serie de domaines scientifiques, ainsi que la liste des dernieres acquisitions 

(documcntation de recherehe) effectuees dans les sections de la BU, voire dans les 

bibliotheques associees. Les enseignants-chercheurs disposeraient de donnees sur 1'edition 

electronique et traditionnelle et pourraient ainsi collaborer a la gestion des commandes en 

relation avec les conservateurs de section. 
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Ucquipe de cooperation veillerait a adapter le contenu du bulletin d'informations en 

fonction des publics. En effet, on pourrait concevoir un bulletin a 1'usage des enseignants-

chercheurs et un bulletin specifique aux besoins des etudiants dans lequel seraient 

presentees des informations sur la formation et les acquisitions recentes dans le domaine de 

la pedagogie. Le site Web du SCD pourrait diffuser ces bulletins, ce qui n'exclut pas par 

ailleurs la publication sur support papier. 

En creant ces outils de communication, et en organisant des reunions et de 

frequentes relations avec les usagers, il serait plus aise de faire comprendre aux 

enseignants-chercheurs les objectifs, les avantages et les contraintes relatifs a la mise en 

place d'une cooperation documentaire. 

Enfin, le service de cooperation de la DAG pourrait etre charge de la diffusion en 

interne des informations sur les operations menees par le SCD afin de susciter le travail en 

commun au lieu de laisser la logique de section 1'emporter. 

La mise en place de cette politique de communication et de concertation permettrait 

de degager des objectifs communs et de definir une planification des modalites de 

realisation des operations de collaboration documentaire. 

2-Les movens et ies modalites de la cooperation 

En effet, la finalite de la strategie de communication consiste a susciter un esprit de 

concertation entre les responsables des bibliotheques de VUniversite d'ORLEANS. A cet 

egard, les enquetes menees aupres des chercheurs ont permis de dcfinir des principes de 

cooperation documentaire et de preciser les moyens mis en oeuvre par les partenaires pour 

les mettre en application. Cependant, ces principes n'emportent pas 1'adhcsion de tous les 

enseignants, ni de certains «bibliothecaires». Aussi, faut-il veiller a proposer aux 

chercheurs des services de qualite qui justifient le renoncement de certaines prerogatives en 

terme d'autonomie documentaire dont ils beneficiaient jusqu'a present. 

a-Les prineipes et les propositions de eooperation 

Des chartes documentaires ont ete elaborees et sont actuellement en cours de 

validation, excepte en ce qui concerne la charte scientifique. A cet egard, il sera necessaire 
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de la modifier et de Padapter aux besoins des responsables et des usagers des bibliotheques 

associees de Sciences. 

Cependant, ces documents qui ctablissent en particulier des principes sur la 

rcpartition des acquisitions entre les sections de la BU et les bibliotheques de recherche ne 

sont utiles qu'apres la mise en oeuvre du signalement de toutes les eollections disponibles a 

PUniversite. Qui plus est, les chartes resteront lettre morte si les relations entre les 

conservateurs de section et les enseignants ne sont pas animees d'un esprit de cooperation 

documentaire. 

A cet egard, il serait indispensable de revoir 1'organisation du circuit du livre a la 

BU afin de fournir un service plus rapide aux enseignants. Actuellement, les acquisitions 

effectuees dans la section des Sciences sont realisees selon les modalites suivantes : une ou 

deux fois par an, le conservateur envoie des formulaires de demandes d'acquisition aux 

enseignants. II effectue en effet deux commandes annuelles, ce qui risque de dissuader les 

enseignants qui ont besoin rapidement d'un document de confier des commandes au 

conservateur. 

H est vrai que le budget documentaire d'ouvrages de cette section demeure faible et 

ne permet pas de developper une politique d'acquisitions en direction des chercheurs. Cest 

pourquoi le signalement de toutes les ressources universitaires dans le catalogue collectif 

permettrait de mieux rcpartir les achats documentaires entre la section des Sciences de la 

BU et les bibliotheques de recherche. En outre, les enseignants s'investiraient davantage 

dans une politique documentaire si les commandes d'ouvrages etaient plus frequentes. 

Aussi, est-il indispensable de reorganiser le circuit du livre afin de foumir aux enseignants 

un service de commande rapide et efficace. II pourra etre ensuite plus aise de proposer a 

certains responsables de bibliotheques associees d'effectuer les commandes de 

documentation a leur place. II me semble en effet important d'habituer les enseignants a une 

logique de centralisation des commandes. Aussi, il faudrait realiser une experience avec 

quelques bibliotheques associees dont les responsables confieraient les acquisitions 

d'ouvrages, pendant une annee, a la section des Sciences de la BU, avant d'etendre ce 

dispositif de centralisation des commandes. . 

Cependant, il n'cn reste pas moins vrai que les enseignants ne trouveront un interet a 

participer a une politique documentaire que si les sections sont capables de proposer des 
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ouvrages et surtout des abonnements en plus grand nombre, notamment a la section des 

Sciences. 

En outre, afin d'adapter les principes des chartes documentaires de section aux 

situations concretes de chaque centre de documentation, une convention signee entre la 

Directrice du SCD et le responsable de la bibliotheque associee doit permettre de preciser 

les operations et les services fournis par les deux partenaires. A cet egard, il serait 

indispensable d'elaborer une convention portant sur 1'ensemble des ressources 

documentaires (ouvrages, periodiques, documentation eleetronique), et non seulement sur le 

signalement des collections. Le responsable de la bibliotheque associee definirait les 

modalites des operations proposees par le SCD sur la base de "prestations" minimales, 

comme, par exemple, le catalogage des collections. La convention suppose aussi la 

transmission des informations relatives au fonctionnement de la bibliotheque associee 

(public, budget, acquisitions, abonnement, materiel, personnel). 

Les avantages de la cooperation pour les chercheurs et les etudiants sont elairement 

etablis et precises dans la convention. Ils eonsistent a garantir des services pour tous les 

usagers, mais dont les modalites de realisation tiennent compte des besoins specifiques et 

des contraintes propres a Fetablissement dans lequel est inseree la bibliotheque, soit: 

-la localisation de toutes les collections d'ouvrages dans le catalogue collectif du 

SCD et le Pancatalogue. Les cederoms et les bases de donnees en ligne sont egalement 

indiques au eonservateur de section. Avec Faccord du chereheur, ils pourraient etre signales 

dans les pages consacrees aux bibliotheques associees sur le site Web du SCD. 

Les modalites de signalement des fonds precisent les conditions de consultation des 

documents et le public d'usagers privilegies afin de restreindre les possibilites d'acces a la 

documentation de recherche aux chercheurs, selon le souhait des enseignants. Neanmoins, il 

est indispensable de permettre a tous les usagers susceptibles de consultcr les fonds de 

recherche, ce qui represente un public limite, d'avoir acces a ces colleetions. Aussi, 

faudrait-il garantir aux etudiants qui realisent des travaux de recherche la possibilite de 

consulter ces fonds. Des lors, un document localise dans une bibliotheque pourrait ainsi etre 

consulte sur place, dans la bibliotheque associee, ou a la BU. 

-la cooperation dans le domaine des acquisitions documentaires (envoi regulier de 

formulaires de propositions d'achat aux enseignants et reponses personnalisees sur les 

commandes effectuees par le SCD). A cet egard, contrairement a ce que certains 



professeurs ont trop souvent tendance a croire, Fobjectif ne consiste pas a supprimer 

systcmatiquement les doublons, mais a definir avec les enseignants le nombre 

d'exemplaires necessaire a 1'usage des cherchcurs specialises dans une discipline. En outre, 

cette operation qui vise neanmoins a limiter les doublons permettrait d'effectuer des 

economies budgetaires et de reaffecter une partie des credits de rechcrche ainsi degagee 

vers les documents electroniques ou d'autres documents traditionnels. Par ailleurs, la mise 

en place d'un consortium pour 1'acces aux periodiques electroniques129 risque de supprimer 

les conflits au sujet des doublons tout en ncccssitant une federation des budgets 

documentaires des bibliotheques de recherche. Cependant, il faudrait que le SCDU 

d'ORLEANS s'engage a faire partie de ce consortium qui est en cours de constitution. 

-les modalites d 'acces d la documentation : il est important de les etablir clairement 

en precisant les horaires d'ouverture de la bibliotheque associee et les conditions de 

consultation des documents, ainsi que la possibilite d'effectuer des photocopies. Dans le cas 

des bibliotheques de laboratoire, une personne de Petablissement, qui n'est pas forcement le 

responsable des collections, sera designee et ses coordonnees fournies au conservateur de 

section. Dans le cadre de la mise en place des pages sur les bibliotheques associees du site 

Web du SCD, ii serait utile que les usagers sachent quel enseignant ou personnel 

administratif contacter pour acceder a ia documentation disponible dans un laboratoire. 

-le soutien technique pour la gestion des fonds : en effet, la BU doit affirmer sa 

cornpctencc dans ce domaine. On a deja vu qu'une centralisation de la gestion des 

commandes d'ouvrages des bibliothequcs associees pourrait etre effectuee a la BU, mais les 

sections peuvent egalement fournir des informations sur les methodes de classemcnt et de 

rangement de la documentation, assister les enseignants lors d'operations de desherbage des 

collections130, et proceder a la constitution de fichiers, dans 1'hypothese d'un refus 

d'integrer les collections dans le cataloguc collectif. 

-la gestion du PEB : il est indispensable d'etablir une liste de tous les abonnements, 

y compris les abonnements personnels, disponibles dans les composantes de 1'Universite 

d'ORLEANS. Ce fichier serait envoye aux enseignants au moyen de la messagerie 

electronique avant d'etre disponible en intranet, lorsque ce reseau sera installe. 

129 Cf": R.EIBEL, Iris. 2000. Un consortium : la panacee ? non, mais quel progres ! Arabesques, 2000, n° 17. 
130 A cet egard, les sections pourraient recuperer des fonds « morts » de recherche, dont les chercheurs 
voudraient se « deharrasser » en raison de 1'exigui'te des locaux dans les UFR et les Departements. 
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En outre, dans le eadre de la mise en place du site Web du SCD, un service de 

commande d'articlcs pourrait etre propose a certains usagers, en particulier dans les sites 

delocalises. Actuellement, la mcssagerie electronique permet a Fenseignant d'envoyer les 

references d'un document aux bibliothecaires affectes au PEB dans les sections de la BU. 

Cependant, ce service semble peu connu, et, qui plus est, la responsable du PEB a la section 

des Sciences doit recopier ces referenees sur un formulaire, ce qui represente une tache 

supplementaire. Sur le site Web ou dans le cadre d'un intranet, le formulaire serait affiche 

et Fenseignant le remplirait lui-meme. II suffirait de Fimprimer pour garder la preuve de la 

demande de Fusager. Dans les sites delocalises, les enseignants et les responsables des 

bibliotheques auraient egalement acces a ce service sur le site Web du SCD. 

-les garanties de connexion au reseau de cederoms et la maintenance technique. 

Certains enseignants ont deplore les difficultes de connexion aux cederoms en reseau. La 

mise en place du logiciel METAFRAME facilitera la consultation de ces produits 

electroniques. Cependant, la question des licences de site et du nombre de connexion 

simultanee se pose avec acuite. L'augmentation du nombre de PC connectes au reseau et la 

nccessite de favoriser 1'acces aux cederoms depuis les sites delocaliscs supposent de federer 

les budgets documentaires et d'obtenir des ressources financieres supplementaires afin 

d'acqucrir de nouvelles licences de site, ou, a tout le moins, une licence pour les Antennes 

de BOURGES. 

-la formation des usagers a la recherche documentaire et ii 1'utilisation des 

cederoms ainsi que la formation des responsables de hihliotheque et du personnel par le 

SCD. En reiation avec le service de la formation de la Direction des Affaires Generales, une 

planification des formations adaptees aux besoins des usagers doit etre etablie dans 

certaines bibliotheques associees. 

En ce qui concerne les bibliotheques des sites delocalises, il serait utile d'organiser 

des seances de formation complementaires pour les responsables de bibliotheque qui le 

souhaitent et d'evaluer les operations de formation a Futilisation de Flnternet ainsi que des 

cederoms realisees actuellement dans ces centres de documcntation. Sous Finstigation de la 

personne chargee de coordonner les actions de formation a la DAG du SCD, ces 

" bibliothecaires " des sites delocalises definiraient le contenu des seances de recherche 

documentaire avec le concours du corps enseignant disponiblc dans 1'etablissement. Si, 

comme il est prevu, les usagers peuvent acceder au reseau de cederoms, il sera 
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indispensable de former les responsables de ces bibliotheques associees a 1'utilisation de 

certains d'entre eux, notamment dans le domaine scientifique, Des lors, grace a l'utilisation 

des cederoms bibliographiques scientifiques, le nombre de demandes de fourniture 

d'articles provenant des usagers des sites delocalises pourrait augmenter. 

Ainsi, la convention passee entre la Directrice du SCD et le responsable de la 

bibliotheque associee definit 1'engagement des contractants sur le plan des ressources 

humaines, du materiel et de la contribution budgetaire de chaque partenaire. 

Dans certains cas, il serait souhaitable que les negociations concernent 1'ensemble 

des partenaires d'un etablissement. Ainsi, a l'IUT d'ORLEANS, il serait utile de reunir les 

Directeurs de 1'etablissement et des cinq Departements ainsi que la " bibliothecaire ". Cest 

en effet Vensemble des acteurs de la structure qui doivent s'engager, et non l'un ou 1'autre. 

De meme, a defaut d'engagements de 1'LJFR. le Directeur de Departement et les 

responsables de bibliotheques qui en dependent doivent definir une position commune, et se 

constituer en interlocuteur coherent face au SCD. 

Les reunions prealables a la signature de la convention sont destinees a traiter de 

tous les sujets (NTIC, modalites de consultation, retroconversion et catalogage courant, 

centralisation des commandes). Elles permettent d'ouvrir des perspectives sur le long terme 

et precisent une planification des operations a mener, rneme si des vacataires sont employes 

pour les realiser. A cet egard, il faudra peut-etre remettre en cause Forganisation 

documentairc et la repartition des collections dans plusieurs bibliothequcs associees. 

En effet, le developpement de la cooperation documentaire conduit a poser la 

question de la stracturation de certaines bibliotheques associees du campus et des sites 

delocalises. 

b-I/organisation strueturelle des hibliotheques assoeiees 

Cest en effet une des dimensions essentielles du probleme. Plusieurs scenarios 

peuvent etre esquisses. Ils n'emporteront que difficilement Vadhcsion des responsables des 

bibliotheques associees et des enseignants qui tiennent a conserver une bibliotheque de 

proximite, si modeste soit-elle. A cet egard, il ne s'agit pas de priver les chercheurs de leurs 

collections, mais de les inciter a rassembler des ressources documentaires dispersees tout en 

procedant au desherbage des fonds. 
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Neanmoins, cette demarche suppose une concertation et des arguments solidement 

etayes qui soient juges convaincants par les instances universitaires (presidence, Direction 

de 1TJFR, des Departements, des IUT, des Ecoles, des laboratoires). En effet, la dispersion 

des collections et des credits documentaires ainsi que Fabsence de personnel ou un 

personnel insuffisamment forme, posent avec acuite la question de la « viabilite » de 

certaines bibliothcques associees du campus, et en particulicr de bibliothcques d'etude. Par 

ailleurs, trop de petites bibliotheques associees de recherche ne disposent que de quelques 

centaines d'ouvrages et de quelques abonnements, souvent disperscs dans les memes 

locaux. 

Aussi, dans le cadre de la construction d'un batiment pour la section des Sciences, 

il serait judicieux de reflechir aux services adaptes que la BU de Sciences pourrait offrir a 

certains usagers en echangc de la disparition de leur bibliotheque de proximite et de 

Fintegration de leurs collections. En effet, les fonds des bibliotheques d'etudes de FESEM 

et de 1'IUT d'ORLEANS pourraient etre transferes dans les locaux de la nouvelle BU. A 

FESPEO, Fabsence de bibliothcque d'ctudes privent les eleves de documentation. Le 

Directeur des etudes de cette Ecole d'ingenieurs envisageait de disposer sur une table, pres 

de la salle informatique, des " ouvrages de base enchalnes " ! Le responsable de la section 

des Sciences a la BU ne pourrait-il pas developper un fonds pour ces etudiants ? 

Ces ctablissemcnts participeraient financierement a Fenrichissement de ces fonds 

qui pourraient etre disponibles dans des espaces distincts, dans la BU. L'objectif est d'offrir 

aux ctudiants des collections completes dans un seul batimcnt, ainsi que de cataloguer la 

documentation acquise sur les credits de 1'EJT et des Ecoles d'ingcnieurs. E en va de meme 

pour la bibliotheque du CAPES des Sciences de la Vie et de la Terre qui pourrait faire 
| "2 | 

Fobjet d'un dispositif d'accueil specifique ' . 

Les enseignants selectionneraient les documents a acquerir. mais la commande et la 

gestion des ouvrages ainsi que des abonnements serait directement effectuees par la section 

des Sciences de la BU ou un service specialise cree a cet effet. 

Par ailleurs, un projet de construction d'un etage supplementaire dans le batiment du 

Departement de Mathematiques est a Fctude. L'agrandissement des locaux permettrait de 

reunir les bibliotheques de 1'IREM et du Departement de Mathematiques (MAPMO). Avec 

131 L'enseignant qui gere ces collections regoit des credits documentaires de l'IUFM pour acquerir de la 
documentation. 
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des collections de 13 000 ouvrages environ et d'unc cinquantaine de periodiques, le 

responsable de cette nouvelle bibliothequc pourrait envisager d'avoir acces au SIGB 

DYNIX, dans le cadre d'une division systeme. Actuellement, les collections de 

Mathematiques sont cataloguccs dans la base TEXTO, mais la secretaire de recherche qui 

effectue ce travail a indique que le contrat de maintenance du logiciel avait ete annule, 

parce qu'il etait trop onereux. Le SCD pourrait former au catalogage cette personne ou une 
132 documentaliste ' qui pourrait elargir son domaine d'activites a d'autres Departements de 

1'UFR de Sciences et proceder ainsi a la retroconversion de plusieurs collections. Cette 

operation pourrait etre effectuee avec le concours du conservateur de la section des 

Sciences de la BU. 

Par ailleurs, la mise en place d'un Service Centralise des Acquisitions (SCA) 

constituerait un facteur essentiel de structuration et de Iocalisation des ressources 

documentaires, et favoriserait le developpement d'une politique documentaire cohercnte. 

Cependant, ce dispositif suppose que les enseignants renoncent a leur autonomie de gestion 

des credits budgetaires et des credits de rechcrche. 

En effet, dans les IUT d'ORLEANS et des sites delocalises comme a 1'ESEM ou a 

1'ESPEO, ce sont les enseignants qui effectuent les acquisitions pour les collections des 

Departements comme pour les etudiants qui disposent d'une bibliotheque d'etudes. Le SCA 

de la BU effectuerait toutes les commandes de documents dont se prevalaient les 

enseignants et les chercheurs qui travaillent sur le campus, les catalogueraient et les 

mettraient a la disposition des usagers dans les bibliotheques d'etudcs ou de recherche. 

Cependant, Fexperience similaire realisee au SCD de 1'Universite Lyon 3 en 1998 a 

montre que ce type de service etait lourd a gerer, et que les enseignants souhaitaient obtenir 

rapidement le document commande. Le SCA doit donc etre un service distinct des sections. 

Son responsable doit etre attentif au choix du fournisseur, le delai entre la commande et la 

reception de 1'ouvrage devant etre tres reduit. 

Neanmoins, ce service comporte des avantages indeniables, dont le catalogage a la 

source et la connaissance des nouvelles acquisitions effectuees par les enseignants. Des 

lors, il serait possible de donner un contenu concret a la politique d'acquisitions. 

132 Le directeur du Departement de Mathematiques envisage en effet de recruter une documentaliste. 
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En ce qui conccrne les bibliotheques des sites delocalises, la dispersion des 

collections constitue un handicap important. En effet, les bibliotheques d'etudes de 

proximitc disposent de collections insuffisantes et proposent ainsi des services rcduits aux 

usagers, en particulier a CHARTRES. En outre, les Departements des Antennes et des IUT 

disposent de fonds qui ne sont pas signales dans le catalogue collectif du SCD. Enfin, il 

n'est gucre realiste de mettre en place, dans ces bibliotheques, une division systeme du 

SIGB dont le cout est de 50 000 Fr et qui suppose un volume d'acquisitions et de pret 

conscqucnts. 

Par ailleurs, la stagnation, voire la diminution du nombre d'etudiants dans les sites 

delocalises a des incidences sur les budgets documentaires que regoivent les responsables 

de ces bibiiotheques. A cet egard, nous avons constate, dans la seconde partie, que 

1'augmentation des credits documentaires dans les sites delocalises restait inferieure a 

1'augmentation des budgets documentaires dont beneficie la Bibliotheque universitaire. 

Peut-etre, serait-il indispensable d'augmenter les droits de bibliotheques des usagers qui 

sont de 138 Fr actuellement, En effet, le service d'enseignement de proximite dont 

beneficient les etudiants de BOURGES, CHARTRES, CHATEAUROUX et ISSOUDUN 

pourrait etre " compense " par une participation financiere plus forte, en particulicr dans le 

domaine des acquisitions. 

II serait egalement souhaitable de federer les ressources documentaires et les moyens 

budgetaires dont disposent ces bibliotheques associees des sites delocalises. Du moins, le 

SCD doit inciter les responsables des Antennes scientifiques et des IUT a constituer une 

seule bibliotheque d'etudes. En effet, une bibliotheque de proximite suppose du personnel, 

et les collections modestes ne justifient pas de creer un poste de bibliothecaire. 

Ainsi, a CHARTRES, trois bibliotheques sont gerees par deux emploi-jeunes et une 

adjointe administrative pour un ensemble de 2200 ouvrages et une trentaine de periodiques. 

Dans une seule bibliotheque, ces collections universitaires ainsi rassemblees pourraient etre 

gerees par deux personnes, dont, au moins, un professionnel. Des usuels de eulture generale 

pourraient etre acquis pour le profit de tous les usagers. La responsable centraliserait 

egalement les commandes que les enseignants effectuent pour les Departements. Une 

division systeme pourrait etre installee, car le volume d'acquisitions et de pret serait 

suffisant pour justifier 1'acces au SIGB. 
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Aussi, a la faveur de la ereation d"unc Mediatheque a CHARTRES, serait-il utile de 

mettre un place une commission reunissant les responsables de 1'Ecole de Droit, de lMUT, 

de VAntennc scientifique et de la Mediatheque. L'objectif consisterait a creer un espace au 

sein de la Mediatheque pour les etudiants et les chercheurs. En effet, est-il pertinent de 

maintenir une pluralite de bibliotheques de proximite aux eollections et aux services 

restreints ? Ne serait-il pas envisageable de creer une seule bibliotheque universitaire 

integree au sein d'une Mediatheque disposant d"usuels et de collections complementaires 

aux fonds documentaires de 1'IUT et des Antennes ? La derniere solution aurait 1'avantage 

de justifier la mise en place d'une division systeme a partir du SIGB DYNIX. En outre, le 

PEB et les commandes de documents pourraient etre centralises et organises de fagon 

cohercnte. Le catalogage des collections universitaires disponibles a CHARTRES serait 

exhaustif. et il serait possible de recruter une " bibliothecaire " competente pour la gestion 

de ces collections. II va de soi qu'une commission documentaire reunissant la bibliothecaire 

et les enseignants serait constituee. Une autre hvpothese consisterait a creer une BU de 

Sciences sur le modele du projct elabore a BOURGES. 

En effet, a BOURGES, le projet de construction d'une bibliotheque integree de 

Sciences pour 1'IUT, FAntenne scientifique, voire 1'ENSIB, est a 1'ordre du jour. La 

federation des ressources budgetaires permet de regrouper les collections et les services, 

ainsi que de mettre en place une division systeme pour assurer un acces aux modules du 

SIGB DYNIX (pret, catalogagc. OPAC). Le recrutement de pcrsonnel professionnel est 

desormais possible, et, actuellcment. la Directrice du SCD envisage d'obtenir la creation 

d'un poste de conservateur pour la direction de la BU de Scicnces. Cette personne serait 

cgalcment chargee de developper des operations de cooperation documentaire avec 

Venscmblc des bibliotheques associees des sites delocalises. 

A CHATEAUROUX, les collcctions disponibles au CESU sont cataloguees dans la 

base VUBIS de la Mcdiathequc. D'ailleurs, une partie de ce fonds est disponible dans la 

bibliotheque municipale ou 1300 ouvrages du CESU peuvent etre empruntes. En revanche, 

a cause de la faiblesse de 1'offre documcntairc, les 2800 titres disponibles dans la 

bibliotheque du CESU sont a consulter sur place, ainsi que 50 periodiques et trois 

cederoms. 
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Par ailleurs, les fonds de la bihliotheque de 1'IUT de CHATEAUROUX sont 

egalement bien modestes : 600 ouvrages et une quarantaine de periodiques. Mais, les 

usagers peuvent consulter 16 cederoms en monoposte. 

Aussi, etant donne la faiblesse des collections proposccs aux usagers, serait-il utile 

de rencontrer le Directeur de la Mediatheque de CHATEAUROUX pour realiser des 

operations documentaires communes, dans le domaine de la politique d'acquisitions, du 

catalogage des collections et de la formation du personnel des bibliotheques associees. La 

centralisation des commandes pourrait etre mise en place a la Mediatheque afin de proceder 

au catalogage a la source des documents. A ce sujet, il serait necessaire que les usagers de 

la bibliotheque de l'IUT puissent acceder a 1'OPAC de la Mediathcque. 

Les propositions de collaboration effectuees par la Directrice du SCD en direction 

de la Mcdiathcque et de la Municipalite de CHATEAUROUX favoriseraient 1'elaboration 

d'un projet commun qui pourrait etre ainsi mieux defendu aupres des pouvoirs publics afin 

d'obtenir un budget supplementairc d'acquisitions. 

La responsable de la bibliotheque de 1'IUT dTSSOUDUN pourrait participer a ce 

rcscau documentaire. 

Neanmoins, ces actions qui visent a structurer un reseau local de bibliothcques 

doivent etre accompagnecs par la mise en placc de 1'acces au reseau de cederoms du SCD. 

La question n'cst pour 1'instant guere resolue. 

En outre, le SCD doit inciter les responsables des bibliotheques associees de chaque 

site delocalise a se rencontrer afm d'echanger des informations. Dans 1'hypothese ou une 

personne de chaque ville serait formee, cette derniere pourrait transmettre ses competences 

a ses collegues. 

11 est egalement possible d'imaginer le developpement d"unc collaboration 

transversale plus etroite entre les responsables de bibliotheque d'un ctablisscment 

comparable. A cet egard, les responsables des bibliotheques d'IUT semblent isoles, alors 

qu'ils pourraient se conccrter afm de mieux cemer les besoins des usagers. 

II est certain que ce type de demarche visant a remettre cn cause le modcle 

organisationnel actuel suppose Vimplication des instances universitaircs. Les 

conservatismes risquent d'enterrer des projets de rasscmblemcnt de collections. Cependant, 

a cet egard, chaque partenaire doit prendre ses rcsponsabilites et choisir les modalites de 

depense de budgets publics. La fonction du SCD consiste a analyser une situation et en tirer 
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des conclusions sur la validite du modele d"organisation documentaire qui s'est construit au 

fil des annees. 

Outre les prohlemes de conccrtation qu'elles impliquent dans la straeturation des 

ressources documentaires» ces operations nccessitent 1'affectation de budgets et de 

personnel. 

e-Les movens financiers et humains 

Non seulement les responsables des sections de la BU et de la Direction des Affaires 

Generales elaborent les projets doeumcntaires. mais ils fournissent des moyens pour realiser 

ces operations. 

En effet, les Directeurs des UFR, des Departements et des Ecoles d'ingenieurs ne 

disposent pas de personnel forme dans le domaine de la bibliotheconomie. Qui plus est, les 

ressources financieres qu'ils peuvent consacrer a des operations de catalogage sont 

insuffisantes, voire inexistantes. Ncanmoins. il serait souhaitable que 1'UFR de Sciences et 

les Ecoles d'ingenieurs designcnt un personnel administratif ou une secretaire de recherche 

susceptiblc d'etre forme a Vutilisation du SIGB. Si le SCD contribue de fagon decisive a la 

realisation des operations de politique d'acquisitions, les responsables des composantes 

universitaires montreraient clairemcnt leur engagement dans ce processus de mise en plaee 

d'un reseau en finangant une partie des aetivites neccssaires a ce projet. 

Aussi, le SCD doit-il vciller a obtenir la creation d'un poste de bibliothecaire. ainsi 

que des moyens pour mettre en ceuvre sa politique doeumentaire. Cette persorine serait 

responsable de Pequipe de eooperation du SCD. Une analyse de Forganisation des activites 

dans les sections de la BU permettrait peut-etre d'affecter une ou deux personnes au service 

de cooperation doeumentaire qu'il faudrait creer au sein de la DAG. 

La mise en place de ces operations necessite en effet la creation d'un poste de 

bibliothecaire qui coordonnerait le travail entre des personnes affectees dans les sections et 

a la DAG. l/equipe ainsi constituec serait chargee de mettre en place les modalites des 

actions et de les effectuer. 

Le recrutement d*un vacataire pour la saisie de 20 000 otivrages ne constitue peut-

etre pas la meilleure solution. En effet, le catalogage de ces collections est une opcration 

longue, et une persorme recratee sous contrat ne pourrait effectuer qu'une partie du travail. 
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Des lors, il serait souhaitable que plusieurs personnes de 1'UFR de Seiences soient 

formees au catalogage et effectuent la retroconversion des fichiers, ainsi que la saisie des 

documents. L'aide d'un vacataire et d'un catalogucur de la BU seraient neanmoins 

indispensable. Outre le catalogage des collections, il faudra en effet saisir les nouvelles 

acquisitions des bibliotheques associees dont les fonds sont deja signales. 

Ces operations induiscnt une reorganisation du travail dans les sections et a la DAG 

afin de reperer les competenees au sein du SCD et d'affecter du personnel pour la 

realisation de ces taches de cooperation. Aussi, une etude sur Porganisation du travail au 

SCD est esscnticlle. Actucllcment. un catalogueur de la section des Sciences saisit les 

collections de l'IUT. Doit-il continuer ce travail en se consacrant par la suite au catalogage 

des collections des autres bibliotheques associees ? 

Ces activitcs accomplies par du personnel de la BU a des consequences sur 

1'organisation du travail dans la section au sein de laquelle cet agent effectuait des taches. 

La decision prise par ia Directrice du SCD induit un cout. Aussi, serait-il utile de dcfinir 

avec exactitude le budget que chaque partenaire consacre au developpement d'une politique 

documentaire. 

En effet, la realisation de ces operations de cooperation nccessite une participation 

fmanciere des bibliotheques associees et du SCD, qu*il conviendra de definir dans le cadre 

des conventions. Neanmoins. 1'effort financier que devra fournir le SCD reste le plus 

important. A cet egard, il serait souhaitable que Fevaluation des operations soit realisee afm 

que le Ministere en tienne compte, lors des negociations du contrat de plan. 

En revanche, la participation budgetaire des bibliotheques associees aux 

abonnements de cederoms du reseau et de periodiques electroniques doit etre envisagee. 

D'ailleurs, 1'acccs des chcrcheurs du CNRS au reseau de ccderoms entramera une 

participation financiere de leur part, comme l'a affirme le conservateur adjoint aux 

ressources documentaires. 

11 serait egalement essentiel de preciser, dans la convention, les moyens et le 

materiel informatique dont dispose le responsable de la bibliothcque associee. Dans le cadre 

de la mise en place de services disponibles sur le site Web du SCD, chaque bibliotheque 

associee, en particulier dans les sites deloealises, doit etre equipee d'un PC performant 

connecte a Flntemet. 
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Tous ces facteurs doivent etre reunis afln de devcloppcr dans les meilleurcs 

conditions un projet structure, coherent et global. Neanmoins, la mise en place d'operations 

documentaires repose essentiellement sur le SCD. 

B-Les services proposes par le SCP 

Les responsables des bibliotheques associees seront d'autant plus enciins a s'inscrire 

dans le cadre d'une politique de cooperation documentaire que le SCD sera capable de 

foumir de nouveaux services. A cet egard, il est essentiel de souligner que la mise en reseau 

et la collahoration documentaire constituent en soi un service nouveau dans la mesure ou la 

federation des moyens et des budgets permet d'aceroitre le signalement des ressources 

documentaires. Du coup, 1'offre documentaire est plus importante. En outre, la creation 

d"un site Web du SCD permettra de developper des services adaptes aux besoins des 

usagers, et en particulicr dans les sites delocalises. 

Bref, une bibliothequc isolee s'affaiblit en se privant d'une collaboration 

documentaire. En s'integrant dans un reseau, clle beneficie de tous les services que les 

partenaires elaborent ensemble. 

l-I/acquisition. la gestion et la loealisation des ressources documentaires 

La mise en «uvre d'une politique d'acquisitions coherente suppose, au prealable, le 

signalemcnt de toutes les ressources documentaires disponibles a 1'Universite 

d'ORLEANS. Cependant, les fonds dont disposent les autres institutions scientifiques 

proches du campus universitaire sont tout aussi riches que ceux qui se trouvent dans les 

composantes de PUniversite. Aussi, le signalement de ces collections dans la base 

catalographique collective est egalement une operation essenticlle. En obtenant 1 accord des 

Directeurs de laboratoires du CNRS, la Directrice du SCD serait en mesure d'inciter les 

responsables des bibliotheques associees de considerer sous un autre jour Pimage qu'ils se 

font des services disponibles a la BU. 
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a-Le catalogage dans la base DYNIX du SCD 

La localisation de toutes les ressources documentaires disponibles a PUniversite 

d'ORLEANS constitue une des missions les plus importantes incombant au SCD. La mise 

en place d'une politique documentaire contractualisee par les chartes d'acquisitions a 

permis le signalement des collections de sept bibliotheques associees sur le campus de 

rUniversite. 

Cette opcration. quoique significative, demeure insuffisante, puisque, d'apres mon 

evaluation, il reste au moins 20 000 ouvrages qui ne sont pas signales dans la base, et ce 

sans compter les documents que se reservent les chercheurs dans les Departemcnts des 

Ecoles et des IUT. Le travail mene par la Directrice du SCD est neanmoins important dans 

la mesure ou il est tres difficile de convaincre les enseignants de la pertinence d'une telle 

operation. 

Aussi, dans la lignee des actions realisees jusqu"a prescnt. il est indispensable de 

poursuivre le catalogage des ouvrages et des periodiques disponibles dans les bibliotheques 

associees du campus, dans le cadre d"une convention qui precise les modalites de 

signalement des documents. 

Plusieurs solutions realistcs sont envisageables : le recrutement d'un vacataire par le 

SCD, 1'utilisation d'un catalogueur du SCD envoye dans les bibliotheques associees pour 

travailler sur placc. la formation d'une personne affectee dans 1'UFR ou le Departement. 

11 pourrait etre egalement possible de photocopier la page de titre et la quatrieme de 

couverture du document disponible dans la bibliotheque associee et de signaler dans une 

fiche type toutes les informations relatives a 1'ouvrage et necessaires au catalogage. Ce 

travail serait effectue par la secretaire de recherche ou du personncl administratif de la 

composante universitaire qui foumirait ces donnees au catalogucur de chaque section de la 

BU ou a la responsable de 1'cquipc de la cooperation. 

Des lors, le document serait enregistre dans la base et le catalogueur de la BU 

indiquerait la cote retenue sur la photocopie qui serait renvoyee a la secrctaire de recherche. 

Cette derniere 1'inscrirait sur le document. 

L'avantage de cette demarche consiste a permettre le classcmcnt des ouvrages et a 

faciliter ulterieurement le desherbage des collections. Cette organisation pourrait etre 

appliquee pour les nouvelles acquisitions effectuees dans 1'annee par les chcrcheurs. 
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Neanmoins. 1'operation suppose une excellente coordination entre le catalogueur de 

la BU' et son correspondant dans le Departement. 

Par ailleurs, le catalogage effectue par un professionnel eonstitue un service rcel. En 

effet, le document serait saisi selon les normes de catalogage et en particulier correctement 

indexe. Rappelons que le vacataire qui avait saisi les collections des quatre bibliotheques de 

laboratoires du Departement de Chimie, de la bibliotheque du Departement de Geologie. et 

du centre de documentation de 1'L'FR de Sport, effectuait un catalogage simplifie qui ne 

comportait pas d'indexation-matiere, et que la secretaire de recherche de la bibliotheque du 

Departcmcnt de Mathematiques eatalogue les ouvrages dans la base TEXTO sans les 

indexer. 

Aussi, le catalogage effectue par une specialiste qui utilise couramment RAMEAU 

offrirait a Fusager la garantie d'une recherche par mots-eles. En outre, il serait utile de 

proceder a des essais pour evaluer le nombre de notices qui pourraient etre tout simplement 

recuperccs de la base BN-Opale. Actuellement, le catalogueur de la BU estime que 75% des 

notices d'ouvrages acquis dans la section des Sciences sont extraites de BN-Opale. 

En outre, la Directrice du SCD envisage d'cnrichir le catalogue, en numerisant les 

tables des matieres des ouvrages qui seraient fournies en lien hypertexte a partir de la notice 

du document. Les livres acquis dans les bibliotheques assoeiees pourraient etre valorises 

d'une fagon identique. Des lors, Fusager exterieur au Departement ou au laboratoire aurait 

des informations interessantes sur le contenu du document. 

Dans les bibliotheques associees des sites delocalises, plusieurs solutions sont 

envisageables et dependent de la nature des relations qui se devclopperont entre les 

responsables des Antennes. 

Soit, dans chaque ville, une division systeme du SIGB DYNIX du SCD est mise en 

place dans une des bibliotheques qui devient des lors le site relais pour le catalogage, soit, 

le catalogage s'effectue dans la base loealc de la Mediatheque. Par aillcurs, Facces au SIGB 

sans division systeme permet de cataloguer a distance des collections. Un catalogueur de la 

BU effectue actuellement cette operation a la bibliotheque de FIUT de BOURGES. Mais 

Fopcration suppose d'etre realisec chaque annee, a moins que la responsable de la 

bibliotheque associee foumisse des donnees completes sur le document acquis. 

Une derniere solution consisterait a mettre en place des logiciels documentaires 

compatibles avec la norme Z 39.50 et disposant d'une interface Web, dans chaque entite 

148 



documentaire. Le responsable de la bibliotheque associee cataloguerait ses collections dans 

la base du logiciel. Des lors, une interrogation multibases pourrait etre realisee dans chaque 

bibliotheque. Cependant, ce dispositif multiplie les bases catalographiques. II suppose la 

formation du personnel au catalogage. En outre, le suivi des logiciels documentaires 

necessite de passer un contrat de maintenance dans chaque etablissement. 

II serait egalement possible de mettre en place un reseau de catalogage partage. 

Cependant, ce dispositif documentaire suppose de reunir des conditions strictes 

indispensables a la gestion d'un tel rcscau. II semblerait que la plupart des bibliotheques 

associees ne remplisse pas les criteres de participation necessaires. 

b-L'acces au SIGB 

I/c.xemple du reseau HORIZON de TOULOUSE, decrit dans la partie precedente, 

ne peut representer pour le SCDU une solution realiste, a moins que les responsables des 

bibliotheques associees acceptent de regrouper leurs collections et d'en transferer la gestion 

a une documentaliste ou une bibliothecaire. En effet, le nombre d'usager demeure trop 

faible, ainsi que le volume d'accroissement des collections. En revanche, si la cooperation 

avec les laboratoires du CNRS se concretisc, il serait utile qu'au moins une des trois 

documentalistes affectees dans ces unites de recherche puisse effectuer du catalogage 

partage. 

Aussi, si les instances universitaires n'effectuent pas des choix decisifs dans la 

structuration des ressources documentaires disponibles dans les Departements d'UFR et les 

Ecoles d"ingenieurs, ainsi que dans les sites delocalises, en d'autres termes, si elles ne 

s'engagent pas a regrouper les collections et a creer des postes de documentaliste, la 

cooperation de la BU avec les bibliotheques associees ne peut evoluer que lentement. 

Actuellement, seule la bibliotheque de FUFR de Lettres (CDL) dispose d"un acces 

aux modules du SIGB DYNIX. A cet egard, des reunions d'utilisateurs du SIGB sont 

regulierement organisees, et le personnel du CDL est convie a y participer. 

Ses collections sont importantes, ainsi que son budget d'acquisitions, qui est de 

Fordre de 200 000 Fr environ. finscription a la BU-Forum permet a Fusager d'cmprunter 

egalement des documents au CDL, mais selon des modalites differentes. En effet, les 
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usagers de cette bibliotheque doivent rapporter des le lendemain matin un livre qu'ils ont 

emprunte le soir, 

Dans les sites delocalises, a condition que les collections soient regroupees dans un 

seul local. il serait envisageable de creer une division systcme du SIGB afin de mettre en 

piace un catalogage partage et de gerer la circulation des documents (pret). Ccst d'ailleurs 

la solution qui est preconisee pour la bibliotheque universitaire de BOURGES. 

En ce qui conccme les autres sites delocaliscs. d'apres les specialistes. le cablage 

classique mis en place par les operateurs, en particulier FRANCE TELECOM, quoique de 

faible debit. reste adapte a 1'utilisation a distance du SIGB7. Aussi, il serait possible de 

mettre en place une division systeme a CHARTRES, a condition de federer les ressources 

documentaires disponibles dans cette ville. Une autre solution consisterait a organiser un 

catalogage partagc dans un reseau local associant ces bibliotheques de 1'Universite 

d'ORLEANS et les Mediatheques de chaque cite. 

Cependant, une mise en reseau de ce type reste une operation particuliercment 

lourde a gerer, et surtout, n'cst pas adaptee a la dispcrsion documentaire en petites entites 

qui affecte 1'Universite d'ORLEANS. Enfin, la mise en plaee d'une division systeme a un 

cout: 50 000 Fr. Les responsables des Antennes universitaires seront-ils capables de foumir 

des credits pour realiser une telle opcration ? 

En revanche, d'autres services moins onereux pourraient etre proposes aux 

enseignants. 

c-La constitution d'un fichier pour lcs abonnements personnels 

11 s'agit la d'un service qui serait tres utile aux chcrcheurs et qu'il convient de 

devcloppcr en premier lieu. 

Jusqu'en 1983, un catalogue des abonnements des bibliotheques associees du 

campus etait regulierement mis a jour. II comprenait les abonnements personncls dont 

disposaient les enseignants-chercheurs. 11 serait intercssant de realiser a nouveau un tel outil 

et de constituer un fichier de la liste des abonnements personnels des laboratoires. 

En effei etant donne la nature de tels abonnements, ils ne peuvent figurer dans la 

base DYNIX. En revanche, la signalement de ces periodiques dans un fichier qui serait 
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ciiffuse aux chcrcheurs par le biais de la messagerie constitue un service utile et qui 

permettrait d'etre expioite par les responsables du PEB a la BU. Cette operation suppose 

que 1'enseignant accepte le signalement de ses abonnements et la photocopie des artieles 

contenus dans les periodiques, si une demande emanait d'un usager. 

En outre, sans personnel qualifie, les enseignants cprouvent des difficultes a gerer 

les colleetions disponibles dans les bibiiotheques associees. A ce titre. la bibliothccaire de 

Fequipe de cooperation de la DAG peut fournir des recommandations aux responsables de 

ces fonds et assurer un soutien technique. 

d-La gestion des collections 

Actuellement. les collections des bibliothequcs de recherchc sont gerees par leur 

responsable en toute autonomie. Cependant, les enseignants eprouvent souvent des 

difficultes a classer les documents, a effectuer un recolement et a localiser les ouvrages 

qu'empruntent les usagers sans toujours signaler le pret dans le fiehier etabli a cet effet. 

Si les commandes etaient centralisees, ccla permettrait d'organiser une politique 

documentaire coherente. Les ouvrages et les periodiques seraient corrcctement catalogucs et 

indc.xcs. Disposant desormais d'une cote, les documents seraient aisement classes. En outre, 

les secretaires de recherche seraient dechargees de la commande de la documentation 

qu'elles effectuent actucllcment. 

Cependant, la mise en place d'un service centralise des acquisitions (SCA) a la BU 

suppose que le delai entre la commande et la reception du document soit des plus brefs. 

Aussi, est-il indispensable que ce service soit efficaee dans la mesure ou les enseignants-

ehercheurs ont besoin d'obtenir rapidement ia documentation. 

A cet cgard. avec 1'aeeord des instances universitaires, une experience de 

centralisation des commandes pourrait etre realisee avec quelques responsables de 

bibliotheques, avant d'etendre cette solution a Vensemble des bibliotheques associees du 

campus. Cette experience ferait Pobjet d'une evaluation qui montrerait le degre d'efficacite 

d'un tel mode d'organisation. Cest la raison pour laquelle le SCA doit etre distinct des 

activites courantes des sections de la BU dont le rythme d'acquisitions est plus lent. 

7 I I  e n  e s t  d e  rrteme pour Pacces au reseau de cederoms non multimedia. 
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A defaut de cette repartition des activites docurnentaircs. il serait souhaitable que les 

responsables des bibliotheques associees fournissent la iiste des ouvrages et des 

abonnements qu'ils ont acquis afin que les conservateurs de section puissent determiner les 

acquisitions pour la BU. 

I/cquipe de cooperation de la DAG du SCD pourrait egalement fournir des services 

techniques coneernant le desherbage des collections. A cet egard. ies sections de la BU 

pourraient recuperer des « fonds morts » desormais peu utiles a la recherche scientifique 

afin de liberer de la place dans les composantes universitaires. 

Elle pourrait aussi informer et aider les enseignants a proceder au classement et au 

rangement de leur documentation. Les reparations et lcs equipements d'ouvrages pourraient 

etre effectues a la BU. 

En ce qui concerne le classement des periodiques. des boites de rangement 

pourraient etre foumies aux responsables pour ordonner leurs collections. 

Cependant, ces serviees d'appoint ne sont pas essentiels. En effet, ces prestations ne 

suffiront pas a persuader les chcrcheurs de cooperer avec les conservateurs. En revanche, un 

site Web dedie aux ressources documentaires comporterait des informations et des donnees 

susceptibles de favoriser 1'interet des chercheurs pour les operations menees par le SCD. 

2-Les pages Web du SCD 

Depuis le mois de deeembre 1999, la responsable de finformatique documentaire a 

la Direction des Affaires Generales prepare un site Web du SCD. Ce site pourrait jouer un 

rdle essentiel dans la mise en place de la cooperation documentaire. II creerait les 

conditions de 1'integration de toutes les ressources electroniques dans le cadre d'un 

Systeme dlnformation (SI). Par aillcurs, le SCD dispose d'un scanner. Des lors, il serait 

possible de numeriser des documents qui serait diffuses sur ce site. 

En effet, le site Web du SCD pourrait comporter des listes selectives offrant un 

acces a certains documents, la liste des cederoms disponibles en reseau ainsi que les listes 

des nouveautes du mois et de Pannee, classees par discipline. I/usagcr pourrait aussi 

consulter la liste alphabetique enrichie des periodiques comprenant ceux des bibliotheques 
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de recherche avec des liens au catalogue pour leur localisation et aux sommaires8. ainsi 

qu'aux sites pour les periodiqucs electroniques gratuits ou faisant 1'objet d'une autorisation, 

suite a 1'acquisition de Fabonncment papier. 

Outre 1'acces au catalogue collectif du SCD et au reseau de cederoms. ce site 

proposerait egalement les services d'information suivants : 

-Des informations sur les entites documentaires de FUniversite d'ORLEANS. La 

liste des bibliotheques de laboratoires et le nom du responsable ainsi que ses eoordonnees 

seraient foumis. Les modaiites d'acces aux collcctions seraient clairement indiquces. A ce 

sujet, si les responsables de laboratoires ne souhaitent pas accueillir des usagers extemes a 

1'entite, il serait stipule que le SCD se chargerait d'emprunter le document au laboratoire et 

vcillerait a le retoumer des que 1'usager n"aurait plus besoin de 1'ouvrage, apres 1'avoir 

consulte dans les locaux de la BU. 

-Une presentation de 1'OPAC. 

-Le ou les bullctins d'information du SCD dont le contenu a ete dccrit 

precedemment. 

-Une selcction de sites Web, dont, en particulicr. des liens aux sites de periodiques 

elcctroniques. 

-Des pages sur la formation a la rcchcrche documentaire et le fonctionnement de la 

bibliothequc (visite virtuelle. renseignements pratiques). Des fiches pratiques sur les 

cederoms dont les modalites d'interrogation sont plus complexes, seraient foumies. Des 

pages sur la recherche documentaire et la methodologie dans chaque discipline seraient a la 

disposition du public. Le contenu pourrait etre elabore a partir du travail effectue par 

1'cnseignant de 1'UFR de Lettres qui propose chaque annee un module optionnel de 

methodologie que suivent actuellement peu d'etudiants. En outre, des signets renverraient 

aux sites professionnels de formation. Ces informations seraient destinees a favoriser 

Fautonomie de 1'usager. 

-Les polycopies de cours et des corriges d'epreuves dans les differentes disciplines 

enseignees a 1'Universite d'ORLEANS. 

-Un service de commande de documentation que traiteraient les responsables du 

PEB dans les sections de la BU. 

8 Apres 1'obtention des droits en la matiere. 
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-Un cahier de suggestion qui permettrait aux enseignants de faire des demandes 

d'acquisitions aux responsables de section de la B'U. En outre, il serait possible que Pusager 

pose des questions relatives a la recherche d'information. 

Ce site Web serait complete par de Pinformation disponible en intranet et en 

extranet, a condition que ce reseau interne auxquels seraient conncctes les etablissements 

du campus et des sites delocaiises soit mis en place par le CITU. Ainsi, les enseignants. les 

chcrchcurs et les etudiants pourraient consultcr des documents electroniques numerises par 

les services du SCD, et en particulier de la litterature grise, comme les 

" meilleurs " rapports de stage, une sclcction de memoires de maitrise et de DEA, voire des 

preprints. Neanmoins, cette operation suppose Paccord des auteurs. En outre, certains 

travaux scientifiques ne peuvent etre consultes. 

Aussi, il serait indispensable de mettre en placc une commission reunissant des 

enseignants et des conservateurs afin de reflechir sur les modalites de selection et de 

numerisation de la documentation electronique qui serait mise a la disposition des usagers 

et d'en definir les conditions de consultation. Certains documents feraient Pobjet d'une 

diffusion sur le site Web du SCD. 

3-Le PEB 

Dans le cadre du developpement de la collaboration avec les bibliotheques des 

autres institutions comme le CNRS, le BRGM, PINRA, ainsi que les societes et les 

entreprises qui utilisent actuellement le PEB comme la societe DIOR, il sera nccessaire de 

mener une enquete afin de definir les reseaux de fourniture de documentation disponibles 

dans Pagglomeration orleanaise. Actuellement, il est difficile de reperer ces reseaux. 

II ne s"agit pas de centraliser la commande de documents a la BU, mais de mieux 

repartir et d'evalucr ce service. A cet egard, il convient aussi de contacter les entreprises 

susceptibles cfctre interessees par ce service. 

La mise en place d'un service de commande d'articles et d'ouvrages sur le site Web 

du SCD permettrait, comme on vient de le voir, de fournir un service rapide et pratique aux 

enseignants-chercheurs. Le responsable du PEB de chaque section pourrait envoyer un mel 

a Pusager lorsque son article est arrive a la BU. 
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Dans les sites delocalises, le PEB ne peut se developper que si les usagers ont acces 

au reseau de cederoms bibliographiques. On pourrait egalement envisager d'effectuer un 

abonnement en monoposte aux cederoms indispensables aux enseignants des Antennes 

universitaires. Cependant, le cout de ces produits demeure prohibitif, comme 1'indique le 

tableau N° 17 sur les eederoms scientifiques disponibles en reseau en 19999. Ainsi, les 

quatre series des Current Contents en monoposte coutent pres de 60 000 Fr HT. En outre, il 

serait necessaire de fournir cet abonnement a chacun de ces sites. 

Aussi, est-il preferable de favoriser 1'acces au reseau par le biais du logiciel 

METAFRAME. La question des droits de licence reste neanmoins posee. A cet egard, il 

serait necessaire que les fournisseurs de cederoms etablissent le cout d'un abonnement en 

fonction du nombre d'usagers inscrits a 1'Universite. et non selon des criteres pour le moins 

obscurs. 

Cet enjeu de 1'acces a la documentation electronique met surtout en evidence que 

1'Universite d'ORLEANS est un etablissement modeste dont la dimension ne lui permet 

pas de negoeier avec les editeurs. Aussi, la participation du SCDU au consortium qui se 

constitue actuellement afm de garantir 1'acces aux periodiques electroniques diffuses par 

Elsevier est-elle neccssaire au developpement de la politique de cooperation documentaire 

mise en oeuvre a 1'Universite d'ORLEANS. 

Conclusion 

Les propositions presentecs dans cette partie s'inscrivent naturellcmcnt dans la 

politique de cooperation documentaire elaboree par la Dircctrice du SCD. Cependant, si une 

mise en reseau avec les bibliotheques des autres institutions comme le CNRS, le BRGM, 

1'INRA et la Mediatheque d'ORLEANS est realisee. le dispositif ainsi cree modifiera la 

nature de 1'insertion du SCD au sein de 1'Universite et dans f agglomeration orleanaise. 

En effet, desormais place au coeur d'un reseau permettant 1'integration des 

ressources documentaires d'un ensemble d'etablisscmcnts de Fagglomeration orleanaise, le 

reseau du SCDU d'ORLEANS fournirait des services supplementaires et creerait ainsi les 

conditions d'une diffusion de Finformation scientifique, technique, juridique et 

commerciale. 

9 Cf p.48. 
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Des lors, le Service Commun de la Documentation s'inscrirait dans le cadre du 

projet d'etablissement de president de 1'Universite qui vise a structurer les activitcs de 

recherche de 1'Universite et du CNRS en creant le Grand Campus d'ORLEANS. 

Le developpement de la cooperation documentaire repose sur la volontc des 

responsables du SCD et sur 1'implication des enseignants ainsi que des instances 

universitaires. Le projet du SCD vise a federer les ressources budgetaires et documentaires 

afin que les bibliothcqucs associees puissent ctre mieux gerees et qu'une politique 

d'acquisitions puisse etre mise en oeuvre. Chacun des partenaires peut ainsi beneficier d'une 

organisation documentaire coherente. Cependant, une cooperation suppose des contraintes 

et le respect de principes delinis en commun. 

La mise en place d'un Systeme dlnformation et la creation d'un site Web 

contribuent a renforcer la position du SCD en tant que service d'acces a finfonnation 

electronique. Cette cvolution foumit des arguments en faveur de la coopcration avec les 

enseignants dans la mesure ou le cout de ces bases de donnees necessite une federation des 

budgets de documentation. 

Cependant, les facteurs economiques ne doivent etre les seuls a etre invoques. II 

reste en effet indispensable d'associer davantage le corps enseignant a la mise en osuvre 

d'une politique de reseau documentaire et de susciter une culture de conccrtation. 
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Conelusion gcneralc 

La mise en piace d"unc politique de coopcration documentaire au sein d"un Service 

Commun de la Documentation pose d"innomhrables problemes. II est cependant necessaire 

de promouvoir des projets de collaboration afm de mieux gerer les budgets et les credits 

documentaires dont disposent les responsables des sections de la BU et des bibliothcques 

associecs. En effet, le cout des ressources electroniques, et en particulier des ccdcroms. 

neccssite la federation des budgets de documentation. 

En outre, dans un contexte de baisse des credits de recherche des laboratoires, les 

outils d'evaluation des collections destines a rationaliser la politique d'acquisition 

permettront aux responsables des sections de la BU et a ceux des bibliotheques associces 

d'acquerir de la documentation et de proceder a des abonnements correspondant aux 

besoins de chacun. La mise en place de chartes documentaires de section favorise la 

repartition de domaines d"aequisition clairement definis entre chacun des partenaires. 

Qui plus est, une mise en reseau suppose !e developpement de nouveaux services 

adaptes aux modalites actueiies de la recherche d'information. A cet egard, le SCD joue un 

role essentiel dans 1'acces aux ressources electroniques payantes et dans la mise en place 

des modalites de consultation des cederoms. 

Cependant, 1'individualisme de certains enseignants-chercheurs et leur volonte de 

conserver une large part d'autonomie dans la gestion des fonds documentaires qifils 

detiennent, raientissent tout effort de structuration. Aussi, convient-il d'assurer au corps 

enseignant, du reste heterogene, des garanties sur leur liberte de choix dans les acquisitions 

et les abonnemcnts, une marge d'autonomie de gestion de leur bibliotheque ainsi que des 

modalites privilegiees de consultation de leurs collections. I.' incomprchension des objectifs 

du SCD doit inciter la Direction des Affaires Generales de la BU a developper un grand 

programme de communication visant a susciter un esprit de concertation constructif. En 

faisant part des projets informatiques et organisationnels de la BU lors de reunions 

d'information ou de commissions specialisees, et en presentant les services qu'offre le SCD, 

les conservateurs de section et de la DAG peuvent crecr de nouvelles habitudes de travail en 

commun. Cependant, cette politique de partenariat ne peut etre couronnee de succes que si 

toutes les instances universitaires, de la presidence aux composantes et aux laboratoires, 

approuvent ces projets et y participent concretement. 
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L'enquete que j'ai effectuee a montre que la dispersion des coilections et des 

budgets, aussi bien dans les composantes situees sur le campus d'ORLEANS que dans les 

sites delocalises, constituait une contrainte majeure dans la mise en place d'une politique de 

reseau documentaire. 

Certes, quelques usagers beneficient d'un acces privilegie aux fonds d'une 

bibliotheque d'ctudc ou de recherehe de proximite. Neanmoins, la " souplesse" de 

consultation des documents suppose une quasi coniidcntialite des collections que la plupart 

des enseignants souhaitent maintenir. 

Ainsi, au lieu de disposer d'un catalogue collectif signalant 1'cnsemblc des 

ressources documentaires de 1'Universite, la plupart des responsables des bibliotheques de 

laboratoire et des collections de Departement dTUT et d'Ecole prefere se reserver 

1'utilisation des fonds qu"ils ont acquis sans forcement connaltre les ressources dont 

disposent les collegues. Aussi, les responsables de la Direction des Affaires Generales 

doivent-ils inciter leurs partenaires a travailler dans un esprit de concertation pour le bien de 

tous. 

Peut-etre, serait-il preferable de rassembler certaines collections dans un seul local 

au licu de les laisser dispersees dans les batiments des Departements de 1'UFR de Sciences. 

d'IUT et des Ecoles d'ingenieur. De meme, la dispersion des collections dans les sites 

dclocalises nuit a 1'offrc documentaire necessairement reduite dont disposent les usagers 

des bibliotheques associees. A cet egard, le SCD doit veillcr a construire un projet commun 

avec les bibliotheques locales. et en particulier avec la Mediatheque de chacune des villes. 

En effet, la collaboration documentaire necessite de reflechir sur la pertinence de stractures 

eclatees et de remettre en cause 1'existenee de certaines bibliothcques associees. 

Cependant, la cooperation documentaire, meme si elle n'est pas toujours per^ue en 

temps que tclle. a deja abouti a des rcsultats concrets. La mise en place d'un reseau 

informatique comportant un eatalogue et de la documentation electronique a contribuc au 

dcveloppcmcnt de la collaboration avec les enseignants. En effet, la gestion d'un reseau de 

cederoms incite chacun des partenaires a collaborcr pour selectionner et utiliser dans les 

mcillcurcs conditions des bases de donnees fondamentales, en particulicr dans le domaine 

scientifique. La concertation permet de definir les modalites d'abonnemcnt aux cederoms 

(connexions simultanees, droits de liccnce de site). Qui plus est, la politique de formation a 

la methodologie et a la recherche documentaire organisee par les responsables de la BU 
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necessite le developpement des relations entre les bibliotheeaires et les professeurs afin que 

Penseignement soit adapte aux besoins des etudiants. 

Les outils et les nouvcaux serviees que seules la BU et la DAG sont capable d'offrir, 

etant donne le cout de tels dispositifs informatiques, favorisent une dynamique de 

cooperation entre les partenaires responsables des ressources documentaires. La mise en 

place d'un Svsteme d'Information et d'une interface Web ergonomique permettra d'integrer 

toutes les ressources jusqu'a present dispersees et de dcvclopper de nouveaux services: 

Faecessibilite au rescau de cederoms, un catalogue enrichi, Facces a une selection de 

signets Intemet, des documents numerises... 

Cependant, en raison des droits de licence de site, les usagers des sites delocalises 

ne peuvent acceder actuellement au reseau de cederoms, et il est difficile de prevoir si les 

fournisseurs autoriseront une consultation de ces produits electroniqucs depuis les Antennes 

universitaires de BOURGES, CHARTRES, CHATEAUROUX et ISSOUDUN. 

fenrichissement du site Web du SCD ouvre ainsi des perspectives de cooperation 

documentaire. Un catalogue exhaustif des collections disponibles a FUnivcrsite et dans 

d'autres centres de documentation comme dans les laboratoires du CNRS constituerait un 

service essentiel a Fensemble de la communaute des enseignants-chercheurs et des 

etudiants. La localisation des collections permettrait d'accro!tre ie nombre de lecteurs de la 

documentation de recherche, voire de susciter des echanges de nature intellectuelle entre les 

chercheurs. 

Qui plus est, il serait utile de developper la cooperation documentaire avec d'autres 

institutions. En effet, la credibilite d'un tel reseau documentaire serait renforcee par la 

participation des laboratoires du CNRS, du BRGM, de 1'IRD, et de la Mediatheque 

d'ORLEANS. Les ressources documentaires que detiennent ces institutions sont 

importantes. Leur signalement dans un catalogue collectif enrichi ou dans un dispositif 

d'interrogation multibases offrirait au lecteur un service essentiel de localisation des 

collections disponibles dans Fagglomeration orlcanaisc. Des lors, une politique 

documentaire de grande ampleur pourrait etre mise en oeuvre, a condition que les modalites 

d'acces a la documentation des bibliothequcs qui participent au reseau soient clairement 

etablies. En outre, certaines de ces institutions, dont le CNRS, auraient acces au reseau de 

cederoms du SCD. 

159 



D'ailleurs, la constitution du Grand Campus d'ORLEANS suppose le 

developpement de la collaboration entre les laboratoires de recherche de FUniversite et du 

CNRS. En effet, de nombreux enseignants-ehercheurs de 1'Universite font partie des 

equipes de recherche du CNRS. Sur le plan budgetaire, les laboratoires dotes du statut 

d'Unite Mixte de Recherche sont fmances par 1'Universite et le CNRS. Aussi, le Service 

Commun de la Documentation peut jouer un role important dans f organisation d'un reseau 

qui associerait ces etablissements. 

Par ailleurs. la construction d'un batimcnt pour accucillir la section des Sciences de 

la BU apporterait a la dynamique de eooperation un argument de poids. En proposant aux 

usagers des locaux adaptes aux NTIC, cette section pourrait se constituer en pole d'accueil 

pour de nouveaux utilisateurs. 

En effet, le responsable de la section des Sciences pourrait envisager de developper 

des services de recherche documentaire a 1'usage du monde des entreprises, des industriels 

et des societes specialisees dans les Nouvelles Technologies, sur le modele du service de la 

Mediatheque des entreprises mis en place par les responsables de la Cite des Scicnces, a la 

Villettc. a PARIS1. Une enquete prealable aupres de la Chambre du Commerce et 

dTndustrie du Loiret et des entrepreneurs serait indispensable pour connaltre les besoins des 

usagers et federer les demandes. 

Par exemple, la mise en reseau de certains cedcroms n'est pas possible dans la 

mesure ou les usagers de PUniversite d'ORLEAN'S sont trop peu nombreux pour que 

Pinvestissement fmancier soit juge pertinent. Ainsi, pour effectuer un abonnement aux 

series de cederoms de PAFNOR, il est indispensable de trouver de nouveaux usagers 

interesses par la consultation de ces produits electroniques et prets a participer 

fmancierement a ce service. L'acquisition de nouveaux cederoms suppose en effet une 

federation des budgets universitaires et des ressources financiere externes. 

Ce projet s'inscrirait dans le cadre de la politique des formations 

professionnalisantes et du developpement du partenariat entre les equipes de recherche de 

FUniversite et les entreprises. II confererait a la section des Sciences de la B'U une 

1 Cf KOENIG, Marie-Helene et RIBAUT, Bernadette. 1998. La Mediathfeque des entreprises. Bulletin des 
Bibliotheques de France. t. 43, n° 4, 1998, p. 56-60, 
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dimension et une credibilite aupres des cnseignants-chercheurs de l'Univcrsite. du CNRS, 

et des acteurs economiques de 1'agglomeration orleanaise. 

Cependant, 1'hypothese de toucher un public de petites entreprises innovantes dans 

le domaine industriel et technologique devra etre confirme par une enquete. 

En outre, la mise en place de tels services de recherche documentaire ne pourra etre 

effectuee qu'en synergie avec le section de Droit, d'1-conomic et de Gestion, afin de fournir 

aux entrepreneurs des informations eommereiales et juridiques. 

La cooperation avec les bibliotheques associees de 1'Universite et avec les autres 

centres de documentation disposes a beneficier du SIGB DYNIX et des autres services de la 

BU serait ainsi renforcee par une dynamique de collaboration documentaire avec les 

entreprises. Ce projet, qui supposerait une forte participation financicre des pouvoirs 

publics, ainsi que le recratement de personnel qualific. constitucrait a terme un facteur 

d"attraction pour des societes desireuses de s'installcr dans 1'agglomcration. Ces 

perspectives de developpement d'un reseau documentaire placerait le SCD au cceur du 

dispositif de diffusion de 1'information du Grand Campus d'ORLEANS. 
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-Bibliotheque de Chimie Cinetique XL 
-Bibliotheque de 1'Institut de Chimie Organique et Analytique (ICOA)... XLIII 

Departement Biologie et Departement des Sciences de la Terre , Faculte des Scienees : 

-Bibliotheque des Laboratoires de biologie animale et zoologie XLVIII 
-Bibliotheque des Ligneux (ex-bibliotheque de Biologie vegetale). LI 
-Bibliotheque de Geologie du Departement des Scienccs de la Terre LIV 

II 



-Bibliotheque du Capes Scienees de la Vie et de la Terre ...........LVIII 

Faculte du Sport et de 1'Education Physique : 

-Bibliotheque de la Faculte du Sport et de 1'Education Physique ....LXII 

Autres bibliotheques a dominante seientifique : 

-Bibliotheque de 1'Ecolc Superieure des Procedes Electroniques et Optiques LXVII 
-Bibliotheque de riUT d'Orleans LXXII 
-Bibliotheque de 1'Ecole Superieure de 1'Energie et des Materiaux (ESEM) LXXVIII 
-Bibliotheque du Centre de Biophysiquc Moleculaire LXXXIV 

Bibliotheaue de lettres, Lansues, Sciences Humaines, Droit, Economie et Gestion 

Faculte des Lettres, Langues et Seienees Humaines : 

-Centre de Documentation des Lettres 

Autre Centre de Documentation 

-Service Commun Universitaire dlnformation et d'Orientation (SCUIO) 

2/BIBLIOTHEOUES DES SITES DELOCALISES (9 bibliotheoues) 

Site de Bourges 
-Bibliothcquc Andre Alciat CIV 
-Bibliotheque de 1'Antenne scientifique CXII 
-Bibliotheque de FIUT de Bourges —CXVII 

Site de Chartres 
-Bibliotheque du Centre de Capacite en Droit... .CXXVIJI 
-Bibliotheque de 1'Antenne Scientifique de Chartres ...CXXXI 
-Bibliotheque de 1'IUT de Chartres ....CXXXVI 

Site de C hateaurouv 
-Bibliotheque du Centre d'Etudes Superieures de 1'Universite d'0rleans CXL'11 
-Bibliotheque de 1'IUT de Chateauroux ........CXLVH 

Site d'Issoudun 
-Bibliotheque de 1'Antenne de L'IUT de Chateauroux CLH 

XCIII 

XCIX 

III 
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ANNEXE N° 2 ; plan dii campus 
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ANNEXE N° 3 : plan du Grand Camous d'ORLEANS 
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ANNEXE N° 4 : les sites delocalises de l'Universite dCORLEAiVS 
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ANNEXE N° 5 : fiche descriptive tvnc 

MODELE DE FICHE SIGNALETIQUE 
date : 

NQM DE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : 

• Adresse : 

• Nom du responsable de la hihliotheque ou du Centre de Documentation : 
-Statut (professionnel, personnel administratif, professeur, henevole): 
-Telephone : 
-E-mail: 

• Statut et adresse (De quels UFR, Ecole, Lahoratoire ou Centre de recherche depend la 
bihliotheque ?): 

-Association avec une autre Institution (ex : CNRS), modalites (personnel, moyens 
tlnancicrs): 

-Nom du directeur de 1'etablissement (adresse, telephone): 
-Directeur de la Faculte, de 1'FcoIe, de 1'Institut...: 
-Directeur du Departement, du Laboratoire ou du Centre de recherche : 

-Enseignements dispenses (disciplines, cycles d'etude): 

-Disciplines et sujets de recherche : 

-Nombre d'enseignants et chercheurs : 
-Nombre d'etudiants : 

-Premier cycle : 
-Deuxieme cycle : 
-Troisieme cycle : 

-Eleves dTnstitut, d'Eco!e : 

• Historique (creation et devclonnement de la hibliotheque): 

• Personnel de la bihliotheque : 
-Nombre: 
-Categorie (professionnel, dont titulaire et non-titulaire (CES, CDD), personnel 

administratif, benevole, enseignant ou chercheur), taches et temps de travail (nombre 
d'heures par semaine): 

• Horaires d'ouverture (jours et heures): 
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• Locaux : 
-Superfieie des magasins : 
-Superficie de la salle de leeture: 
-Nombre de plaees assises : 
-Plan des loeaux : 

• Budget: 
-De quelle Institution provient-il (part de 1'lJniversite et part de 1'Institution) ? 

-Budget d'aequisition : 
-Livres : 
-Periodiques-papier: 
-Cederoms : 
-Abonnement a des bases de donnees : 
-Autre : 

-Budget de fonetionnement: 

• Bibliotheque de reeherehe ou d'etude (premier, deuxieme, troisieme cveles): 

• Fonds: 
-Fonds documentaire specifique a la discipline et fonds plus "large" (description) : 

-Nombre d'ouvrages : 
-Nombre de periodiques vivants : 
-Nombre de periodiques morts : 

-Liste des periodiques : 

-Nombre de theses : 

-Nombre de cederoms : 
-Acces par le reseau du SCD (cederoms appartenant au SCD) : 
-Acces interne au reseau de 1'institution (cederoms achetes par 1'Institution): 
-Cederoms accessibles seulement dans le Service, Laboratoire ou Centre de 

recherche (monoposte): 
-Liste des Cederoms : 

-Nom des bases de donnees : 
-Acees par Renater ou autre : 

-Doeuments maison du Centre de reeherche sur cederoms (modalites d'utilisation): 
-Autres supports (cassettes video, microformes...): 
-Projet d'achat de cederoms ou d'ahonnement ii des bases de donnees : 
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• Services offerts (en fonetion des publics : prcmier, deuxieme, troisieme cvcles, 
chcrchcurs): 

-Consultation sur place : 
-Totalite du fonds : 
-Periodiques : 
-Usuels : 
-Theses : 
-Cederoms : 
-Autre: 

-Pret de documcnts: 
-Duree de pret: 
-Pret de periodiques (nombre): 
-Pret d'ouvrages (nombre): 
-Pret d'autres types de documents : 

-Photocopieuse : 

-Possibilite de reeuperer des donnees ou de faire du traitement de texte : 
-Nombre de postes (caracteristiques techniques): 
-Types de services offerts : 

-Acees a ITnternct: 
-Types de sites utilises : 
-Projet d'abonnement a des periodiqu.es electroniques et/ou a des bases de 

donnees en ligne : 

• Site Web de rilniversite, de 1'etablissement (UFR, Departement...) et les intormations sur 
ia bibliotheque : 

-Presentation des activites et du personnel de 1'etablissement : 
-Adresse, coordonnees et responsable de Fetablissement (UFR...): 
-Presentation des collections et de la dircction de la bibliotheque : 
-Acces libre aux bases de donnees (eederoms...) ou mot de passe obligatoire : 
-Catalogue de la bibliotheque en Hgne : 
-Seleetion de sites avec des liens hypcrtextes : 

-Sites d'institutions nationales et internationales : 
-Sites de Bibliotheques et de Centres de Documentation : 
-Sites de revues electroniques gratuites : 
-Autres sites : 

-Autres rubriques : 
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• PEB ; 
-Quelle organisation (PEB centralise par les BU-Forum (Lettres et Seiences) et de 

Droit, Economie, Gestion, ou gestion autonome) ? 

-Quels sont les eentres de documentation les plus utilises (au sein de 1'Universite, a 
1'exterieur) ? 

-Nombre d'articles demandes : 
-Nombre d'articles envoves suite a une demande exterieure : 
-Nombre de documents demandes ( en dehors des periodiques): 
-Outils de recberche bibliographiques disponibles (Myriade, Current Contents...) : 

• Les usagers de la hibliotheuue : 
-Nombre de leeteurs : dont: 

-Etudiants : 
-Premier cycle: 
-Deuxieme cycle : 
-Troisieme cycle : 
-F.leves d'Institut, d'Ecole : 

-Enseignants et ehcrcheurs : 

• Frequentation quotidienne : 

• Formation des lecteurs a la recherehe documentaire (modalites, souhaits, besoins) : 

• Materiel et outils informatiques disnonibles : 
-Nombre de postes et earacteristiques teehniques : 

-Logiciels utilises pour le eatalogage et autres logiciels : 

-Projets d'informatisation ou d'achat de materiel et/ou de logiciels : 

-Cablage (caracteristiques techniques): 

• Catalogue: 
-Catalogue informatise : 
-Catalogue informatise et papier : 
-( atalogue papier: 
-Pas de catalogue : 
-Catalogue papier tles periodiques : 
-Format de eatalogage et caracteristiques du module de catalogage : 
-Annee d'installation et projet de reinformatisation : 
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e LgJjibU.otheque cst-elle menihre d'un "rcseau de specialistes de la discipline" regroupant 
dcs Centres de recherche complementaires sur le campus et a 1'exterieur (autres UFR des 
Mn'vc?*sftes franyaises, CNRS, entreprises) ? (reseau au sens de reseau inforaiatique) 

• Convention : oui non quand ? 
-Etat de la bibliotheque associee avant la collaboration avec le SCD (collections, 

serviees, personnel): 

-Qui est a Forigine de la collaboration ? 

-Les modalites de la convention : 
-Engagements du SCD : 
-Engagements de la bibliothequc associee : 

-Y-a-t-il une mise a jour reguliere de l'etat des collections consccutive aux 
acquisitions de documents (modalites) ? 

-Resultats et projets : 

• Avantages et contraintes.de la collaboration pour la bibliotheque associee et pour le SCD : 

-Comment s effectue la collaboration entre les deux cntites (frequence des reunions 
et participants, plan d'action concerte, controle des taches...) ? 

-Bibliotheque associee: 
-Budget accordc par le SCD : 

-Aequisition de documents : 
-Acquisition de materiel (informatique, autre): 
-Budget de fonctionnement (postes crees...): 

-Personnel de la bibliotheque associee: 
-Recrutement (combien, quand, temps de travail) : 
-Formation effectuee par le SCD ou par un autre organisme : 

-Serviees issus de la collaboration entre le SCD et la bibliothequc associee: 
-Le catalogage des fonds : 
-Le catalogue verse dans la base collective : 
-Acces au SIGB (Dynix): 
-Acces aux cederoms du SCD : 
-Aeees a Plnternet et aux bases de donnees en Hgne : 
-Organisation du PEB : 
-Autres serviees : 

-Lecteurs : y-a-t-il de nouveaux usages de leur part ? 
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-Les inconvvnients de la collaboration avec le SCD (nouvelles eontraintes); 

-Cette collaboration est-elle consideree par le personnel de la bibliotheque, 
par le direeteur de 1'etablissement (UFR, Departement...) et par les usagers (enseignants, 
ehercheurs et etudiants) eomme : 

-Indispensable aux activites de la bibliotheque associee ? 
-Un apport complementaire aux activites de la bibliotheque associee ? 
-Inutile ? 
-Une perte d'autonomie qui pose surtout de nouveaux problemes sans les resoudre ? 

* Avantages et contraintes pour le SCD : 
-Part du budget accorde a la bibliotheque associee par rapport au budget global 

consacre aux bibliotheques associees : 
-Formation assuree (nombre d'heures): 
-Sureharge de travail ou gain (equilibre assure entre la centralite des BU et les 

bibliotheques associees au reseau ainsi cree) ? 
-Nouvelles taehes : 

• Ouelles sont les demandes et les besoins emanant de la bibliotheque associee ; 

• Si la bihliotheque associee est demeuree autonome. quelles en sont les raisons ? 
-Problemes teehniques : 
-Volonte d'autonomie : 
-Pas de besoin de eollaboration avec le SCI) : 
-Problemes budgetaires : 
-Absence de personnel: 
-Indifference : 
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ANNEXE N° 6 : fiches descriptives des 28 bibiiotheques associees 

date : 8 septembre 1999. Enquete de 1'ESGBU de 1'annee 1998. Entretien avec Mme Anne 
LIGER, le 20 septembre 1999. 

NOM DE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : Bibliotheque du Departement de 
Mathematiques 

• Adresse : Batiment de Mathematiques (premier etage), rae de Chartres, UFR de Sciences 
(Faculte des Sciences), BP 6759, 45067 ORLEANS Cedex 2 

• Nom du respoasable de la hibliotheque : Mme Anne LIGER, secretaire de recherche du 
laboratoire de Mathematiques MAPMO (Mathematiques. Applications et Physique, 
Mathematique d'ORLEANS. dont la directrice est Mme Aline BONAMI, tel: 02.38.41.71.27). 

-Tclephone : 02.38.41.72.32 
-E-mail: aliger@labomath.univ-orleans.fr 

• Statut et adresse : UFR de Sciences (Faculte des Sciences), Departcment de Mathematiques, 
Laboratoire MAPMO. 

-Assoeiation avec une autre Institution : collaboration avec le laboratoire et le centre du 
documentation du CRMD (Centre de Recherche sur la Matiere Divisee) du CNRS-Universite 
d'ORLEANS (UMR), avec le Laboratoire et le Centre de Documentation du Laboratoire de 
Physique et Chimie de 1'Environnement (LPCE) du CNRS, dont la responsable est Mme 
SCIUI.I.EWAERT ; a ce titre, des physiciens utilisent la bibliotheque du Departement de 
Mathematiques. Participation au reseau des bibliotheques de Mathematiques de France (choix du 
logiciel TEXTO). 

-Nom du directeur de 1'etablissement: 
-Directeur de la Faeulte : Francis DELMOTTE, Doyen de 1'I JFR Sciences. 

-Directeur du Departement, du Laboratoire ou du Centre de recherche : Mr 
Remi CHARPENTIER, Directeur du Departement de Mathematiques. tel: 02.38.41.70.16 ; Mme 
Aline BONAMI, Directrice du MAPMO, tel : 02.38.41.71.27 ; Responsable pedagogique : Mr 
Gilles Royer. 

-Sujets de recherche : MAPMO : Physique mathematique et Modelisation ; Algebres 
d'Operateurs et Applications ; Probabilites et modelisation stochastique ; Analyse et Analyse 
Numerique. Toutes les infomnations se trouvent sur le site du laboratoire : www.labomath.univ-
orleans.fr 

-Nombre d'enseignants et chercheurs : 60 environ dont une quarantaine fait partie du 
MAPMO. 
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» Historique : NSP (contacter Mr Jean-Pierre SCHREIBER, Professeur et chercheur). 

• Ptrsonnel de la bibliotheque : en fait, pas de personnel vraiment affecte. Mme LIGER est 
secretaire de recherche du laboratoire de Mathematiques. Elle gere le budget et les loeaux. Qui 
plus est, eile est secretaire de la directrice du laboratoire ; aussi, ne consacre-t-elle qu'un quart 
de son temps a la bibliotheque pour effectuer le catalogage et renseigner les chercheurs. 

Pour la rcchcrche documentaire, les chercheurs se "debrouillent". Un "comite" constitue 
de trois maitrcs de conferenee (dont Mr Patrick MAHEUX, charge aussi de 1'informatique et 
des cederoms dans le Departement, tel : 02.38.49.48.90 ; Mr BATAKIS et Mr Emmanuel 
CEPA) est ehargc des acquisitions. Les eommandes sont effectuees par la secretaire. 
Projet de creation d'un poste de documentaliste dans le cadre du demenagement de la 
bibliotheque au troisieme etage (a constraire). 

-Nombre : 1 

-Categerie : 1 pcrsonnc ITARF de categorie B a lA temps (ETP : 0,25) qui, par ailleurs. 
travaillc a 80% ETP. Le bureau de Mme LIGER permet d'acceder a la bibliotheque. 

e Horaires d'ouverture : 5 jours par semaine (37h30); en fait, Mme LIGER travaille dans son 
bureau qui est aussi "1'cntree" obligec de la bibliotheque ; lorsqu'elle est absente, notamment le 
vendredi. les chercheurs peuvent aceeder a la bibliothcque avec le code (porte avec serrure a 
code). Femieture annuelle de 9 semaines. 

• Locaux : 100 m^, soit deux sallcs : un bureau de 35 m^ et une salle de lecture de 65 m^. 
-Nonibre de plaees assises : 10 

• Budget: 
-De quelle Institution provient-il ? Budget: fonds fleehes venant du Ministere (40 000 

Fr) + credits du laboratoire MAPMO pour les periodiques (fondamental, car, sinon, les 
abonnements ne pourraient pas etre effectues, soit 150 000 Fr environ) + budget BQR (bonus 
qualite recherche) de 50 000 Fr (cette annee). soit 240 000 Fr pour les acquisitions et 
abonnements et 20 000 Fr de budget d'equipement. 

• Bibliotheque de recherche : bibliotheque exclusivement consaeree a la rccherche. Les 
etudiants doivent au moins etre inscrits en DEA. 

• Fottds : acquisitions aupres du fournisseur DAWSON (acces a la base DAWSON qui fournit 
les references, le prix et permet de commander en ligne). 

-Nombre d'ouvrages : 6528 
-Nombre de periodiques vivants : 27 
-Nombre de periodiques morts : 25 
-Nombre de theses : 3 metres lineaires. 
-Nombre de cederoms : 

-Aeces par le reseau du SCD (cederoms appartenant au SCD) : oui, dont, en 
particulier, le cederom Mathematical Sciences. 

-Acces interne au reseau de 1'institution (cederoms achetes par 1'lnstitution): non 
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-Cederems aeeessibles seulement dans le serviee, Laboratoire ou Centre de 
reeherehe (monoposte); non 

-Nom des bases de donnees : acces a des revues elcclroniqucs gratuites sur le site Web 
du Departement de Mathematiques ; Mr MAHEUX est charge de selectionner les sites et de creer 
les liens. 

-Doeuments maison du Centre de recherehe sur cederoms : 0 
-Autres supports : 0 

• Serviees offerts : 

-Consultation sur plaee : obligatoire pour les etudiants de DEA ; 10 metres lincaires 
d'ouvrages et de revues exclus du pret. 

-Pret de doeuments : oui, pour ies ehercheurs ; gestion individueile du pret (ouvrages et 
periodiques) qui pose dailleurs quelques problemes (disparition-rcapparition d'ouvrages). 

-Photoeopieuse : 1 
-Possibilite de recuperer des donnees ou de faire du traitement de texte : non 
-Acces a 1'Internet: oui, mais aussi dans tous les bureaux. 

-Types de sites utilises : voir la selection des sites sur le site du Departement de 
Mathematiques. 

-Projet d'abonnement a des periodiques electroniques et a des bases de 
donnees en ligne : Prise de contact avec DAWSON pour des abonnements eventuels a des revues 
electroniques payantes ; mais, la plupart des eherehcurs. selon Mme LIGER, sont reticents, car ils 
preierent le support papier qui permet de conserver la collection. tandis que si Vabonnement aux 
periodiques elcctroniqucs est interrompu, on ne peut plus aceeder a la collection ; qui plus est, 
ranteriorite de la colleetion proposcc en ligne n'est pas interessante. 

• Site Web de rilniversite, de 1'etablissement (UFR, Departement...) et ies informations sur 
la bibliotheque : site : www.labomath.univ-orleans.fr (site visite le 22 septembre 1999 ; 
derniere mise a jour le 18 juin 1999). Mr Patrick MAHEUX met ajour ce site remarquable. 

-Presentation des aetivites et du personnel de 1'etablissement: oui 
-Adresse, coordonnees et responsable de Vetablissement: oui 
-Catalogue de la bibliotheque en ligne : oui (cataloguc TEXTO de la bibliotheque avec 

un mode d'intcrrogation par auteur et par titre, mais pas par mots-cles ; acces a la base DYNIX). 
-Selection de sites avee liens hypertextes : oui 

-Sites d'institutions nationales et internationales : oui 
-Sites de centres de doeumentation : oui 
-Sites de revues electroniques gratuites : oui 

-Autre rubrique : recrutement-audition ; annuaire ; publications (prepublications du 
laboratoire MAPMO); agenda de la recherche en France et a 1'ctrangcr ; enseignement et cursus ; 
liste et acces aux revues electroniques gratuites (avec et sans mot de passe, selon les cas) ; liste 
des revues disponibles a la BU-Foram et au Dcpartemcnt de Mathematiqucs ; acces aux serveurs 
de revues (qui fournissent des resumes); acces aux sites d'editeurs ; aeees aux sites de 1'IREM et 
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du SUFFO ; aetivites ; rubrique daidc a la recherche documentaire (dans les listes de diffusion et 
par Pintermediaire des moteurs de reeherche). 
• PEB : oui 

-Quelle organisation ? PEB avec l'INIST et, pour les chercheurs, autorisation ( avec 
facturation) de faire des photocopies sur place dans les bibliotheques universitaires de Jussieu et 
d'Orsay, a Paris. Utilisation du cederom Mathematical Scienccs. Pas de PEB avec la BU-Forum. 

-Nombre d'articles demandes : 10 par mois environ. 
-Nombre d'articles envoyes suite a une demande cxterieure : 0 

• Les usagers de la bibliotheque : des chercheurs en physique utilisent aussi les collcctions. 
Quelques demandes tres ponctuelles sont faites par des etudiants de troisieme cycle et des 
enseignants d'Economie. 

-Nombre de Iecteurs : 70/80 personnes environ dont: 
-Etudiants : 

-Troisieme cvcle : 13 
-Enseignants et chercheurs : 63 

• Formation des lectcurs a la rccherche documentaire : actucllement, les chercheurs doivent 
se former seuls a la recherche documentaire. Le projet de recrutement d'un documcntaliste 
repond a ce besoin daidc a la rcchcrchc documentaire, outre la gestion des collections et les 
problcmes de catalogage. 

• Materiel et outils informatiques disponibles : 
-Nombre de postes : 1 micro-ordinateur (outil de la secretaire, muni du logiciel TEXTO) 

dans le bureau-accueil de la secretairc et 1 PC avec un acces a 1'Internct et aux cederoms en 
reseau du SCD, dans la salle de lecture. 

-Logiciels utiliscs pour le catalogage et autres logiciels : logiciel TEXTO : toutes les 
bibliotheques universitaires de Mathematiques de France (sic) ont achete ce logiciel a 1'instigation 
du Comite des Dirccteurs de Departement de Mathematiques. Actucllcment, Mme LIGER m'a 
informe que le contrat de maintenance avec la societe CHEMDATA de LYON (fournisseur du 
logiciel TEXTO) a ete interrompu, celui-ci etant trop couteux. 

-Cablage : il y a au moins quatre prises reseaux dans le batiment: quatre personnes (dont 
la bibliothecaire) disposent d'un acces au reseau de cederoms. 

• Catalogue : cataloguc informatise (logiciel TEXTO) ; ce catalogue n'est pas integre dans le 
catalogue collectif DYNIX du SCD. 

-Catalogue informatise : oui 
-C atalogue papier : non (seulement une liste des nouvelles acquisitions). 
-Catalogue papier des periodiques : liste des pcriodiques sur le site du Departcmcnt de 

Mathematiques. 
-Format de catalogage et caracteristiques du module de catalogage : catalogue sur le 

logiciel TEXTO ; problemes dlndexation-matiere. Mme LIGER n'a pas rcgu de formation pour 
cela. Le choix des mots-cles n'est pas rigoureux. 
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-Annee d'installation et projet de reinformatisation : interruption du contrat de 
maintenance avec CHEMDATA (trop couteux). 
• La bibliotheuue est-elle membre d'un "reseau de speeialistes de la discipline" regroupant 

des Centres de recherche complementaires sur le campus et a l'exterieur ? Membre du 
reseau des Bibliotheques de Mathematiqucs de France ; utilisation commune du logicicl 
TEXTO, 

• Convention: non 
-Etat de la bibliotheque associee avant la collaboration avec le SCD : Entretien 

telephonique de Mme Desbordes avec M. ZINSMENSTER, le 3 avril 1996 : la bibliotheque 
est de niveau recherche. 

II existerait un petit fonds a 1'UMR (Mme ANANTHARAMAN). Mr ZINSMENSTER est 
reticent pour que leur fonds flgure dans la base DYNIX. II craint que les livres soient utilises 
par d'autrcs personnes exterieures au Departement. II faut proposer des modalites pour ne pas 
les effrayer sur ce sujet. II serait d'accord pour que des photocopies soient effectuees sur place. 
sous la responsabilite de la BU. La personne importante pour la realisation d'une coopcration : 
Mr Gilles Royer, enseignant. 

Depuis cette rencontre, aucun projet de collaboration n'a avance. Contacts reguliers avec 
Mr CORGIER pour 1'achat de documents (envoi d'un formulaire de propositions d'achat). 
Notamment, Mr CORGIER a abonne la BU-Forom a Physical Review Later ; 1'abonnement de 
la BU-Forum a Mathematical Reviews (cederom MATHSCI et periodlque papier) a permis a 
la bibliotheque du Departement de Mathematiques d'obtcnir la version papier. 

• Si la bibliotheque associee est demeuree autonome. quelles en sont les raisons ? 
-Problemes techniques : 
-Volonte d'autonomie : oui. Le Departement de Mathematiques a su crcer un site Web 

tres performant; neanmoins le besoin d'une documcntaliste se fait ressentir. 
-Pas de besoin de collaboration avec le SCD : 
-Problemes budgetaires : 
-Absence de personnel: 
-Indifference: 
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date : 9 septembre 1999. Entretien avee Mme Marie WARCK, le 20 septembre 1999. 

NOM PE LA BIBUOTHEOUE ASSOCIEE : BibJiotheque de 1'Institut de 
Recherehe sur L'Enseignement des Mathematiques (IREM) et du Service 
Universitaire de Formation des Formateurs d'ORLEANS (SUFFO) 

• Adresse : Faculte des Sciences. Departement de Mathematique (premier etage), rae de 
Chartres, BP 6759, 45067 ORLEANS Cedex 2 

• Nom du responsable de la bibliotheque : Mme Marie WARCK 
-Statut : ITARF (eategorie B). 
-Teiephone: 02.38.41.71.92 
-E-mail; irem@labomath.univ-orleans.fr 

• Statut et adresse : Le SUFFO (Service Universitaire de Formation des Formateurs 
d'ORLEANS) a pour mission la preparation aux concours internes de 1'Education Nationale 
(CAPES, agregation), la mise en place de cours de preprofessionnalisation aux carrieres de 
1'enseignement aupres des etudiants de DEUG et de licenee. Le SUFFO est un serviee commun 
de 1'Universite d'0rleans. II est heberge dans les locaux du Departement de Mathematiques, 
mais il ne depend pas de celui-ci. 

L'IREM est un service du SUFFO, qui est heberge dans le batiment du Departement de 
Mathematiques. 

-Assoeiation avee une autre Institution : collaboration avec l'IUFM d'ORLEANS. 
Convention signee pour la recherehe sur 1'enseignement. 

Comme les etudiants de premiere annee d'IUFM suivent des cours a 1'Universite, la 
collaboration entre 1'IUFM et 1'Universite est necessaire. 

-Nom du direeteur de l'etablissement : Mr Jean-Pierre LAMARCHE, Directeur de 
1'IREM et du SUFFO, meme adresse, tel : 02.38.41.71.90, e-mail : labomath.univ-orleans.fr ; Mr 
Jean-Marie Chevallicr (responsable pedagogique), meme adresse, tel: 02.38.41.72.36. 

-Direeteur du Departement : Mr Remi CHARPENTIER, Directeur du Departement de 
Mathematiques. tel: 02.38.41.70.16. 

Mr Jean-Pierre LAMARCHE, Directeur du SUFFO (Service Universitaire de Formation 
des Formateurs d'ORLEANS), et de TIREM. 

-Diseiplines et sujets de reeherche : pedagogie, didactique des Mathematiques, 
pedagogie de l'Informatique dans 1'enseignement secondaire et universitaire (premier et second 
cycle) ; groupe de rechcrche "Mathematiques-Doeumentation" sur les Nouvelles Technologies 
dans les eolleges et les lycees. 

LIREM est constitue de plusieurs groupes de recherche, soit environ 30 chercheurs 
(enseignants du secondaire et du superieur) ; il y a seulement quelques annees, il y avait environ 
70 chercheurs. 

Actuellement, l'IUFM a mis en place des groupes de recherche portant sur des sujets 
eomparables et a tendance a attirer les enseignants desireux d'y participer. 
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-Nomhre d*enseignants et chercheurs : 30 

• Historiuue : En 1973, creation de 1'IREM d'ORLEANS et de son Centre de Documentation. 

• Personnel de la bibliotheque : 
-Nombre : 1 
-Categorie : 1 personne (filicre ITARF, categorie B) a mi-temps (l'apres-midi). Formation 

de DUT Documentation. Par ailleurs. Mme WARCK remplace Mme BARIN au Centre de 
Documentation de l'UFR Sport, pendant les matinees. selon un accord passe entre les deux 
structures. 

Au Centre de Documentation de 1'IREM. Mme WARCK accomplit toutes les tachcs, les 
aequisitions, le traitement documentaire, la recherche pour les cherchcurs et les ctudiants. 

• Horaires d'ouverture : 5 jours par semaine, du lundi au vendredi, de 13h00 a 17h00. 
Fermeture de 8 semaines par an. 

• Locaux : 50 m^ 
-Nombre de places assises : 5 

• Budget: 
-De quelle Institution provient-il ? Jusqu'a present, le budget provient directement du 

Ministere de FEducation Nationale, soit 104 200 Fr pour 1'IREM. L'association des Directeurs des 
IREM regoit une enveloppe budgetaire globale, quelle repartit dans chacun des IREM (1 IREM 
par Academie) en fonction du nombre detudiants et de chercheurs. 

A partir de l'an 2000, le budget de 1'IREM est negocie dans le cadre du Contrat 
Universite/Etat 2000/2004 : les credits accordes par le Ministere a 1'IREM seront-ils fleches et 
ainsi garantis ? 

Les chercheurs de 1'IREM (pour la plupart, des enseignants du secondaire) sont retribues a 
partir du systeme du "crcdit d'heures" gere par le rectorat : un enseignant propose au rectorat 
d'accomplir des recherehes a 1'IREM ; on lui accorde des heures de recherche ; ce systeme aurait 
tendance a favoriser 1TUFM (les enseignants choisiraient plutot d'integrer les groupes de 
recherche de 1'IUFM que ceux de 1'IREM). 

-Budget d'acquisition : 22500 Fr 
-Budget de fonctionnement: 80 000 Fr environ 

• Bibliotheque de recherche et d'etude : oui 

• Fonds• 
-Fonds doeumentaire specifique a la discipline et/ou fonds plus "large": fonds 

documentaire specifique a la Didactique des Mathematiques et fonds general de pedagogie, 
d'Histoire des Sciences et d'Epistemologie. 

Selon Mme WARCK, le fonds de pedagogie generale n'est pas seulement utile a tous les 
enseignants de Mathematiques, mais aussi aux les professeurs du second degre, toutes matieres 
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confondues. Pourquoi ne pas rendre accessible ce fonds a tous les etudiants prcparant le CAPES 
et 1'agregation ? 

-Nomhre d'ouvrages : 6275 
-Nombre de pcriodiques vivants : 28 
-Nombre de pcriodiques morts : oui (mais NC) 
-Nombre de thescs : thcses et DEA de Didactique en Mathematiqucs (cnviron 3 mctres 

lineaires). 

-Nombre de cederoms : 0 
-Acces par le reseau du SCI) (cederoms appartenant au SCD): non (mais, c'est 

possiblc dans la Bibliothcque du Dcpartemcnt de Mathematiques qui jouxte le Centre de 
Documentation de 1,'IREM). 

-Acces interne au reseau de 1'institution (cederoms achetes par I'lnstitution): non 
-Cederoms accessibles seulement dans le service, Laboratoire ou Centre de 

recherche (monoposte): non 

-Autres supports : la bibliothequc possede un magnctoscope. Pas de microformes. 
LIREM publie des resultats de recherche, et constitue des bibliographies. 

-Projet d'achat de ccderoms ou d'abonnement a des bases de donnees : non 

• Services offerts : 

-Pret de documents : oui, tout le fonds. 
-Duree de pret: en principe, 3 semaines. 

-Photocopieuse: 1 
-Acces a Plnternet: oui 

-Types de sites utilises : sites des IREM dont celui de MARSEILLE : 
http://www.irem.univ-mrs.fr/publimath, et de NICE : http://www.math.unice.fr. Site des 
Ministeres, de 1'INRP (Institut national de la recherche pedagogique), site des Academies. 

• Site Web de ri niversite, de 1'etablissement (UFR, Denartement...) et les informations sur 
la bibliotheque : oui, site du Departement de Mathematiqucs qui donne aeces a des pages sur 
1'IREM (site visite le 8/09/1999). Mr Michel BILLARD a cree ce site et l'a mis a jour, mais il a 
quitte 1'IREM, il y a un an. Mme WARCK a demande a suivre une formation pour la creation 
de pages HTML, au Service de la Formation Continue de 1'Universite (dans le cadre de 1'annee 
universitaire 1999/2000). 

Site tres riche. Une des missions de 1'IREM est de diffuser les resultats de la recherche. ce 
site en est Pillustration, notamment aupres des enseignants exergant dans 1'Academie 
OR.LEANS-TOURS, mais eloignes d'ORLEANS. 

-Prcsentation des activites et du personnel de l'etablissement: oui 
-Adresse, coordonnees et responsable de l'etablissement (l'FR...): oui 
-Presentation des collections et de la direction de la bibliotheque : le nom de la 

responsable est donne ; presentation des publications de l'IREM ; rien sur la bibliotheque. 
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-Acces libre aux bases de donnees (eederoms...) ou mot de passe obligatoire : non 
-Catalogue de la bibliotheque en ligne : non 
-Seleetion de sites avee liens hypertextes : oui 

-Sites d'institutions nationales et internationales : oui 
-Sites de centres de documentation : oui 
-Sites de revues electroniques gratuites : non (mais, acces a des sites d'editeurs) 
-Autres sites : sites des IREM en France ; Pages de cours ; Pages personnelles 

d'enseignants ; Sites anglais. 

-Autre rubrique : Personnes, Evenements, Publication (possibilite de telecharger des 
brochures sans mot de passe), Formation, Pedagogie, Groupe de Recherche, Rallye 
Mathematique, Acces au catalogue PUBLIMATH (base de donnees bibliographiques des 
publications des IREM, en remplacement de la liste annuelie sur support papier qui a cesse de 
paraitrc en 1994), Autres lieux parlant de Mathematiques. 

* EEE : oui, pour les periodiques (non, pour les ouvrages). Les periodiques ont cte signales dans 
MYRIADE (CCN-PS), selon Mme WARCK (qui ne sait plus quand). 

-Quelle organisation : Mme WARCK demande environ 10 articles par an a la BU-Forum 
dans le cadre du PEB. Elle envoie directement les photocopies d'articles qui lui sont demandes 
(environ 10 articles par an). 

-Nombre d'articles demandes : 10 par an 
-Nombre d'articles envoyes suite a une demande exterieure : 10 par an 

* Les usagers de la bibliotheque : en principe, tous les professeurs de Mathematiques de 
1'enseignement secondaire et du superieur de 1'Academie; les professeurs-stagiaires de 
Mathematiques de 1'IUFM de deuxieme annee ( environ 50 professeurs stagiaires preparent un 
memoire professionnel); 30 cherchcurs de 1'IREM. 

En principe, les professeurs des autres disciplines peuvent aussi utiliser la documentation 
pedagogique generale. 

Mme WARCK regoit les etudiants de deuxieme annee d'I.UFM sur rendez-vous et en 
relation avec les tuteurs qui dirigent le stage de 1'etudiant. 

* Frequentation quotidienne : les etudiants de deuxieme anncc de 1'IUFM, qui preparcnt un 
memoire de stage, frequentent le Centre de Documentation entre les mois d'avril et juin. 

* Materiel et outils informatiques disponibles : 
-Nombre de postes : 1 micro-ordinateur, 1 poste sous UNIX pour 1'acces a 1'Internet 

(donc il est possible de consulter le catalogue DYNIX) et a la messagerie, 1 minitel. 
-Logieiels utilises pour le eatalogage et autres logiciels : NC 
-Projets d'informatisation ou d'aehat de materiel et/ou de logiciels : NC 
-Cablage: NC 

* Catalogue : pas de catalogage du fonds de 1'IREM dans la base DYNIX. Participation au 
catalogue collectif specialise de 1'IREM (problemes de mise a jour) : liste papier des travaux 
realises a 1'IREM et liste des publications des IREM. 
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-Catalogue informatise : non 
-Catalogue papier : oui, un lichier manuel auteur 

* La hihliotheque est-elle membre d'un "reseau de specialistes de la discipline" regroupant 
des Centres de rccherche complementaires sur le campus et a l'exterieur ? Reseau des 
IREM, participation a un catalogue collectif speeialise, PUBLIMATH. 

* Convention : non 
-Etat de la bibliotheque associee avant la collaboration avee le SCD : 
Visite d'Helene GROGNET en 1996/1997. Mme WARCK a cstime que le catalogage du 

fonds de 1'IREM dans la base DYNIX n'avait pas d'interet, etant donne la speciiicite de ses 
collections. Neanmoins, elle a souligne que le fonds pedagogique pouvait interesser tous les 
etudiants preparant les concours d'enseignants. 

Projet de construction d'un etage supplementaire dans le batiment de Mathematiques. Le 
directeur du Departcment de Mathematiques envisage de deplacer la Bibliothcquc du 
Departement dans ce nouvel etage. 

II a accompli des demarches aupres de FUniversite et du Ministere pour obtenir la creation 
d'un poste de documentalistc. 

Dans ce cadre, il y aurait un projet de rassemblement des collections de la bibliotheque du 
Departement de Mathematiques et du Centre de Documentation de I/IREM. 

Mme WARCK a egalement emis 1'hypothese de 1'integration du fonds de 1'IREM au sein 
de la future Bibliotheque des Scienees. 

La situation de 1'IREM est a 1'ordrc du jour, dans la mesure oii 1'IUFM serait une structure 
conccurente en plein essor. Cependant, il serait important de faire le point avec Mr LAMARCHE, 
Directeur de 1,'IREM et du SUFFO. 

Mme WARCK n'est pas interessee par le poste de documcntaliste que voudrait creer le 
Directeur du Departement de Mathematiques. Si le Centre de Documentation de 1'IREM doit 
"disparaitre". clle souhaiterait plutot obtenir un poste au sein de la future Bibliotheque de 
Sciences. 

• Quelles sont les demandes et les hesoins emanant de ia bibliotheque associee ? demande 
d'acquisition douvragcs (par et pour la BU) sur la preparation aux concours de 1'enseignement 
et sur la pedagogie. Selon Mme WARCK, 1'achat de manuels du secondaire serait tres utile 
aux ctudiants de CAPES et d'agregation. Mme WARCK a contacte Mr CORGIER pour 1'achat 
de ces manuels. 

• Si la bibliotheque associee est demeuree autonome. quelles cn sont les raisons ? 

-Pas de bcsoin de collaboration avec le SCD : oui 

14/11 /99-centre de documentation de 1 ' IREM et du SUFFO XXIII 



date : 9 septembre 1999 : tres peu dlnformations. Mme DESBORDES n'a pas obtenu de reponse 
a son mail envoye en mai 1998 (pas de fiche de visite de Mme DESBORDES). Visite de la 
bibliotheque par Mme Helene GROGNET, le 4 fevrier 1997. Entretien avec Mme Sylvie 
GUILLORE, le 21 septembre. 

NOM DE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : Bibliotheque du Departement 
d'Informatique et du LIFO (Laboratoire d'Informatique Fondamentale 
d'Orleans) 

• Adresse : Batimcnt III A, premier etage, Institut d'Informatique et d'Intelligence Artificielle, 
Departcment dlnformatique, Faculte des Sciences, 4 rue Leonard de Vinci, BP 6759, 45067 
ORLEANS Cedex 2 

• Nom du responsable de la bibliotheque : Mme Sylvie GUILLORE 
-Statut: enseignante. 
-Tclephone : 02.38.41.72.98 
-E-mail: Sylvie.Guillore@lifo.univ-orleans.fr 

• Statut et adresse : LIFO, Departement Informatique, Faculte des Scicnccs. 

-Association avec une autre Institution : convention avec l'INRIA (Institut National de 
Reeherche en Informatique et Automation), a PARIS. Le Laboratoire LIFO est associe a l'INRIA 
et apasse un accord pour obtenir des photocopies dartieles (service payant). 

-Nom du directeur de Vetablisscnient; 
-Directeur de la Eaculte : Doyen Francis DELMOTTE 

-Directeur du Departement et du Laboratoire : Mr Frangois LEBEY, Directeur 
du Departement dlnformatique. meme adresse, tel : 02.38.41.70.11. Mr Gerard FERRAND, 
Directeur du Laboratoire d'Informatique, tel: poste 70.10. 

-Enseignements dispcnses : licence, maitrise, DESS, DEA. 
Le programme de licence : theorie des langages, environnement materiel et logiciel, 

programmation et structure des donnees, graphes et programmation lineaire, logique et analyse 
des algorithmes, systeme, genie logiciel, anglais, informatique et societe. 

En maitrise : compilation, base de donnees, programmation logique et fonctionnelle. 
intelligence artificielle et calculabilite, reseaux et parallelisme, stage et projet. 

-Disciplines et sujets de recherche au sein du LIFO : six thenies de recherche : 
Programniation Logique et Contraintes, Demonstration Automatique, Apprentissage Symbolique 
et Bases de Donnees Deductives, Environnements pour la Programmation Parallele, Graphes et 
Algorithmes, Langage Naturel. 

-Nombre d*enseignants et chercheurs : 50 environ ; s'ajoutent quelques enseignants 
d'autres Departements, en particulier les enseignants de 1'IUP MIAGE (maitrisc des Methodes 
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Informatiques Appliquees a la Gestion). L'utilisation du fonds reste neanmoins tres marginale, et 
est liee a des contacts et sympathies informelles. 

-Nombre d'etudiants : 
-Troisieme eyele : 10 etudiants en DFA (en fait, ces etudiants n'ont pas un acces 

direct a la bibliothcque reservee aux chercheurs qui empruntent pour eux. selon les besoins). 

* Historique : installation dans les iocaux en 1993. Auparavant, ie Departement Informatique 
etait heberge dans le batiment actuel de Mathematiques. 

* Personnel de la bibliotheuue : Mme GUILLORE est responsable de la bibliotheque, mais 
comme "benevole". Mme GUILLAUMET, responsable de la comptabilite. gere la gestion 
fmanciere de la bibliothcquc et des photocopies dcmandees a 1'INRIA. 

* Horaires d'ouverture : porte avec un code pour la serrure ; tous les chercheurs disposent de 
ce codeetpeuvent y acceder nimporte quand. 

* l-ocau\ : une sallc d'environ 30 m2 avec quelques rayonnages. 

* Budget: 
-De quelle Institution provient-il ? Budget du Departcmcnt d'Inf'ormatique et du LIFO. 
-Budget d'acquisition : 30 000/40 000 Fr 

-Livres : oui 
-Periodiques-papier : oui et surtout les Actes de Colloques. 
-Cederoms : 0 
-Abonnement a des bases de donnees : 0 

* Bihliotheuue de recherche : exclusivcmcnt reservee aux enscignants-chercheurs. 

* Fonds • Mme GUILLORE ccntralise les demandes dacquisition de documents. La secretaire, 
responsable du budget, Mme GUILLAUMET, envoie les commandes a la Librairie Le Monde 
En Tique, a PARIS (accord passe avec cette librairie specialisee). 

-Fonds documentaire specifique a la discipline et/ou fonds plus "large" : fonds 
specialise et acquisition d'ouvrages pour preparer les cours a 1'usagc des enseignants. Ouvrages de 
synthese sur un sujet de recherche, 1'essentiel de la recherche se faisant sur Internet. 

-Nombre d'ouvrages : 782 (avril 1999). 
-Nombre de periodiques vivants : 2 
-Nombre de periodiques morts : NC 

-Liste des periodiques : Techniques et Sciences Informatiques (TSI, 2400 Fr par 
an) et 1'INRIATHEQUE (periodique d'information et de references bibliographiques dans le 
domaine de Vlnformatique, 964 Fr par an). 

-Nombre de theses : collection de rapports de rcchcrche. DEA et theses (voir Mme 
CALOUET) 
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-Nombre des cederoms : selon Mme GUILLORE, pas de cederoms, ni a la bibliotheque 
ni ailleurs ; et pas d'aeees aux eederoms en rcscau de la BU. 

Le directeur a fmalement choisi de remettre a plus tard 1'acces au reseau de cederoms, 
dans la mesure oii ni les etudiants ni les chercheurs n'ont exprime un besoin a ee sujet. 

-Aeces par le reseau du SCD (cederoms appartenant au SCD): 0 

-Documents maison du Centre de recherehe sur cederoms : non 
-Autres supports : non 
-Projet d'achat de cederoms ou d'abonnement a des bases de donnees : selon Mme 

GUILLORE, il fut question de s'abonncr a des sites, mais rien n'a ete fait en ce sens. 

• Services offerts: 
-Consultation sur place : tout le fonds peut etre prete aux ehercheurs et aux enseignants. 
-Pret de documents : oui, le chercheur inscrit son nom sur la fiche du document qu'il 

range dans un fichier. Problemes d'autodiscipline. Mme GUILLORE a effeetue un rccolement en 
decembre 1997 et a eonstate que 50 ouvrages restaient introuvables. 

-Photocopieuse : non, pas dans la bibliotheque. 
-Acces a l'Internet: oui, dans tous les bureaux ; selon Mme GUILLORE, les chercheurs 

utilisent majoritairement Internet pour recueillir des informations. 
-Types de sites utilises : sites specialises gratuits et mail lists. 
-Projet d'abonnement a des periodiques electroniques et/ou a des bases de 

donnees en Hgne : non, il en fut question, mais, pour 1'instant, rien n'a ete decide (apparemment, 
ce n'est pas ressenti comme une urgence). 

• Site Web de ITniversite, de l'etablissement (UFR, Denartcment...) et les informations sur 
la bibliotheque : site du LIFO, http://www.univ-orleans.fr/SCIENCES/LIFO (dcrniere mise a 
jour le 30 juillet 1999) et site de la licence et maitrise d'informatique. http://www.univ-
orleans.fr/SCIENCES/LMl 

-Presentation des activites et du personnel de 1'etablissement: oui 
-Adresse, coordonnees et responsable de l'etablissement (l'FR...): oui 
-Presentation des collections et de la direction de la bibliotheque : non 
-Catalogue de la bibliotheque en ligne : non 
-Selection de sites avec Hens hypertextes : non 
-Autre rubrique : sur le site du LIFO : acces au laboratoire ; annuaire ; activitcs de la 

recherche ; publications du LIFO (dont une liste des theses et les rapports de reeherche 
disponibles en ligne) ; agenda des seminaires ; manifestion scientiiiquc ; enseignement (pas de 
selections de sites). 

Sur le site LMI : objectifs, debouches ; renseignements pratiques (procedures 
d'inscription); controle des eonnaissances. 

• PEB : oui, mais seulement avee 1'INRIA pour des demandes de photoeopies d'articles. 
Mme GUILLORE n'envoie pas de photocopies d'articles, ni d"ouvrages (les collections ne sont 

pas signalees dans DYNIX). 
Environ 1000 photocopi.es par an demandees a 1'INRIA, soit un budget de 2900 Fr TTC. 
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• Materiel et outils informatiques disponibles : 
-Nombre de postes et earacteristiques techniques : deux PC ont ete installes dans la 

salle de la hibliotheque, mais ne sont pas utilises pour la bibliotheque. Les enseignants les 
utilisent pour preparer les cours et les TD. 11 y a une prise reseau. 

• Cataiogue : pas de catalogue informatise. En intranet, est disponible un fichier des ouvrages 
(elassement par auteur avee le numero d'inventaire du document et classement thematique 
effectue par Mme GUILLORE). 
Mme GUILLORE a propose un projet d'informatisation de la bibliotheque comme sujet 
d'etude aux etudiants qui ne l'ont pas choisi. 

-Catalogue informatise : non 
-Catalogue papier : liste papier par auteur des ouvrages disponibles et fichier. 

• La hihliotheque est-elle membre d'un "reseau de specialistes de la discipline" regroupant 
des Centres de recherche complementaires sur le eampus et a l'exterieur ? non 

• Convention : non 
-Etat de ia bibliotheque associee avant la collaboration avee le SCD : Visite d'Helene 

GROGNET, !e 4 fevrier 1997. 
Mr CORGIER envoie des formulaires de proposition d'achat pour la BU, vers le mois de 

mars. 
Selon Mme GUILLORE, les enseignants n'ont pas suivi la proposition de Mme 

DESBORDES de signaler leurs ouvrages et periodiques dans la base DYNIX, car ils estiment que 
leur fonds est trop pointu et specialise. Ils craignent que certains ouvrages soient captes par des 
personnes exterieures au Departement. Par ailleurs, ce travail est tres secondaire pour eux. 

Mme GUILLORE gere la bibliotheque en tant que benevole, la secretaire gere les 
commandes et le budget. Aucun besoin n'cst ressenti vis-a-vis de la BU-Forum. Aussi, la 
signature du protocole de signalement des collections dans la base DYNIX a-t-elle ete repoussee 
sine die. 

En revanche, Mme GUILLORE est sensible aux arguments invoques en faveur d'un 
signalement des collections, mais les autres chercheurs ne semblent pas vraiment interesses par 
cette cooperation. 

• Ouelles sont les demandes et les besoins emanant de la bibliotheque associee ? Pas de 
demande nouvelle. 

• Si la bihliotheque associee est demeuree autonome, quelles en sont les raisons ? 
-Problemes techniques : 
-Volonte d'autonomie : oui 
-Pas de besoin de collahoration avec le SCD : oui 
-Absence de personnel: oui 
-Indifference : oui 
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date ; 10 septembre 1999, Enquete de 1'ESGBU de 1'annee 1998 et entretien avec Mr MORIN, le 
14 septembre 1999. 

NQM DE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : Bibliotheque de Cristallochimie 
(Chimie minerale) 

• Adresse ; rue de Chartrcs. BP 6759, 45067 ORLEANS (Batiment Physique-Chimie, 2C 

etage). 

• Nom du rcsponsable de la bibliotheque : Mr Jacques CHOISNET, profcsscur, tel : 
02.38,41.70.79. Contacter Mr PINEAU, professeur, tel: 02.38.41.76.91. 

• Statut et adresse : UFR Faculte des Sciences, Departement de Chimie. 

-Association avec une autre Institution : NC (peut-etre une collaboration avec 1TUP de 
Chimie Appliquee). 

-Nom du directeur de 1'etablissement : Mr Rene ERRE, Directcur du Departement de 
Chimie, tel : 02.38.41.70.43. Mr Patrick ROLLIN, Directeur de 1'IUP de Chimie Appliquee, tel : 
02.38.41.72.50. 

-Directeur de la Faculte : Doyen Francis DELMOTTE, memc adresse, tel : 
02.38.41,71.71. 

-Directeur du Laboratoire : Mr Jacques CHOISNET, Directeur du Laboratoire 
de Cristallochimie. 

-Disciplines et sujets de reeherche : NC 
-Nombre d'cnseignants et chercheurs : 10 
-Nombre d'etudiants ; etudiants de licence et maltrise de Chimie et etudiants de 1'IUP de 

Chimie Appliquee (deuxieme et troisieme cycles). 

• Historique : NC 

• Personnel de la bibliotheque :0 (Mr CHOISNET gere ce fonds en tant que benevole). 

• Horaires d'ouverture : 40 heures par semaine sur 5 jours. Fermeture annuelle de 8 semaines 
(En fait, chacun des chercheurs dispose d'une cle pour acceder a la bibliotheque). 

e Locaux : 17.30 m^ 
-Superfieie de la salle de lecture: 17,30 m^ 
-Nombre de placcs assises : 8 

• Budget: 
-De quelle Institution provient-il ? Budget du Departement de Chimie. 
-Budget d'acquisition : 10 000 Fr 
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• Bihliothegue de rechcrche ou d'etude : Bibliotheque d'etude et de recherche de deuxieme et 
troisieme cycles, 

• Fonds: 

-Fonds documentaire specifique a la discipline et/ou fonds plus "large" : fonds 
specialise dans la Cristallochiinie des oxydes, Metallurgie, Science des Materiaux. 

-Nombre d'ouvrages : 329 (y compris theses et memoires) en octobre 1998. 
-Nomhre de periodiques vivants : 0 
-Nombre de periodiques morts : 11 
-Nombre de theses : 88 theses sur 329 ouvrages (octobre 1998). 
-Nombre des cederoms : 0 dans le local. Mais, la bibliotheque donne aeces a une salle 

informatique equipee de PC (cederoms, acces a 1'Intemet, acces au reseau du SCD). 
-Acces par le reseau du SCD (cederoms appartenant au SCD): oui 
-Acces interne au reseau de 1'institution (cederoms achetes par l'Institution): NC 
-Cederoms aceessibles seulement dans le service» Laboratoire ou Centre de 

recherche (monoposte): NC 

-Nom des bases de donnees : NC 
-Autres supports : non 

• Serviees offerts: 
-Consultation sur place : oui, tout le fonds. 
-Pret de documents : non 
-Photoeopieuse : non 
-Possibilite de recuperer des donnees ou de faire du traitement de texte : non (oui, 

dans la salle informatique). 
-Acces a 1'Internet: oui, dans la salle informatique. 

-Types de sites utilises : NC 

• Site Web de 1'Universite, de Fetablissement (UFR, Departement..,) et les informations sur 
la hibliotheuue : pas de pages specifiques sur le site de 1'Universite d'ORLEANS. 

-Presentation des activites et du personnel de l'ctablissement: non 
-Adresse, coordonnees et responsable de l'etablissement (l FR...): oui 
-Presentation des collections et de la direction de la bibliotheque : non 
-Catalogue de la bibliotheque en Hgne : oui (catalogue du SCD). 
-Selection de sites avec llens hypertextes : non 

e PEB : non. Le fonds de eristalloehimie ne peut etre emprunte dans le cadre du PEB. 
-Quels sont les eentres de documentation les plus utilises ? NC 
-Nombre d'articles demandes : NC 

• Les usagers de la bibliotheque : 
-Nombre de lecteurs : 10 a 20 personnes environ. 
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* Formation des iectcurs a la recherche documentaire : NC 

• Matericl et outlSs informatiques disponibles : non. mais tous les bureaux ont des PC et des 
acces au reseau. 

-Cablage : presence de prises reseau dans la salle informatique. 

• Cataioeue : cataiogue informatise : fonds signale dans la base eoilective de la BU'. Mais, dans 
la salle de documentation, pas de possibilite de consultation du catalogue de la BU. En 
revanche, c'est possible dans la salle informatique adjacente. 

-Catalogue informatise : oui 
-Catalogue papier : existence d'un cahier ou sont consignes le titre. le nom de 1'auteur et 

la cote-maison du document. La cote a ete reprise telle quelle dans le catalogue collectif du SCD. 

• La bibliotheque est-elle membre d'un "reseau de specialistes de 8a discipline" regroupant 
des Centres de recherche complementaires sur le campus et a 1'exterieur ? NC 

• Convention : signature du protocole de signalement le 20 mars 1997 par Mr Jacques 
CHOISNET, Directeur du Laboratoire, et Mme DESBORDES. 

-Etat de la bibliotheque assoeiee avant la collaboration avec le SCD : pas de catalogue 
infomiatise. Liste des ouvrages. 

-Qui est a 1'origine de la collaboration ? Initiative du SCD. 

-Les modalites de la convention : protocole d'accord de signalement des ouvrages et des 
periodiques dans le catalogue du SCD. 

-Engagements du SCD : Signalement des fonds. Le SCD met a la disposition de 
la bibliotheque associee un catalogueur. Le signalement des documents dans le catalogue collcctif 
est le suivant : les ouvrages peuvent etre consultes sur place (pas de pret et pas de possibilite de 
photocopie). 

II en est de meme au sujet du Pancatalogue (pas de PEB). 

-Engagements de la bibliotheque associee : la bibliotheque associee foumit un 
PC, a titre temporaire. Ce PC est connecte au reseau du SCD pour realiser le catalogage. 
Engagement de fournir une liste des nouvelles acquisitions, un etat des disparitions de documents, 
et de repondre a 1'enquete annuelle de 1'ESGBU. 

-Resultats et projets : De septembre a octobre 1997, Mr MORIN (CDD), recrute par le 
SCD, a catalogue les ouvrages et les theses (mais non les periodiques) : travail effectue en deux 
mois, a temps plein. 

Pas de mise a jour des nouvelles acquisitions, depuis novembre 1997. 

• Avantages et contraintes de la coHahoration pour la bibliotheque associee et pour le SCD : 

-Goinment s'effectue la cotiahoration entre les deux entites ? Contacts informels. 
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-Bihliotheque associee : 
-Budget accorde par le SCI) : non 

-Services issus de la collaboration entre le SCD et la bibliotheque associce: 
-Le catalogage des fonds : oui 
-Le catalogue vcrse dans la base collective ou non : oui 
-Acces aux cederoms du SCD : oui 
-Organisation du PEB : non 

-Les inconvenients de la collaboration avec le SCD : aucun, 

* Avantages et contraintes pour le SCD : 
-Part du budget accorde a la bibliotheque associec par rapport au budget global 

consacrc aux bibliotheques associees : 0 Fr 
-Surchargc de travail ? Mr MORIN. cmpioyc a tcmps plein, pcndant une periode de 2 

mois. 
-Nouvelles taches : suivi de 1'etat dc la collection ; rassembler lcs donnecs dc 1'cnquetc 

annuelle de 1'ESGBU. 

• Ouelles sont les demandes et lcs besoins emanant de la bibliotheque associee ? NC 
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date : 10 septembre 1999. Entretien avec Mr MORIN, le 14 septembre 1999. La bibliotheque n'a 
pas fourni de renseignements dans 1'cnquctc de 1'ESGBU de 1'annee 1998. 

NOM PE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE ; Bibliotheque de Chimie du 
solide et des Materiaux du departement de Chimie 

• Adresse : Dcpartemcnt de chimie, rue de Chartres, BP 6759, 45067 ORLEANS Cedex 2 
(batiment Physique-Chimie, deuxieme etage). 

• Nom du responsable de la hibliotheque : Mr ERRE, Directeur du Departement de Chimie. 
-Telephone : 02.38.41.70.71 

• Statut et adresse : Departement de Chimie, Faculte des Scicnccs. Laboratoire UMR du 
Centre de Recherche sur la Matiere Divisee (CNRS-Universite d'ORLEANS). 

-Nom du direeteur de Fetablissement (adresse, telephone): Mr Rene ERRE, Dircctcur 
du Departement de Chimie, tel : 02.38.41.70.71 ; et surtout Mme MOREAU (secretaire) : 
02.38.41.70.71. Le directeur du CRMD sur le campus du CNRS est Mr Henri VAN DAMME, 
(tel: 02.38.51.53.79). 

-Directeur de la Faculte : Doyen Francis DELMOTTE, meme adresse, tel : 
02.38.41.71.71. 

-Disciplines et sujets de recherche : cristallochimie des oxydes, cristallographic des 
systemes divises, reactivite des surfaces et nanotechniques, materiaux microtcxtures et 
nanocomposites, fluides complexes et milieux poreux, physico-chimie et mecanique des argiles. 

-Nombre d'enseignants et chercheurs : 20 cherchcurs dans le Departement. 15 
chercheurs du CNRS. 

• Historique: NC 

• Pcrsonnel de la bibliotheque : 0 

• Horaires d'ouverture : les chereheurs disposent d'une cle pour acceder a la bibliotheque. 

• Locaux : 40 m^ environ et 12 places assises. 

• Budget: 
-De quclle Institution provient-il ? NC 
-Budget d'acquisition : NC 

• Bibliotheque de rechcrche : oui 
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• Fontis: 
-Nombrc d'ouvrages : 1162 dont 159 theses (mars 1998). 
-Nombre de periodiqucs vivants : 0 
-Nombre de pcriodiques morts : 14 
-Nombre des ccderoms : 

-Aeees par le rcseau du SCD (cederoms appartenant au SCD): oui 
-Acces interne au rcseau de 1'institution (cederoms achetes par 1'Institution): NC 
-Cederoms accessibles seulement dans le service, Laboratoire ou Centre de 

recherehe (monoposte): NC 

-Nom des bases de donnecs : NC 
-Documents maison du Centre de recherche sur cederoms : NC 
-Autres supports : NC 
-Projet d'achat de eederoms ou d'abonnement a des bases de donnees : NC 

• Services offerts: 
-Consultation sur place : oui 
-Pret de documents : non 
-Photocopieuse : non 
-Acces a rinternet : acces au reseau de cederoms du SCD et a 1'Intcrnet dans les bureaux 

des professeurs. 

• Site Web de PUniversite, de I'etablissement (UFR, Departcmcnt...) et ies informations sur 
la bibliotheque : pas de pages sur la bibliotheque sur le site de 1'Universite. Des pages 
importantes sur le site du CNRS : www.cnrs-orleans.fr (site visite le 11 octobre 1999). 

-Prcscntation des activites et du personnel de 1'etablisscment: non 
-Adresse, coordonnees et responsable de 1'etablissement (UFR...): oui 
-Presentation des collections et de la direction de la bibliotheque : non 

• PEB : oui 
-Quelle organisation ? Gestion du PEB par le SCD. 
-Quels sont les centres de documentation les plus utilises ? Contacter le CRMD sur le 

campus du CNRS. 
-Nombre d'articles demandes : NC 
-Nombre d'articlcs envoycs suite a une demande exterieure : NC 

• Les usagers de la bibliothcque : 
-Nombre de lccteurs : 10/20 personnes environ (la plupart, des chercheurs et quelques 

thesards). 

• Matericl et outils informatiqucs disponibles : les chercheurs disposent d'acces a 1'Internet et 
au reseau de cederoms dans leur bureau. 

-Nombre de postes et caractcristiques techniqucs : pas de poste dans la bibliotheque, 
mais presence de PC partout ailleurs. 

-Cablage : prises reseau dans le batiment et dans le local. 

14/11/99-bibliotheque de chimie du solide et des materiaux XXXIII 



• Catalogue : dans le cadre de la convention : Mr MORIN, reerate par le SCD (contrat CDD), a 
catalogue le fonds dans la base collective DYNIX sur un poste prete par le Departement (mars 
1998). 

-Catalogue informatise : oui, dans la base collective DYNIX. 
-Catalogue papier : cahier d'inventaire (mais pas mis ajour). 

La bihliotheque est-elle membre d'un "reseau de specialistes de la discipline" regroupant 
des Centres de recherche complementaires sur le campus et a l'exterieur ? NC 

• Convention : protocole signe le 29 octobre 1997, entre la Directriee du SCD et Mr ERRE, 
Directeur du Departement de Chimie. 

-Etat de la bibliotheque associee avant la collaboration avec le SCD : pas de 
signalement et de catalogage des ouvrages. 

-Qui est a 1'origine de la collaboration ? La Direetrice du SCD. 
-Les modalites de Sa convention : 

-Engagements du SCD : signalement des colleclions (ouvrages, pas de 
periodiques en cours) selon les modalites choisies par Mr ERRE. 

Les ouvrages ne peuvent etre consultes que sur place. Acceptation de signalement dans le 
Pancatalogue (consultation sur place et PEB). 

Les periodiques morts sont signales dans la base DYNIX et peuvent etre consultes sur 
place. 

-Engagements de la bibliotheque associee : la bibliotheque associee fournit un 
etat de ses fonds (acquisitions, disparitions). Elle repond a 1'enquete annuelle de FESGBU. 

-Resultats et projets : pas de mise a jour des collections. La bibliotheque n'a pas repondu 
a Fenquete ESGBU de 1'annee 1998. 

• Avantages et contraintes de la collahoration pour la bibliotheque associee et pour le SCD : 

-Comment s'effectue la collaboration entre les deux entites ? Contacts informels. 

-Bibliotheque associee : 
-Budget aceorde par le SCD : 0 Fr 

-Services issus de la collaboration entre le SCD et la bibliotheque associee: 
-Le catalogage des fonds : oui 
-Le catalogue verse dans la base collective : oui 
-Acees au SIGB (Dynix): non 
-Acces aux cederoms du SCD : oui 
-Organisation du PEB : oui 

-Les inconvenients de la collaboration avec le SCD : aueun. 
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• Avantages et contraintes pour le SCP : 
-Part du budgct accordc a la bibliotheque associee par rapport au budget global 

consacre aux bibliotheques associees : 0 Fr 
-Formation assuree : non 
-Surcharge de travail ? Mr MORIN a catalogue les documents au mois de mars 1998. 
-Nouvelles taches : suivi de Petat de la collection ; rasscmbler les donnees de 1'cnquete 

annuelle de 1'ESGBU'; gestion du PEB. 

• Oaelles sont les demandes et les besoins emanant de la bibliotheque associee ? NC 
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date : 10 septembre 1999. Aucune information trouvee dans 1'enquete de 1'ESGBU de 1'annee 
1998. Entretien avec Mr MORIN. 

NOM PE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : bibliothequc de Chimionisation 
du Pepartement de Chimie 

• Adresse : rue de Chartres, BP 6759, 45067 ORLEANS Cedex 2 (Batimcnt Physique-Chimie, 
rez-de-chaussee) 

• Nom du responsable de la bibliotheque : Mr LABONETTE 
-Statut : enseignant-chercheur au Laboratoire de Physique et de Chimie de 

1'Environnement du CNRS. 
- l elephone : 02.38.25.52.62 au poste 76.71 

• Statut et adresse : UFR faculte des Sciences, Departement de Chimie. 
-Association avec une autre Institution : LPCE, unite propre de rcchcrchc du CNRS. Le 

Directeur du LPCE est Frangois LEFEUVRE. Le laboratoire reunit 22 chcrchcurs. dont 8 
enscignants-chereheurs de 1'Universite d'ORLEANS. 

-Nom du direeteur de 1'etablissement: 
-Direeteur de la Faculte : Doyen Francis DELMOTTE, meme adresse, tel : 

02.38.41.71.71. 

-Directeur du Departement : Mr Rene ERRE, Directeur du Departement de 
Chimie, tel: 02.38.41.70.43. 

L'equipe de chimiometrie, sous la direction du professeur Jacques CHRETIEN, est 
composee de sept chercheurs. 

-Disciplincs et sujets de recherche : NC 

-Nombre d'enseignants et chercheurs : une quarantaine d'enseignants-ehercheurs du 
Departement de Chimie. 

• Historiquc : NC 

• Personnel de la bibliotheque : 0 

• Horaires d'ouverture : les chercheurs disposent d'une cle pour acceder a la documentation. 

• Locauv : 20 m^ environ. 

• Budget: 
-De quelle Institution provient-il ? NC 
-Budget d'aequisition : NC 
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• Bibliotheque tlc recherchc : oui 

• Ponds: 
-Nombre d*ouvrages : 644 (juillet 1998), 
-Nombre de periodiques vivants : 2 
-Nombre de periodiques morts : 6 
-Nombre de theses : 0 
-Nombre des eederoms : acces au reseau de cederoms du SCD. 

-Aeees par le reseau du SCD (eederoms appartenant au SCD) : oui (1 poste 
situe dans le burcau de Valery CATOIRE). Aucun poste dans la salle de documentation. 

-Aeees interne au reseau de 1'institution (eederoms aehetes par 1'Institution): NC 
-Cederoms aeeessibles seulement dans le serviee, Laboratoire ou Centre de 

reeherehe (monoposte): NC 

-Nom des bases de donnees : NC 
-Doeuments maison du Centre de recherche sur cederoms : NC 
-Autres supports : NC 

e Serviees offerts : 
-Consultation sur place : oui 
-Pret de documents : non, en principe (mais les chercheurs du laboratoire disposent de la 

documentation selon leurs besoins). 

-Photocopieuse : non, pas dans la salle. 
-Aeees a 1'Internet: non, pas dans la salle. 

• Site Web de riJniversite. de l'etablissement (UFR, Departement...) et les informations sur 
- la bibliotheque : pas de pages sur le laboratoire de chimionisation sur ie site de l"Universite. 

Une page sur 1'cquipe de chimiometrie et sur le LPCE. 
Sur le site du CNRS d'OREEANS, se trouve un site dense concernant le LPCE. 

-Presentation des activites et du personnel de 1'etablissement: non 
-Adresse, eoordonnees et responsable de I'etablissement (l FR...): oui 
-Presentation des collections et de la direction de la bibliotheque : non 

• PEB : oui 
-Quelle organisation ? PEB gere par le SCD, selon les termes du protocolc. 
-Quels sont les centres de doeumentation ks plus utilises ? Le LPCE (?), 

-Nombre d'articles demandes : 0 
-Nombre d'artieles envoyes suite a une demande exterieure : 0 
-Nombre de documents demandes ( en dehors des periodiques): 0 

• Les usagers de la bibliotheque : 
-Nombre de lecteurs : 10 personnes environ (essentiellement des chercheurs). 
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• Materiel et outils informatiques disponibies : 
-Nombre de postes et caracteristiqucs techniques : 0 

-Cfiblage : pas de prise reseau dans !e local. Prises reseau dans les laboratoires proches de 
la salle de documentation. 

• Catalogue : catalogage du fonds dans la base DYNIX (avec un poste fourni temporairement 
par le laboratoire de Cristallochimie) par Mr MORIN, en juillct 1998. 

-Catalogue informatise : oui, dans la base DYNIX. 
-Catalogue papicr: non 

• La bibliotheque est-eile membre d'un "reseau de specialistes de la discipline" regroupant 
des Centres de recherche complementaires sur ie campus et a I'ext£rieur ? NC 

• Convention : protocole de signalement des collections. 
Travaii effectue en juillet 1998 par Mr MORIN. 
Protocole de signalement signe le 15 decembre 1997, entre Mme DESBORDES et GILEES 
POULET, Directeur du laboratoire de Chimionisation. 

-Etat de la bibliotheque associee avant la collaboration avec ie SCD : pas de 
signalement des collections dans la base DYNIX. 

-Qui est a 1'origine de la collaboration ? La directrice du SCD. 

-Les modalites de la convention : 
-Engagements du SCD : catalogage du fonds (ouvrages, periodiques morts et 

vivants). 
Dans la base, il est indique que les documents peuvent etre consultes sur place et 

photocopies, mais non pretes. 
Signalement dans le Pancatalogue et le CCN-PS, les documents pouvant etre pretes au 

titre du PEB, sauf les periodiques vivants. 
Engagement du SCD a gerer le PEB. 

-Engagements de la bibliothcque associee : informer le SCD sur 1'etat des 
collections (acquisitions, disparitions) et repondre a 1'enquete annuelle de 1'ESGBU. 

-Y-a-t-il une mise a jour reguliere de 1'etat des collections consecutive aux 
acquisitions de documents? Pour 1'instant, pas de mise a jour de 1'etat des fonds. 

e Avantages et contraintes de la collahoration pour la bihliotheque associee et pour le SCD : 

-Comment s'effcctue la coilaboration entre les deux entites ? Contacts informels. 
-Bibliotheque assoeiee : 

-Biidget accorde par le SCD : 0 Fr 
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-Services issus de la collaboration entre le SCD et la bibliotheque associec: 
-Le catalogage des fonds : oui 
-Le cataloguc verse dans la base collective ou non : oui 
-Acces au SIGB (Dynix) : rion 
-Acees aux ctfderoms du SCD : pas dans la bibliothequc, mais oui, dans 

un bureau. 
-Aeces Internet et bases de donnees en ligne : non 
-Organisation du PEB : oui 

-Lecteurs : y-a-t-il de nouveaux usages de leur part ? NC 

-Les inconvenients de la collaboration avcc le SCD : NC 

• Avantages et contraintes pour le SCD : 
-Part du budget accorde a la bibliotheque associee par rapport au budget global 

consacre aux bibliotheques assoeiees : 0 Fr 
-Surcharge de travail ? Hmploi dc Mr MORIN, a 1'epoque sous contrat CDD, pour le 

catalogage des ouvrages pendant lc mois de juillet 1998, 
-Nouvelles taches : suivi dc l'etat de la colleetion ; rasscmbler les donnccs de 1'enquete 

annuelle de rESGBU ; gestion du PEB. 

• Quelles sont les demandes et les besoins emanant de la bibliotheque associee ? NC 
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date : 10 septembre 1999. Pas de repon.se donnec a Fenquete de 1'ESGBU pour 1'annee 1998. 
Entrelien avec Mr Morin, le 14 septembre. 

NOM PE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : Bibliotheque de Chimie 
cinetique du Departement de Chimie 

• Adresse : rae de Chartres, BP 6759, ORLEANS Cedex 2 (batiment Physique-Chimie, rez-de-
chaussee). 

• Nom dti responsable de la bibliotheque : Mr Claude PAILLARD, Directeur du Laboratoire 
de Chimie cinetique. 

-Telephone : 02.38.41.70.91 (telephoner le matin). 

• Statut et adresse: Departement de Chimie, IJFR Faculte des Sciences. 

-Assoeiation avee une autre Institution : Mr PAILLARD est conjointement chercheur 
au l.aboratoire de Chimie cinetique et au Laboratoire de Combustion et Systemes Reactifs, Centre 
de Recherche du CNRS (UPR) dirige par Mr Michel CATHONNET. Environ 60 chercheurs, 
doctorants et stagiaires travaillent au LCSR. 

-Nom du directeur de I'etablissement: 
-Direeteur de la Faeulte : Doyen Francis DELMOTTE, meme adresse, tel ; 

02.38.41.71.71. 
-Direeteur du Departement : Mr ERRE, Directeur du Departement de Chimie, 

tel: 02.38.41.70.43. 

• Historique: NC 

• Personnel de la bibliotheque : 0 

• Loeaux : 20 m^ environ et 10 places assises. 

• Budget: NC 

• Fonds: 
-Nomhre d'ouvrages : 331 (en mai 1998). 
-Nombre de periodiques vivants : 0 
-Nombre de periodiques morts : 8 
-Nombre de theses : 0 
-Nombre des eederoms : 0 dans la salle. 

-Aeces par le reseau du SCD (cederoms appartenant au SCD) : Mr 
PAILLARD ne dispose pas d'acces au reseau, mais, a proximite. il est possible d'acceder au 
reseau dans les autres laboratoires. 

-Acces interne au reseau de 1'institution (eederoms aehetes par 1'Institution): NC 
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-Cecleroms accessibles sculement dans le service, Laboratoire ou Centre de 
recherche (monoposte) : NC 

-Nom des bases de donnees : NC 

• Services offerts : les chercheurs peuvent emprunter des documents (pret informel et principe 
de consultation sur place). Les chcrcheurs disposent d'une cle pour acceder a la bibliotheque. 

-Photocopieuse : non, pas dans la salle. 
-Possibilite de recuperer des donnees ou de faire du traitement de texte : non, pas 

dans la salle. 
-Acces a Plnternet: non, pas dans la salle. 

• Site Web de 1'Universite. de 1'ctablissement (UFR. Pepartement...) et les informations sur 
ia bibliotheque : pas de site du Laboratoire de Chimie cinetique. Consulter les pages du 
LCSR sur ie site du CNRS d'ORLEANS. 

-Presentation des activites et du personnel de 1'etablissement: non 
-Adresse, coordonnees et responsable de Petablissement (UFR...): oui 
-Presentation des collections et de la direction de la bibliotheque : non (fonds dans la 

base). 

• PEB : non (stipule dans le protocole de signalement). 

• Les usagers de la bibliotheque : les quelques chercheurs du laboratoire. Les quelques 
etudiants en maitrisc option Energie et Environnement. 

® Formation des lecteurs a la recherche documentaire : NC 

• Matericl et outils informatiques disponibles : 0 dans le local. 

-Cablage : pas de prise reseau dans la salle. Prescnce de prises reseau dans le batiment. 

• Cataloguc : catalogage dans la base DYNIX par Mr MORIN (poste prete par le laboratoire de 
cristallochimie) en avril/mai 1998. 

• Convention : protocole signe le 2 decembre 1997 entre Mr PAILLARD, Directeur du 
laboratoire de chimie cinetique, et Mme DESBORDES. 

-Etat de la bibliothcque associce avant la collaboration avec le SCD : collections non 
signalees. 

-Qui est a 1'origine de la collaboration ? La directrice du SCD. 
-Les modalites de la convention : 

-Engagements du SCD : catalogage par Mr MORIN dans la base DYNIX. Les 
documents sont signales de la maniere suivante ; consultation sur place et possibilite de 
photocopier (pas de pret). Idem dans le cadre du Pancatalogue. 
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-Engagements de la bibliothcque associee : signaler les acquisitions et les 
disparition d'ouvrages. Repondre a Penquete annuelle de PESGBU. 

-¥-a-t-il une mise a jour reguliere de i'etat des eolleetions eonsecutive aux 
acquisitions de documents ? Pour Pinstant, pas de mise a jour de Petat des collections. 

* Avantagcs et contraintes de la collahoration pour la bibliotheque associee et pour le SCD : 

-Comment s'effectue ia collaboration entre les deux entites ? relation directe avec Mr 
PAILLARD, sans planning. 

-Bibliotheque associee : 
-Budget accorde par le SCD : 0 Fr 
-Personnel de la bibiiotheque associee : 0 

-Services issus de Ia collaboration entre le SCD et la bibliotheque associec: 
-Le catalogage des fonds : oui 
-Le catalogue verse dans la base collective : oui 
-Acccs au SI.GB (Dynix) : non 
-Acces aux eederoms du SCI) : oui (pas de convention). 
-Organisation du PEB : non 
-Autres services : 

-Lecteurs : y-a-t-il de nouveaux usages de leur part ? NC 

-Les inconvenients de la collaboration avec le SCD : aucun 

• Avantages et contraintes pour le SCD : 
-Part du budget accorde a la bibliotheque associee par rapport au budget global 

consacre aux bibliotheques associees : 0 Fr 
-Surcharge de travail ? Une personne (sous contrat CDD) a temps plein charge du 

catalogage, pendant les mois d'avril et de mai 1998. 
-Nouvelles taehes : suivi de Petat de la collection ; rassembler les donnees de Pcnquetc 

annuelle de PESGBU. 

• Quelles sont les demandes et les besoins emanant de ia bibliotheque associee ? NC 
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date : premier octobre 1999. Reneontre avec Mr Luigi AGROFOGLIO, enseignant-chcrcheur, et 
"responsable" du fonds documentaire de 1'ICOA, le 30 septembre 1999. Entretien avec Mr Jean-
Yves COADOU, responsable de 1'informatique a 1'ICOA, le 6 octobre 1999. 

NOM DE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : Bibliotheque de Hnstitut de 
Chimie Organique et Analytique (ICOA) 

Bibliotheque de recherche dont le fonds est constitue a partir des abonnements et des 
aequisitions d'ouvrages sur les credits de recherche des chercheurs de 1'ICOA. 

• Adresse : ICOA, UPRES-A 6005, (premier etage) UFR Scienees, BP 6759, 45067 ORLEANS 
Cedex 2. Batimcnt commun a l'IUP de Chimie Appliquee et a 1'ICOA. 

• Nom du responsable de la bibHotheque : le professeur Gerald GUILLAUMET supervise la 
gestion de la bibliotheque (tel : 02.38.41.70.73), mais c'est Mr Luigi AGROFOGLIO, 
enscignant-chercheur (tel : 02.38.41.45.82 ou 02.38.41.78.33) qui gere la bibliotheque au titre 
de benevole. II n'y a pas de bibliothecairc. 

• Statut et adresse : bibliotheque du Laboratoire de Chimie Organique et Analytiquc reservee 
aux chercheurs de 1'ICOA. L'ICOA fait partie du Departcmcnt de Chimie de 1'UFR Scicnces de 
1'Universite d'ORLEANS. 

-Assoeiation avee une autre Institution : aucune association avec d'autres institutions. 
Neanmoins, les themes de recherche de 1'ICOA et ceux du Centre de Biophysique Moleculaire du 
CNRS sont voisins. Peut-etre, serait-il souhaitable d'envisager un partenariat: un rcpresentant de 
1'ICOA pourrait assister a la " Commission bibliotheque" du CBM pour harmoniser les 
abonnements et les acquisitions. 

II n'y aurait pas de fonds a 1'1UP de Chimie Appliquee, selon Mr COADOU, qui 
souhaiterait, par ailleurs, un acees au reseau de cederoms du SCD pour 40 postes (dans lc cadre 
de TP). Le responsable de Finformatique de 1'IUP de Chimie Appliquee est Mr MORIN-
ALLORY. L'IUP dispose actuellement de deux salles avec un poste ayant acces au reseau de 
cederoms. 

Les ehercheurs du CBM et de 1'ICOA disposeraient tous d'unc liste des abonnements 
effectues dans chacune des deux structures. 

"Accords" passes pour utiliser la documentation au BRGM et au CBM. 
Travail de collaboration sur le plan de la recherche avec des partenaires industriels, des 

universites fran^aises et etrangeres, des institutions dont le CNRS (CBM d'ORLEANS), le CEA, 
1'INRA (d'ORLEANS), 1'INSERM, 1'Institut CURIE... 

-Nom du directeur de 1'etablissement: 
-Direeteur de la Faeulte : Doyen Francis DELMOTTE 
-Direeteur de l'lnstitut: Mr Gerald GUILLAUMET, Directeur du Laboratoire de 

Chimie Organique et Analytique. 
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-Diseiplines et sujets de recherehe : modeiisation molecuiaire (QSAR) ; ehimie des 
Sucres et Nucleotides ; chimie heterocyclique et therapeutique ; methodes analytiques en chimie 
bioorganique, chromatographie et extraction en phase liquide et en phase supercritique, 
chromatographie a contre-courant, electrophorese capillaire, couplages avec la spectrornetrie de 
masse ; traitement de donnees, validation de methodes ; spectrometrie de masse a temps de vol et 
a ionisation laser ; instrumentation physique et logieiels. 

-Nomhre d'enseignants et ehereheurs : 3 checheurs CNRS-INSERM ; 25 enseignants-
chcrcheurs ; 8 IATOSS ; 10 post-doctorants (janvier 1999). 

-Nombre d'etudiants : 
-Troisieme eyele : 40 doctorants ; 12 etudiants en DEA (janvier 1999). 

-Eleves d'Institut, d'Ecole, stagiaires : 10/14 etudiants stagiaires (IUP, IUT, Maitrise, CNAM, 
eleves ingenieurs). 

Soit, en totalite, une quarantaine de chercheurs et une soixantaine d'etudiants. 

• Historique : en 1995, a eu lieu la fusion de trois laboratoires de recherche et la naissance de 
1'1C0A en temps qulnstitut. 

• Personnel de la bihliotheque : 0 

• Horaires d'ouverturc : salle en libre acces. 

• Loeaux : la bibliotheque se situe au premier etage dans les locaux reserves a la recherche. 
Pour des raisons de securite, 1'acces a la bibliotheque n'est accorde qu'aux chereheurs et aux 
etudiants dument autorises. Sallc de 40 m2 environ. 

• Budget: NC ; crcdits de rcchcrchc devolus au laboratoire de 1'ICOA (credits non fleches). 

• Fonds : acquisitions et abonnements a titre personnel (moins couteux que les abonnements 
institutionnels de bibliotheque). 

-Fonds doeumentaire speeifique a la discipline et/ou fonds plus "large" : fonds 
documentaire tres specialise. 

-Nombre d'ouvrages : quelques centaines ; peut-etre 500. 
-Nombre de periodiqucs vivants : 20 abonnements environ (a titre personnel). 
-Nombre de periodiques morts : NC 
-Nombre de theses : NC 
-Nombre des eederoms : existence de eederoms maison (mais pas dans la bibliotheque). 

-Aeees par le reseau du SCD (cederoms appartenant au SCD) : tentative de 
connexion (5 acces au reseau mis en place le 4 septembre 1997), mais, pour des raisons d'acces 
simultanes. il n'y a, actuellement, qu'un poste (dans la salle des ressources informatiques) 
disposant d"un acces au reseau de cederoms, et qui ne fonctionnerait que tres mal. Au mois de 
novembre 1999. Facces au reseau de cederoms et au catalogue de la BU sera installe sur le poste 
de la bibliotheque. 
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-Nom des bases de donnees: utilisation des Currents Contents, Chemical Abstracts dans 
les bureaux de FIUP de Chimie Appliquces voisin et a la BU-Sciences. Le responsable 
informatique de 1'ICOA est Mr Jean-Yves COADOU, tel ; 02.38.49.45.78, mel : jean-
yves.coadou@univ-orleans.fr. En fait, cette utilisation semble regresser dans la mesure ou les 
chercheurs se plaignent de ne pouvoir acccdcr au reseau (probleme des connexions simultanees ; 
problemc. au SCD, d'installation des cederoms de mise a jour qui contraint Mr MERLIER a 
modifler les parametres de configuration). 

Abonnement a la base de donnees sur les stmctures molcculaires MDL. Une convention 
fut passee entre le centre CNRS de MARSEILLE et la soeiete americaine qui commcrcialisc ce 
produit afm d"obtenir un acces payant negocie pour les laboratoires de rechcrche en France. 
L'ICOA se connectc sue le site de MARSEILLE, et a acces en TELNET a cette base sur les 
reactions chimiques (mise a jour tous les six mois), moyennant 12 000 Fr pour une lieence sur un 
seul poste. 

Abonnement a la base de donnees allemande BEILSTEIN (base bibliographique, 
1'equivalent des Chemical Abstracts). Licence de connexion a 4 postes (1 a la bibliotheque, 1 dans 
un bureau, 2 dans les laboratoires),  soit  15 a 16 000 Fr par an.  Un compteur permet de savoir  qua 
1'ICOA, on se connecte pendant 4/5 heures par jour a cette base. 

Abonnement a une base de donnees sur les acides amincs de CAMBRIDGE. soit 6 000 Fr 
par an. Cependant, seulement une dizaine de laboratoire frangais s'est abonnec a cette base. 
I/abonnement a cette base serait actuellcment remise en question. 

Lors d'une reunion prevue a PARIS, le 28 octobre 1999, les responsables des ressources 
clectroniques du CNRS et du centre CNRS de MARSEILLE travailleront sur les conventions 
passees avec les societes commercialisant ces bases de donnees pour obtenir des avantages de 
cout d'abonnemcnt et reetudier les conditions dacces. 

-Documents maison du Centre de reeherche sur eederoms : oui, avec un graveur de 
cedcroms pour les chercheurs (ces documents ne sont pas entreposcs dans la bibliothequc). 

-Autres supports : creation de diapositives pour 1'enseignement (les diapos ne se trouvent 
pas dans la bibliothcque). 

-Projet d'achat de cederoms ou d'abonnement a des bases de donnees : non 

• Services offerts: 
-Consultation sur place : 
-Periodiques : oui, en principe, le chercheur photocopie 1'article, mais remet en place le 

document. 
-Pret de documents : pour les ouvrages, selon la convenance des chcrcheurs. 
-Photocopieuse : pas dans la salle, mais prcsencc d'une photocopieuse au rez-de-

chaussee. 
-bases de donnees : MDL, BEILSTEIN, une base de donnees de CAMBRIDGE. 
-Aeces a 1'Internet: oui dans la salle, et partout ailleurs. 

-Types de sites utilises : NC 

-Projet d'abonnemcnt a des periodiques electroniques et/ou a des bases de 
donnecs en ligne : non, Mr AGROFOGLIO tient. a posseder le support papier, a ses yeux plus 
agreable de consultation et permettant davantage la decouverte d'articles interessants. 
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• Site Web de 1'Universite, de l'ctablisscment (UFR, Denartcment...) et les informations sur 
la bibliotheque : site de 1'ICOA : http://www.univ-orleans.fr/SCIENCES/ICOA (pas de date 
de mise a jour ; site visite le 8 octobre 1999). 

-Presentation des aetivites et du personnel de 1'etablissement: oui 
-Adresse» coordonnees et responsable de Petablissement (LFR...): oui 
-Presentation des collections et de la direction de la bibliotheque : non 
-Catalogue de la bibliotheque en ligne : non 
-Selection de sites avec liens hypertextes : non 
-Autre rubrique : personnel ; themes de recherehe ; liste des publications ; liste des 

collaborations ; equipements ; accueil ; Batchman (logiciel scientifique). 

• PEB 2 non, pour les periodiques et les ouvrages du laboratoire. Les chercheurs de 1'ICOA 
utilisent le PEB par le biais de la BU-Sciences. Ils estiment que le PEB est trop cher. 

-Nombre d'articles demandes : NC (de septembre 1998 a aout 1999 : facturation de 
8805 Fr). 

-Nombre d'articles envoyes suite a une demande cxterieure : 0 
-Outils de recherche bibliographiques disponibles : Chemical Abstracts, Current 

Contents. 

• Les usagers de la bibliotheque : les chercheurs de 1'ICOA, quelques chercheurs externes, 
quelques etudiants autorises, soit 60/80 personnes. 

• Formation des leeteurs a la recherche documentaire : non. Mr AGROFOGLIO a propose 
une seanee de formation a 1'utilisation des bases de donnees bibliographiques aux responsables 
des equipes de recherche. II n'a obtenu aucune reponse. 

Mr AGROFOGLIO estime que cependant la formation des etudiants aux Current Contents 
et aux Chemical Abstracts reste insuffisante. 

• Materiel et outils informatiuues disponibles : actuellement (6 octobre 1999) : dans la salle 
du centre de ressources informatiques (rez-de-chaussee), les chercheurs disposent de 3 PC : 1 
PC avec un acces au reseau de cederoms et au catalogue de la BU ; 1 PC pour faire des 
diapositives ; 1 PC muni d'un scanner, d'un graveur de cederoms et d'une imprimante laser. 

-Nombre de postes et caracteristiques teehniques : 1 PC dans la bibliotheque (sans 
acces au reseau de cederoms, actuellement). Sur ce poste, les chercheurs disposent d'un acces a 
une base de donnees sur les structures moleculaires (MDL) et a la base bibliographique 
BEILSTEIN. 

Au mois de novembre 1999, 1'acces au reseati de cederoms et au catalogue, qui se situe 
dans la salle de ressources informatiques, sera installe dans la bibliotheque. 

-Logiciels utilises pour le eatalogage et autres logiciels : non 
-Projets d'informatisation ou d'achat de materiel et/ou de logiciels : non 
-Cablage : des prises reseau installees dans les salles, dont une a la bilbiotheque. 
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* Catalogue : pas de catalogue des ouvrages (pas de liste des ouvrages). Existence d'une liste 
des pcriodiqucs. 

* La bibliothcque est-elle membre d'un "reseau de speeiaMstes de la discipline" regroupant 
des Centres de recherche complementaires sur le campus et a l'exterieur ? non 

* Convention : non 

-Qui est a 1'origine de la collaboration ? initiative de Mme DESBORDES. 

-Serviees issus de la collaboration entre le SCD et la bibliotheque associee: 
-Le eatalogage des fonds : non 
-Le eatalogue verse dans la base collective : non 
-Acees aux cederoms du SCD : oui, en principe. 

-Leeteurs : y-a-t-il de nouveaux usages de leur part ? Utilisation de 1'acces au 
reseau de cederoms de l'IUP de Chimie Appliquees. 

-Cette collaboration est consideree, par le directeur de I'etablissement et par 
les chercheurs, comme peu utile et comme une perte d'autonomie qui pose surtout de nouveaux 
prohlemcs sans les resoudre. 

* Avantages et eontraintes pour le SCD : 
-Part du budget aecorde a la bibliothequc associee par rapport au budget global 

eonsacre aux bibliotheques associees : 0 Fr 
-Formation assuree (nombre d'heures): 0 
-Nouvelles taches : gestion des acces au reseau de cederoms. 

* OueMes sont les demandes et les besoins emanant de la bibliotheque associee ? L'ICOA et 
1'IUP de Chimie Appliquee sont tres interesses par 1'acces aitx cederoms en rcseau. L'IUP de 
Chimie Appliquee souhaite des acces a 40 postes pour les TP des etudiants. 

Souhait de resoudre le probleme des connexions simultanees pour acceder aux Chemieal 
Abstracts et aux Current Contents. 

* Si la bihliotheque assoeiee est demeuree autonome, quelles en sont les raisons ? Rencontre 
difficile entre Mme DESBORDES et Mr GUILLAUMET. 

Crainte que la BU-Seiences ne se desabonne a des periodiques indispensables pour 
certains etudiants qui n'ont pas 1'acces a la bibliotheque de recherche, mais qui doivent rediger des 
rapports. 

Les abonnements sont effectues a titre personnel. Un abonnement institutionnel de 
bibliotheque serait plus onereux. Dans la mesure oii l'abonnement est personnel, 1'ICOA ne 
comprend pas 1'interet de signaler leurs periodiques dans DYNIX. 

-Volonte d'autonomie : oui 
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date : 16 septembre 1999. Entretien avec Jean-Pierre RENON, le 15 septembre 1999. 

NQM PE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : Bibliotheque des Laboratoires 
de Biologie animale et zoologie 

• Adresse : Departement de Biologie, Faculte des Sciences, batiment Biogcologic-Geoscicnccs 
(premier etage, sallc B 142), rue de Chartres, BP 6759, 45067 ORLEANS Cedex 2 

• N°m du responsable de la hibliothcque : Mr Jean-Pierre RENON, enseignant-chcrchcur du 
Dcpartcment de Biologie. 

-Statut: Mr RENON gere la bibliotheque en plus de ses activites ( benevolat). 
-Telephonc : 02.38.41.73.55 

• Statut et adresse : Laboratoires de biologie animale et zoologie, Departement de Biologie, 
Faculte des Seiences. 

-Association avec une autre Institution : CNRS ? 

-Nom du directeur de 1'etablissement : 
-Directeur de la Faculte : Doyen Francis DELMOTTE, meme adresse, tel : 

02.38.41.71.71. 
-Directeur du Departement, du Laboratoire ou du Centre de reeherche : Mr 

Daniel LOCKER, Directeur du Departement de Biologie, tel : 02.38.41.70.97. 

-Diseiplines et sujets de recherche : NC 
-Nombre d'enseignants et chercheurs : NC 

• Historique: NC 

• Personnel de la bibliotheque : 0 (la gestion est assuree par Mr RENON). 

• Horaires d'ouverturc : les chercheurs disposent d'une cle. Mme GIRARD, tcchnicienne 
IATOSS, foumit une aide (photocopies de polycopies...). 

e Locaux : 30 m2 environ et 10 placcs assises. 

• Budget : entre 3000 et 4000 Fr selon les annees (et parfois, pas de budget !). Budget 
constamment en baisse. 

-De quellc Institution provient-il ? Budget du Departement de Biologie. 

• Bibliotheque de recherche: afrn de completer leur documentation, les chcrchcurs utilisent la 
BU de Sciences et egalement les Centres de Documentation du campus du CNRS (peut-etre 
les fonds documentaires du Centre de Developpement des Techniques Avancees pour 
rexperimentation animale et du Laboratoire "Genetique, Neurogenetique, Comportement"). 
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• Fonds: 
-Fonds documentaire specifique a la discipline et/ou fonds plus "large": fonds 

specifique de zoologie et de biologie animale. 
-Nombre d'ouvrages : 1231 
-Nombre de periodiques vivants : 1 (Annales d'Immunologic). 
-Nombre de periodiques morts : listc des periodiques morts constituee en 1979 (pas de 

mise a jour depuis). 

-Nombre de theses : 0 
-Nombre de cederoms : non 

-Acces par le reseau du SCD (ecderoms appartenant au SCD): non 
-Acces interne au reseau de l'institution (cederoms achetes par 1'Institution): non 
-Cederoms accessibles seulement dans le Laboratoire (monoposte) : non. 

Utilisation du cederom PASCAL en recourant aux postes qui se trouvent dans le Departement des 
Sciences de la Terre. Utilisation du cederom AQUASCI (?), Mr RENON n'a pas mentionne 
d'autrcs cedcroms. Mr RENON ne dispose pas dacccs a 1'Intemet. 

• Services offerts : consultation sur place et pret des ouvrages (pas de duree, selon les besoins 
des chercheurs, problemes de disparition et de retour tardif). En principe, les usagers doivent 
eux-memcs indiquer 1'emprunt d'un document en laissant une fiche, ce qui n'est pas toujours 
fait. 

-Photocopieuse : pas dans la salle. 
-Possibilite de recuperer des donnees ou de faire du traitement de texte : non 
-Acces a 1'Internet: non, car le eablage n'est pas acheve (presence de prises reseau sans 

connexion au reseau de campus). 
-Types de sites utilises : Mr RENON n'a pas exprime de besoins prccis. 

• Site Web de 1'Universite, de l'etablissement (UFR, Departement...) et les informations sur 
la bibliotheque : pas de site sur les laboratoires de biologie animale et zoologie. 

-Presentation des activites et du personnel de 1'etablissement: non 
-Adresse, coordonnees et responsable de Vetablissemcnt (UFR...): oui 
-Prescntation des collections et de la direction de la bibliothcque : non 

• PEB : non. Qui plus est, les chercheurs utilisent de moins en moins le PEB de la BU-Forum a 
cause de la diminution des credits documentaires. 
En fait, d'autres chercheurs du Laboratoire commandent des articles, soit 3 375 Fr de 
photocopies d'articles. du mois de septembre 1998 a aout 1999. 

• Ecs usagers de la bibliotheque : 
-Nombre de lecteurs : 70 chercheurs environ. 

• Formation des lecteurs a la recherche documentaire : non, pas de besoins exprimes. 
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• Materiel et outils informatiqucs disponibles : aucun dans la sallc. Probleme de la prise 
reseau installee mais sans connexion du batimcnt au reseau de cablage du campus. 

• Catalogue : pas de catalogue informatise, ni de catalogue papier. Cependant, il existe 
piusieurs registres (registre dacquisitions, registre de classement thematique des ouvrages) 
disponibles dans le bureau de Mr RENON. 

• Convention : non 
-Etat de la bibliotheque associee avant la collaboration avec le SCD : Mme 

DESBORDES a visite la bibliotheque et a pris contact avec Mr RENON, le 14 mars 1996. 
Une fichc descriptive des collections a ete realisec, le 21 novembre 1996, par Helene 

GROGNET. 
A 1'epoque, un projet de deplacemcnt de la bibliotheque etait avance et prevu en 

1998/1999.11 n'a pas ete rcalisc. 
II est question de transferer le Departcmcnt des Seiences de la Terre sur le campus du 

CNRS, selon Mme Le BRETON, chercheur, ce qui libcrcrait de la place pour le Dcpartemcnt de 
Biologie, mais ce projet est annonce depuis plusieurs annees et ne voit pas le jour. 

• Onelles sont les demandes et les besoins cmanant de la bibliotheque associee ? 

Souhait de se decharger de la gestion de la bibliothcquc. 
Pas de besoins documentaires exprimes, si ce n'est une concertation avec le conservateur 

de la section Sciences pour les acquisitions. 

• Si la bibliotheque associee est demeuree autonome, quelles en sont les raisons ? 
-Problemes techniques : oui, pas de connexion au reseau du campus. 
-Volonte d'autonomie : 
-Pas de besoin de collaboration avec le SCD : 
-Problemes budgetaires : oui 
-Absence de personnel: oui 
-Indifference : oui, ou, a tout le moins, peu de motivations par rapport au SCD. 
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date : 16 septembre. Entretien avec Mr Eric BOUDOURESQUE, enseignant-chcrcheur. le 15 
septembre. 

NOM DE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : Bibliotheque du Laboratoire de 
Biologie des Ligneux (ex-bibliotheque de Biologie vegetale) 

• Adresse : Departement de Biologie, batiment Biogeologie-Geosciences, rue de Chartres, BP 
6759, 45067 ORLEANS Cedex 2 

• Nom du responsable de la hibliotheque : Mr Eric BOUDOURESQUE, enseignant-cherchcur 
-Statut: Mr BOUDOURESQUE gere la bibliotheque en plus de ses activites. 
-Telephone : 02.38.41.72.86 

• Statut et adresse: Departements de Biologie et de Biochimie, Faculte des Sciences. 
-Assoeiation avee une autre institution : relation avec le Museum dTlistoire Naturelle 

d'ORLEANS pour les aequisitions (cooperation sur les ouvrages a commander, partage des 
acquisitions ?). Contacter Mr PERU, responsable du Centre de Documentation du Museum, tel : 
02.38.54.61.05. 

-Nom du direeteur de l'etablissement: 
-Direeteur de la Faeulte : Doyen Francis DELMOTTE. 
-Direeteur du Departement: Mr Daniel LOCKER, Directeur du Departement de 

Biologie, tel : 02.38.41.70.97. Mr Jacques RAIMOND, Directeur du Departement de Biochimie, 
tel: 02.38.41.77.07. Mr Gilles GUERRIER, Directeur du Laboratoire de Biologie des ligneux, tel 
: 02.38.41.70.93. 

-Nombre d'enseignants et ehereheurs : 35 chercheurs environ (Departement de 
Biologie) ; 14 chercheurs environ (Departement de Biochimie) ; 22 ehercheurs environ 
(Dcpartcmcnt des Sciences de la Terre), soit environ 70 enseignants-chercheurs. 

• llistorique: NC 

• Personnel de la hibliotheque : les chcrcheurs disposent d'unc cle pour acceder a la 
bibliotheque. Mr BOUDOURESQUE gere la bibliotheque. 

• Locaux : NC 

• Budget: 
-De quelle Institution provient-il ? Budget de reeherche du Departement de Biologie. 

Budget en regression. Chiffres non communiques. 
Budget d'acquisition divise en deux ; budget "personnel" du chercheur et budget 

"commun" pour la bibliotheque. 
-Budget d'aequisition : NC 

• Bihliotheque de recherehe : bibliotheque pour les enseignants et les chercheurs. 
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• Fonds: 
-Fonds docnmentaire spccifique a la disciplinc et/ou fonds plus "largc" : fonds de 

botanique (environ 100 ouvrages), de flore (environ 50 titres), d'ecologie (environ 50 ouvrages), 
de physiologie vegetale (environ 100 ouvrages), ainsi que des periodiques morts dont une 
collection presque complete du "Bulletin de la Societe botanique de France" (abonnement 
personnel de Mr BOUDOURESQUE, jusqu'a 1995). 

Les eredits d'acquisition sont en forte baisse, les abonnements ont ete arretes. 
Mr Helene GROGNET a constitue une fiche deseriptive des collections, le 21 novembre 

1996. Les domaines couverts par ce fonds sont la biologie vegetale, la botanique, 1'ecologie. les 
flores frangaises, europeennes et africaines, les champignons, un herbier du Loiret, datant d'un 
siecle, un herbier africain ; 660 volumes ( au moins) d'ouvrages et 8 periodiques morts. 

Mr BOUDOURESQUE a une prise reseau dans son bureau. Cependant, cette prise n'est 
pas connectee au reseau de cablage du campus qui s'interrompt a 1'entree du batiment Biologie. II 
peut avoir acces au reseau de cederoms du SCD en allant dans les bureaux du Departement des 
Sciences de la Terre (meme batiment). ou il peut consulter en particulier PASCAL et se connecter 
a 1'Internet. 

-Nombre d'ouvragcs : entre 800 et 1000 
-Nombre de periodiques vivants : 0 
-Nombre de periodiques morts : 8 

-Liste des pcriodiques : Bulletin de la Societe Botanique de France ; Revue de 
1'Afocel; Candollea et Boissiera ; Ecologia mediterranea ; Biologie et ecologie mediterraneenne ; 
Taxon ; bulletin d'ecologie ; Oecologia Plantarum. 

-Nombre des cederoms : 0 
-Aeces par le reseau du SCD (cederoms appartenant au SCD): 0 
-Acces interne au reseau de 1'institution (eederoms achetes par 1'Institution): 0 
-Cederoms accessibles seulement dans le service, Laboratoire ou Centre de 

recherehe (monoposte): 0 

• Serviees offerts : fonds laisse a la discretion des chcrchcurs du Departement, selon leurs 
besoins (consultation et pret libre). 

-Photocopieuse : NC 
-Acees a 1'Internet: non 

• Site Web de l'Universite, de 1'etablissement (UPR, Departement...) et ks informations sur 
la bibliotheque : pas de pages sur le Laboratoire de Biologie des Ligneux. 

-Presentation des activites et du personnel de Petablissement: non 
-Adresse, coordonnees et responsable de Fetablissement: non 
-Presentation des collections et de la direction de la bibliotheque : non 

• PEB ± non. Mr BOUDOURESQUE a perdu le contact avec les services de la BU, dans la 
mesure oii, en raison de la diminution des credits budgetaires, il ne peut payer les droits de 
photocopie dans le cadre du PEB. 

11 precise qifauparavant le PEB etait gratuit et qu'il en profitait davantage. 
Desormais. il utilise. de fagon informelle, les services de la BU de Sciences d'ORSAY. a 
PARIS, oii il fut enseignant. 
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Ayant conserve de bonnes relations avec les bibliothccaircs. il obtient gratuitement les 
photocopies darticles qu'il demande, 

Cependant, d'autres chcrchcurs du Laboratoire de Biologie des Ligneux utilisent le PEB 
de la BU-Sciences, soit une facturation de 2820 Fr, de septembre 1998 a aout 1999. 

• Les usagers de la bibliotheuue : 
-Nombre de leeteurs : les enseignants-chercheurs des Departcmcnts de Biologie et de 

Biochimie, soit, potentiellcment environ 50 personnes ; une partie des cnseignants-chercheurs du 
Departcmcnt des Scicnccs de la Terre. 

• Formation des leeteurs a la reeherehe documentaire : pas de besoins exprimes. 

• Matericl et outils informatiques disponibles : 
-Nombre de postes et caracteristiques techniques : 0 
-Cablage : pas de prise reseau dans la bibliotheque. Les prises reseau qui sont installces 

dans le batimcnt ne sont pas conncctccs au cablage du campus. 

• Catalogue : pas de catalogue informatise, ni de catalogue papier. Mise a jour d'un inventaire 
des acquisitions, au fur et a mesure des achats. 

• La bibliotheque est-elle membre d'un "reseau de specialistes de la discipline" regroupant 
des Centres de recherche complcmentaires sur le eampus et a I'exterieur ? NC 

• Convention : non 
-Etat de la bihliotheque associee avant la collaboration avec le SCD : Mme 

DESBORDES a visite la bibliotheque, le 18 mars 1996. 
Elle a rcncontrc Mr GUERRIER, Directeur du Laboratoire de Biologie des Ligneux, et 

Mr KHALEM, professeur de Biochimie. 
Mr GUERRIER souhaite un PEB peu onereux, que la BU de Sciences developpe un fonds 

de rccherche conccrnant sa spccialitc. demande 1'acces aux Current Contents. 
II est d'accord pour que soient signales dans DYNIX les ouvrages les plus interessants. 
Mme Helene GROGNET a constitue une fiche descriptive des collections de la 

bibliotheque, le 21 novembre 1996, alors quetle etait localisee dans le batiment (prefabrique 
numero 20) de Biologie vegetale. 

• Quelles sont les demandes et les besoins emanant de la bibliotheque associee ? Terminer le 
cablage du batiment Biogeologie et 1'acces au reseau de cederoms. 

• Si la bibliotheque associee est dcmcuree autonomc. quelles en sont les raisons ? 
-Problemes techniques : oui 
-Voionte d'autonomie : 
-Pas de besoin de collaboration avec le SCD : suite aux demarches venant du SCD, 

aucun projet n'a ete mis en oeuvre. 
-Problemes hudgetaircs : oui 
-Absence de personnel: oui 
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date : 9 septembre 1999. Entretien avec Mr MORIN, le 15 septembre. Entretien avee Mme 
MERCIER, responsable de la bibliotheque, le 15 septembre. Entretien avec Mme Le BRETON, 
ehereheur, le 15 septembre. 

NOM PE LA BIBLIOTHEQUE ASSOCIE.E : Bibliotheque de Geologie du 
Departement des Scienees de le Terre 

• Adresse : Departement des Seiences de la Terre. Faeulte des Sciences. batiment Geosciences, 
Salle G 101 (premier etage), Rue de Chartres, BP 6759, 45067 ORLEANS Cedex 2 

• Nom du responsable de la hibliotheque : Mme MERCIER 
-Statut: adjoint technique (IATOSS). 
-Telephone : 02.38.41.71.71 poste 77.86 

• Statut et adresse : Departement des Sciences de la Terre, Faculte des Sciences. 

Lors de 1'entrcticn. Mme Nieole LE BRETON, chcrchcur au Departcmcnt des Seiences de 
la Terre, a evoque un projet de transfert de tout le Departement (y compris les etudiants) sur le 
campus du CNRS dans le cadre d'un rapprochement avec les equipes de recherche qui s'y 
trouvent. 

Ce projet est a 1'etat d'ebauche. Mr PICHAVANT envisageait deja en novembre 1996 le 
rassemblement des collections de la Bibliotheque de Geologie et cclles du Laboratoire 
CRSCM du CNRS. 

Projet, qui sera mis en place en janvier 2000, de creation d'une federation de reeherche 
(regroupement de Centres de recherche) au Departement des Seiences de la Terre. Ce projet 
sera realise par Mme VERGES, sous la direction de Mr PICHAVANT, chercheur au CNRS 
(CRSCM) et au laboratoire de Synthese et Chimie des Mineraux. tel: 02.38.25.53.95. 

Selon Mme LE BRETON, les chercheurs utilisent peu les services de la BU, paree qu'ils 
disposent de centres de documentation importants sur le campus du CNRS (bibliothequc du 
CRSCM et bibliotheque du BRGM ; Mr BIDET est responsable de la bibliotheque du 
BRGM). 

Mme Le BRETON utilise la base de donnees PASCAL disponible sur le reseau de la BU, 
ainsi que la base de donnee GEOREF. 

Mme LE BRETON utilise le poste de la Bibliotheque de Geologie pour interroger 
PASCAL. Cest le seul poste du Departement ou l'on puisse interroger cette base. 

Mr ALBERIC gere la documentation electronique et 1'informatique du Departement des 
Sciences de la Terre (meme batiment, re/.-de-chaussee, tel : poste 73.10, mel : 
patrick.alberic@univ-orleans.fr). 

-Nom du direeteur de l'etablissement: Mr Andre POUCLET, Directeur du Departement 
des Sciences de la Terre, meme adresse, tel : 02.38.49.48.01 ; Mr Jose PONS, Responsable 
pedagogique, tel: 02.38.41.71.71, mel: jose.pons@univ-orleans.fr 

-Direeteur de la Faeulte : Mr Francis DELMOTTE, Doyen de la Faculte des Seiences, 
meme adresse, tel : 02.38.41.71.71 
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-Enseignements dispenses : Geochimie, Mincralogie et Petrologie ; Geologie et 
Geodynamique fondamentale ; Mathematiqucs, Informatique et Modelisation ; Geologie 
fondamentale et appliquec. 

-Nomhre d'enseignants et ehereheurs : environ 22 
-Nombre d'etudiants : environ une ccntaine 

-Premier eycle : environ 70 
-Deuxieme cycle : environ 30 

• Historique : installation de la bibliothcque dans ces locaux. en 1988. 

• Personnel de la bibliotheque : 
-Nombre: 1 
-Categorie : 1 personne IATOSS (categorie C) a mi-temps (le matin). Mme MERCIER n' 

a pas regu de formation en bibliotheconomie. 

• Horaires d'ouverture : du lundi au vendredi, de 8h30 a 12h00. soit 17h30 heures d'ouverture 
par semaine. Fermeture annuellc de 10 semaines. 

» Locaux : 40 m^ environ et 8 piaccs assises. 

• Budget: 
-De quellc Institution provient-il ? Bibliotheque sans moyens budgetaires. Depot de 

quinze periodiqucs par Mr DISNAR, chercheur au Laboratoire de Geochimic Organique. 
Mme MERCIER n'a pas de budget. Ce sont les professeurs qui commandent les 

documents et qui conservent leur documentation (cas pour le Laboratoire de Gcochimie 
Organique, le Laboratoire de Synthese et Chimie des Mincraux fonctionnant a partir de credits 
CNRS, cas de la bibiiotheque de DEA geree par Mr FAURE et fonctionnant a partir de credit 
issus du Ministcre : tellc etait la situation en novembre 1996, selon Mme GROGNET). 

Situation de faiblesse budgetaire depuis plusieurs annees. Dons des chercheurs. lors d'un 
dcpart a la retraite. 

• Bibliothequc rechcrchc ou d'etude: bibliotheque d'ctudc de premier et second cycle, peu 
utilisee par les etudiants, en raison de la faiblesse des acquisitions. Les chercheurs utilisent 
egalement cette bibliothequc. 

• Fonds: 
-Nombre d'ouvragcs : 2645 ouvrages dont 423 theses (fevrier 1997). 
-Nombre de periodiqucs vivants : 15 
-Nombre de periodiques morts : 11 
-Nombre de theses : 423 

-Nombre de cedcroms : 
-Acces par le rcseau du SCD (ccderoms appartenant au SCD): oui (et acces au 

catalogue collectif DYNIX). 
-Acccs intcrnc au rcscau de 1'institution (cederoms achetes par 1'Institution): non 
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-Cederoms accessibles seulement dans le service, Laboratoire ou Centre de 
recherehe (monoposte): non 

• Serviees offerts : tous les documents peuvent etre pretes, hormis les periodiques. 
-Photocopieuse : 1 
-Possibilite de recuperer des donnees ou de faire du traitement de texte : non 
-Acces a 1'Internet: non 

• Site Web de NJniversite. de I'etablissement et les informations sur la hibliotheque : pas 
de site du Departement des Sciences de la Terre ; informations generales sur les cursus. 

-Presentation des activites et du personnel de 1'etablissement: non 
-Adresse, coordonnees et responsable du Departement: non 
-Presentation des collections et de la direction de la bibliotheque : non 

e PEB, j. oui (mais aucune demande). Les chercheurs s'adressent directement a la BU-Sciences 
par le biais de Mme LEROY, secretaire (et non par 1'intermediairc de Mme MERCIER) ou aux 
Centres de Documentation du CNRS et du BRGM. 

• Les usagers de la bibliotheque : etudiants de licence et de maitrise. 
-Nombre de lecteurs : 60 environ dont: 

-Etudiants : 50 
-Enseignants et chercheurs : 10 environ 

e Frequentation quotidienne : faible frequentation. 

• Formation des leeteurs a la reeherche documentaire : aucun besoin exprime. 

• Materiel et outils informatiques disponibles : 
-Nombre de postes : 1 poste donnant acces a 1'OPAC du cataloguc DYNIX et au reseau 

de cederoms du SCD. 
-Cablage : 1 prise reseau. 

• Catalogue : Mr MORIN a cataiogue le fonds dans la base DYNIX en octobre 1997. 
-Catalogue informatise : oui, dans la base DYNIX. 
-Catalogue papier : oui, lichier manuel mis ajour. 

• Convention : signature d'un protocole de signalement des collections entre le SCD et la 
bibliothequc, en fevrier 1997. 

Les ouvrages sont recenses dans la base bibliographique du SCD : ils apparaissent comme 
pouvant etre consultes sur placc et pretes aux chercheurs aussi bien qu'aux etudiants. 

Signalement dans le catalogue national Pancatalogue : ils peuvent etre communiqucs sur 
place et etre cmpruntes dans le cadre du PEB dont la gestion incombe au SCD. 

Les periodiques ne peuvent qu'etre consultes sur place. Ils sont signales dans le CCN-PS : 
des photocopies peuvent etre effectuees, mais aucun pret n'est permis. La gestion des 
photocopies en incombe au SCD. 
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Concernant les periodiques morts, le pret est possible, 
Engagement de la bibliotheque associee a fournir des informations sur 1'etat des 

collections et a repondre a 1'enquete annuelle du ministere. 
En octobre 1997 : traitement de 2645 exemplaires dont 423 theses ; 414 (soit 15,65%) 

titres sont des doublons par rapport aux collections de la BIJ. 

-Etat de la hibliotheque assoeiee avant la collaboration avec le SCD : pas de 
catalogage, pas d'acces au reseau de cederoms. 

-Qui est a 1'origine de la eollaboration ? La Directrice du SCD. 
-Y-a-t-il une mise a jour reguliere de Vetat des collections consecutive aux 

acquisitions de documents ? Pas de modalites de mise a jour des collections definies. 

* Avantages et contraintes de la collahoration pour la bibliotheque associee et pour le SCD : 
-Comment s'effectue la eollaboration entre les deux entites ? Contacts informels. 
-Bibliotheque associee ; 

-Budget accorde par le SCD : 
-Acquisition de doeuments : 0 Fr 
-Acquisition de materiel: pret d'un PC pendant la duree du catalogage. 
-Budget de fonetionnement : emploi d'une personne du SCD, Mr 

MORIN, sous contrat CDD a 1'epoque. 

-Personnel de la bibliotheque associee: 
-Formation effectuee par le SCD ou par un autre organisme : non 

-Services issus de la collaboration entre Se SCD et ia bibliotheque associee: 
-Le eatalogage des fonds : oui 
-Le eatalogue verse dans la base collective : oui 
-Acces au SIGB (Dynix) : oui, a titre temporaire. 
-Acces aux cedcroms du SCD : oui 

-Lecteurs : y-a-t-il de nouveaux usages de leur part ? utilisation des cederoms 
en reseau. 

* Avantages et eontraintes pour le SCD : 
-Part du budget accorde a la bibliotheque associee par rapport au budget global 

eonsacre aux bibliotheques associees : 0 Fr 
-Formation assuree : 0 
-Surcharge de travail : emploi d'un catalagueur du SCD (sous eontrat CDD) au mois 

d'octobre 1997. 
-Nouvelles taches : gestion de 1'acces au reseau de cederoms. Mise ajour des collections. 

* Ouelles sont les demandes et les besoins emanant de la bihliotheque associee ? Aucune 
demande formulee. 
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date : 15 septembre 1999. Entretien avec Mr LACOUR, le 15 septembre 1999. 

NOM DE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE ; Bibliotheque du CAPES 
Sciences de la Vie et de la Terre 

• Adresse : Departemcnt de Biogeologie-Geosciences, batimcnt Biologie (premier etage, sallc B 
123), rez-dc-chaussee, rae de Chartres, BP 6759, 45067 ORLEANS Cedex 2 

* Nom du resnonsable de la bibliothequc : Mr Alain LACOUR, chercheur au Departemcnt 
Sciences de la Terre. 

-Statut: Mr LACOUR gere la bibliotheque en plus de ses travaux (quasi benevolat). 
- I clephone : 02.38.41.70.44 

* Statut et adresse : bibliotheque de preparation au concours du CAPES qui est commune aux 
Departements de Biologie et des Sciences de la Terre. 

La prcparation du CAPES est realisce en collaboration avec 1'IUFM d'()rlcans (72 
Faubourg de Bourgogne, 45044 ORLEANS Cedex 1, tel : 02.38.79.84.00. Mr Andre 
GRAMAIN, Directeur de PIUFM). 

La preparation a lieu, en partie, sur le site St-Jean, a ORLEANS, tel : 02.38.65.37.00, ou 
se trouve un fonds d'ouvrages sur Penseignement pcdagogique des disciplines de biologie et de 
geologie, aux dires de la responsable de la bibliotheque de 1'IUFM, qui, par ailleurs. ne connalt 
pas Mr LACOUR. 

-Association avec une autre Institution : cette bibliotheque accueille des eleves de 
PIUFM. Les acquisitions sont linancccs par des crcdits accordcs par PIUFM. 

-Nom du directeur de 1'etablissement: 
-Directeur de la Faculte : Doyen Francis DELMOTTE, meme adresse, tel : 

02.38.41.71.71. 
-Directeur du Dcpartement : Mr Andre POUCLET, Directeur du Departement 

des Sciences de la Terre, tel: 02.38.49.48.01 ; Mr Daniel LOCKER, Directeur du Departemcnt de 
Biologie, tel: 02.38.41.70.97. 

-Disciplines et sujets de recherche : preparation au CAPES. 
-Nombre d'enseignants et chercheurs : 70 environ 

e Historique : dans les annees 1970, a la suite de la mise en place de la preparation au CAPES 
en 1965. 

• Pcrsonnel de la bibliothcque : Mr LACOUR, chercheur au Departement des Sciences de la 
Terre gere la bibliotheque en plus de ses activites. 
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• Horaires ti'ouverture : la salle dispose d'une porte munie d'une serrure a code. Les etudiants 
qui preparent le CAPES se sont inscrits aupres de Mr LACOUR qui leur foumit le eode, au 
debut de 1'annee. 

Dans 1'esprit de Mr LACOUR, il etait necessaire de faire confianee aux etudiants en 
invoquant leur responsabilite, et ce d'autant plus que Mr LACOUR ne dispose pas de moyens 
budgetaires pour quunc personne soit presente a labibliotheque et gere les prets de livres. 

Mr LACOUR a ajoute qu'actuellement, cette situation n'etait pas satisfaisante car certains 
etudiants (voire d'autres personnes qui disposent du code) ne respectent pas le principe de 
confiance du pret en libre service avee autodiseipline de chacun (problemes de vol-disparition 
d'ouvragcs-emprunts qui perdurent). 

• Loeaux: NC 

• Budget: 
-De quelle Institution provient-il ? Le budget est constitue par des credits accordes par 

1'IUFM. 
-Budget d'aequisition : NC 

• Bibliotheque d'etude : la bibliotheque est destinee a preparer le coneours du CAPES, aussi 
bien 1'ecrit que 1'oral. 

Les etudiants peuvent ainsi s'entrainer dans les conditions de 1'oral. Cest une bibliotheque 
de proximite utile a ces etudiants qui ne pourrait travailler dans ces conditions a la BU-Forum. 

• Fonds ; Mr LACOUR eommande les documents a la Cooperative de 1'Universite Club, 
Boulevard St Michel, a PARIS. 

II fournissait a Mr CORGIER, eonservateur de la section Sciences a la BU-Forum, la liste 
des ouvrages commandes afm d'acheter dautres exemplaires mis a la disposition des etudiants 
a la BU-Sciences. 

-Fonds doeumentaire speeifique a la diseipline et/ou fonds plus "Iarge" : fonds de 
documents permettant la preparation du CAPES. Physiologie animale, Biologie animale et 
vegetale, Biologie generale. Zoologie, Geologie. Guides geologiques regionaux. 

-Nombre d'ouvrages : 2800 ? (sans doute 300). 
-Nombre de periodiques vivants : 2 

-Liste des periodiques : "La Recherche" et "Pour la Sciencc". 
-Nombre des eederoms : 1 

-Aeces par le reseau du SCD (cederoms appartenant au SCD): 0 
-Aeces interne au reseau de I'institution (eederoms achetes par Flnstitution) : 0 
-Cederoms accessibles dans la bibliotheque (monoposte) : 1 (Encyclopedia 

Universalis). 
-Autres supports: collections de diapositives et de cartes. 
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• Services offerts : 

-Consultation sur piacc : oui 
-Pret de documents : oui 

-Duree de pret: NC 
-Photocopieuse : non, pas dans la salle. 
-Possibilite de recuperer des donnees ou de faire du traitement de texte : non 
-Acces a 1'Intcrnet: non 

• Site Web de ITniversite. de rctablissement (l FR, Denartement...) et les informations sur 
la bihliotheque : pas de pages speeifiques des Departements des Scienees de la Terre et de 
Biologie. 

-Presentation des activites et du personnel de l'etablissement: oui 
-Adresse, coordonnees et responsable de 1'etablissement (UFR...): oui 
-Presentation des collections et de la direction de la bibliotheque : non 
-Catalogue de la bibliotheque en Mgne : non 

• EEB : non 

• Les usagers de la bibliotheque : 
-Nombre de lecteurs : 30/40 ctudiants environ. 

• Materie! et outiis informatiques disponibles : 
-Nombre de postes : 1 PC sur lequel on dispose du "cataloguc" sous EXCEL. 
-Cablage : le batiment est equipe de prises reseau. Cependant, le cablage entre les prises 

et le reseau du campus n'a pas ete acheve pour la partie du batiment occupee par ie Departement 
de Biologie. 

• Catalogue : catalogue sous EXCEL, pas de catalogue papier mais un registre. 

e Convention : non. 
Mr LACOUR precise qu'il n'a pas ete contacte a ce sujet. 
La collaboration avec la BU-Forum residait en un echange de listes d'acquisitions avec le 

conservateur de la section des Sciences. 
Mme DESBORDES a visite la bibliotheque. le 14 mars 1996. Une iichc descriptive des 

collections a ete realisee par Mme Helene GROGNET, suite a la visite du 21 novembre 1996. 

• Ouelles sont les demandes et les besoins emanant de la bibliotheque associec ? 

Mr LACOUR regrette de ne pouvoir disposer de personnel pour gerer les collections et 
eviter que des documents disparaissent. 

II recommande aux etudiants d'utiliser le fonds de la BU-Sciences pour la preparation du 
CAPES. 
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Atissi, il serait necessaire de maintenir, voire de dcvelopper la coopcration entre Mr 
LACOUR et le conservateur de la section des Seiences afm de coordonner ies acquisitions utiles 
aux etudiants. 

Mme Le BRETON, ehereheur au Departement des Sciences de la Terre, a evoque un 
vague projet de demenagement du Departement des Scienees de la Terre sur le campus du CNRS. 

• Si ia bibliothcque associee est demcuree autonome. quelles en sont les raisons ? 
-Problemes techniques : oui. pas d'acces au rcseau du campus 
-V olonte d'autonomie : non 
-Pas de besoin de collaboration avec le SCD : suitc aux demarches dc Mmes 

DESBORDES et GROGNET, Mr LACOUR n'a pas ete informe de Jcvolution donnee au projet 
de collaboration. 

-Problcmcs budgetaires : oui 
-Absence de personnel: oui 
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datc : 9 septembre 1999. Enlretien avec Mme Marie WARCK, le 17 septembre 1999. 

NOM DE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : Centre de Documentation de la 
Faeulte de Sport et de 1'Education Physique 

• Adresse : Faeulte de Sport, rue de Venddme, BP 6749,45067 ORLEANS Cedex 2 

• Nom du responsable de la hibliotheque : Mme Evelyne BARIN (en disponibilite pour un an, 
d'avril 1999 a avril 2000) est actuellement remplacee par Mme Marie WARCK, par ailleurs 
documcntaliste au Centre de Documentation de FIREM. 

-Statut: Mme WARCK, ITARF. 
-Telephone: 02.38.49.47.41 
-E-mail: en principe, oui (actuellement, le poste Intemet n'est pas connecte, a cause des 

inscriptions des etudiants qui s'effeetuent au Centre de Documentation). 

• Statut et adresse : Facuite du Sport et de 1'Education Physique. 
-Association avee une autre institution : aucune cooperation avec d'autres 

bibliothequcs. si ce n'est le SCD. 
-Nom du direeteur de 1'etablissement : 

-Directeur de la Faculte : Mr Marc LEVEQUE, Directeur de 1'UFR de Sport et de 
1'Education Physique, meme adresse, tel : 02.38.41.71.73. 

Mme Daniele COSSON, Responsable des Services Administratifs, tel: 02.38.41.72.59. 

-Enseignements dispenses : Scicnccs et Techniques des Activites Physiques et Sportives 
(DEUG, lieence, maitrise), preparation aux concours de recrutement (CAPEPS externe en 
collaboration avec l'IUFM, CAPEPS interne, Agregation inteme d'EPS), preparation au BEES, 
unite de valeur APS. 

Quatre Departemcnts : Departcmcnt de la formation et des enseignements universitaires ; 
Departement du haut niveau ; Departement des activites physiques, sportives et dexpression 
(DAPSE) ; Departement de la recherche. 

-Disciplines et sujets de recherehe : Departement de la recherche. Laboratoire de la 
Performance Motrice dont le responsable est Mr Marc LEVEQUE. 

-Nombre d'enseignants et chereheurs : 36 enseignants. 
-Nombre d'etudiants : entre 950 et 1000 (rentree 1999). 

-Premier eyele : 554 
-Deuxieme cycle : 270 
-Troisieme eyele et preparation aux concours : 150 environ 

• Historique: NSP 

• Personnel de la bibliotheque : 
-Nomhre : 3 
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-Catcgorie : actuellement, une pcrsonne (ITARF de catcgorie C) a mi-temps (le matin), 
Marie WARCK. 

Une secretaire contractuelle et une CES qui gerent la bibliothcquc en fonction des besoins 
(presence et accueil des etudiants, plutot 1'apres-midi). 

Marie WARCK s'occupc. a titre temporaire, du Centre de Documentation, en 1'absence de 
Mme BARIN, jusqu'au mois davril 2000. 

Mme WARCK travaille a la Bibliothcque de FIREM, toutes les apres-midis. 
Les taches : accucil du public. Constitution des dossiers de presse et depouillement des 

pcriodiques. Pas de catalogage. Les pcrsonnes sont davantage des documentalistes que des 
bibliothecaires (formation sur le "tas"). 

* Horaires d'ouverturc : 41h30. Du lundi au jeudi : de 8h30 al 7h00 (horaires mis en place a la 
rentree 1999).Vendredi: 8h30 a 16h00. Fermeture annuelle de 9 semaines. 

* Locaux : 50 m^ environ 
-Nombre de places assises : 20 

* Budget: 
-De quelle Institution provient-ii ? UFR de Sport de d'Education Physique 
-Budget d'acquisition : 60 000 Fr 

* Bihliotheque de recherche ou d'etude : le Centre de Documentation accueille les etudiants, 
du premier au troisieme cycle, ainsi que les enseignants. 
Selon le responsable informatique de PUFR de Sport, tres peu d'enseignants disposent d'un 
micro-ordinateur (mis a part leur poste personnel), de 1'acces au reseau de ccderoms de la BU 
et d'unc connexion a 1'Internet. Selon le responsable informatique, la situation devrait evoluer 
prochainement. 
Le Centre de Documentation est tres frequente par les enseignants, et ce d'autant plus que, 
selon les propos de la Responsable de la comptabilite, les enseignants n'ont pas de credits 
d'acquisition qui leur soient devolus, 

* Fonds : les enseignants demandent a la responsable du Centre de Documentation d'effectuer 
les acquisitions (periodiques, ouvrages). 
Les achats sont commandes a la Cooperative du Livre, a Orleans. Des commandes directes 
sont realisees, notamment pour les periodiques fran^ais (et auprcs de DAWSON, pour les 
periodiques etrangers). 

-Fonds documentaire specifique a la discipline et/ou londs plus "large" : Phvsiologie, 
Psychologie, Didactique, Sciences de PEducation. Quelques usuels de base. dont une edition 
papier de PEncyclopedia Universalis. 

-Nombre d'ouvrages : 1013 (en fevrier 1999) ; 1125 (en septembre 1999), sans les 
theses, 

-Nombre de periodiques vivants : 55 
-Nombre de periodiques morts : 2 

-Liste des periodiques : 
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-Nombre de theses : fonds de theses non repertoriees (environ 2 metres lineaires). 
-Nombre de cederoms : 2 + acees a un selcction de cederoms du SCD. 

-Aeees par le reseau du SCD (cederoms appartenant au SCD): oui 
-Cederoms accessibles seulement dans le Centre de Documentation 

(monoposte): 2 (Sport discus, Revue STAPS). 

-Autres supports : dossiers de presse ; collection de supports de cours ; depouillement 
des pcriodiques dans une base de donnees (references des articles, et resume). 

* Services offerts: la totalite du fonds est a consulter sur place. Seuls les enseignants peuvent 
emprunter des documents pour une duree de 15 jours. 

-Photocopieuse: 1 
-Acccs a ITnternet: oui (mais seulement pour les etudiants, a partir de la maitrise, et les 

enseignants). 
-Types de sites utilises : NSP (pas de signets proposes). 

* Site Web de l'Universite. de l'etablissement et les informations sur la bibliotheque : pas 
de site propre ; cursus et informations pratiques sur le site de 1'Universite. 

-Presentation des activitcs et du personnel de 1'etablissement: non 
-Adresse, coordonnees et responsable de l'etablissement: oui 
-Presentation des collections et de la direction de la bibliotheque : non 

« PEB : oui 
-Quelle organisation : actuellement, tres peu de demandes de la part des enseignants. 

Cependant, Mme WARCK pense que les enseignants sont mal informes de 1'existence de ce 
service. Le PEB s'effectue par Vintcrmcdiairc de la BU-Forum. 

* Les usagers de la hibliotheque : pas dlnscription, puisqu'il n'y a pas de pret (sauf pour les 36 
enseignants). Le public potentiel comprend environ 950/1000 personnes. 

* Frequentation quotidienne : rccherche bibliographique dans les pcriodiques : environ 20 
rcchcrchcs par jour. Recherche bibliographique sur les cederoms : environ 15 recherches par 
jour. 

* Formation des lecteurs a la recherche documentaire : pas de formation a 1'usage des 
cederoms. 

* Materiel et outils informatiques disponibles : 
-Nombre de postes et caracteristiques techniques : 1 micro-ordinateur pour la 

documentation (depouillement des periodiques), 1 poste OPAC (consultation du catalogue) et 1 
poste de consultation des cederoms en reseau, des 2 cederoms acquis en monoposte et de 
1'Internet. 

-Cablage : 1 prise reseau. 
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• Catalogue : de novembre 1998 a fevrier 1999, Mr MORIN a catalogue le fonds dans la base 
collective DYNIX, avec un poste de la BU, installe pour 1'occasion et recupere ensuite. 

-Catalogue informatise : oui, dans la base DYNIX. 
-Catalogue papier: non 

• La bibliotheque est-elle membre d'un "reseau de specialistes de la diseipline" regroupant 
des Centres de reeherehe eomplementaires sur le campus et a I'exterieur ? non 

• Convention : convention de signaiement des collections, signee le 25 novembre 1997, entre 
Mr LEVEQUE, Directeur du STAPS (Sciences et Techniques des Activites Physiques et 
Sportives) et Mme DESBORDES. 

Protoeole d'accord passe entre le Centre de Documentation de la Facultc du Sport et de 
1'Fducation Physique, et le SCD pour le signalement et le recensement des collections du Centre 
de Documentation dans le catalogue du SCD. 

Convention entre le SCD et le Centre de Documentation portant sur la mise a disposition 
d'un PC pour le Centre de Documentation (convention du 5 novembre 1998). Ce PC est destine 
au catalogage du fonds du Centre de Documentation dans la base bibliographique DYNIX du 
SCD, a 1'acces aux cedcroms du reseau du SCD, a la bureautique ". 

-Etat de la bibliothcque associee avant la collaboration avec le SCD : eollaboration 
avec le conservateur de la section Sciences. 

Les enseignants font beaucoup de propositions d'achat. et, en 1997/ 1998, Mr CORGIER a 
obtenu des credits speciaux pour acquerir de la documentation a la section Sciences. et ainsi 
constituer un fonds. 

Cooperation entre Mme BARIN et Mr CORGIER pour une repartition des acquisitions. 
Pas de catalogue informatise ; pas d'acces au reseau de cederoms. 

-Qui est a 1'origine de la collaboration ? Mme DESBORDES 

-Les modalites de la convention : 
-Engagements du SCD : catalogage du fonds ainsi signale dans la base DYNIX. 

Les conditions d'acces a la documentation du Centre sont les suivantes : pas de pret. consultation 
et photocopie sur place, participation au PEB (livres et periodiques), localisation des fonds dans 
le CCN-PS et le Paneatalogue (les ouvrages et les periodiques peuvent etre pretes dans le cadre 
du PEB). Engagement du SCD a gerer le PEB. 

-Engagements de la bibliotheque associec : engagement de la bibliotheque 
associee a fournir annuellement un etat des nouvelles acquisitions et un etat des disparitions, ainsi 
qu'a remplir 1'cnquctc annuelle demandee par le SCD et le Ministere. 

-Y-a-t-il unc mise a jour regulicre de l'etat des collcctions consecutive aux 
acquisitions de documents ? Pour 1'instant, rien n'a ete prevu. 
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• Avantages et contraintes de la collaboration pour la bibliotheque associce et pour le SCD : 

-Comment s'effectue la collaboration entre les deux entites ? Contacts informels selon 
les besoins. * 

-Bibliotheque associee : 
-Budget accorde par le SCD : 0 Fr 

-Personnel de la bibliotheque associee : un catalogueur (sous contrat CDD) du 
SCD cmploye dc novcmbrc 1998 a fevrier 1999, muni d'un PC prctc par le SCD. 

-Formation effeetuee par le SCD ou par un autre organisme : non 

-Services issus de la collaboration entre le SCD et la bibliotheque associee : 
-Le catalogage des fonds : oui 
-Le eatalogue verse dans la base collective : oui 
-Aeces au SIGB (Dynix): oui 
-Aeces aux eederoms du SCD : oui 
-Organisation du PEB : oui 

-Lecteurs : y-a-t-il de nouveaux usages de leur part ? Consultation de FOPAC, 
des cederoms. 

-Les inconvenients de la collahoration avec le SCD : pas d"inconvcnients 
signales. 

-Cette eollaboration est consideree par la responsable eomme : un apport 
complcmcntairc aux activites de la bibliothcque associee. 

• Avantages et eontraintes pour le SCD : 
-Part du budget accorde a la bibliotheque assoeiee par rapport au budget global 

consacre aux bibliotheques associees : 0 Fr 
-Formation assuree: non 
-Sureharge de travail: emploi de Mr MORIN, a 1'epoque sous contrat CDD. 
-Nouvelles taches : mise a jour des fonds dans la base DYNIX. 

• Ouelles sont les demandes et les besoins emanant de la bihliotheque associee ? Les 
enseignants ont demande que la BU s'abonne au cederom Current Contents, serie : Social 
Sciences. 

La responsable souhaite disposer d'une liste des aequisitions realisees par Mr CORGiER, 
lors de la constitution du fonds STAPS. 
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date : 13 septembre 1999, Reprise d'un entretien entre Mme DESBORDES et Mr THIEL, 
Directeur de 1'ESPEO et du LESl (15 mars 1996). Entretien avec Mr Patrick MIGNOT, Directeur 
des Etudes a 1'ESPEO, et Mr Claude FLEURIER, chercheur au GREMl, le 25 septembre 1999. 

NOM DE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : les ressources documentaires a 
FEcole Superieure des Procedes Electroniques et Optiques (ESPEO) 

Un fonds au GREMI, un fonds au LESI ; des fonds disperses dans les 
bureaux des enseignants-chercheurs ; pas de Centre de Documentation pour 
les etudiants. 

Pas de bibliothcquc, mais deux salles disposant d'une documentation tres technique (mais 
aussi des usuels et des periodiques) pour les specialisations professionnelles en fin de cursus. 
Deux salles pour la rcchcrchc au LESI (Laboratoire Electronique Signaux Images) et un local 
avec une minuscule bibliothequc (usuels, revues tres pointues, tires a part). 

Deux fonds pour les ehercheurs du GREMI (Groupe de Recherche sur 1'Energetique des 
Milieux Ionises, sous la direction de Mr FLEURIER), laboratoire indcpcndant de 1'Ecole (CNRS-
Universite d'()rlcans) et du LESI (Mr HARBA). 

Des salles informatiques et des box pour les etudiants, Projet (en cours de rcalisation) 
d'instalIation d'une table avec des livres "enchatn.es" pour les ctudiants pres des box (quelques 
livres rccommandcs par les enseignants). 

* Adresse : ESPEO.12 rae de Blois, BP 6744, 45067 ORLEANS Cedex 2 

* Nom du resnonsahle de la bibliotheque : pas de documentaliste. Les personnes a contactcr 
sont : Mr FLEURIER (poste 71.23) pour le GREMI, Mr HARBA, pour le LESI (poste 72.29) 
et Mr MIGNOT (poste 73.76), pour les enseignants-ehercheurs et les etudiants. 

* Statut et adresse : ESPEO, Universite d'ORLEANS. 

-Assoeiation avee une autre Institution : projets avec 1'ESEM : pour le dipldme de 
Recherche Technologiquc (DRT) Materiaux-Energetique-Electronique. 

Projet de regroupement avec FE3SEM (creation du Centre Polytcchniquc Universitaire en 
2001 a 1'etude). Aucun projet de creation d'une bibliotheque pour les etudiants. Aucun projet de 
recrutement d'une documentaliste pour les fonds de recherche. 

Le GREMI et le LESI sont des Unites mixtes de recherche CNRS-Universite 
d'ORLEANS. 

ENTRETIEN avec Mr THIEL (15 mars 1996) qui precise que : 
-les etudiants frequentent la BU. 
-les etudiants accedent beaucoup a la documentation par internet. 
-les ordinateurs sont en libre service 24h/24 pour les etudiants. 
-aucun personnel de documentaliste n'a ete recrute. 
-il n'y a pas de budget d'acquisition fleche. 
-il est d'accord pour que la BU recense dans la base D YNIX ce qui est intercssant. 
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-11 regrette Pabsence de documentation de recherche a la BU, et trouve que les delais du 
PEB sont trop longs. 

-il souhaite la mise en place d'une charte documentaire specifique aux besoins de 
1'ESPEO. 

-il existe une formation des enseignants et des etudiants avec 1'aide de documentalistcs 
(Mmes FOUGERE et Mlle SCHILLEWAERT). Mais, 1'ESPEO manque de moyens et souhaite 
une formation par le biais du personnel de la BU. 

-les personnes a eontacter sont Mrs Rachid HARBA, Directeur du LESI, et Patrick 
MIGNOT, Directeur des Etudes de 1'ESPEO. 

-Mr THIEL recommande Mr INGELBERT, Directeur scicntifique de PESPEO, et Mr 
AUCOUTURIER, Professeur de Mathematiques, pour la mise en place d'une commission de 
suivi du projet de collaboration. 

Les etudiants disposent de trois sallcs informatiques (24 PC, 16 PC, 16 PC), de box de 
travail avec des PC, d'une salle de station avec 20 postes conneetes a Plnternet. d'un amphitheatre 
avec du materiel video. 

Les etudiants utilisent peu la BU-Forum, selon Mr MIGNOT. qui va bientot faire installer, 
pres des box, une table avee des livres recommandes par les enseignants (livres munis d'une 
"ehaine" pour eviter les disparitions). 

-Nom du directeur de 1'etablisscment: 
-Directeur de 1'Eeole : Mr Jacques THIEL, meme adresse, tel : 02.38.41.73.75 ; 

e-mail: espeo@espeo.univ-orleans.fr 

-Enseignements dispenses : formation d'ingcnieurs BAC+5, speeialistes en Temps Recl, 
Lasers et Photonique. Signaux et Images ou Traitement Plasma. Solide formation de base en 
electronique et en optique ; initiation au fonctionnement de 1'entreprise : maltrise de deux langues 
etrangeres. 

Admission apres une premiere annee de DEUG, de classe preparatoire scientifique, un 
DUT ou un BTS. 

Formation a 1'Eeole et stages en entreprises. 
Enseignements fondamentaux : Langues etrangeres (anglais, allemand. espagnol), 

Communication. Management, I echnologie. Informatique, Mathcmatiqucs. Elcctroniquc, 
Automatique, Optique, Physique. 

-Disviplines et sujets de reeherche : GREMJ (Groupe de recherche sur PEnergetique des 
Milieux Ionises) dont le directeur est Mr Claude FLEURIER (tel : 02.38.41.71.23) ; LESl, 
(Laboratoire d'Electronique, Signaux, Images), dont le directeur est Mr HARBA (tel : 
02.38.41.72.29). 

-Nombre d'enseignants et chereheurs : 26 enseignants dont 21 enseignants-chercheurs. 
-Nombre d'etudiants : 235 

* Historique : creation de 1'ESPEO en 1990 ; creation du LESl en 1991. 
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* Personnel de la bibliotheque : 0 

• Loeaux : NC 

• Budget: 
-De queile Institution provient-il ? Budget documentaire du GREMI : 100 000 Fr 

environ (le budget eomprend les aequisitions, les abonnements et le PEB). Le budget 
documentaire du LESI et les budgets de chacun des Departements n'ont pas ete communiques. 

• Fonds : Mr CORGIER n'envoie plus de formulaire de propositions daehat. depuis lamise en 
place de 1'ESPEO, a la grande surprise de Mr MIGNOT. En fait, Mr CORGIER a envove des 
formulaires, que Mr THIEL n'aurait pas transmis. 

Chaque Departement dispose de credits documentaires (en realite de credits non fleches). 
Les enseignants commandent, en fonction leurs besoins, de la documentation pour la recherche 
et l'enseignement. 

Ainsi, chaque enseignant dispose d'un petit fonds (par exemple, Mr MIGNOT possede 
200 titres environ) et gere individuellement son fonds (par exemple, Mr MIGNOT a un fichier 
manuel de pret). 

Mr MIGNOT a fait part de la difficulte de la gestion de sa documentation, dans la mesure 
ou des livres pretes sont difficilement recuperes. A ses yeux, un signalement dans DYNIX 
poserait encore plus de difficultes. 

-Fonds documentaire specitlque a la diseipline et/ou fonds plus "large": fonds tres 
specialise au GREMI et au LESI. 

Le fonds des enseignants contient de la documentation specialisee et destinee a 
1'enseignement (preparation des cours). 

-Nombre d'ouvrages : 1000 environ pour le GREMI. 
-Nombre de periodiques vivants : 6 pour le GREMI. 
-Nombre de periodiques morts : NC 
-Nombre de theses : NC 
-Nombre de cederoms : Mr FLEURIER, ainsi que sept autres chercheurs du GREMI. ont 

acces au reseau de cederoms du SCD. Le responsable informatique du GREMI est Mr DUMAX. 
-Aeees par le reseau du SCD (ccderoms appartenant au SCD) : oui, pour le 

GREMI (8 postes connectes au reseau de cederoms) ; oui, pour le LESI (3 postes connectes au 
reseau de cederoms). 

-Acces interne au reseau de Vinstitution : non 
-Ccderoms accessibles seulement dans le service» Laboratoire ou Centre de 

recherche (monoposte): NC 
-Documents maison du Centre de reeherche sur cederoms : le GREMI et le LESI 

disposent des Current Contents sur disquette en interne (la connexion simultanee avec le reseau 
de cederoms du SCD posant des problemes techniques). 

-Autres supports : non 
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• Serviees offerts : la documentation du GREMI et du LESI est a la disposition des chercheurs. 
Echanges d'inibrmation et prets entre coilegues sont la regle, a 1'interieur des laboratoires. 
Relation avec quelques enseignants, notamment de l'ESEM. 

-Acces a Nnternet : oui, pour les etudiants ; oui, pour les ehercheurs du GREMI et du 
LESI. 

Mr FLEURIER utilise les sites de laboratoire, le site de PAmerican Institut of Physics 
pour des recherehes bibliographiques, des sites de revues americaines gratuites. 

-Projet d'abonnement a des periodiques electroniques et/ou a des bases de 
donnees en ligne : voir ci-dessous. 

• Site Web de l'I)'niversite. de l'etablissement (UFR, Departcment...) et ies informations sur 
la bibliotheuue : http://www.espeo.univ-orleans.fr (site consulte le 13/09/1999). 

-Presentation des activites et du personnel de 1'etablissement : presentation des 
activites (cursus...) a PESPEO, mais pas de presentation du persormel ; presentation des activites 
et des personnes travaillant au LESI. 

-Adresse, coordonnees et responsable de l'etablissement (l FR...): non pour PESPEO ; 
oui pour le LESI et le GREMI. 

-Presentation des collections et de la direetion de la bibliotheque : non (pas de 
bibliotheque). 

-Acces libre aux bases de donnees (cederoms...) ou mot de passe obligatoire : non 
-Cataloguc de la bibliotheque en Mgne : non 
-Selection de sites avec liens hypertextes : non 

-Autre rubrique : sur les pages du GREMI et du LESI : administration, presentation, 
activites, equipements, personnel et annuaire. 

• PEB : PEB du GREMI avec PINIST et la BU-Scicnces (la gestion est elTcctude par la 
secretaire de rechcrche). La BU-Sciences a envoye une facture de 3905 Fr a 1'ESPEO pour la 
foumiture d'articles (de septembre 1998 a aout 1999). 

-Nombre d'articles demandes : NC 
-Nombre de documents demandes ( en dehors des periodiques): 0 
-Outils de recherche bibliographiques disponibles : sites de 1'American Institute of 

Physics et des Current Contents. 

• Les usagers de la bibliotheque : 
-Nombre de lecteurs : 70/80 personnes environ dont: 

-Etudiants : 
-Troisieme cycle : 5 etudiants pour le LESI; de 25 a 50 etudiants (dont 20 

doctorants) et stagiaires pour le GREMI. 
-Enseignants et chercheurs : 12 chercheurs pour le LESI; 33 chercheurs pour le 

GREMI. 

• Materiel et outils informatiques disponibles : NC 
-Cablage : oui, cablage du campus, et presence de prises reseau. 
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• Catalogue : eatalogue des ouvrages pour le GREMI : fichier texte consultable en reseau 
inteme. 
Les enseignants disposent de fonds documentaires avec un fichier manuel pour le pret entre 
eollegues. II n'y a pas de catalogue collectif de tous ces fonds. 

-Catalogue informatise: non 

• La bibliotheque est-elle membre d'un "reseau de specialistes de la discipline" regroupant 
des Centres de reeherche complementaires sur le campus et a Texterieur ? non 

• Convention : non 
-Etat de la bibliotheque associee avant la collaboration avee le SCD : 
Mr FLEURIER estime que la documentation achetee est beaucoup trop specialisee pour 

etre utilisee par d'autres chercheurs que ceux du GREMI. 
En outre, lorsqu'un document est achete, cela signifie que ce document est reguliercment 

utilise. II est donc hors de question de le preter. 
De plus, le pret entre eollegucs du GREMI pose souvent des problcmes (pour recuperer 

1'ouvrage). 
Donc, un signalement des collections dans la base DYNIX lui semble peu judicieux. Mr 

FLEURIER ne pense pas utiliser 1'espace recherche de la future Bibliotheque de sciences. II 
prefere avoir acces a des documents electroniques depuis son laboratoire. 

• OueMes sont les demandes et les besoins emanant de la bibliotheque associec ? 

Pour le GREMI : problemcs de stockage des revues anciennes ; souhait d'avoir une 
documentaliste a mi-temps pour la gestion de la documentation, les abonnements, le PEB 
(actuellement. la secretaire de recherche s'en charge avec peine). 

Mr FLEURIER souhaite s'abonner a un periodique clectronique. mais c'est tres cher. Une 
societe lui a propose un bouquet de six revues electroniques scientifiques dont deux seulement lui 
seraient vraiment utiles (dont PLASMA). II pense que le SCD pourrait envisager un abonnement 
au bouquet de six revues, dans la mesure ou les centres de recherehe du campus pourraient etre 
interesses par les autres periodiques electroniques du bouquet. 

Aussi, il souhaite que l'abonnement soit gere par le SCD en reseau (car un seul 
abonnemcnt coute 20 000 Fr par an et six revues electroniqucs en bouquet ne coutent que 40 000 
Fr). 

II souhaite aussi une version clectronique des revues scientifiqucs generalistes dans le 
cadre du reseau de cederoms (mais, comme on l'a vu, il y a des problemes d'acces). 

Pas de demande de la part de Mr MIGNOT, pour les etudiants (pour 1'instant, le projet 
prioritaire consiste a harmoniser les cursus avec 1'ESEM). 

• Si la bibliotheque associce est demeuree autonome. quelles en sont les raisons ? 
-Problemes techniques : oui 
-Absence de personnel: oui 
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date : 8 septembre 1999. Entretien avec Mme CALVET, le 9 septembre 1999 (eorrections le jour 
meme). Enquete de 1'ESGBU de 1'annee 1998 sauf mention contraire. 

NOM DE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : Bibliotheque de 1'IUT 
d'ORLEANS 

• Adresse : rue d'Issoudun. BP 6729, 45067 ORLEANS Cedex 2 

e Nom du rcsponsable de la bihliotheque : Mme Jacqueline CALVET 
-Statut : ITARF (ingenieur, technicicn. administratif de rcchcrche et de formation). 

Rcsponsable de la bibliothcquc depuis 1992. 
-Telephone : 02.38.41.75.21 

• Statut et adresse : IUT d'ORLEANS (creation en 1966). qui depend directement des Scrviccs 
Communs dc 1'Universite. 

-Assoeiation avec une autre Institution : aucun rapport avec les autres IUT des sitcs 
delocalises, ni avec d'autres bibliotheques (sauf, bien sur, avec le SCD). 

Mme CALVET ne rcsscnt pas 1'interet d'etablir des relations avec les autres bibliothcques 
d'IUT. 

En revanche. elle estimc tres importante la collaboration avec le SCI). 

-Nom du directeur de Vetablissement : Mr Jean-Pietre COIC, meme adresse, tel : 
02.38.41.75.75 , mel : directeur.iut.orleans@univ-orleans.fr 

-Enseignements dispenses : cinq Departements : Chimie (creation en 1966), Genie 
Mecanique et Productique (Orientation Sciences et Techniques automobilc. creation en 1967), 
Informatique (Informatique et Genie informatique, creation en 1984), Organisation et Genie de la 
Production (Adaptation locate : Qualite et Surete de Fonctionnement, Logistique et Management 
de la Production, creation en 1994), Gestion des Entreprises et des Administrations (Finances, 
Comptabilitc. Petites et Moyennes Organisations, creation en 1968). 

-Nombre d'enseignants et chercheurs : 85 dont 41 enseignants-chercheurs ; 63 
enseignants vacataires. 

-Nombre d'etudiants : 1005 

• Historiquc : NSP 

• Personnel de la bibliotheque : 
-Nombre : 1 

-Categorie: 1 personne (categorie C, filiere ITARF) a temps plein (37h30). Formation 
d'une journee au SCD d'ORLEANS. 
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• Horaires d'ouverture : 5 jours par semaine (37h30). Lundi, mardi, mercredi et vendredi ; 
8h30-12h30 et 13h45-l 7hl 5. Jeudi : 8h30-13h30 et 14h45-l 7hl 5. Fermeture annuelle de 9 
semaines. 

• Locaux : 248.10 
-Superficie des magasins : 37,10 m^ 
-Superfieie de la salle de leeture: 211 m^ 
-Nombre de plaees assises : 80 
-Plan des locaux : une grande salle pour travailler. Par ailleurs. les etudiants disposent 

dautres salles de travail. Aussi, viennent-ils a la bibliotheque essentiellement pour utiliser la 
documentation disponible. 

• Budget: il existe cinq Departements (avec des laboratoires de recherche). 
Le budget global d'acquisition de la documentation de la bibliothcque (35753,97 Fr en 

1998/1999) est reparti dans chaque Departement qui dispose ainsi d'un credit d'acquisition qu'il 
gere comme il 1'entend. 

Chaque responsable du Departement commande directement les ouvrages qu'il estime 
utile pour les etudiants et pour le Departement. 

II remet ensuite a la bibliothecaire les documents, apres avoir conserve ceux qui 
1'interessent (documentation de niveau recherche). 

Ainsi, ehaque Departement dispose de fonds documentaires propres, qui n'ont pas ete 
recenses (malgre les demarches entreprises par Mme DESBORDES). 

La bibliothecaire ne dispose pas de la liste de tous les ouvrages commandes. elle 
ncffectue ni ne gere les commandes. 

Par ailleurs, les Departements disposent d'acces au reseau de cederoms du SCD, ainsi que 
des acces a l'Internet. 

Les departements possedent des cederoms mais on ne sait pas combien. 
Les rapports de stage des eleves sont localises dans les departements, et non a la bibliotheque. 

-De quelle Institution provient-il ? Budget de l'IUT pour les aequisitions et les 
abonnements effectues par les Departements. 

-Budget d'aequisition : 20 942 Fr en 1996/1997 et 35 753,97 en 1997/1998. 
-Livres : NC 
-Periodiques-papier: NC 
-Cederoms : 0 
-Abonnement a des bases de donnees : 0 
-Autre : 0 

-Budget de fonctionnement: NC 

• Bibliotheuue de reeherehe ou d'etude : bibliotheque d'etudc de premier cycle. 
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* Fonds: 
-Fonds documentairc specifique a la discipline et/ou fonds plus "large" : livres de 

cours choisis par les professeurs ; fiscalite et droit des entreprises avec feuillets de mise a jour ; 
petit fonds vieilli de culture generale (environ 50 titres). 

-Nombre d'ouvrages : 2965 en 1997 ; 3046 en 1998. 
-Nombre de periodiques vivants : 20 et 3 abonnements a des fascicules sur la fiscalite et 

le droit des entreprises avec feuillets de mise ajour. 
-Nombre de periodiques morts : 1 

-Nombre de theses : 0 
-Nombre des cederoms : 0 

-Acces par le reseau du SCD (cederoms appartenant au SCD) : non 
-Acces interne au reseau de l'institution (cederoms achetes par l'Institution): non 
-Cederoms accessibles seulement dans le service» Laboratoire ou Centre de 

recherche (monoposte): non 

-Documents maison du Centre de recherche sur cederoms : polvcopies de cours et 
constitution de dossiers de presse par la responsable. 

-Autres supports : non 

-Projet d'achat de ccderoms ou d'abonnement a des bases de donnees : non 

* Services offerts : 

-Consultation sur place : tres peu de documents a consulter sur place : la plupart des 
usuels sont pretes, ainsi que les periodiques. Cependant, quelques usuels et les fascicules de mise 
ajour sont a consulter sur place. 

-Pret de documents : 
-Duree de pret : 15 jours pour les etudiants ; en principe, idem pour les 

enseignants. 
-Pret de periodiques : 300 prets correspondant a x periodiques. 
-Pret d'ouvrages : 1292 prets correspondant a x ouvrages. 
-Pret d'autres types de documcnts : 90 rapports de stage susceptibles detre 

pretes. 

-Photocopieuse : 1, soit 24453 photocopies en 1996/1997 et 28227 photocopies en 
1997/1998. 

-Possibilite de recuperer des donnees ou de faire du traitement de texte : non 

-Acces a 1'internet: non 
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• Site Web de lTniversite. de Fetablisseroent (LFR. Departcment...) et ies informations sur 
la bihliothegue : pas de pages Web sur le site de 1'Universite d'ORLEANS. 

-Presentation des activites et du personnel de 1'etablissement: non 
-Adresse, coordonnees et responsable de 1'etablissement (UFR...): oui 
-Prcsentation des collections et de la direction de la bibliotheque : non 

• PEB : non, pas aupres de la documentaliste. Les enseignants s'adressent directement a la BU-
Sciences, soit un depcnse de 1065 Fr, de septembre 1998 a aout 1999. 

-Quels sont les centres de documentation les plus utilises ? le service du PEB de la BU-
Seiences. 

-Nombre d'articles demandes : NC 
-Nombre d'articles envoyes suite a une demande exterieure : NC 
-Nombre de documents demandes ( en dehors des periodiques): NC 
-Outils de recherche bibliographiques disponibles : NC 

• Les usagers de la bihliotheque : enscignants-chercheurs. Eleves de 1'IUT, ex-Eleves de PIUT, 
Etudiants de premiere annee d'IUFM, personnel de 1'IUT. 

-Nombre de lecteurs : NC dont: 
-Etudiants : 200 etudiants environ (les etudiants utilisent la BU-forum et la BU-

Droit, Economie, Gestion. 

-Enseignants et chercheurs : 10 personnes environ. 

• Frequcntation quotidienne : NC 

• Formation des leeteurs a la recherche documentaire : Mme Calvet joue un role 
fondamental de mediateur. 

• Materiel et outils informatiques disponibles : 
-Nombre de postes : pas de micro-ordinateur, pas de terminal, pas d'acces au catalogue et 

aux cederoms de la BU. 
Actuellement, un PC a ete fourni a titre temporaire par le SCD pour le catalogage du 

fbnds (livres et periodiques) dans la base collective DYNIX. Mme CALVET ne 1'utilise pas. 
Ce sont des catalogueurs de la BU-Forum qui Putilisent pour le catalogage, en particulier 

Mme COLLET de la section sciences de la BU-Forum. 
Mme CALVET disposait d'un micro-ordinateur pour le pret : il est tombe en panne en 

1998 et n'a pas ete remplace. 

-Projets d'informatisation ou d'achat de materiel et/ou de logiciels : projet d'achat d'un 
PC pour que les usagers puissent acceder au catalogue et au reseau de cederoms du SCD (selon 
Mr Baillarguet, directeur adjoint de 1'IUT). 

-Cablage : prise reseau dans la bibliotheque. 
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• Cataiogue: 
-Cataloguc informatisc : en cours : la moitie ciu fonds d'ouvragcs a ete catalogue par Mr 

MORIN, catalogueur sous contrat CDD (d'avril a juillet 1999, soit environ 1500 livres a raison de 
34 heures par semaine). 

Mme COLLET entreprend de cataloguer la moitie des ouvrages qui restent, ainsi que les 
periodiques. de septembre 1999 a juin 2000, tache qui devrait oecuper 1'essentiel de son temps de 
travail. 

Aetuellement. le catalogue informatique de la base n'est pas accessible au public (peut-
etre consultable en 2000 si 1'achat du PC a lieu). 

-Catalogue papier : oui (fichier manuel mis a jour et que Mme Calvet veut continuer a 
mettre a jour comme complement au catalogue informatique). 

-Cataloguc papicr des periodiques : existence d'une liste manuscrite. 
-Format de eatalogage et caracteristiques du module de catalogagc ou du SIGB : 

Classilication CDU utilisee pour les fonds de la bibliothcque de l'IUT. Format UNIMARC. SIGB 
DYNIX. 

• La bihliothequc est-elle membre d'un "rcscau de spccialistes de la discipUne" regroupant 
des Centres de reeherche eomplementaires sur le campus et a 1'exterieur ? non 

• Convention : oui, signature d'un protocole de signalement des collections. le 4 novembre 
1998 (en cours de rcalisation). 

Ce protocole d'accord consiste a entreprendre le signalement des ouvrages et des periodiques 
de la bibliothcquc de 1'IUT dans le catalogue du SCD et les catologues eolleetifs nationaux. 

-Qui est a 1'origine de la collaboration ? Le SCD est a 1'originc de 1'operation. 

-Les modalitcs de la convention : convcntion signee par Mr COIC, Mme CALVET et 
Mme DESBORDES. 

Le signalement des fonds dans les bibliotheques des cinq Departcments de l'IUT a ete 
propose, mais cette taehe n'est pas a 1'ordre du jour. 

-Engagements du SCD et de la bibliotheque associec : Engagement de la 
bibliotheque de 1'IUT a recenser ses fonds dans la base. Engagement du SCD a fournir un PC 
pour le catalogage, ainsi qu'un catalogueur. 

Catalogage dans la base DYNIX : les ouvrages et periodiques signales dans la base 
apparaissent eomme pouvant etre consultes et photocopies sur plaee. En revanche, il n'est pas 
possible d'emprunter les documents. 

Engagement de signalement des ouvrages dans le Pancatalogue et le CCN-PS. 
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Engagement de la bibliotheque associee a foumir annuellement un etat des nouvelles 
acquisitions et des disparitions, a remplir Fcnquetc annuelle adressee par la BU pour cvaluer 
1'evolution du SCD et a repondre a 1'enquete annuelle du ministerc. 

-Y-a-t-il une mise a jour reguliere de 1'etat des collections consecutive aux 
acquisitions de documents ? Oui, actucllcmcnt. puisque Mme COLLET entreprend le 
catalogage de ce fonds. 

• Avantages et contraintes de la collaboration pour la bibliotheque assoeiee et pour le SCD : 

-Comment s'effectue la collaboration entre les deux entites ? Aucune reunion n'a ete 
programmcc. 

-Bibliotheque assoeiee : 
-Budget accorde par le SCD : 

-Acquisition de materiel : le SCD a prete un PC pour effectuer le 
cataiogage. 

-Budget de fonctionnement: deux catalogueurs du SCD employcs. 

-Personnel de la bibliotheque associee : 
-Recrutement: non 
-Formation effectuee par le SCD ou par un autre organisme : non 

-Services issus de la collaboration entre le SCD et la bibliotheque associee: 
-Le catalogage des fonds : oui 
-Le eatalogue verse dans la base collective : oui 
-Acces au. SIGB (Dynix) : oui 
-Aeees aux cederoms du SCD : non 
-Acces Internet et bases de donnees en ligne : non 

-Les inconvenients de la collaboration avee le SCD : aucun. 

-Cette collaboration est consideree par la responsable de la bibliotheque 
comme un apport complcmentaire aux activites de la bibliothcquc associcc. 

• Avantages et contraintes pour le SCD : 
-Part du budget accorde a la bibliotheque associee par rapport au budgct global 

consacre aux bibliotheques associees : 0 Fr 
-Formation assuree : non 
-Surcharge de travail: emploi de deux personnes du SCD pour le catalogage. 
-Nouvelles taches : mise a jour dcs fonds. 

• Quelles sont les demandes et les besoins emanant de la bibliotheque associee ? Demandes 
d'informations bibliographiques et bibliotheconomiques. 

Mme Calvet souhaite recevoir une formation a 1'utilisation du catalogue, des cederoms et 
dlnternet au sein de 1'1UT. si 1'achat du PC se concretise. 
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dafc : 8 septembre 1999, Entretien avec Mme BIRRE, responsabie administrative. Mrs SINGER 
et BONHEUR, enseignants, et Mr Pascal PAUTRAT, responsable des installations 
informatiques, le 22 septembre 1999. 

NOM DE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : centre de Documentation de 
VEcole Superieure de 1'Energie et des Materiaux (ESEM) 

* Adresse : 8, rae Leonard de Vinci, 45072 ORLEANS Cedex 2 

* Nom du responsable de la bibliotheque : pas de responsable. Contacter Mme Isabelle 
BIRRE, Responsable des Services Administratifs, tel ; 02.38,41.73.84. Contacter Mme 
VAILLANT, Responsable de la Comptabilite, poste 74.00. Voir aussi, Mr Pascal PAUTRAT, 
pour Pinformatique et Internet. 

* Statut et adresse : Eeole Superieure de PEnergie et des Materiaux. Universite d'ORLEANS. 

Visite de Mme DESBORDES aupres de Monsieur MUDRY, directeur de 1'ESEM, lc 12 mars 
1996. 

Projet dmtegrationdu fondsdans lafuture BU de Sciences : en fait, les chcrcheurs se sont 
"debarrasses" d'unc partie de leur fonds d'ouvrages juges obsoletes. 

Projet a 1'etudc de fusion des deux ecoles d'ingcnieurs. PESEM et UESPEO. L'objectif est 
de creer un Centre Polytechnique Universitaire (CPU) en 2001, c'est-a-dire d'harmoniser les 
cursus et les enseignements (quelques enseignants donnent deja des cours dans les deux 
ecoles), et de faire des eeonomie de gestion (peut-etre). 

Les locaux actuels de PESEM et de PESPEO seraient conserves. Dans ce nouveau 
contexte, les personnes interrogees ne m'ont evoque aucun projet de creation-rcstructuration de 
centres de documentation "consequents" a 1'usage des etudiants. 

La situation actuelle a PESEM est la suivante : le "budget d'acquisition" est reparti entre 
les trois departcments. Les enseignants-chercheurs commandent les ouvrages et les 
periodiques qui leur sont utiles (soit, des ouvrages de recherche, des ouvrages pour preparer 
leurs cours, des periodiques techniques). Cette documentation non cataloguee se trouve dans 
les bureaux des enseignants qui pretent de la main a la main aux etudiants les documcnts juges 
utiles. La relation pcrsonncllc compte beaucoup pour les enseignants. 

Quant au Centre de Documentation, il s'agit en fait d'une salle de travail en libre service 
avec une collection d'ouvrages souvent anciens (mais certains demeurent tres utiles) et de 
periodiques laisses la par les enseignants apres usage. 

Personne ne gere ce fonds, d'ou une impression de laisser aller (on peut avoir des doutes 
sur le rangement, une partie du fonds est sans doute obsolete, et n'est donc pas utilisee par les 
etudiants, la disparition de documents est plus que probable). 
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Comme, depuis 1996, il n'y a plus de personne pour gerer la salle, du coup, les 
enseignants preferent "capter" la documentation, y compris celle qui serait tres utile aux 
etudiants. 

Dans la salle de Documentation : pas de services, ni d'aide a la recherche documentaire. 
On renvoie les eleves a la BU-Forum. 

Les etudiants disposent de deux salles informatiques avec de nombreux PC (soit, 2 fois 14 
PC avec des eonnexions a l'Intcrnet) pour rcdigcr leur rapport, ou chercher de Finformation 
(salles en libre acces, de 7h30 a 19h00). 

lls ont chacun un e-mail pour la messagerie electronique. 

II existe une troisieme salle informatique avec des PC non connectes a Vlntcrnct. II existe 
aussi un "laboratoirc de langues" (avec des logiciels didactiques et des casques). 

Des seances de formation au traitement de texte et a la recherche documentaire sur 
Internet sont organisees pour les etudiants, au cours des premiers mois de la premiere annee 
(apprentissage en cours et dans les salles informatique de Word, Excel, utilisation des moteurs 
de recherche, des langages de programmation). 

Pas de signets (selection de sites) sur le site de 1'ESEM. 

Quant aux enseignants, Fautoformation reste la reglc. Concretement, les enseignants en 
informatique sont sollicites en fonction des besoins. 

Bref, dans ce contexte de creation du CPU, il serait temps que les directeurs des deux 
ecoles reflcchissent a un nouveau mode d'organisation pour les ressources documentaires. Le 
nouveau CPU aecueillerait environ 800 eleves par an. 

-Association avec une autre Institution : projet de fusion avec 1'FSPEO. 

-Nom du direeteur de 1'etablissement: Mr Vincent PERTHUISOT, meme adresse, tel : 
02.38.41.70.50, mel : Directeur.Esem@univ-orleans.fr 

-Enseignements dispenses : 1'eeole est structuree en trois Departements : le Departement 
Mecanique-Energetique, sous la direction de Mr HUREAIJ ; le Departement Automatique-
Mecanique, sous la direction de Mr PILET ; le Departement Materiaux-Environnement-
Structures, sous la direction de Mr CHABIN. 

Cycle d'ingenieur sur trois ans ; enseignements : Ressources et Travaux d'amenagement 
(gestion et protection de 1'environnement, approvisionnement en eau et son traitement, materiaux 
du sous-sol, travaux de surface et subsurface) ; Materiaux et Outils de simulation (relation entre 
les procedes d'elaboration et de transformation et le comportement thermo-mecanique) ; 
Vehicules et svstemes energetiques (conception des systemes de transport et de leurs modes de 
propulsion, gestion et optimisation des energies) ; Productique mecatronique (automatisation 
globale, integree et flexible des processus de production). 
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Recrutement sur concours apres une preparation. un DEUG Sciences A. un DUT, un 
BTS... 

Specialisation (quatrieme annee): section speciale de Cienie de 1'Environnement. 

Inscription possible en DEA (Energetique ; Structure et proprietes multiechellcs des 
materiaux ; Materiau.x mineraux ; Solides, structures et Systemes mecaniques) et au DRT 
(Diplomc de Rccherche Technologique, Materiaux-Energetique-Electronique ; diplome habilite 
conjointement par 1'ESEM et PESPEO), 

Cours d'informatique : langage de programmation (langage C++ sur TURBO C++, 
langage PASCAL sur TURBO PASCAL, langage FORTRAN ; calcul de structure (logiciels 
ABAQIS et ACCORD); CAO (logiciel PROINGENEER) ; dessin industriel sur le logiciel 
AUTOSKETCH ; Word/Excel. 

-Disciplines et sujets de recherche ; cinq equipes de recherche (soit des cquipes propres 
a Pecole, soit des equipes en collaboration avec le C RMD et le CRMHT du campus CNRS): 

-Lahoratoire Mecanique et Energetique (LME), sous la direction de Mr Andre 
ANDRZEJEWSKI (unite propre de recherehe associee au CNRS). 

-Equipe Mecanique des Materiaux et des Structures (EMMS), sous la dircction de Mr 
Philippe BOISSE (unite propre de rechcrchc associee au CNRS). 

-Laboratoire d'Automatisme et Mecanique Appliquee (LAMA), sous ia direction de Mr 
Robert LAURENT. 

-Equipe Ressources, Environnement et Materiaux (EREM), sous la direction de Mr 
Jacques CHARVET (composante d'une unite mixte de recherche du CNRS, UMR Metallogenie 
et ( icotechnique. avec des chercheurs de PARIS-VI). 

-Centre de Recherche sur les Materiaux a Hautes Temperatures (CRMHT), sous la 
direction de Mr Michel CHABIN (CNRS-Universite d'ORLEANS). 

Cooperation avec le CRMD (Centre de Recherche sur la Matiere Divisee) du CNRS ; des 
chercheurs "isoles" travaillent aussi au sein de 1'ESEM. 

-Nombre d'enseignants et ehereheurs : 54 dont 36 enseignants-chcrcheurs. 
-Nombre d'etudiants : 409 

-Premier annee : 147 
-Deuxieme annee : 135 
-Troisieme annee : 106 
-Quatrieme annee (de specialisation optionnelie): 18 
-Doctorants : 15 
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• Historique : en 1972 : deux maitrises de Sciences et Techniques (MST) a 1'Universite 
d'ORLEANS (Transport et Propulsion ; Ressources et Materiaux mincraux). En 1982 : 
creation de 1'HSEM ; dans le batiment actuel, depuis 1990. 

• Pcrsonnel du Centre de Documentation : 0 

• Horaires d'ouverture ; libre acces, de 7h30 a 20h00. 

• Locaux : une salle de 100 environ et 80 places assises, au premier etage du batiment 
central. 

• Budget: budget de recherche reparti entre les trois Departements (le montant ne m'a pas ete 
communique). Le budget de fourniture (produits chimiques... pour les TP) est tres important. 
L'achat de la documentation est effectue sur les eredits de recherche restants. 

• Fonds : chaque departement a un budget de documentation pour 1'achat d'ouvrages et les 
abonnements effectues a titre personnel. 

Les enseignants s'adressent a la secretaire du Directeur de 1'ecole, qui commande et 
distribue les abonnements. 

Les enseignants disposent des numeros, qu'ils pretent aux etudiants ou font photocopier. 
Lorsque le numero n'a plus d'interet pour eux, il est laisse dans la salle de Documentation. 

-Fonds documcntaire specifique a la discipline et/ou fonds plus "large" : fonds 
d'ouvrages anciens (certains ouvrages, dont des dictionnaires techniques, restent tres utiles). 

-Nombre d'ouvrages : NC 
-Nombre de periodiques vivants : NC (dans le Departement Automatique-Mecanique. 

au moins six abonnements ont ete effectues, dont Sciences et Vie Micro, Mesure, Industrie et 
Techniques, Electronique Internationalc. Electronique, Industrial Engineering). 

-Nombre de periodiques morts : NC 
-Nombre de theses : les rapports de stage sont archives dans la salle des archives. 
-Nombre de cederoms ; 0 

-Acccs par le reseau du SCD (cederoms appartenant au SCD) : pas dans la 
salle, mais, dans les bureaux de certains enseignants, des PC ont ete installes avec un acces au 
reseau de cederoms du SCD et a 1'lnternet (cinq acces au reseau de cederoms). 

II y a quelques annees, avait ete installee une connexion simultanee de 6 postes au reseau 
de cederoms pour les etudiants. mais des problemes techniques sont apparus, et il n'a pas ete 
possible de poursuivre cette operation. Selon Mr PAUTRAT, les cederoms les plus utilises sont 
PASCAL et DOCTHESES. 

-Acees interne au reseau de Vinstitution ; non 
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-Ccdcroms acccssibles seulement dans le service» Laboratoire ou Centre de 
reeherehe (monoposte) : non. Cependant, Mr CHABIN disposerait d'unc serie des Current 
Contents sur disquette. 

* Serviees offerts : le fonds est a eonsulter sur place, mais il n'y a aucune surveillance. II doit y 
avoir des disparitions de documents, mais aucun recolement n'a ete effectue. 

-Photoeopieuse : non (photocopieuse jusquen 1997, mais, comme les etudiants ne 
1'utilisaient pratiquement pas, la photocopieuse a ete retirec). 

-Possibilite de recuperer des donnees ou de faire du traitement de texte : non 
-Aeees a 1'Internet: non, pas dans la salle. mais dans les deux salles informatiques. 

-Types de sites utilises : NSP (salles informatiques en libre acces). Selon Mr 
PAUTRAT, l'usage de la messagerie elcctronique est tres important. 

-Projet d'abonnement a des periodiques electroniques et/ou a des bases de 
donnees en ligne : non 

* Site Web de rUniversite. de I'etablissement (UFR. Departement...) et ies informations sur 
la bihliotheque : site : http://www.univ-orleans.fr/ESEM/ (site visite le 22 septembre 1999). 

Mr PAUTRAT s'occupe de la mise a jour du site. II envoit au CITU un ilchier compresse 
de ses pages WEB. Le CITU prefere ce mode de gestion pour des raisons de securite. Mr 
PAUTRAT souhaite pouvoir directement mettre a jour le site de 1'ESEM. 

Le site a ete cree il y a deux ans : Mr Damien SOULAT, enseignant a 1'ESEM, a propose a 
ses eleves delaborcr un projet de creation de site. 

Depuis, chaque annee, un groupe d'etudiants est sollieite pour ameliorer le contenu du site 
de 1'ESEM. Aussi, 1'abscnce actuelle de signets n'cst peut-etre que temporaire. D'apres Mr 
PAUTRAT, il existerait un comite charge du site Web de 1'Universite, peut-etre relevant du 
Charge de mission Henri THUILLIER (Informatique et Technologies de Communication). 

-Presentation des activites et du personnel de 1'etablissement: oui 
-Adresse» coordonnees et responsable de l'etablissement (UFR...): oui 
-Presentation des eollections et de la direetion de la bibliotheque : non 
-Selection de sites avee Mens hypertextes : non (sauf avec le site de 1'ESPEO). 
-Autre rubrique : presentation avec un lien vers le site de 1'ESPEO, conditions 

d'admission, enseignement et cursus, relations intemationales (conventions passees avec des 
ecoles d'ingenieurs europeennes dans le cadre du projet ERASMUS), recherche (activites), 
services (installations, materiels disponiblcs pour la recherche en partenariat avec les entreprises), 
association des eleves, annuaire. 

* PEB 2 oui, par le biais de la BU-Sciences. 
-Quels sont les eentres de doeumentation les plus utilises ? Voir avec les Centres de 

Documentation du CNRS ; BU-Scienees. 
-Nombre d'articles dcmandes : NSP (soit 3180 Fr factures par la BU-Sciences, de 

septembre 1998 a aout 1999). 
-Nombre d'articles envoyes suite a une demande exterieure : NSP (sans doute, 0) 
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-Nombre de documents demandes ( en dehors des periodiques): NSP 

• Materiel et outils informatiuues disponibles : 
-Nombre de postes et earaeteristiques techniques : 0 
Le cablage des batiments a ete entierement refait en mai/juin 1999, afin de permettre a 

tous les enseignants d'etre conneete a 1'Internet. Projet d'intranct a 1'etude, selon Mr PAUTRAT. 

• Catalogue : pas de catalogue, ni papier, ni informatise. Existence d'une liste des nouvelles 
acquisitions au secretariat de la comptabilitc. 

11 serait intercssant que les enseignants aient acces a la liste des periodiques disponibles 
dans chacun des Departements par le biais d'un intranet. Ne serait-il pas possible de faire 
comme dans le Departement Informatique : faire la liste des ouvrages et des abonnements 
disponibles dans un fichier texte ? 

• Convention : non 

-Etat de la bibliotheque associee avant la eollaboration avee le SCD : 
Visite de Mme DESBORDES aupres de Monsieur MUDRY, Directeur de 1'ESEM, le 12 mars 
1996. 

Mr CORGIER envoyait en mars des formulaires d'acquisition. Les enseignants 
repondaient. 

Les enseignants de 1'ESEM envoient souvent les eleves a la BU-Scicnces. toute proche 
gcographiquement (c'est ce que fait Mr SINGER, enseignant). 

• Ouelles sont les demandes et les besoins emanant de la bibliotheque assoeiee ? 

Demande davoir acces aux normes frangaises (AFNOR) et europeennc. sous support 
electronique. La solution du cederom en reseau interesse apparemment les enseignants de 
1'ESPEO, de l'IUT, de 1'ESEM. 

Selon Mr BONHEUR, enseignant a 1'ESEM, 1'abonnement a ce produit lui permettra.it 
d'eviter d'avoir a commander les fascicules couteux de 1'AFNOR. 

Demande d'acces au reseau de cederoms par une interface Web (avec mot de passe), ce 
qui eviterait les problemes d'installation dus aux connexions simultanccs. 

• Si la bihliotheque associee est demeuree autonome, quelles en sont les raisons ? 
-Absence de personnel: oui 
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date : 35 septembre 1999. Sources issues du site Web du Centre de Biophysique Moleculaire. 
Entretien avee Mmes CHARLIER et FRAPART, le 29 septembre 1999. 

NOM PE LA BIBLIOTHEOUE : Bibliotheque du Centre de Biophysique 
Moleculaire (pdle de recherche CNRS-lJniversite d'Orleans) 

• Adresse ; batiment A, rue Charles-Sadron, 45071 ORLEANS Cedex 2 

• Nom du responsable de la bibliotheque : Mme Marguerite CHARLIER 
-Statut: Mme CHARLIER est ehargee de communication. 
-Telephone : 02.38.25.55.53 ou 02.38.25.79.09 poste 55.38 (Mme CHARLIER). 
-E-mail: macharli@cnrs-orleans.fr 

• Statut et adresse : CNRS-Universite d'Orleans, Centre de Biophysique Moleculaire (UPR 
4301, Unite Propre de Recherche conventionnee avec 1'Universite d'Orleans). 

Sept poles de reeherche ont ete definis, dans le eadre d'une convention commune au 
CNRS et a 1'Universite d'ORLEANS. Le CBM s'inscrit dans le cadre du pole "Physique et 
Chimie du vivant. Systemes biologiques", comprenant aussi 1'ICOA, le Laboratoire de 
Physiologie animale, 1'Equipe de Chimiometrie. Un partenariat doeumentaire entre ces quatre 
struetures serait-il envisageable ? 

Les equipes GNC (Genetique, Neurogenetique, Comportement) et du centre de 
Developpement des Teehniques Avancees pour 1'experimentation animale (CDTA) realise des 
reeherches dans des domaines voisins. 

Le Centre de Documentation n'est pas une bibliotheque dite associee, mais les rapports 
etroits qui se sont tisses avec le SCD d'ORLEANS et la volonte de travailler en commun 
exprimee par Mme CHARLIER justifient une analyse de la situation de ce Centre de 
Documentation. 

En outre, Mme BOISTARD a souhaite que soient eollectees des informations sur ce 
Centre de Doeumentation, car elle envisage de developper la collaboration avec Mme 
CHARLIER. 

Affiliation avec 1'INSERM : une equipe de 6 personnes de 1'INSERM travaille au CBM. 
50% des ehercheurs sont des enseignants-chereheurs de 1'Universite d'ORLEANS. 

Cependant, I'UPR n'a pas voulu devenir UMR, dans la mesure ou les eredits budgetaires que 
verse le CNRS sont importants, alors que 1'Universite d'ORLEANS ne peut proposer de budget 
aussi eonsequent. 

Sur le campus du CNRS, on denombre trois Centres de Doeumcntation geres par des 
documentalistes (Laboratoire de Combustion des Systemes Reactifs : Mme FOUGERE ; 
Laboratoire de Physique et de Chimie de 1'Environnement : Mme SCHILLEWAERT ; Mmes 
CHARLIER et FRAPART : CBM). mais il existe peut-etre une dizaine de fonds ; il serait utile 

14/11 /99-centre de documentation du CBM LXXXIV 



que les responsables de ces trois centres envisagent un travail en commun et avec le SCD 
(planiftcation des operations communes et signature de convention) : c'est le souhait de Mme 
CHARLIER. 

Un partenariat avec 1'ICOA pour un echange des listes papier des periodiques est deja 
effectif. En revanche, 1'echange d'unc liste des ouvrages entre les deux etablissements n'est pas 
a 1'ordre du jour. 

-Association avec une autre Institution : ie campus du CNRS a le statut de Delegation 
rcgionale Centre-Auvergne-Limousin, dont le siege rcgional se trouve sur le campus de LA 
SOURCE. 

Les services communs sont constitues de trois entites : un president (elu) des directeurs de 
laboratoire du campus ; un eharge scientifique du CNRS ; un responsable administratif. 

Collaboration avec 1'INIST pour le PEB ; collaboration avec 1'INSERM. 

-Nom du directeur de Fetablissement : Mr Paul VIGNY, Directeur du Centre de 
Biophysique Moleculaire, meme adresse, tel: 02.38.25.55.88. poste 55.89. 

Par ailleurs, le professeur VIGNY est actuellement le President des Directeurs de 
laboratoire du campus du CNRS d'ORLEANS. A ce titre, il joue un rdle important comme 
interlocuteur fa.ce au SCD. 

-Diseiplines et sujets de recherehe : aux interfaces de la physique et de la chimie 
avec la biologie, sa mission porte sur la comprehension in vivo et in vitro de processus 
biologiques fondamentaux en terme de structure, de dynamique et d'interactions de 
macromolccules naturcllcs ou modifiees : physique, chimie. biologie moleculaire, biologie 
cellulaire. biochimie. 

-Nombre d*enseignants et ehereheurs : 62 chereheurs, 46 ingcnicurs et techniciens, 29 
doctorants et 7 post-doctorants ; une trentaine de stagiaires par an. 

50% des ehercheurs sont des enseignants-chereheurs donnant des cours dans les 
Departcments Physique, Biochimie, Biologie de 1'Universite d'ORLEANS. 

• Historique : le Centre de Biophysique Moleculaire fut cree en 1967 par Mr Charles 
SADRON, au moment meme ou fut mis en place le campus du CNRS. 

A 1'epoque, ce fut l'un des premiers laboratoires de Biophysique Moleculaire. La 
bibliotheque fut creee des 1967 : la gestion des ressources documentaires etait centralisee 
(gestion du budget, circuit des documents), car le Centre etait restreint. 

Avec le developpement du CBM, dans les annees 80, les laboratoires ont obtenu des 
credits propres pour 1'acquisition de documentation, et le Centre de Documentation ne maitrisa 
plus le circuit d'acquisition. 

• Personnel de la bibliotheque : 
-Nombre : 2 
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-Categorie : Mme CHARLIER, chargee de communication et des ressources humaines, 
supervise le travail. Sa culture scientiiique lui pcrmct d'intervenir regulicrcmcnt. Mme 
RUBENSTEIN, remplacee desormais par Mme FRAPART, a quitte son poste, a la fin du mois de 
decembre 1998. 

Le poste etait vacant jusqu'au 23 aout 1999 et Mme CHARLIER s'cst investie davantage 
dans la gestion du Centre de Documentation. Mme LELOUP est actuellement absente, pour cause 
de conge maternitc. 

Mme FRAPART, rccrutec le 23 aout 1999, n'a pas de formation de bibliothccairc. Cest 
une secretaire (BTS secretariat) qui a choisi de se reconvertir dans le metier de documentaliste. 

Mme CHARLIER est actuellement en train de preparer un plan individuel de formation (a 
1'utilisation du logiciel GESBIB, et dans le cadre d'unc formation ADBS). 

Mme FRAPART est employee a 80%. Mme CHARLIER consacre au moins 10% de son 
activite a la gestion de la bibliotheque. Elle a demande a superviser le travail de la documentaliste 
aupres du Professeur VIGNY et aupres de la commission Bibliothcque du CBM. 

Mme CHARLIER precise qu'il n'y a jamais eu de bibliothecaire specialisee dans la 
documentation scientifique au CBM. 

• Horaircs d'ouvcrture : sallc constamment ouverte. Mme F.RAPART est presente tous les 
jours, mais 1'acccs a la salle des periodiques et au magasin des periodiques est entierement 
libre, y compris en son absence (acces 24 heures sur 24). 

• Locaux : deux salles (une salle des periodiques, avec le fonds d'ouvrages ; une salle de 
magasin pour les pcriodiqucs). soit 90 m- environ. A cause du manque de place, des 
collections de periodiques sont entreposees dans des armoires, non loin du Centre de 
Documentation. 

-Superficie des magasins : 45 
-Superficie de ia salle de lecture : 45 m^ 
-Nombre de plaees assises : 15 environ 

• Budgct: 
-De quelie Institution provient-il ? Budget du CNRS. 
-Budget d'acquisition : pour le Centre de Documentation, soit; 

-Livres : 15 000 Fr environ (seulement 25 livres achetes en 1998). 
-Abonnement (bases de donnees et periodiqucs papier): 330 000 Fr 

• Fonds : Le Centre de Documentation a un budget propre gere par Mme CHARLIER et Mme 
FRAPART. 

Mais, chaque laboratoire dispose de credits d'acquisitions (dotation globale de rcchcrchc 
du CNRS, sans credits d'acquisition fleches). Le budget du Centre de Documentation est 
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presque entierement consaere aux abonnements, Environ 50 ouvrages sont achetes par an, 
aiors que 50 abonnements sont effectues. 

En revanche, les laboratoires s'aequittent d'abonnements a titre personnel (soit 40 
abonnements personnels), ce qui est moins onereux, et ont ainsi pu acheter davantage 
d'ouvrages. Mme CHARLIER pense que les laboratoires achetent en moyenne une centaine 
d'ouvrages par an, ce qui constitue les fonds les plus interessants, mais aussi les plus 
indispensables aux chercheurs. L'interet de localiser ces fonds devient evident. 

Actuellement, les chereheurs sadressent a la secretaire de laboratoire pour commander les 
ouvrages et effectuer les abonnements. I! suffirait que les chereheurs aeceptent le principe du 
signalement de leur fonds. Des lors, Mme FRAPART s'adresserait directement aux secretaires, 
sans avoir recours aux ehereheurs, si ce n'est pour le signalement retrospectif de la 
documentation aehetee depuis des annees (et en photocopiant les pages de titre). 

Mme CHARLIER souhaite une gestion centralisee des commandes qui serait effeetuees 
par la documentaliste. Actuellement, la "Commission bibliotheque" se reunit au moins deux 
fois par an, en mars et en avril pour les abonnements et les acquisitions d'ouvrages. 

Au Centre de Documentation, les fournisseurs sont DAWSON et EUROPERIODIQUES. 
Les abonnements sont effectues dans le cadre de la loi des marches publics (plus de 300 000 
Fr), ce qui oblige la bibliotheque a payer plus cher des abonnements a cause des prix imposes 
par DAWSON et EUROPERIODIQUES. 

-Fonds doeumentaire specifique a la diseipline et/ou fonds plus "large" : fonds 
interdisciplinaire (physique, chimie, biologie moleculaire, biologie eellulaire, biochimie). 
Ouvrages en anglais a 90%. 

-Nombre d'ouvrages : 1500 (fonds propre du Centre de Documentation sans compter les 
acquisitions dans les laboratoires). 

-Nombre de periodiques vivants : 50 (fonds propre du Centre de Documentation sans 
compter les abonnements personnels des chercheurs). 

-Nombre de periodiques morts : 30 environ. 
-Nombre de theses : 388 (fin 1998); une moyenne de 10 theses par an. 
-Nombre de eederoms : 

-Acees par le reseau du SCD (cederoms appartenant au SCD) : oui (mais, les 
eederoms sont seulement accessibles sur un des postes du Centre de Documentation). 

Actuellement, ces cederoms ne sont pas utilises par les cherchcurs. peut-etre par manque 
d'information ou faible volonte de se deplaccr. Un projet de mise en place d'un intranet est a 
1'etude : 1'intranet devrait etre installe d'ici deux ans. 

-Aeees interne au reseau de 1'institution (eederoms aehetes par 1'lnstitution): r 
-Cederoms aeeessibles seulement dans le serviee, Laboratoire ou Centre de 

reeherche (monoposte): non 

-Liste des Cederoms : cederoms du SCD. 
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-Nom dcs bases de donnees : le CBM a emprimte les Current Contents (Physical, 
Chemical and Earth Sciences) trimestriels a 1'ESEM pour les tester aupres des ehercheurs du 
CBM. 

Ceux-ci ont prefere les Current Contents (Physical, Chemical and Earth Sciences ; Life 
Sciences), avec mise a jour hebdomadaire sur disquette, soit un cout annuel de 13 000 Fr. 

11 s n'utilisent pas le cederom Current Contents du reseau de la BU. 

Tres forte utilisation des sites Internet, en particulier Medline gratuit (50% des reeherches 
bibliographiques). Utilisation de Chemical Abstract sur Intemet. 

-Doeuments maison du Centre de recherche sur cederoms : non, pas dans le Centre de 
Documentation (peut-etre dans les laboratoires). 

-Autres supports : collection de microfilms qui n'est plus utilisce. 
-Projet d'achat de cederoms ou d'abonnement a des bases de donnees : projet 

d'abonnement aux cederoms des Current Contents : le probleme, c'est que les chercheurs utilisent 
les Currents Contents hebdomadaires sous forme de disquettes et ticnnent a cet outil dans la 
mesure ou ils peuvent ainsi gerer plus facilement le nombre de references bibliographiques, au fur 
et a mesurc des mises ajour. Les chercheurs sont habitues a cet outil. 

• Serv ices offerts : 
-Consultation sur place : 

-Periodiques : oui, obligatoire pour les periodiques (possibilite de photocopier). 
-Cederoms : oui, pour les eederoms du reseau du SCD. uniquement consultable 

au Centre de Documentation. 

-Pret de documents : selon les besoins des chcrcheurs. pas de condition de duree de pret. 
Fiehier manuel et enregistrement du pret dans le logiciel GESBIB. Mise en plaee d'un fantome. 
lorsque 1'ouvrage est prete. 

-Pret de periodiques (nombre): non, en principe. 
-Pret d'ouvrages (nombre): oui, a la convenance des chcrcheurs. 

-Photocopieuse : 1 photocopieuse 
-Possibilite de recuperer des donnees ou de faire du traitement de texte : oui 

-Nombre de postes : 2 (voir ci-dessous) 
-Acees a 1'lnternet : oui, sur les trois postes du Centre de Documentation (par ailleurs, 

toutes les equipes de reeherche disposent de PC connectes a 1'Internet). 

-Types de sites utilises : Medline ; abonnements en ligne gratuit, lorsqu'il y a un 
abonnement papier ; bases de donnees specialisees ; consultation du fonds de 1'INIST (les 
chercheurs font ainsi leurs recherehes bibliographiques, mais doivent s'adresser a Mme 
FRAPART pour la commande des articles aupres de 1'INIST). 

-Projet d'abonnement a des periodiques electroniques et/ou a des bases de 
donnees en ligne : projet d'abonnement a des periodiques eleetroniques a 1'etude. 
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• Site Web de l'Universite, de l'etablissement (UFR, Departement...) et les informations sur 
la bibliotheque : site du CBM : http://rosalie.cnrs-orleans.fr/~webcbm (site visite le 15 
septembre 1999); ce site a ete cree par Jean-Baptiste LEVY, stagiaire (DUT de 
Documentation), sous la direction de Mmes CHARLIER et RUBENSTEIN. 
Contacter : jb-levy@hotmail.com ; demiere mise a jour le 9 mars 1999. Mise a jour par Mme 
CHARLIER. 

-Presentation des activites et du personnel de 1'etablisscment: oui 
-Adresse, eoordonnees et responsable de 1'etablissement (UFR...): oui 
-Presentation des collections et de la direetion de la bibliotheque : oui 
-Acees Hbre aux bases de donnees (eederoms...) ou mot de passe obligatoire : non 
-Catalogue de la bibliotheque en Mgne : non 
-Sclection de sites avec liens hypertextes : oui 

-Sites d'institutions nationales et internationales : oui 
-Sites de centres de doeumentation : oui 
-Sites de revues electroniques gratuites ou avee un mot de passe : oui 
-Autres rubriques : informations sur les colloques et la recherche au sein du 

CBM ; acces a des bases de donnees en ligne (dont Medline sans mot de passe) ; acces a des sites 
de periodiques dont certains gratuits (par exemple, La Recherehe) ; acces a des sites d'editeurs 
scientiliques ; acces a des sites d'organismes de recherche fransjais et intemationaux ; acces a des 
sites de bibliotheques franqiaises et etrangcres. 

* PEB : oui, avec 1'INIST. Periodiques du Centre de Doeumentation (mais non les abonnements 
personnels des chercheurs) signales dans MYRIADE. foperation de signalement et de mise a 
jour est effectuee a la BU-Sciences par Mme Sylvie CAUDERLIER, qui gere le PEB. 

Le PEB est centralise : Mme FRAPART a acces au Pancatalogue et commande 10 
ouvrages environ par an. Pour les photocopies cVarticlcs. Mme FRAPART les demande en 
utilisant le site de 1'INIST sur Intemet. Les articles sont foumis en deux jours, et souvent du 
jour pour le lendemain. Ils sont envoyes par courrier. 

En moyenne, une centaine de photocopie d'articles est demandee chaque mois par les 
chercheurs. En moyenne, les laboratoires paient 38 Fr par article. 

Mme CHARLIER a constitue un fichier de depouillement des demandes d'articles pour 
savoir queiles sont les revues les plus demandees et effectuer eventuellement un abonnement 
nouveau. 

En outre, les chercheurs peuvent gratuitement photocopier des articles a la. BU-
Sciences. 

-Qucls sont les centres de documentation les plus utilises ? L'INIST. 
-Nombre d'articles demandes : 100 par mois. 
-Nombre d'articlcs envoyes suite a une demande exterieure : 0 
-Nombre de doeuments dcmandes ( en dehors des periodiqucs): 10 ouvrages par an. 
-Outils de reeherehe bibliographiques disponibles : Medline et la base bibliographique 

de 1'INIST. 
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• Les usagers de la hibliotheuue : 
-Nombre de leeteurs : 100 personnes environ. 

• Frequentation quotidienne : 10 personnes par jour. 

• Formation des lecteurs a la reeherehe documentaire : formation des doctorants et des 
stagiaires, selon les besoins de chacun, a 1'utilisalion de Medline et des Current Contents. 

• Materiel et outils informatiques disponibles : 
-Nombre de postes et caracteristiques techniqucs : 3 postes (2 postes pour les usagers, 

1 poste pour la documentaliste) : 1 PC Pentium 350 Mh ; 1 PC 486 ; 1 PC 486 (mais ameliore : 
ajout de memoire) et sur lequel a ete installe la derniere version de NETSCAPE et WINDOWS 
NT. 

Pour les usagers : 1 PC pour ia consuitation des Current Contents. 1 PC pour la 
consultation du catalogue GESBIB, du catalogue et du reseau de cederoms de la BU 
d'ORLEANS. Possibilite de faire du traitement de texte sur les 2 PC. Les trois postes ont un aeces 
Intemet. 

Le poste de la documentaliste permet de faire la commande en ligne des articles aupres de 
1'INIST. 

-Logiciels utilises pour le catalogage et autres logiciels : GESBIB de la societe 
LOGIPLUS (modules de pret et de catalogage). GESBIB permet de sortir une liste des ouvrages 
par auteur et par titre, qui est distribuee dans les laboratoires. Les chercheurs utilisent, dans leur 
laboratoire, le logiciel documentaire ENDNOTE. 

-Projets d'informatisation ou d'achat de materiel et/ou de logiciels : 1'informatisation 
du Centre de Documentation a ete realisee par Mme RUBENSTEIN, entre 1992 et 1997. 

Projet d'ici deux ans de mise en place d'un intranet; actuellement, le probleme a resoudre 
consiste a revoir le cablage des batiments (changer les cables physiques). 

-Cablage : pas adapte a 1'installation d'un intranet. Une prise reseau dans la bibliotheque. 

• Catalogue : liste des periodiques du Centre de Documentation et des abonnements personnels 
des chercheurs. 

Pour 1'instant, il n'y a pas de liste des ouvrages qui se trouvent dans les laboratoires. 

Mme CHARLIER a 1'intention, lors de la prochaine "Commission Bibliothcquc" du 28 
octobre 1999, de demander aux ehercheurs 1'autorisation de photocopier les pages de titre des 
ouvrages pour constituer une liste de ces fonds, et eventuellement les cataloguer soit dans 
GESBIB, soit dans la base DYNIX du SCD (1'essentiel est de localiser la documentation pour 
eviter des doublons, lorsque ce n'est pas necessaire). 

Mme CHARLIER souhaiterait aussi "recuperer" les ouvrages et periodiques des 
laboratoires dont 1'usage est episodique pour les integrer dans le fonds du Centre de Recherche, 
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dans la mesure ou ces collections sont mal gerees (les problemes de placc. de classement et de 
rangenient des documents ont ete souleves par les ehercheurs). 

-Catalogue informatise : oui» dans GESBIB. 
-Cataiogue papier : GESBIB peut sortir une liste des ouvrages par auteur ou par titre. 
-Catalogue papier des periodiques : liste des periodiques et des abonnements personnels 

des chercheurs. 
-Format de catalogage et caracteristiques du module de eatalogage ou du SIGB : NC 
-Annee d'installation et projet de reinformatisation : entre 1992 et 1997. 

• La bibliotheque est-eile membre d'un "reseau de speeialistes de la diseipline" regroupant 
des Centres de reeherehe eomplementaires sur le eampus et a l'exterieur ? non 

* Convention : non (aucune convention signee a ce jour). 
-Etat de la bibliotheque assoeiee avant la eollaboration avec le SCD : 
Projet d'intranet a 1'etude. 

Mme RUBENSTEIN a realise. jusqu'a son depart. un bulletin de la bibliotheque qui 
contenait des informations sur la politique de la reeherche scientiiique, la photocopie des notices 
bibliographiques de DAWSON (nouvelles parutions conccrnant le CBM), la liste des articles 
publics par les chercheurs du CBM et les adresses des sites WEB interessants (3 a 4 bulletins par 
an). 

Publication annuelle en deux exemplaires d'un recueil des publications et des articlcs des 
chercheurs du CBM (classement par axe de recherche et par ordre alphabctique du nom de 
1'auteur), comprenant aussi le recapitulatif des activites scicntiflques (projets, eonferences, 
seminaires, colloques). 

Les chercheurs du CBM ont le droit de faire des photocopies gratuitement a la BU de 
Sciences d'ORLFANS. 

Mise en place de 1'acces au catalogue DYNIX et au reseau de cederom du SCD, le 5 mai 
1997. 

Mme CHARLIER compte proposer, lors de la prochaine "Commission Bibliotheque" du 
28 octobre (comprenant 5 chercheurs et cllc-mcmc ), le recensement de tous les fonds disponibles 
dans les laboratoires pour constituer un fichier topographique pour les ehercheurs en inteme ; elle 
veut proposer une centralisation des commandes au Centre de Documentation. 

Mme CHARLIER a envoye a tous les chcrcheurs une enquete pour connaftre les 
ressources documentaires qu'ils utilisent. 

Mme CHARLIER est favorable au signalement du fonds du Centre de Documentation 
dans la. base DYNIX. 

14/11 /99-centre de documentation du CBM XCI 



Mme CHARLIER a indique qu'unc formation etait prevue pour les chereheurs des petites 
entites du CNRS (Le CBM, avec une centaine de personnes travaillant dans les equipes de 
recherche, est la structure la plus importante) et possedant des fonds. 

Rencontre avec Mme BOISTARD, au debut du mois de septembre 1999. Mme 
BOISTARD souhaite rencontrer Mme FOUGERE (bibliotheque du Laboratoire de Combustion 
des Systemes Reactifs, LCSR, tel : 02.38.25.54.76) et Mme SCHILLEWAERT (centre de 
documentation du Laboratoire de Physique et de Chimie de FEnvironnement, LPCE, tel : 
02.38.25.52.85), au mois de novembre 1999, pour coordonner un travail commun de eooperation 
entre les centres de documentation du CNRS et le SCD. 

-Qui est a 1'origine de la collaboration ? Mme DESBORDES a rencontre le professeur 
VlGNYen 1996. 

* Avantages et eontraintes de la collaboration pour la bibliotheque assoeiee et pour le SCP : 

-Comment s'effeetue la eollaboration entre les deux entites ? Pour 1'instant. contacts 
informels. 

-Services issus de la eollaboration entre le SCD et la bibliotheque : 
-Le eatalogage des fonds : non 
-Acces au SIGB (Dynix) : non 
-Acces aux eederoms du SCD : oui, ainsi qu'au catalogue de la BU. 
-Organisation du PEB : non 
-Autres serviees : photocopies darticles gratuites. 

-Lecteurs : y-a-t-il de nouveaux usages de leur part ? Pas d'utilisation du reseau 
de cederoms. 

* Ouelles sont les demandes et les besoins emanant de la bibliotheque ? 

II serait intcressant de localiser toutes les ressources documentaires des disciplines utiles 
aux chercheurs du CBM (en particulier celles du Departement de Physique) et a ceux de 1'ICOA. 

Les projets entre le SCD et Mme CHARLIER : le catalogage du fonds douvrages (1500) 
du Centre de Documentation dans la base DYNIX du SCD (la question du catalogage des 
ouvrages des laboratoires de recherehe demeure en suspens); la mise a jour des periodiques dans 
MYRIADE (pas de mise ajour en 1999, a cause du poste vacant). 

* Si la hibliotheque associee est demeuree autonome, quelles en sont les raisons ? 
-Problemes teehniques : 
-Volonte d'autonomie : cette bibliotheque n'est pas une bibliotheque associee. 
-Pas de besoin de eollaboration avec le SCD : les souhaits de collaboration ont ete 

clairement exprimes par Mme CHARLIER. Resterait a convaincre les chcrchcurs. 
-Problemes budgetaires : 
-Absenee de personnel: une formation de la documentaliste est indispensable. 
-InditTerenee : non 
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date : 13 septembre 1999. Enquete annuelle de l'ESGBU pour 1'annee 1998. Entretien avec Mme 
Marie-Florenee AUBINEAU (BAS) qui a travaille au CDL jusqu'au mois de juillet 1999. 
Entretien avee Mme Michele LE BLANC, le 13 septembre 1999. 

NOM DE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : Centre de Doeumentation de la 
Faeulte des Lettres, Langues et Scienees Humaines (CDL) 

• Adresse : Faculte des Lettres, Langues et Scienees Humaines, 10, rae de Tours, 45072 
ORLEANS Cedex 2 

• Nom du responsable de la bibliotheuue : Mme Michele LE BLANC 
-Statut: ITARF categorie A (Mme LE BLANC a obtenu le CAFB). 
-Telephone : 02.38.41.72.08 
-E-mail: michele.leblane@univ-orleans.fr 

• Statut et adresse : UFR des Lettres, Langues et Sciences Humaines. 

-Assoeiation avec une autre Institution : non 
-Nom du direeteur de 1'etablissement : 

-Direeteur de la Faeulte : Doyen Joel MIRLOUP, meme adresse, tel : 
02.38.41.71.05 ; e-mail : Chef.Admini.LETTRE@univ-orleans.fr 

-Enseignements dispenses : Lettres Modemes, Lettres Classiques, Sciences du Langage, 
Anglais, Espagnol, Allemand, Frangais langue etrangerc. Histoire, geographie (DEUG, licence et 
maitrise selon les cursus) ; MST Cartographie ; DEA Langues et Litterature Nationales et 
Comparees ; DEA Etudes Anglophones ; DEA Sciences de la Ville ; DEA Environnement, 
temps, espaces, societes ; preparation au concours des CAPES d'Espagnol, d'Anglais. d'Histoire-
Geographie. de Lettres Modemes. 

Departements : Institut des Lettres (Departement Lettres Modernes ; Departement Lettres 
Classiques ; Departement Sciences du Langage); Institut des Langues (Departements dAllemand, 
Anglais, d'Espagnol, LEA et Japonais, MSTCl); Institut des Sciences Humaines (Departement de 
Geographie-Amenagement, dllistoire. de MST Cartographie). 

-Diseiplines et sujets de reeherehe : Centres de recherche : Litterature et Histoire ; 
Centre d'Etudes et de Recherche sur la Culture Anglo-Amerieaine ; Centre Orleanais de 
Reeherche en Acoustique et en Linguistique ; Programme de Recherche sur "Oralites, Histoire, 
Ecriture dans le Monde iberique ; Centre d'Etudes et de recherches sur le Cadre de vie et 
1'Amenagement Regional. 

-Nombre d'enseignants et chereheurs : 100 enseignants dont 78 enseignants-chercheurs 
(annee universitaire 1997/1998). 

-Nombre d'etudiants : 4076 (sur les deux sites : ORLEANS et CHATEAUROUX, annee 
universitaire 1997/1998). 
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-Premier eycle: 2381 
-Deuxieme cyclc: 1302 
-Troisieme cyclc: 88 

-Etudiants preparant des concours : 305 

• Historiquc : dans les annees 1970, la Faculte des Lettres etait installee dans des prefabriques a 
1'autre bout du campus. La bibliotheque de eette Faeulte disposait de 40 000 ouvrages (en 
acces libre). 

En 1986, est constrait un nouveau batiment pour accueillir la Faculte de Lettres, Langues 
et Sciences Humaines. Sous 1'instigation du President de L'Universite de 1'epoque, 1'essentiel des 
collections de 1'aneienne bibliotheque de Lettres est recupere par la BU-Forum. 

Cette operation s'est realisee dans un climat conflietuel, les responsables et les 
enseignants de la Faculte des Lettres souhaitant conserver un eentre de documentation dans le 
nouveau batiment. Cest pourquoi fut cree le CDL a partir du fonds que navait pas recupere la 
BU-Forum. 

• Personnel de ia bibliotheque : 
-Nombre: 3 
-Categorie: 
-1 personne de categorie A a 80% de temps de travail (filiere ITARF, mais avec une 

formation de bibliothecaire) ; responsable de la bibliotheque, elle accomplit toutes les taches, et 
en partieulicr le catalogagc. 

-1 personne de categorie B a temps plein (filiere ITARF); gestion des pcriodiques. 
-1 personne CEC (contrat emploi consolide) a 80% de temps de travail ; taches d'accueil. 

de pret, de rangement. 
soit 2,5 personnes equivalent temps plein. 

• Horaires d'ouverture : 4 jours et demi par semaine soit 36 heures par semaine. Du lundi au 
jeudi, de 9h00 a 17h00 ; le vendredi, de 9h00 a 13h00. Fermeture annuelle de 7 semaines. 

• Locaux : 355 m^ dont 57 m^ de bureaux. 
-Superficie des magasins : 0 mais il existe des rescrvcs dans le local d'archives 

administratives de 1'UFR (200 metres lineaires) qui est a proximite du CDL. 
-Superficie de la salle de lccture: 298 m^ 
-Nombre de places assises : 111 

• Budget: 
-De quelle Institution provient-il ? Budget de 1'UFR de Lettres, Langues et Sciences 

Humaines. 
-Budget d'acquisition : 141 902,95 Fr pour le CDL et 33 547,27 Fr pour les laboratoires 

de recherche. Budget incluant les acquisitions, abonnements et equipemcnt: 196 753, 22 Fr 
-Livres : 80 000 Fr environ 
-Periodiques-papier : 52 000 Fr environ 
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Bibliotheque de recherche 011 d'etude : Bibliothcque d'ctudc de prcmier et dcuxicme cycles. 

• Fonds : le personnel du CDL gere aussi 1'acquisition, le traitement et la prct des ouvrages 
localises dans les laboratoires de recherche de L'UFR. La responsable eentralise les 
commandes pour lc CDL et les Centres de Rccherche qui disposent d'un budget de 
documentation. 

Ainsi, la responsable du CDL possede un inventaire de toutes les acquisitions effectuees 
dans 1'UFR. Les 3A des documents sont catalogues dans la base DYNIX. Quelques enseignants 
prefercnt que les ouvrages qu'ils commandent ne flgurent pas dans la base. 

Les Fournisseurs du CDL sont la Librairie ALPHABET a ORLEANS (jusqu'en juillet 
1999) et la librairie LODDE a ORLEANS. Abonnements par 1'intermediaire de DAWSON. 

-Fonds documentaire specifique a la discipline et/ou fonds plus "large" : 
dictionnaires, encyclopedies ; fonds specifiques de geographie, cartographie, commerce 
international, fran^ais langue etrangere ; langues ; Histoire. Fonds de culturc generale en art et 
cinema. 

-Nombre d'ouvrages : 13400 au CDL (soit 147 metres lincaires, comprenant aussi des 
memoires de maftrise et de DEA) et 2111 dans les laboratoires de rccherche de L'UFR. 

-Nombre de periodiques vivants : 71 
-Nombre de periodiques morts : 12 
-Nombre de theses : pas de theses (elles sont conscrvees a la BU), mais des memoires de 

maitrise et de DEA (1 exemplaire au CDL, 1 exemplaire aux Archives Departementales le cas 
echeant, 1 exemplaire a la BU-Forum). 

-Nombre de cederoms : 10 environ (recuperes dans les revues) 
-Aeces par le reseau du SCD (cederoms appartenant au SCD): oui 
-Acces interne au reseau de 1'institution (cederoms achetes par l'Institution): non 
-Cederoms accessibles seulement dans le service (monoposte): non 

Mme LE BLANC commande des cederoms pour les centres de rccherche. Elle dispose 
d'une liste des cederoms achctes. 

Une salle multimedia a ete creee par les Dcpartcmcnts de Langues. Des cederoms et 12 
PC (avec des casques) ont ete achetes pour les etudiants. Un probleme de gestion de cette salle a 
ete ressenti (pas de budget pour 1'emploi d'un tuteur, par exemple) et Mme LE BLANC a ete 
sollicitee par les enseignants, mais elle ne peut s'occuper a la fois du CDL et de la salle 
multimedia, les deux locaux etant "eloignes". 

Selon Mme LE BLANC, 1'ideal serait de rassembler le CDL, la salle multimcdia et la salle 
audiovisuelle. 

-Nom des bases de donnees : 0 
-Documents maison du Centre de recherche sur cederoms : 0 
-Autres supports : 302 microfiches de revues et joumaux pour le Laboratoire Litterature 

et Histoire. et 121 microfilms (le CDL dispose d'un lecteur de microformes). 
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Des cassettes video et audio ont ete commandees pour ie service audiovisuel. lors de sa 
mise en piace. 

Dcpuis, il n'y a pas de credits d'acquisition nouveau, et Mme LE BLANC ne gerc pas le 
service audiovisuel. Ces documents, geres (difficilement) par les enseignants, ne sont pas signales 
dans la base DYNIX. 

Projet d'achat de cederoms ou d'abonnement a des bases de donnees : non 

* Serviees offerts : 
-Consultation sur plaee: 

-Usuels : oui 
-Cederoms : ccdcroms en reseau. 

-Pret de documents : presque tout le fonds, y compris les periodiques. 
-Duree de pret : pret des ouvrages uniquement du soir au lendemain et le week-

end pour les etudiants (pret de 8 jours des periodiques, sauf le demier numero). Les enseignants 
peuvent emprunter les documents pendant 1 mois. 

-Pret de periodiques (nombre): 2616 
-Pret d'ouvrages (nombre): 7013 
-Pret d'autres types de documents : non 

-Photocopieuse : 2 (soit 116565 photocopies). 
-Possibilite de recuperer des donnees ou de faire du traitement de texte : non 
-Acces a l'lnternet: en inteme 

-Types de sites utilises : sites professionnels. 
-Projet d'abonnement a des periodiques electroniques et/ou a des bases de 

donnees en ligne : non 

• Site Web de 1'Universite. de l'etablissement (UFR, Departement...) et les informations sur 
la bihliotheque : pas de site Web propre. 

-Presentation des activites et du personnel de 1'etablissement: non 
-Adresse, coordonnees et responsable de 1'etablissement (UFR...): oui 
-Presentation des collections et de la direction de la bibliotheque : non 

• PEB _: oui (participation au Pancalogue, CCN-PS et PEB). 
-Quelle organisation ? PEB via la BU-Forum (seulement les ouvrages anciens peu 

demandes sont pretes). 
-Nombre d'articles demandes : NC 
-Nombre d'articles envoyes suite a une demande exterieure : 0 
-Nombre de documents demandes ( en dehors des periodiques): peu 

• Les usagers de la hibliotheque : inscription commune avec la BU ne permettant pas de 
distinguer les inscriptions entre le CDL et la BU. 
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Essentiellement, des usagers de premier et deuxieme eyeles, MSTCl (maitrise Sciences et 
Techniques, Commeree International), MST cartographie et CAPES. 

Mme LE BLANC souligne que le CDL est une bibliotheque de proximite. quapprecient 
les enseignants et les etudiants : les conditions de pret des documents sont bien respectecs et 
permettent de bien faire circuler le fonds (tres peu de retard). 

-Enseignants et chercheurs : 15 environ. 

* Frequentation quotidienne : 500 personnes oar iour en movenne. 

* Formation des lecteurs a la reeherche doeumentaire : pas de planification, mais accueil et 
visite de la bibliotheque. Avec Mme DEVINANT, responsable de la formation des usagers a la 
BU-Forum, Mme LE BLANC presentc les bibliotheques en amphitheatre, en debut d'anncc. 
Une option Documentation existe a la Faculte. 

* Materiel et outils informatiques disponihles : 
-Nombre de postes : 9 micro-ordinateurs dont 4 OPAC, 1 terminal dlnterrogation de 

cederoms en reseau et 4 postes en interne (dont 1 est connecte a 1'Intemet). 

-Logiciels utilises pour le catalogagc et autres logiciels : catalogage dans la base 
DYNIX (mais, la recuperation des notices BN s'effectue a la BU-Forum). 

-Projets d'informatisation ou d'achat de materiel et/ou de logiciels : obligation de 
changer deux postes a cause de la nouvelle version DYNIX 171 mise en place en septembre 1999. 
Installation de 1'acccs Intemet sur un poste public. 

-Cablage : projet d'installation d'un second poste public de consultation du reseau de 
cederoms, qui ait aussi un lecteur de cederoms (en monoposte). 

* Cataiogue : catalogage dans la base du SCD. 
-Catalogue informatise : oui, dans la base collectivc DYNIX. 
-Catalogue papier : fichier topographique mis a jour pour le recolement (pour localiser 

les fonds doeumentaires des Centres de recherche). 
-Format de catalogage et caracteristiques du module de eatalogage ou du SIGB : 

format UNIMARC ; SIGB DYNIX. 
-Annee d'installation et projet de reinformatisation : Misc en placc de DYNIX 

(premiere informatisation) en 1994 a la BLJ-Forum et a la BU de Droit, Economie, Gestion. 
Retroconversion des collections du CDL par une societe privee vers 1996/1997. Installation de la 
version 171 de DYNIX, au mois de septembre 1999. 

* La bibliotheque est-elle membre d'un "reseau de specialistes de la discipline" regroupant 
des Centres de recherche complementaires sur le campus et a 1'exterieur ? Non 
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• ("onvention : non 
-Etat de la bibliotheque associee avant la collaboration avec le SCD : il n'y a pas eu de 

convention passee, mais une tradition de travail en commun avec la BU-Forum. Mme LE 
BLANC utilise la Charte documentaire, apres avoir fait reconnaitre les besoins specifiques des 
bibliotheques associees. 

Mme LE BLANC a souligne la cooperation qui la liait a certaines personnes de la BU-
Forum, tout en regrettant le cote informel de ce travail en commun. 

Mme LE BLANC pense qu'a terme, le fonds du CDL sera recupere par la BU-Forum, une 
fois que la bibliothequc des Sciences aura ete construite. Elle estime qu'a la place, il serait 
interessant de concevoir une bibliotheque de recherche pour la faculte, ainsi qu'une salle 
audiovisuelle et multimedia. 

* Avantagcs et contraintes de la collaboration pour la hibliotheque associee et pour le SCD : 

-Comment s'effectue la collaboration entre les deux entites ? Contacts informels. 
Participation de Mme LE BLANC au Conseil de la Documentation. 

-Bibliotheque associee : 
-Budget accorde par le SCD : 0 Fr 
-Formation effectuee par le SCD ou par un autre orgamsme : 0 

-Services issus de la collaboration entre le SCD et la bibliotheque associee: 
-Le catalogage des fonds : oui 
-Le catalogue verse dans la base collective : oui 
-Acees au SIGB (Dynix) : oui 
-Acces aux cederoms du SCD : oui 
-Organisation du PEB : oui 

* Avantages et contraintes pour le SCD : 

-Part du budget accorde a la bibliotheque associee par rapport au budget global 
consacre aux bibliotheques associees : 0 Fr 

-Formation assuree (nombre d'heures): formation a la nouvelle version DYNIX 171. 
-Nouvelles taches : gestion de 1'acces au reseau de cederoms. 

• Ouelles sont les demandes et les besoins emanant de la bibliotheque associee ? Souhait 
d'etre davantage associee aux projets entrepris au SCD qui ne tiendrait pas suffisamment 
compte des specificites des bibliotheques associees (par exemple, manque d'information sur la 
nouvelle version DYNIX et surtout sur des modules ; pas d'association lors de la mise en place 
du cahier des charges de la nouvelle version DYNIX pour faire la liste des problemes et des 
besoins). 

Souhait de davantage dlnformations sur les formations professionnell.es. 
Demande pour que les bibliotheques associees soient mieux representees au Conseil de la 

Documentation. 
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datc : 13 septembre 1999. Enquete de 1'ESGBU de 1'annee 1998. Entretien avec Mmes Marie-
Fran^oise COMBEAU et Sylvie SALAFI, le 21 septembre 1999. 

NOM. PE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : Centre de Pocumentation du 
Service Commun Universitaire d'Information et d'Orientation (SCUIO) 

• Adresse : Maison de PEtudiant (premier etage), BP 6749. 45067 ORLEANS Cedex 2 

• Nom du rcsponsablc dc la hibliothcquc : Mr Christian CATFIELINEAU 
-Statut : Direeteur du SCUIO. Mme Marie-Frangoise COMBEAU est la responsable 

administrative du Centre de Doeumentation. 
-Telephone : 02.38.41.71.72 (centre de documentation) ; 02.38.41.45.47 (telephone de 

Mr CATHELINEAU) 
-Mel: Direeteur.SUAOIP@univ-orleans.fr 

• Statut ct adresse : le SCUIO est un service commun de PUniversite d'ORLEANS. 

-Association avec une autre Institution : la part de travail commun avec d'autres 
structures est tres importante. L'objeetif du SCUIO est de collecter et de diffuser toutes les 
informations sur les cursus de PUniversite d'ORI.EANS. les etablissements d'enseignement 
fran^ais et etrangers, aussi bien dans le cadre d'etudes que dans le cadre de la formation continue. 

Collaboration avec tous les SCUIO des Universites fran^aises : echange des broehures sur 
les filieres de ehaque Universite. 

Cooperation avec les services communs et administratifs de PUniversite d'ORLEANS 
pour la collecte d'information. 

Collaboration avec PONISEP de la region Centre (qui diffuse Pinformation dans les autres 
ONISEP) pour la mise a jour de la documentation concernant les cursus de PUniversite 
d'ORLEANS. Des rendez-vous mensuels avec le personnel de PONISEP d'ORLEANS sont 
organises. 

Collaboration avec le magazine "UEtudiant" pour la redaction d'un Annuaire National des 
Universites (coedition PEtudiant-Conference des Presidents d'Universite). 

Participation a la mise ajour du Guide regional du CROUS. 

Participation aux salons departementaux d'information, au salon de PEtudiant 
d'ORLEANS, au salon des etudiants de troisieme cycle de PARIS. 

Mise en place d'une journee dinformation a Pintention des Conseillers d'Orientation-
Psychologues de PAcademie. 

Constitution d'un Repertoire de la formation des etudiants de troisieme cycle. 
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-Nom du directeur de 1'etablisscmcnt; Mr CATHELINEAU, Directeur du SCUIO. 

• Historiquc : creation de la Cellule dlnformation et d'()rientation (CIO) en novembre 1974. 
Installation du Centre de Documentation SCUIO dans les nouveaux locaux de la Maison de 
1'etudiant en janvier 1996. 

• Personnel du centre de documentation : personnel polyvalent. En principe, il n'y a pas de 
responsable, si ce n'est Mr CATHELINEAU. Mme COMBEAU est responsable 
administrative. 

-Nombre: 7 

-Categorie: 
-2 personnes eategorie A (ITARF), dont 1 a 90% et 1 a 100%. Ces deux personnes 

aceomplissent les taches de documcntalistcs. realisent le travail de collecte d'information eite, 
mais aussi travaillent en collaboration avec le charge de mission "Informatique et Technologies 
de 1'Information" de la presidence de 1'Universite, Mr Henri THUILLIER, pour la realisation du 
Guide de l'Universite d'ORLEANS. 

-1 personne categorie B (ITARF). Taches identiques a celles mcntionnees ci-dessus. 

-1 personne categorie C (ASU). Sccretaire. 

-1 personne contractuelle. Constitution de dossiers sur les metiers ; session d'aide a la 
rccherche demploi et de stage ; participation aux rencontres entre les professeurs et les etudiants. 
Par ailleurs, cette personne est chargee de rcllechir a la mise en place d'un site Web du SCUIO. 

-2 conscillcrs d'oricntation. psychologue, a mi-tcmps 

• Horaires d'ouverture : 31 heures par semaine : le lundi et le vendredi, de 13h30 a 17h00 ; du 
mardi au jeudi, de 9h00 a 17h00 ; fermeture annuelle de 5 a 6 semaines. 

• Locaux : 200 m^ 
-Superficie des magasins : 100 m^ de bureaux 
-Superficie de la salle de leeture : 100 m^ 
-Nombre de places assises : 50 

• Budget: NC (se renseigner aupres de Mr CATHELINEAU). 
-De quellc Institution provient-il ? Budget emanant de 1'Universite qui correspond au 

montant verse par 1'etudiant, lors de son inscription a lTJniversite d'ORLEANS, soit de 10 a 15 Fr 
par etudiants. 

-Budget d'acquisition : 50 000 Fr (d'apres 1'enquete de 1'ESGBU). 

-Budget de fonctionnement: NC 
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• Fonds: 
-Fonds documentaire specifique a la discipline et/ou fonds plus "large": fonds de 

1150 dossiers documentaires. Informations sur les cursus des Universites frangaises, les Ecoies 
dlngenieurs, de Commerce et les formations dans 1'enseignement superieur ; documentation sur 
les concours de la Fonction Publique (a partir du baccalaureat) ; documentation sur 1'insertion 
professionnellc ; documentation sur les metiers ; documentation sur les etudes a 1'etranger. 

Presse dlnsertion professionnelle et revues generales sur 1'emploi et la formation (type 
"1,'Iitudiant"); annuaires. 

Le Centre de Documentation n'a pas vocation a conserver 1'information caduque. Aussi, 
hormis le BO, ne eonserve-t-elle les documents, periodiques compris, que pendant un an. 

-Nombre de periodiques vivants : 35 
-Nombre de cederoms : 

-Acces par le reseau du SCD (cederoms appartenant au SCD) : oui (utilisation 
de Kompass essentiellement). 

-Acces interne au reseau de 1'institution : non 
-Cederoms accessibles seulement dans le service, Laboratoire ou Centre de 

recherche (monoposte) : non 

-Autres supports : 1 televiseur, 1 magnetoscopc. 1 casque infrarouge, 18 cassettes video. 

• Serviees offerts : 
Presque tous les documents peuvent etre pretes, si ee n'est les cassettes video, les 

periodiques, les annuaires... 
-Pret de documents : essentiellement les brochures de 1'ONISEP. 

-Durce de pret: 8 jours. 
-Photocopieuse: 2 
-Aeces a l'Internet: oui 

-Types de sites utilises : sites dlnformation sur les emplois et la formation, en 
particulier les sites : www.edu.gov et www.onisep.fr 

-Projet d'abonnement a des periodiques electroniques et/ou a des bases de 
donnees en ligne : non 

• Site Web de rUniversite, de l'etablissement (UFR, Departement...) et les informations sur 
la hibliotheque : projet de creation d'un site Web du SCUIO, 

Le recrutement de la personne contraetuelle est lie a ce projet. 

La personne reflechit actuellement au contenu du site : informations sur les activites, 
agenda, et formation ; informations sur le marche de Femploi de la region ; selection de sites 
sur la formation. 

14/11 /99-eentre de documentation du SCUIO CI 



Un vague projet de creation d'un cataloguc des fonds documentaires du Centre de 
Documentation est evoque. II pourrait etre ensuite disponible sur le futur site ; si on estime que 
le site serait cree dans le courant de l'an 2000, en revanche le catalogue informatique n'est pas 
a 1'ordre du jotir. 

La personne contractucllc a fait une demande aupres du Service de Formation Continu de 
VUniversite pour etre formee a la creation de pages HTML. 

-Presentation des activites et du personnel de l'etablissement: non 
-Adresse» eoordonnees et responsable de l'etablissement (UFR...): non 

• PEB j_non 

• Les usagers de ia bibliotheque : pas d'inscription. Le SUIO dessert un public d'eleves de 
classc de terminale, d'Eeoles preparatoires, de BTS, des etudiants. qu'ils soient inscrits a 
1'Universite d'ORLEANS ou non, des adultes. 

En moyenne, 50 personnes par jour, avec des pointes de 100 personnes par jour, sans 
compter les entretiens individuels, frequentent le Centre de Documentation. 

10% des personnes utilisant les services du Centre de Documentation ne sont pas inscrites 
a 1'Universite (rapport d'aetivite du SCUIO de 1'annec 1997/1998). 

• Materiel et outils informatiques disponibles : 
-Nombre de postes : 10 micro-ordinateurs : 4 postes reserve au public, soit 1 poste avec 

1'acces au reseau de cederoms du SCD, 1 poste avec 1'acces a 1'Internet (dont le minitel), 1 poste 
ou l'on peut interroger le logiciel d'aide a 1'orientation (qui contient une banque de donnees de 
1'ONISEP). 

-Logieiels utilises : le logiciel ONISEP d'aide a 1'orientation (contient une banque de 
donnces sur les cursus con^ue par 1'ONISEP). 

-Projets d'informatisation ou d'achat de materiel et/ou de logiciels : projet a 1'etude 
d'achat d'un logiciel pour le catalogage des documents. 

Les doeumentalistes pensent utiliser le logiciel FILEMAKER qui n'est pas un logiciel 
documentaire. Pour 1'instant, rien n'a ete decide. 

Pour le catalogage des documents, le probleme est qu'il n'existe pas de thesauras 
specifique pour l'indexation-matiere. 

Les documentalistes utilisent le plan de classement de 1'ONISEP. 

-Cablage : prise reseau dans la salle. 
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• Catalogue : pas de catalogage dans la base DYNIX, pas de catalogue informatise en interne, 
ni de catalogue papier. Pour les projets, voir ci-dessus. 

• La bibliothcquc est-cllc membre d'un "rcseau de specialistcs de la discipline" regroupant 
des Centres de recherehe complementaires sur le eampus et a l'exterieur ? non 

• Convention; non 
-Etat de la bibliotheque associee avant la collaboration avec le SCD : 
Mme Helene GROGNET a visite le Centre de Documentation en 1996. 

Travail en commun avec plusieurs personnes de la BU-Foram (Mme DEVINANT, Mme 
AUBINEAU...) dans le cadre de la presentation de la bibliotheque aux etudiants, lors de la rentree 
universitaire. 

• Ouelles sont les demandes et les besoins emanant de la bibliotheque associee ? 

Demande de cederoms de formation en reseau ; demande de collaboration dans le cadre de 
la constitution du site Web de 1'Universite (mise en place du site Web du SCUIO, eollaboration 
pour la veille documentaire sur la recherche de sites sur la formation). 

• Si la hibliotheque associee est demeuree autonome, quelles en sont les raisons ? 

-Pas de besoin de collaboration avec le SCD : les responsables pensent qu'il est inutile 
de cataloguer leur fonds documentaire dans la base DYNIX, car leurs objectifs sont differents 
dans la mesure ou les documents d'information dont ils disposent sont rapidement caduques, ou 
du moins, ont une "duree de vie" relativement breve. 

La specificite de ce Centre de Documentation ne permet de penser a un mode de 
collaboration sur les fonctions traditionnelles de la BU-Forum. En revanehe, dans le domaine des 
nouvelles technologies, une collaboration pourrait etre envisagee. 
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date ; 2 septembre 1999. Envoi de la fiche signaletique, remplic et reexpediee le 15 septembre 
1999, Correetions effectuees le 28 septembre 1999. Entretien telephonique avec Mr MARTIN, 
responsable de l'informatique a la Mediatheque de BOURGES, le 29 septembre 1999. 

Contaeter Mme FLORENCE VANWOTERGHEIM (02.48.24.33.40), assistante de 
conservation a la Bibliotheque Municipale des quatre piliers, qui fut responsable de la 
Bibliotheque Andre Alciat, jusqu'en 1998 (et pendant 5 ans). 

NOM DE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : Bibliotheque Andre Alciat 
(Bibliotheque de 1'IMEP-CUEJ» Institut Municipal d'Education Permanente-
Centre Universitaire d'Etudes Juridiques) 

• Adresse : 5-9, rue Joyeuse, 18000 BOURGES 

• Nom du responsable de la bibliotheque : Mme Sylvie ROCHE 
-Statut ; assistant qualifie du patrimoine et des bibliotheques (fonctionnaire territoriale, 

filiere culturelle, recratement effectue par la Ville de BOURGES). 
-Telephone: 02.48.65.20.99 
-E-mail; non 

• Statut et adresse : Centre Universitaire d'Etudes Juridiques, 5 rae Joyeuse, BP 287, 18006 
BOURGES. 

Ce Centre Universitaire est une Antenne de la Faculte (UFR) de Droit de l'Universit6 
d'ORLEANS. 

Mais, la Ville de BOURGES a fourni des locaux. elle attribue un budget d'acquisition, 
finance le traitement de Mme ROCHE, et pourvoit aux frais de fonctionnement. 

La Bibliothequc a donc un double statut, universitaire et municipal. 

-Assoeiation avec une autre Institution : cooperation documentaire avec les autres 
Centres de Documentation et les bibliotheques de BOURGES, en partieulier avec les Centres de 
Documentation de la Prefecture et de la Cour d'Appel de BOURGES. 

Cooperation avec la Cour d'Appel et la Prefecture qui disposent de revues juridiques dont 
elles ont envoye la liste avec 1'etat des collections a la Bibliotheque Andre Alciat (photocopies 
d'articles non payantes echangees dans le cadre d'un "PEB" informel). 

Par ailleurs, la Bibliotheque Alciat est en reseau avec la Mediatheque pour la consultation 
des catalogues : le fonds de la Bibliotheque est catalogue dans la base DYNIX de la Mediatheque 
de BOURGES. 

L'IMEP est un service municipal : les collections sont localisees dans la Bibliotheque 
Alciat. 
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LIMEP possede cinq logiciels de langue (fran^ais pour les etrangers. anglais, espagnol, 
allemand, rasse) utilises uniquement par les auditeurs des cours. 

II y a un projet concernant la mise en reseau de cederoms et qui associerait les 
Bibliotheques municipales, universitaires et d'cnseignement supcricur (ENSIB). Ce projet est a 
1'etude et Mme ROCHE n'en sait pas plus. 

Forte dynamique et poids des elus locaux, qui ont obtenu la maitrise d'ouvrage de ce 
projet de reseau (a la manicrc du reseau BRISE : en fait, le reseau BRISE est depasse), en 
remplacemcnt de l'Universite d'ORLEANS (voir la fiche sur le Centre de Documentation de l'IUT 
de BOURGES). 

Selon Mr MARTIN, sur un budget d'equipement informatique de 400 000 Fr (en 
principe), la Mcdiathcque devrait se doter, au cours de 1'annce 2000, d'un serveur Web qui 
permettrait a la Mediatheque de basculer son catalogue DYNIX (en prineipe, la version 171 
devrait ctre mise en placc en novembre 1999) sur Intemet. 

Des lors, si la meme operation est realisee a la BU d'ORLEANS, avec une passerellc 
d'interrogation Z 39.50, les usagers de BOURGES pourraient consultcr simultanement les deux 
catalogues (mais il y a des problemes de parametrages de Z 39.50 et il n'est pas certain que 
1'installation de la norme Z 39.50 soit jugee prioritaire par la municipalite). 

Cependant, Mr MARTIN a souligne 1'importance des problemes de fmancement. 

Actuellemcnt, la Mediatheque de BOURGES dispose de cederoms, mais on ne peut les 
consulter sur plaee (pas de materiel. pas de monoposte, a fortiori, il n'y a aucun reseau de 
cederoms pour les bibliothequcs de BOURGES). 11 faut donc les emprunter. 

Selon Mr MARTIN, le projet de reseau de cederoms n'est pas du tout a 1'ordre du jour (ce 
projet est a 1'etude, il faudrait acheter un serveur de cederoms, mais aussi changer des postes 
informatiques). 

II souligne que les elus et les responsables de la Municipalite de BOURGES (le maire, 
1'adjoint a la Culturc. le responsable de 1'infbrmatique a la Mairie) n'affiehent pas des objectifs 
communs, et eprouvent des difficultes de financement de tels projets qui, par aillcurs. ne leur 
semblent pas prioritaires. La Ville de BOURGES a beaucoup investi dans 1'urbanisme. 

Le fmancement municipal est insuffisant, mais la Ville de BOURGES veut conserver ses 
prerogatives en la matiere. 

La solution contractuelle, avec la participation financiere de 1'Etat, de la Region (Contrat 
Etat-Region), du Conseil General du Cher, de 1'Universite doit etre posee, mais elle ne sera 
envisageable que si les elus (mairie de BOURGES, conseillers generaux) prescntent un projet 
commun et concerte. 

Dans le cadre du Contrat de plan Etat-Region, il n'y a pas de budget fleche pour la 
constitution d'un reseau informatique et 1'achat de materiel (serveur). 
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La Mediatheque de BOURGES pense que 1'Universite d'ORLEANS peut jouer un role 
moteur dans le financement de ces projets. 

-Nom du directeur de 1'etablissement: 
-Directeur de la Faculte : Mr Erick MENGUAL, Directeur du Centre 

Universitaire d'Etudes Juridiques, et de 1'Institut municipale d'Education Permanente, meme 
adresse. Tel: 02.48.69.87.83. 

Mr Joel MONEGER, Doyen de ia Faeulte de Droit, d'Economie et de Gestion de 
l'Universite d'ORLEA'NS, rue de Blois. BP 6739, 45067 ORLEANS Cedex 2, tel : 
02.38.41.70.31, mel: RSA.DEG@univ-orleans.fr 

-Enseignements dispenses : DEUG de Droit et DEUG de Droit option anglais renforce 
(CUEJ). 

Les enseignements de 1'IMEP permettent de delivrer les diplomes suivants : DPECF 
(Dipldmc de preparation a 1'expertise comptable et fmanciere), preparation du baccalaureat 
professionnel de Comptabilite, Dipldme d'Acces aux Etudes Universitaires (DAEU), Capaeite en 
Droit. 

LIMEP propose aussi les formations suivantes : stages de langues (Anglais, Allemand, 
Espagnol, Italien, Russe, Arabe litteraire, Fran^ais). Formation dans le domaine des Relations 
intcrpersonnelles (prise de parole en public, gestion du temps, gestion du stress). Formation a 
1'utilisation de 1'Intemet et a la creation d'un site Web. Formation en informatique (multimedia. 
windows, word, cxccl. access). 

-Nombre d'cnseignants et chercheurs : 50 
-Nombre d'etudiants : 

-Premier eycle : 200 

• Historique : Bibliotheque installee dans ses locaux actuels en 1994. 

• Personnel de la bibliotheque : 
-Nombre : 2 
-Categorie : 
Un assistant qualifie du patrimoine et des bibliotheques a temps plein, Mme Sylvie 

ROCHE, en poste depuis un an : acquisitions, catalogage, pret et retour, rcchcrche documentaire 
(soit 36 heures par semaine). 

Un adjoint administratif : pret et retour, equipemcnts des ouvrages, renseignements aux 
leeteurs. 10h30 par semaine, soit les heures d'ouverture entre 12h00 et 14h00. 

• Horaires d'ouverture : 5 jours par semaine : lundi, mardi et jeudi. de 9h00 a 18h30. 
Mercredi, de 9h00 a 12h00 et de 14h00 a 18h30. Le vendredi, de 9h00 a 17h00. Soit 44 heures 
d'ouverture par semaine. Fermeture au mois d'aout. Horaires reduits en juillet (du lundi au 
vendredi. de 13h30 a 17h00). 
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• Locaux : 260 
-Superficie des magasins : 70 m^ dc magasins repartis entre differentes pieces. 
-Supcrficic de la sallc de lecture: 190 m~ 
-Nombre de places assises : 70 

• Budget: 
-I)e quelle Institution provient-il ? 
Budget de la Ville de BOURGES : baisse de 12% en 1999. Nouvelle baisse de 8% prevue 

en 2000. 
Budget du SCD de 1'Universite d'ORLEANS. 

-Budget d'acquisition : 34 840 Fr de credits du SCD d'ORI.EA\'S en 1999 (et en 1998 : 
27 900 Fr) pour 1'achat de livres et les abonnements. 

Budget de la Ville de BOURGES : 46 000 Fr pour les livres et 55 000 Fr pour les 
abonnements. 

Ce budget est divise en deux enveloppes budgetaires correspondant aux aequisitions de 
periodiques et douvrages pour les fonds du CUEJ et 1'1MEP. 

-Livres : 46 000 Fr (budget de la Ville de BOURGES)+ X Fr (SCD). 
-Periodiques-papier : 55 000 Fr (budget de la Ville de BOURGES)+ X Fr (SCD). 
-cederoms : pas de budget specifique. Achat sur les budgets d'abonnement, si ce 

sont des cederoms avec mise ajour, sur les budget daequisition de monographies, si les cederoms 
sont sans mise a jour. 

-Abonnement a des bases de donnees : non. 

-Budgct de fonctionnemcnt: fmancement de la Ville de BOURGES (budget IMEP). 

• Bibliotheque de recherche ou d'etude : bibliothcque d'etudc de premier cycle. 

• Fonds : fonds compose a 70% d'ouvrages du fonds du CUEJ et 30% du fonds de 1'IMEP. 

-Fonds documentaire specifiquc a la discipiine et/ou fonds plus "large" : fonds de 
Droit, Economie, Histoire, Geographie et Sciences Politiques. 

Fonds d'ouvrages de Comptabilite, Mathematiques, Frangais. Romans frangais et 
etrangers. ouvrages de preparation aux concours. 

-Nombre d'ouvrages : 5449 (le 15 septembre 1999). 
-Nombre de periodiques vivants : 67 
-Nombre de periodiques morts : 6 

-Liste des periodiques : NC 

-Nombre de theses : 1 
-Nombre de cederoms : 9 (le 15 septembre 1999). 6 (le 25 janvier 1999). 

-Acces par le reseau du SCD (ccderoins appartenant au SCD): non 
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-Acces interne au reseau de Tinstitution (cederoms achetes par l'Institution): non 
-Cederoms accessibles dans la bibliotheque (monoposte) : 9 cederoms en 

consultation uniquement en monoposte. 

-Liste des cederoms : Encyclopedie Axis, Universalis, Le Louvre, Petites 
Affiches depuis 1994, Recueil Dalloz Sirey depuis 1990, Legisoft (jurisprudence de la Cour de 
Cassation et jurisprudence du Conseil d'Etat depuis 1984), Assemblee Nationale (Histoire et 
Institutions), l'AJDA(Actualites Juridiques, Droit Administratif), le Journal Offieiel (12 ans de JO 
de 1986 a 1998, tables comprises). 

-Autres supports : non 
-Projet d'achat de cederoms : projet d'achat de la mise a jour du JO, du Juridisque, du 

Lamv. 

• Services offerts : 
-Consuitation sur placc : bibliotheque ouverte a tous (seul le pret est reserve aux 

etudiants et aux personnes inscrites a la Mediatheque). 
-Usuels : NC 
-Cederoms : 9 eederoms en monoposte. 

-Pret de documents : 
-Duree de pret : 7 jours pour les manuels, codes et periodiques. 28 pour les 

romans. Pret de trois documents (romans en plus). 
-Pret de periodiques (nombre): 2 (deux periodiques peuvent etre pretes). 
-Pret d'ouvrages (nombre): entre 1000 et 1500 prets par mois. 
-Pret d'autres types de documents : 

-Photocopieuse: 1 
-Possibilite de recuperer des donnecs ou de faire du traitement de texte : non 
-Acces a l'Internet: non 

• Site Web de riJniversite, de l'etablissement (l FR. Departement...) et les informations sur 
la bihliotheque : site de la Faculte de Droit, d'Economie et de gestion de BOURGES. URL : 
www.bourges.univ-orleans.fr/FAC__D/home_Droit.html 

-Presentation des activites et du personnel de 1'etablissement : oui, presentation des 
cursus. 

-Adresse, coordonnees et responsable de 1'etablissement (UFR...): oui 
-Presentation des collections et de la direction de la bibliotheque : non 
-Acces libre aux bases de donnees (eederoms...) : non 
-Catalogue de la bibliotheque en ligne : non 
-Selection de sites avec liens hypertextes : non 

-Autre rubrique : sur la seule page consacree au Centre de Documentation sont 
indiquees les conditions de pret, avec une photographie de la salle de lecture de la Bibliotheque 
Andre Alciat. 
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• PEB : oui 
-Quelle organisation ? 
Mme ROCHE utilise gratuitement les services cie la BU de Droit, Economie, Gestion, 

d'ORLEANS, 
Mme DEMAILLY , de Sa BU de Droit, traite les demandes de Mme ROCHE formulees au 

telephone. 
Elle expedie 1'article en utilisant le fax ou en envoyant les photocopies par courrier. 
Mme ROCHE dispose de la liste des periodiques qui se trouvent a la BU. Elle estime que 

ce service gratuit est tres efficace et rapide, car le fonds de periodiqucs de la BU recouvre tous les 
besoins des enseignants qui demandent des articles. 

Elle utilise egalement les Centres de Documentation de la Prefeeture et de la Cour 
dAppel, et ce a titre gratuit. 

-Nombre d'articles demandes : moins de 5 par semaine. 
-Nombre d'articles envoyes suite a une demande exterieure : NC 
-Nombre de documents demandes ( en dehors des periodiques): tres peu. 
-Outils de recherche bibliographiques disponibles : les listes de periodiques des trois 

etablissements. 

• Les usagers de la bibliotheque : enseignants et etudiants du CUEJ, les personnes inscrites a 
1'IMEP. Toutes les personnes inscrites a la Mediatheque de BOURGES. Etudiants d'autres 
etablissements. 

-Nombre de lecteurs : 268 lecteurs inscrits le 15 septembre 1999. dont: 
-Etudiants : 200 environ. 

• Frcquentation quotidienne : entre 250 et 300 visites. 

e Formation des leeteurs a la reeherche documentaire : formation effectuee a la bibliothcque 
par les tuteurs, selon les besoins des etudiants. 

• Materiel et outils informatiques disnonibles : 
-Nombre de postes : 5 postes, soit: 

1 PC pour le catalogage et la bureautique (sous Windows 3.1). 
1 terminal pour le pret. 
2 postes pour la consultation du fichier, 
1 PC pour la consultation des cederoms (sous Windows 98). 

-Logiciels utilises pour le catalogage et autres logiciels : SIGB DYNIX en reseau avec 
la Mediatheque de BOURGES : les modules de catalogage. commande, bulletinage et pret sont 
disponibles. 

Mme ROCHE, en consultant le module de commande, sait quels ouvrages sont en cours 
d'acquisition a la Mediatheque et achete la documentation specifique dans les disciplines 
d'enseignement. en particulier en Droit, alors que la Mediatheque, mis a part les ouvrages 
pratiques, diminue les acquisitions dans ce domaine (mais, il n'y a pas de "charte" documentaire). 

14/11 /99-bibliotheque Andre Alciat (CUEJ-IMEP) de BOURGES CIX 



-Projets d'informatisation ou d'achat de materiel et/ou de logicieb : demande de 
materiel formulee en 1998 et satisfaite : achat d'un ordinateur Pentium II (soit 83001 r TTC) 
financc par le SCD d'ORLEANS. 

-Cablage : connexion avec la Mediatheque par 1'intcrmediaire de la ligne Transfix. 

• Catalogue : fonds (ouvrages et periodiques) catalogue dans la base DYNIX de la Mediatheque 
de BOURGES. 

-Catalogue informatise : oui 
-Catalogue papier : pas de catalogue papier. 
-Catalogue papier des periodiques : oui (ce catalogue est fourni aux Centres de 

Documentation de ia Prefeeture et de la Cour d'Appel). 
-Format de catalogage et caracteristiques du module de catalogage : format 

UNIMARC. 
-Annee d'installation et projet de reinformatisation : NC 

• La bibliotheque est-elle membre d'un "reseau de speeialistes de la discinline" regroupant 
des Centres de reeherehe complementaires sur le eampus et a 1'exterieur ? non 

• Convention : non 

-Y-a-t-il une mise a jour reguliere de 1'etat des collections consecutive aux 
acquisitions de documents ? oui, dans la base DYNIX de la Mediathequc de BOURGES. 

• Avantages et eontraintes de la collahoration pour la bibliotheque assoeiee et pour le 
Serviee Commun de la Doeumentation : 

-Comment s'effectue la collaboration entre les deux entites ? Contacts telephoniques et 
visites. 

-Bibliotheque associce : 
-Budget accorde par le SCD : 

-Aequisition de doeuments : 34 840 Fr de credits du SCD pour 1'achat de 
livres et periodiques. 

-Acquisition de materiel : 1 PC Pentium II, soit 8300 Fr TTC de credits 
alloues par le SCD en octobre 1998(12/10/1998). 

-Budget de fonetionnement: non 
-Personnel de la bibliotheque assoeiee: 

-Reerutement: non 
-Formation effeetuee par le SCD : non 

-Serviees issus de la eollaboration entre le SCD et la bibliotheque associee: 
-Le eatalogage des fonds : non 
-Le catalogue verse dans la base collective : non 
-Acees au SIGB (Dynix) : non 
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-Acces aux cederoms du SCD : non 
-Acccs Intcrnct et bases de donnces en ligne : non 
-Organisation du PEB : oui 

-Les inconvcnients de la collaboration avec le SCD : neeessite de repondre aux 
enquetes annuelles au mois de janvier. 

Neeessite de fburnir des copies des bons de commande et des factures, d'enregistrer les 
documents acquis sur les credits de la BU d'ORLEANS dans un registre special, de leur attribuer 
un numero dmventaire, de les estampiller avec un tampon special. 

-Cette collaboration est consideree par la responsable de la bibliotheque 
eomme : un apport utile dans la mesure ou les credits alloues par le SCD permettent 
1'cnrichissement du fonds. 

Les credits du SCD augmentent, alors que les credits de la Mediathcque diminuent depuis 
deux ans. 

La Collaboration avec le SCD est tres importante pour le pret d'ouvrages et surtout pour la 
foumiture d'articles de revues juridiques. 

• Avantages et contraintes pour le SCD : 
-Part du budget accorde a la bibliotheque associee par rapport au budget global 

eonsaere aux bibliotheques associecs : 34 840 Fr sur un budget global pour les sites delocalises 
de 334 540 Fr. 

-Formation assuree : 0 
-Surcharge de travail ? non 
-Nouvelles taches : non 

• Ouelles sont les demandes et les besoins emanant de la bibliotheque associee ? 
Souhait daugmentation du budget annuel consacre aux achats de livres, de eederoms et 

aux abonncments (a cause de la baisse des credits municipaux). 
Mme ROCHE est tres satisfaite des services rendus par le SCD, et notamment par la 

foumiture d'articles de revues juridiques. 

• Si la bibliotheque associee est dcmeuree autonome, quelles en sont les raisons ? 
-Problemcs teehniques : oui 
-Volonte d'autonomie : oui 
-Pas de besoin de collaboration avee le SCD : non 
-Problemes budgetaires : oui 
-Absenee de personnel: non 
-IndiiTerence : non 
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date : 6 septembre 1999, Enquete envoyee le 10 septembre 1999. Formulaire retourne le 18 
octobre 1999. 

NOM DE LA MBUOTHEOUE ASSOCIEE : Bibliotheque de FUFR de 
Sciences de BOURGES 

• Adresse : rue Gaston Berger, BP 4043, 18028 BOURGES Cedex 

• Noro du responsable de la bibliotheque : 
-Statut: Mme Marylene VALLEE, responsable des services administratifs. 
-Telephone : 02.48.70.09.09 
-E-mail: Marylene.Valle@univ-orleans.fr 

• Statut et adresse : bibliotheque de 1'UFR de Seienees de BOLJRGES, Antenne Seientifique de 
1'Universite d'ORLEANS. 

-Assoeiation avec une autre Institution : non 
-Nom du direeteur de 1'etablissement : Mr Olivier VALLEE, Direeteur de 1'Antenne 

Scientifique de BOURGES, meme adresse, tel : 02.48.70.09.09. 

-Directeur de la Faculte : Doyen Francis DELMOTTE, Directeur de 1'UFR de 
Seiences de l'Universite d'ORLEANS. 

-Fnseignements dispenses : Sciences (Physique, Mathematiques. Chimie, Informatique 
technique, Mecanique). 

Premier, deuxieme eyele (licence, maitrisc et CAPET) et troisieme cycle (DESS). 

-Disciplines et sujets de reeherehe : Energetique des Plasmas froids. 

-Nombre d'enseignants et ehereheurs : 14 enseignants et 11 enscignants-chercheurs. 
-Nombre d'etudiants : 228 

-Premier cycle : 120 
-Deuxieme cyclc : 93 
-Troisieme eyele : 15 

• Historique : bibliotheque creee en octobre 1990. 

• Personnel de la bihliotheque : 
-Nombre : 2 personnes (chacune a mi-temps) sans aucune formation de bibliotheeaire. 
-Categorie : un adjoint administratif a mi-temps et un CES a mi-temps. 

• Horaires d'ouverture : cinq jours par semaine : lundi et mercredi, de 8h00 a 12h00 et de 
13h30 a 17h30. Les mardi, jeudi et vendredi, de 8h30 a 12h00 et de 13h00 a 17h00. 
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• Locaux : 150 
-Xombre de places assises : 40 

• Budget: 
-De quelle Institution provient-il ? Budget du SCD pour les acquisitions et budget de 

1'Antenne scientifique pour le fonctionnement. 

-Budget d'acquisition : 25 100 Fr en 1999. 23 600 Fr en 1998 (39 750 Fr en 1997, 45 
905 Fren 1996). 

-Livres : NC 
-Periodiques-papier : NC 

-Budget de fonetionnement: NC 

• Bihliotheque d'etude (premier, deuxiemc, troisieme cvcles): oui 

• Fonds: 
-Fonds documentaire specifique a la discipline et/ou fonds plus "large": NC 
-Nombre d'ouvrages : 2674 
-Nombre de periodiques vivants : 18 (?) 
-Nombre de periodiques morts : NC 

-Liste des periodiques : Industries et Techniques, La Recherche. SVM Mac, 
Ameriean Journal of Physics, Bulletin de l'Union des physiciens, Pascalissime, La Nouvelle 
Republique, Bullctin Officiel de lTducation Nationale, Quadrature (Magazine de mathematiques 
pures et appliquees), Info PC, Les Guides sur les formations doctorales (AUM), Guide Bouchon 
Professinnel des formations dlngenieurs, L'Etudiant, Pour la science, Le Berry Republicain, 
Recueil des Lois et Reglements, Le Monde Informatique, Le Monde de 1'Education. 

-Nombre de theses : NC 
-Nombre de cederoms : 1 (cederom Encyclopedia Universalis). 

-Aeces par le reseau du SCD (eederoms appartenant au SCD) : non 
-Aeces interne au reseau de Vinstitution (cederoms achetes par 1'Institution): non 
-cederoms accessihles seulement dans le serviee, Laboratoire ou Centre de 

reeherche (monoposte): 1 (Encyclopedia Universalis). 

-Documcnts maison du Centre de reeherehe sur cederoms : non 
-Autres supports : non 
-Projet d'achat de cederoms ou d'abonnemcnt a des bases de donnees : non 

• Serviees offerts : 
-Consultation sur place : 

-Periodiques : oui 
-Usuels : oui 
-cederoms : oui 

14/11/99-bibliotheque de 1'Antenne scientifique de BOURGES CXIII 



-Pret de documents : pret manuel. 
-Duree de pret: deux semaines (sie). 
-Pret de periodiques (nomhre); NC 
-Pret d'ouvrages (nombre) : NC 

-Photoeopieuse : 1 
-Possibilite de recuperer des donnees ou de faire du traitement de texte : 

-Nombre de postes : 1 PC HP Vectra Pentium II pour la consultation du cedcrom 
et le traitement de texte. 

-Acces a Nnternet: non 

e Site Web de I'Universite, de Fetablissement (UFR, Denartement...) et les informations sur 
la bibliotheque : site de BOURGES : www.bourges.niv-orlcans/Fac S/FAC.htm (derniere 
mise ajour, le 28 fevrier 1998 ; pages consultees le 18 octobre 1999). 

-Presentation des activites et du personnel de 1'etablissement : oui, presentation du 
personnel. 

-Adresse, coordonnees et responsable de 1'etablissement (UFR...): oui 
-Presentation des collections et de la direction de la bibliotheque : non 
-Catalogue de la bibliotheque en ligne : non 
-Selection de sites avec liens hypertextes : oui 

-Sites d'institutions nationales et internationales : oui 
-Sites de eentres de documentation : non 
-Sites de revues electroniques gratuites : non 
-Autres sites : deux sites, ceux de 1'Univcrsite de PRINCETON et de la Societe 

frangaise de Physique. 
-Autre rubrique : presentation des formations et de la rccherche (membres. sujets, 

publication. contacts). 

• PEB : NC 
-Quels sont les centres de doeumentation les plus utilises ? NC 
-Nombre d'articles demandes : NC 
-Nombre d'articles envoves suite a une demande exterieure : 0 
-Nombre de documents demandes ( en dehors des periodiques): 0 
-Outils de recherehe bibliographiques disponibles : 0 

• Les usagers de la bibliotheque : 
-Nombre de leeteurs : 146 dont: 

-Etudiants : 
-Premier cycle : 100 
-Deuxieme cyclc : 46 

• Frequentation quotidienne : NC 

e Formation des leeteurs a la recherehe doeumentaire : NC 
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• Materiei ef outils infcrmatiques disponibles : 
-Nombre de postes et caracteristiques techniques : 
1 PC Pentium II, une carte Ethernet, une imprimante Laser (achetes en 1998 sur les credits 

alloues par le SCD), 
1 MAC. 
-Logiciels utilises pour le catalogage et autres logiciels ; WORKS, WORD. 
-Projets d'informatisation ou d'achat de materiel et/ou de logiciels : non 
-Cablage : connexion a 1'1UT de BOURGES, mais ce n'est pas une liaison RENATER. 

• Catalogue : 1 inventaire sur WORKS. 
-Catalogue informatise : non 
-Catalogue papier: oui 
-Catalogue papier des periodiques : non 
-Annee d'installation : materiel informatique installe en 1990. 

• Convention : non 

• Avantages et contraintes de la collaboration pour la bibliotheque associce et pour le SCD : 
-Comment s'effectue la collaboration entre les deux entites ? Peu de relations. 

-Bibliotheque associee : 
-Budget accorde par le SCD : 15 716,07 Fr (en 1998) + 25 100 Fr (budget 

d'acquisition de 1999). 
-Acquisition de documents : 25 100 Fr 
-Aequisition de materiel : 15 716,07 Fr (pour 1'acquisition d'un PC 

Pentium II, d'unc carte Ethernet. d'une imprimante laser en 1998). 
-Budget de fonctionnement: 0 Fr 

-Personnel de la bibliotheque associee: 
-Recrutement: 0 

-Formation effcctuee par le SCD ou par un autre organisme : NC 

-Services issus de la collaboration entre le SCD et la bibliotheque associee: 
-Le catalogage des fonds : non 
-Le catalogue verse dans la base collective : non 
-Acees au SIGB (Dynix): non 
-Acces aux cederoms du SCD : non 
-Acces Internet et bases de donnees en ligne : non 
-Organisation du PEB : non 

• Avantages et contraintes nour le SCD : 
-Part du hudget accorde a la bibliotheque associee par rapport au budget global 

eonsacre aux bibliotheques associees : 25 100 Fr sur un budget global de 334 540 Fr en 1999. 
-Formation assuree : non 
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• Ouelles sont les demandes et les besoins emanant de la bibliotheque associce ? 

Volonte de cooperation surtout chez les cnseignants-chercheurs et souhait de pouvoir 
consulter les Current Contents. 

• Si la bihliotheque assoeiee est demeurce autonome, queHes en sont les raisons ? 
-Problemes teehniques : oui 
-Volonte d'autonomie: 
-Pas de besoin de collaboration avec le SCD : 
-Problemes budgetaires : oui 
-Absenee de personnel: pas de formation. 
-Indifference : 
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datc : 3 septembre 1999 (cfapres des notes de eompte-rendus du 19 janvier 1999, du 20 mars 
1998 et du 9 decembre 1998). Envoi de 1'enquete a Mme BRIAND, qui y a repondu, le 18 
septembre 1999. 

NOM PE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : Centre de Pocumentation ou 
Bibliotheque de 1'ILiT de Bourges 

• Adresse : Centre de Documentation situe dans le batiment administratif (ler etage). 63 avenue 
de Lattre de Tassigny, 18020 BOURGES Cedex 

• Nom du responsable de la bibliotheque : 
-Statut : Mme Marie-Georges BRIAND (de la filiere ASU, en poste depuis septembre 

1995). 
- I elephone: 02.48.23.80.81 
-E-mail: Marie-George.Briand@bourges.univ-orleans.fr 

• Statut et adresse : IUT de BOURGES (creation en 1968). Universite d'ORLEANS. 

-Association avee une autre Institution et projets : projet de collaboration avec la BU 
de 1'Antenne Scientifique de BOURGES pour les cederoms. 

Projet de collaboration avec la Mediatheque de BOURGES. 

Projet de creation d'un reseau documentaire avec les bibliotheques de 1'IUT, de 1'Antenne 
scientifique, de 1'ENSIB (ecole nationale superieure d'Ingenieurs de BOURGES), du Centre 
Andre Alciat (CUEJ-IMEP), avec le reseau de bibliotheques municipales de BOURGES (une 
mediatheque centrale et quatre annexes) et eventuellement la bibliotheque de 1'IUFM. 

La Mediatheque de BOURGES est informatisee. Elle dispose du SIGB DYNIX 
d'AMERITECH, le meme que celui d'ORLEANS. 

Le passage a la version DYNIX 171 est prevu, en principe, a 1'automne 1999. Ce sera la 
meme version que celle de la BU d'ORLEANS (la version 171 a ete installee a la BU, en 
septembre 1999). 

Le projet consiste a creer un reseau documentaire local avec un catalogage collectif des 
ressources documentaires disponibles a BOURGES et une mise en reseau de cederoms sur le 
modele du reseau BRISE de ST-ETIENNE (en fait, le reseau BRISE, tel qu'il existe a 1'heure 
actuelle, n'est plus pertinent). 

La ville de BOURGES detient la maitrise d'ouvrage du projet, qui a ainsi ete retiree a 
1'Universite d'ORLEANS. 

La mise en reseau s'inscrit dans le cadre du CONTRAT DE PLAN ETAT-REGION qui 
prevoit un projet de developpement universitaire de BOURGES. Avec "1'integration" de la 
Mediatheque de BOURGES et de 1'ENSIB, ce projet est elargi a des entites non universitaires. 
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Lors de la reunion du 9 decembre 1998, qui reunissait des represcntants de 1'Universite 
d'ORLEANS (Mr THUILLIER. charge de mission "Informatique et Nouvelles tcchnologies" 
aupres du president de l'Universite), Mme BOISTARD (SCD), Mme VINCENT et Mr 
GUILLY(IUT de BOURGES), Mr IZARRA (UFR de Sciences). Mr MENGUAL (Directeur du 
Centre Andre Alciat CUEJ-IMEP), Mr NOVALES (IUT de BOURGES), Mme DOUSSET 
(Directrice de la Mediatheque) et Mr MARTIN (Mediatheque de BOURGES), Mme SAULNIER 
(ENSIB), fut decidee la mise en place d'une commission "connectique" (aspects techniques de la 
mise en reseau informatique) et d'une commission "sur la mise en reseau des ressources 
documentaires" (aspects bibliotheconomiques). 

Ces commissions sont composees de representants de la BU d'ORLEANS, des entites 
documentaires universitaires de BOURGES, de la Mediathcque de BOURGES, de la bibliotheque 
de 1'ENSI'B. 

Les commissions sont placees sous la presidence de Mr THUILLIER. 

II est souhaitable que la mairie de BOURGES delegue des personnes pour rejoindre les 
equipes de travail creees. 

Les commissions ne se sont jamais reunies, dans la mesure ou la mairie de BOURGES a 
obtenu la mattrise d'ouvrage de ce projet, a la place de 1'Universite d'ORLEANS. 

Projet (formule en reunion) de la Mediatheque de BOURGES de mettre en placc des acces 
a un reseau de eederoms. 

Les bibliotheques impliquees seraient non seulement les differents sites municipaux, mais 
aussi les bibliotheques universitaires et d'cnscignement superieur (reunion du 3 fevricr 1999). 

Dans ce eontexte, les responsables de la Mediatheque de BOURGES et les representants 
de la BU d'ORLEANS projettent de faire appel a un consultant pour mener a bien une etude qui, 
outre les implications fmancieres, techniques, juridiques (problemes des droits d'acees des 
cederoms), et la question des publics vises selon le contenu de chaque cederom. porterait aussi 
sur la nature de la liaison (reseau) entre les sites (le reseau Dora avec la teehnologie ADSL mis en 
place par France Telecom est envisage ou bien le reseau hertzien classique). 

La necessaire securisation du reseau de 1'Universite d'ORLEANS suppose que le reseau de 
BOURGES soit "separe" en deux entites, avec d'un cote le reseau des sites universitaires et 
d'enseignement superieur de BOURGES, de 1'autre le reseau des sites municipaux de BOURGES. 

Ces contraintes modifieraient ainsi le type d'installation du reseau a mettre en oeuvre 
(fonctionnement des equipements, acces aux bases bibliographiques, aux cederoms. types d'acces 
autorises). 

Par ailleurs, un projet de construction d'une bibliothequc universitaire, reunissant 
desormais les bibliotheques de 1'UFR Sciences et de l'IUT, est mis en oeuvre des la rentree 
universitaire de 1999 et. selon Mr GUILLY, le batiment de la bibliotheque sera construit en 
2000/2001. La maltrise d'ouvrage en incombe a 1'Universite d'ORLEANS. 
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Parallelement, Mme RAVAINE (chargee du catalogage des theses a la section Sciences de 
la BU-Forum) va cataloguer le fonds de la bibliotheque de 1'IUT de BOURGES, a partir du mois 
d'octobre 1999 et ce, pour un an. 

Cependant, Mme RAVAINE, actuellement employee a mi-temps, prendra un conge 
maternite de decembre 1999 au mois de mai 2000. 

Concernant le probleme des bases bibliographiques universitaires (locales) et municipales. 
on s'est interroge sur la necessite de maintenir deux bases de catalogage distinctes, la base 
municipale et la base universitaire. 

Actuellement, selon Mme BOISTARD, le mieux serait defTcctuer. dans un premier 
temps, le catalogage des collections des "bibliotheques universitaires" scientifiques et 
technologiques (IUT et Antenne Scientifique) de BOURGES dans la base collective DYNIX, puis 
d'installer la passerelle dlnterface Web pour la consultation de la base DYNIX. Des lors, le 
catalogue serait consultable sur le site Web de la BU. 

Au mois d'octobre 1999, le SCD s'oriente vers le catalogage du fonds de l'IUT dans la 
base collective DYNIX, dans le cadre de la future mise en placc d'une Bibliothcquc universitaire 
integree de Sciences a BOURGES, qui serait construite au cours de 1'annee 2000. 

On peut imaginer ensuite une mise en reseau avec le reseau de la Mediatheque de 
BOURGES : 1'acces aux deux bases (celles de la Mediatheque et de la BU) serait ainsi possible et 
il serait envisageable dutiliscr une interrogation multibase (norme Z39.50) pour consulter les 
deux bases. 

Le problemc se pose de savoir comment gerer les conditions de pret de documents, selon 
que Pusager est inscrit ou non comme etudiant (uniformisation des conditions de pret et acces 
pour tous ou deux regimes de pret selon que 1'on est ou non etudiant). 

La question des conditions de la collaboration entre le SCD et la Mediatheque de 
BOURGES demeure en suspens. 

-Nom du direeteur de l'll T : Mr Jacques GUILLY, meme adresse, tel: 02.48.23.80.80. 

-Enseignements dispenses : organisation en cinq Departements. 
Specialites secondaires : Genie Civil (Travaux publics et Amenagement ; Batiment), 

Genie Mecanique et Productique, Organisation et Genie de la Production (Adaptation Locale ; 
Logistique Interne et Transitique), Mesures Physiques (Techniques instrumentales ; Materiaux et 
Controles Physico-chimiques). 

Specialites tertiaires : Gestion des Entreprises et des Administrations (Finances ; 
Comptabilite ; Petites et Moyennes Entreprises : Ressources Humaines). 

-Nombre d'enseignants et chercheurs : 99 
-Nombre d'eleves ; 536 
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• Historique : bibliotheaue creee en 1968. 

• Personnel de la bibliotheque : 
-Nombre ; 3 
-Categorie; 
Mme BRIAND, de la filiere ASU (categorie B) a temps partiel (80%) : catalogage, 

comptabilite, pret, accueil et information, formation a l'lnternet et a 1'utilisation des cederoms, 
creation et mise ajour des pages Web sur le centre de documentation, interventions dans les TD. 

Mme BRIAND est issue de la filiere ASU. Elle n'a pas recu de formation de 
bibliothecaire. Elle demande chaque annee des formations aupres de 1'Universite d'ORLEANS, 
sans resultat. 

Deux magasiniers (personnel de categorie C) a temps plein : pret, aceueil, gestion des 
periodiques. equipement des ouvrages, bulletinage. 

• Horaires d'ouverture ; 5 jours par semaine et 45hl 5 (au lieu de 47h en 1998). Lundi, mardi, 
vendredi : 7h45-12hl5 et 13h-l 7h30. Jeudi : 7h45-l 7h30. Mercredi : 7h45-12h 15 et 14h00-
18h00. 

• Locaux : 232 m^ 
-Superficie des magasins : 38 m^ (16 m^ de bureau en plus). 
-Superficie de la salle de lecture : 178 m^ 
-Nombre de places assises : 79 

• Budget: 
-De quelle Institution provient-il ? 

Budget documentaire de l'IUT de BOURGES : 198 337 Fr 
Budget BUO : 69 750 Fr 
Budget total: 268 087 Fr 

-Budget d'acquisition : pas de ventilation entre les types de documents effectuee a ce 
jour. 

-Livres : NC 
-Periodiques-papier: NC 
-cederoms : NC 

• Bibliotheuue de reeherehe ou d'etude : bibliotheque de premier cycle. 

• Fonds : commandes realisees dans les Departements en majorite. 

Mme BRIAND dispose d'un budget pedagogique de 7000 Fr qu'elle gere personnellement. 
mais 1'essentiel des budgets de documentation sont repartis entre les cinq Departements. 
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Un Departement achete exclusivement pour le Centre de Documentation, d'autres 
Departements, dont celui de Genie Mecanique, "capte" les 2/3 des acquisitions. 

La situation est variable en fonetion des besoins de chaque Departement. Mais, Mme BRIAND 
dispose de la liste des acquisitions de chaque Departement. 

Les commandes sont effectuees chez un foumisseur loeal, la Librairie MAJUSCULE de 
BOURGES (remise de 10%, mais avec un service de livraison des documents effectue deux 
fois par semaine). 

Mme BRIAND a effectue un desherbage d'environ 200/300 livres en 1999. Elle avait sollicite 
les enseignants pour 1'operation de selection des ouvrages obsoletes. En 1'absence de reaction 
de ces demiers, elle a entrepris seule le desherbage (ouvrages cntrcposcs dans les archives). 

-Fonds documentaire speeifique a la discipline et/ou fonds plus "large" : ouvrages de 
base et fonds specialises dans plusieurs disciplines (Gcncralites. Philosophie et Psychologie, 
Scicnces Soeiales, Economie, Droit, Seiences Pures, Sciences appliquees, Linguistique, 
Litteraturc. Histoire et Geographie). 

Dans les locaux de la bibliotheque se trouve le fonds de 1'ISECF (Institut Superieur des 
Etudes Commerciales et Financieres). 

Cet etablissement. qui accucillc 40 etudiants, est heberge dans le batiment de 1'IUT (meme 
etage que celui du Centre de Documentation) et ne dispose pas de centre de documentation. 

Cette bibliotheque est independante, mais elle est installee pour des raisons de securite 
dans le Centre de Doeumentation de PIUT. 

Le fonds de PISECF est localise dans deux armoires. Le pret et le retour sont geres par le 
personnel de la bibliothcque de 1'IUT. Une secretaire (a mi-temps) de PISECF s'occupe egalcment 
de ce petit fonds. 

-Nombre d'ouvrages : 7893 soit 6953 en rayon (dont 1200 dans les departements de 
1'IUT); 452 dans la salie d'archives ; 488 appartenant a 1'ISECF. 

-Nombre de periodiques vivants : 106 payants dont 64 revues et 9 joumaux dans le 
Centre de Documentation et 33 dans les departements de PIUT. Abonnements gratuits. 

-Nombre de pcriodiques morts : 38 (dans la salle d'archives). 
-Liste des periodiques : NC 

-Nombre de theses : non 

-Nombre de cederoms : 6 en monoposte (eederoms de PIUT), et 11 accessibles sur un 
poste connecte au reseau Renater (cederoms du SCD d'Orleans). 
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-Acees par le reseau du SCD (cederoms appartenant au SCD) : aeces a 11 
eederoms du serveur de la BLJ d'ORLEANS, avec des conditions dacces insatisfaisantes (temps 
d'aeces aux titres beaucoup trop longs ; ce constat a ete fait le 3 fevrier 1999). 

Projet daehat du logiciel d'interface Web WINFRAME pour reduire les temps d'acces 
entre le serveur de la BU d'ORLEANS et le poste du Centre de Documentation (projet signale 
par Mr MERLIER, en octobre 1999, et qui devrait aboutir au cours de 1'annee 2000). 

La consultation de ces cederorns n'est pas effectuee dans le cadre de lieenees 
(consultation officieuse en phase de test). 

-Cederoms accessibles seulement dans le Centre de Documentation 
(monoposte) ; 6 cederoms consultables seulement dans la Bibliotheque en monoposte. 

-Liste des cederoms : 
6 cederoms de 1'IUT en monoposte ; Generalis (cederom de depouillement des revues 

par la Chambre de Commerce et dlndustrie de Paris), Encyclopedie Hachette 1995, Quid, Une 
breve histoire du temps (cederom sur 1'astronomie). Encyclopedia Universalis, Larousse 
encyclopedique. 

Le cederom GENERALIS est tres consulte par les etudiants. 

- 11 eederoms en monoposte par Renater (eederoms du SCD d'Orleans) ; Current 
Contents, Doethese, Electre, Francis, Pascal. Inspee (bibliographie internationale de physique), 
Kompass, Le Monde, Mathsci, Maxdata, Myriade. 

-Nom des bases de donnees : non 
-Autres supports (video, microfdms...); non 
-Projet d'achat de eederoms ou d'abonnement a des bases de donnees : non 

• Services offerts: 
-Consultation sur place : pas de donnees fournies. 

- l otalite du fonds : 
-Periodiques : 
-Usuels : 33 ouvrages de reference avec mise a jour (Juris-Classeur, Ed. 

Legislatives, CSJB. Lamy, Le Moniteur). 
-Cederoms : oui, en monoposte pour les cederoms du Centre de Documentation 

1'IUT. 
-Autre ; recherche documentaire, interrogation de banques de donnees et 

depouillement de periodiques. 

-Pret de doeuments : 
-Duree de pret : trois ouvrages pour 14 jours pour les etudiants. Cinq ouvrages 

pour 30 jours pour les enseignants-chercheurs de 3eme cycle. 

Trois numeros de periodiques pour 10 jours (sauf le demier en date). Pas de systeme de 
reservation prevu a la BUO pour les etudiants IUT. 
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-Prct de periodiques (nombre): 1705 en 1997. 
-Pret d'ouvrages (nombre): 3885 ouvrages (1997-20/03/1998). 

-Photoeopieuse : oui, en libre service pour les etudiants. 
-Possibilite de recuperer des donnees ou de faire du traitement de texte : non 
-Acces a Plnternet: oui (2 postes dedies) et essentiellement pour les etudiants. 

-Types de sites utilises : recherche documentaire. 
-Projet d'abonnement a des periodiques electroniques et/ou a des bases de 

donnees en ligne : non 

• Site Web de l'Universite, de Petablissement (UFR, Departement...) et les informations sur 
la hibliotheuue : URL : www.bourges.univ-orleans.fr/ens/Departement.html (site visite le 22 
septembre 1999). 

Le site a ete congu par Mme BRIAND (avec 1'aide de son epoux, informaticien) en juin et 
juillet 1999. 
Le site a ete cree en deux mois. La mise a jour aura lieu, en principe, tous les trois mois. Elle 
sera realisee par Mme BRIAND. 
Le CITU (Centre dlnformatique et de Telcmatique de FUniversite) a eu une reaction tres 
favorable a 1'egard de ce site. Cependant, comme une charte graphique a ete mise en place par 
le CITU. le site du Centre de Documentation devra bientdt se conformer a cette charte. 
Mme BRJAND a egalcment travaille en collaboration avec le responsable de 1'informatique de 
1'IUT. 
Mme BRIAND n'a pas regu de formation pour la creation du site (autoformation, et 
exploitation des ressources internes). 

-Presentation des activites et du personnel de l'etablissement: oui 
-Adresse, coordonnees et responsable de I'etablissement (UFR...): oui 
-Presentation des collections et de la direction de la bibliotheque : oui 
-Acces Hbre aux bases de donnees (cederoms...) ou mot de passe obligatoire : non 
-Catalogue de la bibliotheque en ligne : non, mais en projet. 
-Selection de sites avec liens hypertextes : oui 

-Sites d'institutions nationales et internationales : oui 
-Sites de centres de documentation : oui 
-Sites des revues electroniques gratuites : oui 

-Autre rubrique : les pages du Centre de Documentation proposent les rabriques 
suivantes : acces et coordonnees ; horaires douverturc ; public accueilli ; conditions de pret ; 
services (dont le PEB et sa gestion par la BU d'ORLEANS) ; nature des fonds (descriptif) ; liste 
des nouvelles acquisitions ; fonds documentaire (descriptif du contenu des fascicules de mise a 
jour) ; acces au catalogue de la BU d'ORLEANS ; une selection d'un nombre tres important de 
sites de la presse fran^aisc et etrangere; une selection de sites d'Institutions gouvernementales, de 
Bibliotheques, dinformations generales (environ 200 sites); presentation des notices de 1'OPAC. 
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Au total il s'agit la d'un site tres riche et qui doit etre au surplus un outil de forniation a 
1'utilisation de la Bihiiotheque et de l'Internet. 

Concernant le projet de mettre en ligne le catalogue sur le site, cela ne pose aucun 
probleme technique, mais Mme BRIAND estime qu'il serait indispensable de nettoyer la base 
(correction des fautes d'orthographcs ; verification des cotes CDU). 

Cependant, Mme BRIAND pense que la mise en ligne du cataiogue ne correspond pas a 
un besoin. 

, Projet d'une rubrique sur les documents proposes par les enseignants dans leur eours 
(bibliographie). 

• PBB : oui, pour les enseignants (par 1'intermediaire de la BU d'ORLEANS). 
-Nombre d'articles demandes : moins de 10 par an (soit 1125 Fr, de septembre 1998 a 

' aout 1999). En fait, la plupart des enseignants s'adressent directement a la BU. 
S -Nombre d'articles envoyes suite a une demande exterieure : 0 

| • Les usagers de ia bibliotheuue : 
-Nombre de lecteurs : 597 dont: 

-Etudiants : 
-Premier cycle: 438 

I -Deuxieme eyde : 38 
i -Enseignants et chercheurs : environ 30 enseignants frequentent le centre 
I de documentation. 
I 
I * Freuuentation quotidienne : entre 20 et 60, selon les jours. 

! • Formation des lccteurs a la reeherche documentaire : en debut d'annce. au cours de TD 
avec 1'enseignant, au Centre de Documentation. 

• Materiel et outils informatiques disponibles : 
i 

-Nombre de postes et caractcristiques techniques : d'une maniere globale, la gestion se 
fait sur Maeintosh, alors que la recherehe documentaire se fait sur PC. 
Parc informatique : 

! -1 micro-ordinateur Macintosh LC (logiciel GIBI) pour le pret et 1'accueil. 
; -1 miero-ordinateur Macintosh LC 630 avec 1 imprimante Style Writer 1200 ; et 1 micro-
: ordinateur Kenitec et 1 imprimante Deskjet pour le bureau de gestion. 
1 -1 micro-ordinateur Macintosh LC 630 pour la borne taetile de rccherchc (OPAC). 

-1 micro-ordinateur Macintosh 5260/120 POWER PC (borne d'information sur le centre 
de documentation). 

-1 micro-ordinateur KENITEC 486 DX-33. 
-2 micro-ordinateurs COMPAQ Prolinea 450. 
-3 micro-ordinateurs Unica Pentium 166. 
-1 imprimante HP LaserJet 5L. 
-1 imprimante HP LaserJet 6L. 
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Ces materiels sont utilises pour la reeherche documentaire, la consuitation de cederoms et 
1'acces a l'Internet (2 postes dedies a la recherehe sur Internet). 

-Logieiels utilises pour ie eatalogage et autres logieiels : Logiciel GIBI pour le pret 
informatise et le cataiogage des ouvrages et des periodiques et toutes les fonctions d'un logiciel de 
hihliotheque. 

Le logiciel GIBl a ete cree par la societe MICROPAGE de BOURGES. 11 est utilise par 
d'autres hibliotheques. 

Mme BRIAND n'a pu preciser ia nature du format des notices (mais ce n'est pas un format 
MARC). 

Le logiciel GIBI permet cinq types de consultation des ouvrages (par auteur, par titre, par 
matiere, pour une recherche specialisee, par liste de tous les ouvrages). 

Le logiciel a permis de proceder a une gestion rapide du fonds, car il ne demandait pas de 
formation trop pointue en eatalogage. 

-Projets d*informatisation ou d'achat de materiel et/ou de logieiels : non 
-Cablage : liaison RENATER entre 1'Universite d'ORLEANS et ITUT de BOURGES. 

I/UFR de Scienccs de BOURGES est reliee a 1'IUT, mais ce n'est pas une liaison RENATER. 

• Catalogue ; a partir du mois d'octobrc 1999, Mme RAVAINE, employee au catalogage des 
theses a la BU-Forum (a mi-temps), va cataloguer ie fonds du Centre de Documentation de 
PIUT dans la base DYNIX, dans le cadre de la creation de la Bibliotheque universitaire de 
Sciences de BOURGES (fusion du fonds de Sciences de PUFR et du fonds du Centre de 
Documentation de PIUT). 
Mme RAVAINE prendra un conge maternite du mois de decembrc 1999 au mois de mai 2000. 
Installation d'un PC prete par le SCD, ie 30 septembre 1999 (mise en place par Mr 
MERLIER). 

-Catalogue informatise : oui, avec le logiciel GIBI (et possibilite d'interface Web sur le 
site Internet du Centre de Documentation. Ce projet est a Petudc). 

-Catalogue papier des periodiques : oui 
-Format de eatalogage et earaeteristiques du module de catalogage ou du SIGB : pas 

dc format MARC. Catalogage maison (notices saisies par Mme BRIAND). Classification CDU. 
-Annee d'installation et projet de reinformatisation : pourquoi GIBI ? L'agent qui a 

pris la responsabiblite du Centre de Documentation, en septembre 1995, n'a pas de formation 
initiale en bibliotheconomie et a choisi un outil qui lui semblait convivial et efflcace, 

Ce logiciel a permis de gagner du temps pour remettre le Centre de Documentation a 
niveau (informatique, informatisation du pret, cederoms, Intemet). 

En outre, ce logiciel a ete choisi par la Direction de 1'IIJT, pour des raisons bugetaires. 
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• La bibliothcque cst-clle membre d'un "rcscau de specialistes de la disciplinc" regroupant 
des Centres de recherehe complementaires sur le campus et a I'exterieur ? non 

Collaboration avec les autres IUT de 1'Universite d'Orleans ? Non. 

En revanche, Mme BRIANI) fait partie d'un groupe de dix a douze responsables de 
Bibliotheques d'IUT de la region Centre (TOURS), de 1'Ouest (NANTES et LE MANS) et de la 
region parisienne (ORSAY) qui se reunit une fois par an pour echanger des informations (debats 
sur le droit de photocopie, et surtout sur les NTIC). 

Ainsi, Mme BRIAND a fait part a ses collegues de la qualitc du cederom GENERALIS, 
ce qui a entralne 1'achat du cederom dans certaines Bibliotheques d'IUT. 

Mme BRIAND a informe les autres responsables des bibliotheques d'IU'1' de 1'Universite 
d'ORLEANS de 1'existence de ces rencontres, mais ces demiers n'ont pas fait suite a la 
proposition de participation. 

• Convention : non 
-Etat de la bibliotheque associee avant la collaboration avec le SCD : visite de Mme 

DANIAU, le 19 janvier 1999. 
Le catalogage du fonds dans la base DYNIX dcbutc. en principe, au mois d'octobre 1999. 

II devrait durer un an. 
Acces au reseau de cederoms du SCD. 
Aide fmanciere annuelle pour 1'acquisition de documents. 

-Qui est a 1'origine de la collaboration ? La Directrice du SCD. 

• Avantages et contraintes de la collahoration pour la bibliotheque associee et pour le 
SCD: 

-Comment s'effectue la collaboration entre les deux entitcs ? Relations informelles. 
Visites de responsables de la BU. 

-Bibliotheque associee : 
-Budget accorde par le SCD : 69 750 Fr pour les acquisitions. 

-Personnel de la bibliotheque associce : un catalogueur du SCD qui commencera 
a travailler a partir du mois doctobre 1999, et ce pour un an. Un PC sera prete par le SCD et 
installe par Mr MERLIER, le 30 septembre. 

-Services issus de la collaboration entre le SCD et la bibliotheque associee: 
-Le catalogue verse dans la base collective : en principe, ce travail sera 

termine au mois d'octobre 2000. 
-Acces au SIGB (Dynix): oui, a partir du mois d'octobre 2000. 
-Acces aux cederoms du SCD : oui 
-Organisation du PEB : oui 
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* Avantages et contraintes pour le SCD : 
-Part du budget accorde a la bibliotheque associee par rapport au budget global 

consaere aux bibliotheques associees : 81 400 Fr sur un budget global pour les sites delocalises 
de 334 540 Fr. 

-Formation assuree : non 
-Surcharge de travail ? Une personne specialiste du catalogage au SCD travaillera. 

pendant un an (conge maternite de decembre 1999 a mai 2000), au Centre de Documentation de 
1'iUT de BOURGES. 

-Nouvelles taches : catalogage ; travail prcparatoire de mise en placc de la future BU de 
Sciences de BOURGES. Mise ajour de l'etat des coliections. 

• Ouelles sont les demandes et les besoins emanant de la bibliotheuue associee ? 

Le SCD d'ORLEANS ctudic la possibilite de menager un acces en reseau a ses titres de 
cederoms pour les differentes bibliotheques delocalisees, dont celles de BOURGES (reunion du 3 
fevrier 1999). 

Une demande d'emploi-jeunc a ete faite et n'a pas abouti : cet emploi fut deman.de afin de 
conduire un projet de scannerisation des pages de couverture des ouvrages. 

Demande de materiel informatique : un tour de 6/7 cederoms au niveau de la 
documentation. Un PC de 32 megaoctets pour la liaison RENATER (pour les etudiants). 

Les Departements souhaiteraient un reseau documentaire commun (intranet) a 1'interieur 
de 1'IUT. 

Pas de demande de mise en reseau avec le SCD (sauf cederoms). 

Demandc d'acces aux Current contents pour les annecs antcrieurcs (pour les chercheurs de 
la Faculte de Sciences). 

Souhait de mise en place de partenariat en reseau local. avec la Mediatheque, le CUEJ-
IMEP... 

Demande de formation en bibliotheconomie et en documentation. 
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date : 7 septembre 1999, Enquete envoyee le 10 septembre 1999. Enquete non retoumee. 
Entretien telephonique avec Mme BOUHOIJRS, le 19 octobre 1999. 

NOM DE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : Bibliotheque du centre de 
Capacite en Droit de FEcoIe de Droit de Chartres 

• Adresse : 12 rue St Miehel. 28000 CHARTRES 

• Nom du resnonsable de la bibliotheque : Madame BOUHOURS 
-Statut: adjoint administratif municipal. 
- l elephone : 02.37.36.49.71 

• Statut et adresse : Ecole de Droit de CHARTRES, meme adresse. Universite d'ORLEANS. 

-Association avee une autre Institution : non. Pas de relation avec la Bibliotheque 
municipale de CHARTRES. 

La Ville de CHARTRES et le Conseil General fmancent le traitement de Mme 
BOUHOURS, qui est employee par la municipalitc. 

L'Ecole de Droit de CHARTRES est fmancee a 50% par la Ville de CHARTRES et le 
Conseil General. 

-Nom du directeur de 1'etablissement : Mr DURRMEYER, meme adresse, tel : 
02.37.36.49.71 

-Direeteur de la Faculte : Doyen Joel MONEGER, tel : 02.38.41.70.20, mcl : 
RSA.DEG@univ-orleans.fr 

-F.nseignements dispenses : premicrc annee : droit civil, droit administratif, droit 
constitutionncl. droit commcrcial. 

Deuxieme annee : droit penal. procedure civile, droit notarial, droit social. droit 
administratif spccial, economie, politique. 

Capacite en Droit (2 ans). 
Public speeifiquc de demandeurs d'emploi qui prepare cgalcment les concours de 

recrutement. 

-Nombre d'enseignants et ehereheurs : 10 
-Nombre d'etudiants : 84 

• Historique : bibliotheque creee en 1979, lors de la mise en place de 1'Ecole de Droit. 

• Personnel de la bibliotheque : 
-Nombre : 1 personne a mi-temps (Mme BOUHOURS). 
-Categorie : 1 adjoint administratif a mi-temps (18 heures par semaine). Pas de formation 

en bibliotheconomie. 

• Horaires d'ouverture : 18 heures par semaine : du lundi au jeudi, de 14h00 a 18h00. 

14/11 /99-bibliotheque de 1'Ecole de Droit de CHARTRES CXXVIH 



* Locaux : une salle de 20 et 10 plaees assises. 

• Budget: 
-De quelle Institution provient-il ? Budget du SCD : 8500 Fr en 1999 (et 11 800 Fr en 

1998). Budget issu de la Ville de CHARTRES et du Conseii General pour le traitement de Mme 
BOUHOURS, et les frais de fonetionnement. 

• l onds : 
-Fonds doeumentaire speeiflque a la diseipline : doeumentation correspondant au 

programme de la Capaeite en Droit. Fonds de manuels de base achetes en plusieurs exemplaires. 
-Nombre d*ouvrages : 500 
-Nombre de periodiques vivants : 0 
-Nombre de theses : 0 
-Nombre des eederoms : 0 
-Autres supports : non 

• Services offerts : 
-Consultation sur plaee : oui 
-Pret de doeuments : oui, tout le fonds. Prets peu nombreux. Fichier manuel. 

-Duree de pret: 2 livres pour trois semaines. 
-Photocopieuse : 0 
-Aeces a 1'Internet: non 

• Site Web de riJniversite, de l'etablissement (UFR, Departement...) et les informations sur 
la hibliotheque : pas de pages consacrees a 1'Ecole de Droit de CHARTRES. 

-Prcsentation des activites et du personnel de 1'etablissement: non 
-Adresse, coordonnees de l'etablissement : oui, sur les pages de 1'UFR de Droit 

d'ORLEANS. 
-Presentation des collections et de la direction de la bibliotheque : non 

• PEB : non. Les enseignants utilisent peut-etre directement la BU' de Droit d'ORLEANS. 

• Les usagers de la bibliothequc : 
-Nombre de lecteurs : potentiellement 84 etudiants et 10 enseignants. 

• Frequentation quotidienne : de 0 a 5 personnes. Faible frequentation. 

• Materiel et outils informatiques disponibles : pas de materiel informatique. 

• Catalogue : un inventaire papier (pas de desherbage effectue). 
-Catalogue informatise : non 

• Convention : non 
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• Avantages et contraintes de la eollaboration pour la bibliotheque associee et pour le SCD : 

-Comment s'effectue la collaboration entre les deux entites ? Pas de relations, si ce 
n'est la remise des factures au service de la Comptabilite du SCD. 

-Bibliotheque associee: 
-Budget aceorde par le SCD : 8500 Fr en!999 et 11 800 Fr en 1999. 

-Acquisition de documents : 8500 Fr en 1999. 
-Acquisition de materiel: 0 Fr 
-Budget de fonctionnement: 0 Fr 

-Personnel de la bibliotheque associee: 
-Formation effectuee par le SCD ou par un autre organisme : non 

-Services issus de la eollaboration entre le SCD et la bibliotheque associee: 
-Le catalogage des fonds : non 
-Le catalogue verse dans la base collective : non 
-Acces au SIGB (Dynix): non 
-Acces aux cederoms du SCD : non 
-Organisation du PEB : non 

• Avantages et contraintes pour le SCD : 
-Part du budget accorde a la bibliotheque associee par rapport au budget global 

consacre aux bibliotheques associees : 8500 Fr sur un budget global de 334 540 Fr. 
-Formation assuree: non 

• Ouelles sont les demandes et les besoins emanant de la bibliotheque associee ? Souhait de 
collaboration avec le SCD. 

Mais, surtout volonte de travailler avec la municipalite de CHARTRES dans une logique 
d'aide a 1'emploi. 

• Si la bibliotheque associee est demeuree autonome, quelles en sont les raisons ? 
-Problemes techniques : 
-Pas de besoin de collaboration avec le SCD : pas de besoins exprimes, si ce n'est un 

accroissement des credits d'acquisitions. 
-Problemes budgetaires: oui 
-Absence de personnel: personnel peu forme. 
-Indifference : 
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date : 7 septembre 1999. Enquete envoyee le 10 septembre 1999. Entretien avee Mlle 
LAMANDE, le 18 oetobre 1999. 

NOM DE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : Bibliotheque de 1'Antenne 
seientifique de Chartres 

• Adresse : 21 rue de Loigny La Bataille, 28000 CHARTRES, depuis le ler septembre 1999. 
(1, rue du 14 Juillet. 28000 CHARTRES, jusqu'au 30 juin 1999). 

• Nom du responsable de la bibliotheuue : Mlle Sandra LAMANDE, sous la direction de 
Mme PRESLIER-VERNY. 

-Statut: emploi-jeune. 
-Telephone: 02.37.30.95.86 

• Statut et adresse : antenne seientifique de Chartres creee et ouverte en oetobre 1997 (1, rae 
du 14 Juillet, 28000 CHARTRES). 

Les locaux de la bibliotheque se situaient dans le centre de la documentation de 1'IUFM. 
Les ctudiants de DEUG de Scienccs suivaient les TP de Physique dans les locaux de l'IUT de 
CHARTRES. 

Le demenagement de 1'Antenne scientifique dans une caseme rehabilitee ("caseme 
Marceau", 21 rae de Loigny La Bataille. 28000 CHARTRES) est effectue en septembre 1999. 

Les etudiants, sauf ceux qui suivent les cours de geologie, n'iront plus suivre des 
enseignements a 1'1UT de CHARTRES ou sur le campus de 1'Universite d'ORLEANS (comme 
en 1997 et 1998). 

LTUT de CHARTRES se situe a 15 minutes a pied du nouveau batiment rehabilitc. 

Un enseignement en licence de Sciences de la Vie sera mis en place, en septembre 2000. 

Au mois d'octobrc 1999, la bibliotheque est encore en chantier. En principe, elle doit etre 
ouverte vers le 15 novembre 1999, apres le transfert des collections au debut du mois. 

Un laboratoire de recherche de Physiologie vegetale est erec en septembre 1999. 

Un enseignant, Mr BOUDIER, par ailleurs Directeur du Museum d'Histoirc Naturelle de 
CHARTRES, utilise les collections et le fonds doeumentaire qui se trouvent dans cette 
institution. Les etudiants peuvent les consulter. 

Collaboration avec la Maison de 1'Areheologie ? 

Projet de collaboration avee la Bibliotheque municipalc de CHARTRES : Mlle 
LAMANDE souhaite organiser des manifestations pour valoriser la culture scientitlque. et la 
bibliotheque munieipale serait interessee par ce prqjet. 
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-Association avec une autre Institution : fmaneement des locaux et des frais de 
fonctionnement de 1'IUFM par le biais de 1'Association pour la Promotion de UEnseignement 
Superieur (APES), cllc-mcme fmancee par le Conseil General. 

Les partenaires de L'APES sont : le Conseil General. le District, la Chambre du 
Commerce et d'Industrie. 

Le District de CHARTRES a octroye un budget d'acquisition exceptionnel (pour acheter 
des livres uniquement) de 50 000 Fr en 1997, 

LAPES fmangait les deplacements des etudiants entre CHARTRES et le campus 
d'ORLEANS. 

-Nom du dircctcur de rctablisscmcnt: Mr Simon HAWKINS, Directeur de 1'Antenne 
scientifiquc. meme adresse, tel : 02.37.30.99.44, 

La responsable administrative de 1'Antenne est Mme PRESLIER-VERNY qui encadre 
Mlle LAMANDRE. 

-Directeur de la Facultc : Doyen Francis DELMOTTE. 

-Fnscignements dispenscs : Scienccs de la vie : Biologic. Geologie, Physique, Chimie, 
Anglais, Mathcmatiques. Informatique. 

Premier cycle (DEUG). 
-Disciplines et sujets de recherchc : mise en place d'un laboratoire de physiologie 

vegetale, au mois de septembre 1999. 

-Nombre d'enseignants et chcrchcurs : 10 enseignants et 4 enseignants-chercheurs. 
-Nombre d'etudiants : 

-Premier evele : 150 

• Historique : bibliotheque creee en 1997. 50 000 Fr furent alloues par le District de Chartres 
pour la creation de cette bibliothequc (acquisitions et equipements). 

Entre les mois de septembre 1997 et d'octobre 1999, le fonds fut heberge dans les loeaux 
du Centre de Documentation HUFM de CHARTRES. 

Le demenagement dans de nouveaux locaux aura lieu au cours de la prcmierc quinzaine 
du mois de novembre 1999. 

• Personnel de la bibliothcquc : 
-Nombre: 1 
-Catcgorie : un emploi-jeune a temps plein (37h30 par semaine) titulaire d'unc licence 

d'Histoire et souhaitant s'orienter vers le metier de bibliothecaire. 
Mlle LAMANDE, en poste depuis le premier septembre 1998, a suivi la preparation au 

concours de bibliothecaire du CNED. Elle n'a pas regu d'autre formation, si ce n'est 1'aide de la 
documentaliste de 1'IUFM. Elle se presentera au concours de bibliothecaire prevu en 2000. 

Prqjet de recrutement d'une personne (personnel administratif) qui accueillerait les 
usagers, en 1'absence de Mlle LAMANDE, 
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• Horaires dTouverture ; 37M5 heures par semaine. Previsions d'heures d'ouverture : lundi, de 
13h00 a 17h00. Mardi. de 8h00 allhOO et de 13h00 a 17h00. Mercredi, de 8h00 a 18h30. 
Jeudi, de 8h00 a 17h00. Le Vendredi, de 8h00 a 11 h 15 ct de 13h30 a 17h00. 

• I ocaux ; 300 m^ environ. Trois carrels avee des prises dans la salle de lccture. 
-Superficie des magasins : 10 m^ 
-Superfieie de la salle de lecture ; 213 m^ 
-Nombre de places assises ; NC 

• Budget; 
-De quelle Institution provient-il ? Budget d'acquisition du SCD, soit 11 400 Fr en 

1999. Budget du Distriet de CHARTRES, soit 50 000 Fr en 1997/1998 (acquisitions de livres et 
equipements). Sur le budget de 50 000 Fr, il ne resterait plus que 16 000 Fr. 

-Budget d'acquisition ; 11 400 Fr en 1999 + ? 
-Budget de fonctionnement: il releve du budget general de lAntenne Seientifique. 

® Bibliothcque d'etude : bibliotheque d'etude de premier cycle. 

• Fonds : outre le budget d'acquisition de la bibliotheque. il y aurait aussi des documents 
achetes par les enseignants sur des credits de recherche. 

-Xombre d'ouvrages : 500 environ (avec les ouvrages en cours d'acquisition). 
-Nombre de periodiques vivants : 0 
-Nombre de periodiques morts : 1 (New Scientist, cet abonnement n'a dure qu'un an). 

Mlle LAMANDE prevoit deffectuer quatre abonnements, a partir de novembre 
1999 : "Pour la Science", "La Reeherche". "L'Echo Republicain" et "La republique du Centre". 

-Nombre de eederoms ; 0 
-Acces par le reseau du SCD (cederoms appartenant au SCD) : non 
-Cederoms accessibles seulement dans la bibliotheque (monoposte); non 

-Autres supports : 0 

-Projet d'achat de eederoms ou d'abonnement a des bases de donnees : prevision 
d'achat d'une dizaine de titres. Mlle LAMANDE attend la liste de titres que doivent lui fournir les 
enseignants, ainsi que des eredits budgetaires. 

• Serviees offerts : 
-Consultation sur place : 

-Periodiques : oui (lorsque les abonnements seront realises). 
-Usuels : 1 exemplaire de ehaque titre est a eonsulter sur plaee (achat des manuels 

de base en deux exemplaires). 
-Pret de doeuments ; 

-Duree de pret; 1 livre par etudiant et par semaine. 
-Photocopieuse ; 1 
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-Possibilite de recuperer des donnees ou de faire du traitement de texte : non 
-Acces a 1'Internet : non. En principe, le poste du bibliothecaire doit etre connectc a 

1'Internet, au cours de 1'annee 2000. 

• Site Web de 1'Universite, de 1'etablissement (UFR, Departement...) et les informations sur 
la bibliotheque : pas de pages sur 1'Antenne scicntifique de CHARTRES. 

-Presentation des activites et du personnel de 1'etablissement: non 
-Adresse, eoordonnees et responsable de 1'etablissement (UFR...): non 
-Presentation des colleetions et de la direction de la bibliotheque : non 

» PEB _: non 
-Quels sont les eentres de doeumentation les plus utilises ? Selon Mlle LAMANDE, les 

enseignants utilisent directement le service du PEB de la BU-Foram. Mr HAWKINS 
centraliserait les demandes. Mlle LAMANDE ne gere pas le PEB. 

• Les usagers de la bibliotheque : 
-Nombre de leeteurs : 90 lccteurs inscrits sur 150 etudiants dont: 

-Etudiants : 90 

• Frequentation quotidienne : moins de 10 etudiants par jour. 

• Formation des leeteurs a la recherehe doeumentaire : non 

• Materiel et outils informatiques disponibles : 
-Nombre de postes et caracteristiques techniques : 1 PC Pentium. 1 imprimante 

eouleur (achat effectue en septembre 1999). 1 poste de consultation du "catalogue ACCESS". 
-Projets d'informatisation ou d'achat de materiel et/ou de logiciels : Mlle LAMANDE 

envisage de demander eventuellement 1'achat d'un logiciel de documentation. 
-Cablage : pas de raccordement RENATER. La caserne rehabilitee est cablee. 

• Catalogue : un "catalogue" informatise sous ACCESS sera realise. a partir du mois de 
novembre 1999. Classifieation CDU utilisee. Jusqu'en octobre 1999, le fonds etait catalogue 
dans la base SUPERDOC de l'IUFM. 

Mlle LAMANDE souhaitait rattacher les exemplaires du fonds dans la base DYNIX du 
SCD. Cependant, 1'acces aux modules du SIGB d'ORLP2ANS coute 50 000 Fr (necessite de creer 
une division systeme). Aussi, ce projet n'est pas realiste, et ce d'autant plus que les fonds restent 
modestes. 

-Catalogue informatise : oui, dans la base SUPERDOC ; fichier ACCESS, a compter du 
mois de novembre 1999. 

-Catalogue papier: non 

• Convention : non 
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• Avantages et contraintes de la collaboration pour la bihliothequc associee et pour ie SCP : 

-Comment s'cffectue la collaboration entre les deux entites ? Pas de collaboration 
veritable. Mlle LAMANDE regrette de ne pas trouver au SCD une stracture capable de 1'aider. 

-Bibliotheque associec: 
-Budget accorde par ie SCD : 11 400 Fr 

-Acquisition de documents : 11 400 Fr 
-Acquisition de materiel: 0 Fr 
-Budget de fonctionnement: 0 Fr 

-Personnel de la bibliotheque associec: 
-Formation effectuee par le SCD ou par un autre organisme : non 

-Services issus de la collaboration entre le SCD et la bibliotheque associee : 
-Le catalogage des fonds : non 
-Le eatalogue verse dans la base collective : non 
-Acces au SIGB (Dynix) : non 
-Aeces aux eederoms du SCD : non 
-Organisation du PEB : non 

• Avantages et contraintes pour le SCD : 
-Part du budget accorde a la bibiiotheque associee par rapport au budget global 

consacre aux bibliotheques associees : 11 400 fr sur un budget global de 334 540 Fr. 
-Formation assurce : non 

• Ouelles sont ies demandes et les besoins emanant de ia bibliotheque associee ? Souhait de 
raccordement au reseau RENATER et de connexion a 1'lnternct. Les nouveux locaux dans la 
caseme rchabilitee seraient cablcs. 

Demande de credits d'acquisitions supplementaires. 
Demande d'un plan de formation de 1'emploi-jeune. 
Souhait davoir acces au SIGB du SCD, sans avoir a payer le cout total de la eonnexion 

(division systeme), evalue a 50 000 Fr. 

• Si la hihliotheque associee est demeuree autonome, quellcs en sont les raisons ? 

-Pas de besoin de collaboration avec le SCD : si, de nombreux besoins. 
-Problemes hudgetaires : oui. Fonds modeste. 
-Absence de personnel: personnel non forme. 
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datc : 7 septembre 1999. Envoi de 1'enquete a Mlle Carine LACHAUD, qui y a repondu et a 
retourne le document, le 4 octobre 1999, 

NO.M PE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : Bibliothcque cie 1'IUT de 
CHARTRES 

• Adresse : 1, plaee Mendes-France, 28000 CHARTRES 

• Nom du rcsponsablc de la bibliothequc : Mlle Carine LACHAUD 
-Statut: emploi-jeune (en poste depuis le 7 decembre 1998). 
-Telephone : 02.37.91.83.00 (poste 11.10). 
-Fax : 02.37.91.83.01 

• Statut et adresse : IUT de CHARTRES. Universite d'ORLEANS. 

-Assoeiation avec une autre Institution : la remuneration et la formation de la 
responsable de la bibliotheque sont assurees par lAssoeiation pour la Promotion de 
FEnseignement Superieur en Eure-et-Loir (APES). 

Collaboration avee la Bibliotheque de 1'Antennc Scientifique Universitaire de 
CHARTRES. 

Contacts avec la Bibliotheque municipale de CHARTRES. Quelques rares 
renseignements fournis par des professionnels de la BM de CHARTRES. 

La liste des ouvrages de Gestion Logistique et Transport fut envoyee au responsable de la 
bibliotheque de 1'1UT d'ISSOUDUN dans le cadre de l'ouverture d'un Departement GLT. 

Pas de contact avec les responsables des autres bibliotheques d'IUT de FUniversite 
d'ORLEANS. 

-Nom du directeur de l'etablissement: Mr Jean-Michel THOMAS, merne adresse, tel : 
02.37.91.83.06, mel: Direeteur.IUT.Chartres@univ-orleans.fr 

-Directeur des Departements : 1TUT est compose de trois Departements : le 
Departement Gestion Logistique et Transport (GLT), cree en 1989, et actucllcmcnt sous la 
dircction de Mme Frangoise FERNANDEZ. 

Le Departement Genie Industriel et Maintcnance (GIM), cree en 1992, que dirige 
actuellement Mr Marc CHARTRAIN. 

Le Departement Genie Eleetrique et Informatique Industrielle (GEII), cree en 1995, sous 
la direction de Mr Levi ALLAM. 

-Fnseignements dispenses : Economie, Gestion, Mathematiques, Transport, 
Informatique, Maintenance, Mecanique, Thermique, Anglais. 

Delivrance d'un Diplome Universitaire de Technologie (DUT) en deux ans. 

Departement GLT : Communieation (techniques d'expression, anglais, seconde langue 
(allemand et espagnol). mercatique, organisation ; Gestion de 1'entreprise (comptabilite. 
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mathematiques, droit, economie, informatique); Chainc Transport et Logistique : geographie des 
flux. economie des transports, gestion des stocks, qualite et fiabilite. 

Departement GIM : Formation generale et culture industrielle (techniques d'expression. 
anglais, informatique, mathematiques, organisation et methodes de maintenance) ; Maintenance 
en electricitc. electronique, elcctrotcchniquc. automatique ; maintenance et technologie 
mecanique et thermique, controle des materiaux, etude industriellc des installations. 

Departement GEII : Formation scientifique et humaine (mathematiques. physique, culture 
et communication) ; Genie elcctriquc (clcctroniquc, electricite, electrotechnique) ; Informatique 
industrielle (mathcmatiques appliquees a 1'industrie, automatismes et systemes, langages 
informatiques, reseaux locaux industriels). 

-Nombre d'enseignants et ehereheurs : 27 enseignants et 13 enseignants-chercheurs. 
-Nombre d'etudiants : GLT premiere annee : 84 ; GLT deuxiemc annee : 68 ; GIM 

premiere annec 43 ; GIM deuxieme annee : 27 ; GEII prmiere annee : 60 ; GEII deuxieme annee : 
36. 

Soit, un total de 318 etudiants inscrits pour 1'anncc universitaire 1999/2000. 

• Historique : creation d'un fonds de livres en septembre 1989, et installation provisoire dans 
1'ancien lycee MARCEAU. 

Installation de ce fonds, lors de la rentree universitaire 1993, dans la salle creee a cet effet 
dans les loeaux de 1'IUT. 

Amenagement de la bibliotheque en septembre 1994. Un professeur, conseille par le 
Conservateur de la Bibliotheque municipale de CHARTRES, est charge de eette installation. 

De 1994 a 1998, la bibliotheque est geree successivemcnt par deux personne CES, puis a 
partir de mai 1998, par Mlle LACHAUD, emploi-jeune. 

• Personnel de la bibliotheuue : 
-Nombre : 1 emploi-jeune. 
-Categorie : 1 emploi-jeune titulaire d'une licenee de Lettres Modernes preparant les 

concours de bibliothecairc d'Etat et territorial en externe. Mlle LACHAUD n'a jamais regu de 
formation. 

• Horaires d'ouverture : 34 heures (5 jours par semaine). Lundi, mardi, mercredi : llh.00-
14h30 et 16h00-19h00. Jeudi: Ilh00-19h00. Vendredi: 1 Ih00-14h30 et 15h30-18h30. 

• Loeaux : 125 m^ (pas de local de degagement). 
-Superfieie de la salle de leeture: 125 m^ 
-Nombre de plaees assises : 45 

• Budget: 
-De quelle Institution provient-il ? Des credits documentaires sont verses a 1'IUT par le 

SCD de 1'Universite d'ORLEANS, soit, en 1999, environ 28 300 Fr. 
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Une somme de 6000 Fr (issue du budget de 1'IUT) est eonsaeree a chacun des trois 
Departements d'Etudes pour 1'achat d'ouvrages et les abonnements. Ces 18 000 Fr servent a 1'achat 
de documentation. 

Les enseignants achetent des ouvrages pour les eleves. lls les font commander par le biais 
de la secretaire de Departement. 

Les doeuments sont ensuite fournis a Mlle LACHAUD qui les equipe et les met a la 
disposition des etudiants. Sur les 6000 Fr de chaque Departement, sont sans doute achetes des 
documents que se reservent les enseignants. 

-Budget d'acquisition : 
-Livres ; 5000 Fr environ (sie). 
-Periodiques-papier ; 5000 Fr environ (sic). 
-Ccderoms : 0 
-Ahonncment a des bases de donnees : 0 

-Budgct de fonctionnemcnt : pour les depenses en materiel de la bibliotheque 
(essentiellement mobilier, papeterie, outils d'arehivage...), l'IUT puise dans ces credits. 

• Bibliothequc de reeherehe ou d'etude: bibliotheque d'etude de premier cycle. 

• Fonds: 
-Fonds doeumentairc specifique a la discipline et/ou fonds plus "large" : fonds 

d'Economie, Gestion, Transport, Mathematiques. Informatique, Maintenance, Mecanique. 
Collection de rapports de stage. 

Rayon "poursuites d'etudes" eontenant des broehures des ecoles de commerce, 
d'electronique, de transport... accessibles a BAC+2. 

Documents concernant la recherche d'emploi : trouver un stage en entreprise, redigcr un 
CV, une lettre de motivation... 

Photocopies de sommaires de revues. 

-Nombre d'ouvrages : 1165 + 300 rapports de stage environ, soit 1500 en tout. 
-Nombre de periodiques vivants : 30 
-Nombre de periodlques morts : 6 

-Liste des periodiques : 
Quotidiens : La Republique du Centre, 1'Echo republicain, Le Monde, Les Echos. 
Hebdomadaires : Courrier cadres, La Lettre du Transport, l'()fficiel des transporteurs, 

LSA, La semaine juridique (Entreprise et Affaire ; Edition Generale), La vie du rail, Problemes 
economiques, L'Usine nouvelle. 

Mensuels : Alternatives economiques, Capital, Enjeux-Les Echos, Essentiel management, 
Le Monde de 1'Edueation, Logistiques magazine, Notre ville (gratuit), PC Expert, PC 
Professionnel, Promotion transports, Strategie logistique, Vie universitaire. 

Bimestriels : Le Rail, Transport Service. 
Trimestriels : Indicateurs de 1'Economie du Centre, Observatoire social des transports. 

14/11/99-bibliotheque de l'IUT de CHARTRES CXXXVIII 



-Nombre de theses ; 0 
-Nombre de eederoms ; pas de eederoms, 

-Aeees par le reseau du SCD (eederoms appartenant au SCD) ; non 
-Aeces interne au reseau de 1'institution (cederoms achetes par 1'Institution); non 
-Cederoms accessibles seulement dans le service (monoposte); non 

-Autres supports : rapports de stage (environ 300). Disquettes. Cassettes video. IJn lot de 
diapositives. 

-Projet d'achat de cederoms ou d'abonnement a des bases de donnees : non 

• Services offerts : 
-Consultation sur place : 

-Totalite du fonds :oui 
-Periodiques : oui 
-Usuels : oui 
-Autre : rapports de stage. 

-Pret de documents : pret sur EXCEL. 
-Duree de pret: trois semaines. 
-Prct de periodiques (nombre): 3 
-Pret d'ouvrages (nombre): 3 
-Pret d'autres types de doeuments : pret des doeuments d'orientation. 

-Photocopieuse : a proximite de la bibliotheque se trouve une photoeopieuse reservee aux 
etudiants. 

-Possibilite de recuperer des donnees ou de faire du traitement de texte : oui 
-Nombre de postes : trois postes equipes d'imprimantes, reserves aux etudiants. 
-Logieiels : Word 6 ; Exeel 6 ; Turbo C++Borland ; Turbo Pascal 7.0. 

-Acces a 1'lnternet : oui, mais seulemcnt pour les enseignants et 1'administration. Les 
etudiants doivent dcmander une autorisation. 

-Types de sites utilises : NC 
-Projet d'abonnement a des periodiques electroniques et/ou a des bases de 

donnees en ligne : non 

• Site Web de l'l niversite. de I'etablissement (UFR, Departement...) et les informations sur 
la bihliotheque : en cours de realisation (projet d'etudiants). Actuellement, peu d'information 
sur 1'IUT de CHARTRES sur le site de 1'Universite d'ORLEANS. 

-Presentation des activites et du personnel de rctablissemcnt: non 
-Adresse, coordonnees et responsable de I'etablisscment (UFR...): oui 
-Presentation des eollections et de la direetion de la bibliotheque ; non 
-Catalogue de la bibliotheque en ligne : non 
-Selection de sites avee liens hypertextes : non 
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• PEB : non. Mlle LACHAUD n'a pas connaissance d'un PEB. On peut supposer que les 
enseignants, dont certains donnent aussi des cours a 1TUT d'ORLEANS, utilisent directement 
la BU ou d'autres centres de documentation. 

-Nombre d'articles demandes : 0 
-Nombre d'articles envoyes suite a une demande cxtericure : 0 
-Nombre de documents demandes ( en dehors des periodiques): 0 
-Outils de recherche bibliographiques disponibles : aucun. 

• Les usagers de ia bibliotheque : 
-Nombre de lecteurs : 400 potentiellement (etudiants. professeurs, IATOSS). dont: 

-Etudiants : 318 
-Enseignants et chercheurs : 27 enseignants titulaires et 40 enseignants 

vacataires. 
-Personnel: 10 1ATOSS. 

• Frequentation quotidienne : 15 personncs par jour. en movenne. 

• Formation dcs leeteurs a la recherchc documentaire : Cela ne correspond pas a un souhait 
clairement exprime par les ctudiants. Cependant. certains enseignants constatent que la 
recherche documentaire effeetuee par les etudiants est insufilsante (laeunes relevees dans les 
exposes et les projets). 
Un professeur a effectue quatre seanees de recherchc documentaire dans la bibliothcque en mai 

dcrnicr. 
Le but de ce travail cn groupe etait de rassembler le maximun d'informations sur un sujet 

prccis de logistiquc afin detablir un dossicr bibliographique. Les etudiants pouvaient se servir de 
tous les supports documentaircs de la bibliotheque : periodiques, ouvrages. rapports de stage. 

• Materiel et outils informatiques disponibies : 
-Nombre de postes : 4 micro-ordinatcurs : un postc pour la bibliothecaire et trois postes 

en libre service pour les etudiants. 

-Logiciels utilises pour le catalogagc : pas de logiciel de bibliothcquc. 
-Projcts d'informatisation ou d'achat de materiel et/ou de logiciels : demande de 

renseignements sur les logiciels ANDROSACE et sur AGATE pour gerer le fonds. 
-Cablage : 1'IUT n'est pas cable : pas de cablage RENATER. 

• Catalogue : un "catalogue" informatise sous EXCEL. 
-Catalogue informatise : pas d'OPAC. 
-Cataiogue papier : oui. Catalogue "maison" imprime sur papicr et consultable, mais peu. 

pratique. 
-Catalogue papier des periodiques : oui. Sous la forme de tablcaux indiquant la 

periodicite. les numeros, les Hors-Series... 
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-Annee d'installation et projet de reinformatisation : materiel installe en 1995. Pas de 
projet d'informatisation eoneret. pour 1'instant. 

• La hibliotheque est-eile membre d'un "reseau de speeialistes de la diseipline" regroupant 
des Centres de reeherehe eomplementaires sur le eampus et a l'exterieur ? non 

• Convention : non 
-Serviees issus de la collaboration entre le SCD et la bibliotheque associee: 

-Le eatalogage des fonds : non 
-Le eatalogue verse dans la base collective : non 
-Aeees au SIGB (Dynix) : non 
-Acces aux cederoms du SCD : non 
-Acces Internet et bases de donnees en Hgne : non 
-Organisation du PEB : non 

• Avantages et eontraintes pour le SCD : 
-Part du budget accorde a la bibliotheque associee par rapport au budget global 

eonsacre aux bibliotheques associees : 28 300 Fr sur un budget global de 334 540 Fr. 
-Formation assurec : non 
-Nouvelles taches : non 

• Ouelles sont les demandes et les hesoins cmanant de la bibliotheque associee ? Besoins 
doeumentaires de eederoms : Current Contents. Delphes (Aetualite economique). Kompass 
France, Multicodes Dalloz. Grand Robert. 

Souhait de collaboration avec le SCD pour le partage des ressources elcctroniques. 
Pas de dcmande de materiel. 
Demande de formation au catalogage et a 1'elaboration de dossiers documentaires. 
Demande de formation a la recherche documentaire en direction des etudiants. 
Probleme de classement des rapports de stage. 
Problemes d'espace et de conservation des documents (au bout d'un certain temps. les 

quotidiens sont dans un etat deplorabic), archivage difficile. 

• Si la bibliothcque associee est demeurce autonome, quelles en sont les raisons ? 
-Problemes teehniques : moyens informatiques limites. 
-Volonte d'autonomie : non 
-Pas de besoin de eollaboration avee le SCD : si, en particulier. pour les conseils 

professionnels, la formation et le catalogue collectif. 
-Problemes budgetaires : cout d'unc mise en reseau. 
-Absence de personnel: non 
-Indifference : non 
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date : 7 septembre 1999. {.'enquete fut envoyee le 5 septembre 1999. Cette enquete fut completee 
par Mme PEGUIN et reexpediee le 4 octobre 1999. 

NOM DE LA BIBLIOTHEOUE ASSQCIEE : Bibliotheque du Centre 
d'Etudes Superieures de CHATEAUROUX 

• Adresse : 15 rue de la Republique, 36000 CHATEAUROUX 

• Nom du responsable de la bibliothcque : Mme BLANC-BERNARD gere les achats et met 
ert place 1'organisation de la bibliotheque, mais, elle a aussi dautrcs activites. 

-Statut: personne de la filiere administrative. 
-Telephone: 02.54.08.52.90 
-Fax : 02.54.27.52.69 
-E-mail: edith.blanebernard@univ-orleans.fr 

e Statut et adresse : Centre dTtudes Superieures Universitaires de CHATEAUROUX, Antenne 
Universitaire des UFR de Droit, Economie, Gestion et Lettres, Seiences Humaines et Langues 
de l'Universite d'ORLEANS. 

-Assoeiation avee une autre Institution : 
ADESI (Association pour le Developpement de 1'Enseignement dans 1'Indrc. association 

regie par la loi sur les associations de 1901). Par ailleurs, Mme PEGUIN est responsable des 
services administratifs du Centre d'Etudes Supcricures de CHATEAUROUX. 

Mediatheque de Chateauroux (dont le directeur est M. PERDRIEZ) : acces au catalogue 
informatise (logieiel VUBIS) de la Mediatheque sur un des trois postes. 

Pas de projets avec les collectivites territoriales, 1'IUT...? 

-Nom du directeur de 1'etabMssement : Mme Dominique PEGUIN, Responsable 
administrative du Centre d'Etudes Superieures de CHATEAUROUX, meme adresse. 

-Enseignements dispenses : Premier cycle : DEUG de Droit (creation en 1988), 
d'Economie et de Gestion (creation en 1992), d'Administration Eeonomique et Sociale (AES, 
creation en 1988), Capacite en Droit. DEUG langues Etrangeres Appliquces (LEA : 
anglais/allemand et anglais/espagnol ; creation en 1997), DEUG d'Histoire, de Geographie 
(creation en 1990), Dipldme d'acces aux etudes universitaires (DAEUA). 

-Nombre d'enseignants et ehercheurs : 80 enseignants. 
-Nombre d'etudiants : 550 

-Premier eyele : 550 

• Historique : bibliotheque creee en septembre 1988. En 1997, est cree un Centre de 
Documentation, au sein du CESU, pour consulter sur place les documents. 

• Personnel de la bibliotheque : 
-Nombre : 3 personnes 
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-Categorie : Mme BLANC-BERNARD gerc les achats et supervisc le travail de deux 
agents employes a temps plein. 

• Horaires d'ouverture : 49 heures par semaine. Du lundi au vendredi, de 8h30 a 17h30. Le 
samedi, de 8h30 a 12h30. 

• I ocaux : deux salles situecs au quatrieme etage du batiment. 
-Supcrficic de ia salle de iecture: 120 
-Nombre de placcs assises : 80 

• Budget: 
-De quellc Institution provient-ii ? Budget du SCD de l'Universite d'ORLEANS et 

credits emanant de 1'ADESI : soit 54 500 Fr de 1'Universite en 1999 (et 40 000 Fr de budget 
supplcmentaire exceptionnel) et 35 000 Fr de 1'ADESI. 

-Budget d'acquisition : 54 500 Fr + 35000 Fr+ 40 000 Fr en 1999 (pour la ereation d'un 
fonds pour les etudiants du DEUG LEA). 

-Livres : NC 
-Periodiques-papier: NC 
-Cederoms : non 
-Abonnement a des bases de donnces : non 

-Budget de fonctionnement: le personnel est finance par la Ville de CHATEAUROUX 
et 1'ADESI. 

• Bibliotheuue d'ctude de premier cvclc : oui 

• Fonds : les achats "BU" ont ete catalogues dans la base de la bibliotheque municipale devenue 
mediatheque de CHATEAUROUX en 1994. II n'y a pas eu de desherbage. 

Fonds documentaire spccifique a ia discipline et/ou fonds plus "iarge" : fonds de 
premier cycle. 

-Nombre d'ouvrages : 4150 dont 1300 ouvrages se trouvent a la Mediatheque. 
-Nombre de periodiqucs vivants : 49 
-Nombre de periodiques morts : 11 

-Liste des periodiques : NC 

-Nombre de theses : 1 
-Nombre de cedcroms : 3 

-Acccs par le reseau du SCD (cederoms appartenant au SCD): non 
-Cederoms acccssihlcs seulement dans le Centre de Documentation 

(monoposte): oui, les trois cederoms sont consultables sur monoposte. 
-Liste des Cederoms : Encyclopedia Universalis, Dalloz, Doctrinal. 

-Autres supports : non 
-Projet d'achat de ccderoms ou d'abonnement a des bases de donnecs : non 
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• Services offcrts : 
-( onsultation sur place : consultation des collections sur place uniquement (y compris 

des menioires). 
-Pret de documents : pas de pret. Pret realise a la Mediatheque de Chateauroux, toute 

proche. 
-Photocopieuse: 1 
-Possibilite de recuperer des donnees ou de faire du traitement de texte : oui, sur deux 

postes. 
-Types de services offerts : logieiels WORD, EXCEL, leeteur de cederoms. 

-Acees a Vlnternet: oui, a compter du 15 octobre 1999. 

• Site Web de 1'1'niversite, de l'etablissement (UFR, Departement...) et les informations sur 
la bihliotheque : sur le site Web de 1'Universite, pas de pages consacrees au CESU de 
CHATEAUROUX. 

• PEB : oui, mais peu utilise. 
-Quelle organisation ? Le PEB est centralise via les BU de Faculte. 
-Quels sont les centres de documcntation les plus utilises ? BU de Droit, Eeonomie, 

Gestion. 
-Nombre d'artic!es demandes : 3 
-Nombre d'articles envoves suite a une demande extericure : 0 
-Nombre de documents demandes ( en dehors des periodiques): 0 
-Outils de reeherehe bibliographiques disponibles : NC 

• Les usagers de la bihliotheque : 
-Nombre de lectcurs : dont: 

-Etudiants : 550 
-Enseignants et ehereheurs : "tres peu" 

• Frequentation quotidienne : 30/40 personnes par jour, en moyenne, avec des pointes de 80 
personnes par jour. 

• Formation des leeteurs a la reeherche documentaire : formation et aide a la realisation de 
CV, a 1'utilisation du traitement de texte et des cederoms, a la recherche dans les periodiques. 

• Materiel et outils informatiques disponibles : 
-Nombre de postes et caracteristiques teehniques : 
Pour les etudiants : 2 PC : 1 PC IBM G50 muni d'un lecteur de cederoms et d'une 

imprimante 4019 E ; 1 PC Tulip vision line 4166 a changer. 
L'OPAC de la Mediatheque de CHATEAUROUX est consultable sur un digital VT420, le 

troisieme poste. 
-Logiciels utiliscs pour le catalogage et autres logiciels : catalogage dans le SIGB de la 

Mediatheque de CHATEAUROUX (logiciel VUBIS). WORD, EXCEL... 
-Projets d'informatisation ou d'achat de materiel et/ou de logieiels : non 
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-Cablage : projet d'installation d'une ligne TRANSFIX entre le Centre Universitaire et 
l'IUT de CHATEAUROUX, et entre I'IUT de CHATEAUROUX et 1'Universite d'ORLEANS 
(projet a 1'etude au CITU d'Orleans), 

• Catalogue : 
-Catalogue informatise : oui (catalogage maison pour les periodiques et catalogage des 

monographies par la Mediatheque). Les collections sont ainsi cataloguees dans la base 
bibliographique de la Mediatheque de CHATEAUROUX. 

-Catalogue papier : oui, sur EXCEL. 
-Catalogue papier des periodiques : oui 
-Format de eatalogage et earaeteristiques du module de eatalogage ou du SIGB : 

logiciel VUBIS de la Mediatheque de CHATEAUROUX utilise. Format MARC. Classilication 
DEWEY. 

« Convention : non 

• Avantagcs et contraintes de la collahoration pour la bibliotheque associee et pour le SCD : 

-Comment s'effectue la collaboration entre les deux entites ? Une reunion annuelle (en 
principe). Collaboration telephonique. 

-Bibliotheque associee : 
-Budget accorde par le SCD : 

-Acquisition de documents : 40 000 Fr pour la creation d'un fonds pour 
les ctudiants du DEUG LEA en 1999 (en plus de la dotation habituelle de 54 500 Fr en 1999). 

-Acquisition de materiel: non 
-Budget de fonetionnement: non 

-Personnel de la bibliotheque associee: 
-Formation effectuee par le SCD ou par un autre organisme : non 

-Services issus de la collaboration entre le SCD et la bibliotheque associee: 
-Le eatalogage des fonds : non 
-Le cataloguc verse dans la base collective : non 
-Acces au SIGB (Dynix): non 
-Acces aux cederoms du SCD : non 

• Avantages et contraintes pour le SCD : 
-Part du budget accorde a la bibliotheque associee par rapport au budget global 

consacre aux bibliotheques associees : 94 500 Fr sur un budget global de 334 540 Fr. 
-Formation assuree : non 

• Ouelles sont les demandes et les besoins emanant de la bibliotheque associee ? 

Demande de materiel : 1 micro avec leetcur de cederoms et 1 imprimante pour les 
etudiants en remplacement du PC Tulip. 
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Demande d'acces au reseau informatique du SCD pour consulter le catalogue de la BU et 
les cederoms (en particulier : Jurisdata, Lois et reglements (JO), Le Monde, AJDA). Cette 
demande emane des etudiants (les enseignants n'ont pas formule de demandes expresses de 
documentation). 

Demande d'cquipcmcnt antivol des usuels. 

Demande de mise en place d'un service de pret informatise autonome (car la mediatheque 
est fermee le lundi et les etudiants ne peuvent emprunter et consulter les 1300 ouvrages deposes 
la). 

Demande de formation du personnel (notamment le catalogage). 
Demande de visite rcgulicre d'un agent de la BU. 

Demande d'une dotation de 100 000 Fr pour 1'acquisition d'ouvrages fondamentaux. 
Actuellement, le budget d'acquisition est de 50 000 Fr environ : or 30 000 Fr sont depenses pour 
les periodiques ; il ne reste que 20 000 Fr pour acheter les ouvrages. 

La Mediatheque qui dcpensait 50 000 Fr pour 1'achat des usuels pretes aux etudiants est 
soumise a des restrictions budgetaires, et souhaite reaffecter ces 50 000 Fr a d'autrcs secteurs 
d'acquisitions. 

Demande de participation au fmancement du personnel employc et actuellcmcnt pay6 par 
1'ADESI et la Ville de CHATEAUROUX. 

Demande de mise en place de la ligne TRANSFIX pour etre raccorde a 1'1UT de 
CHATEAUROUX qui a demande a etre raccorde, au moyen d'une ligne TRANSFIX a 
1'Universite d'ORLEANS. 

* Si la bibliothequc associee est demeuree autonome, quelles en sont ies raisons ? 
-Problemes tcchniqucs : oui 
-Volonte d'autonomie: non 
-Pas de besoin de collaboration avec ie SCD : si, beaucoup de demandes et de besoins. 
-Problemes budgetaires : oui 
-Absence de personnel: problemes de formation. 
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date : 7 septembre 1999. Envoi de 1'enquete a Mme LAURON, qui y a repondu des le 10 
septembre 1999. Informations enregistrees le 28 septembre 1999. 

NOM PE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE ; Bibliotheque de 1'IUT de 
CHATEAUROUX 

• Adresse : 2 avenue Frangois Mitterrand, 36000 CHATEAUROUX 

• Nom du responsable de la bibliotheque : Mme Eve Mary LAURON 
-Statut: CES (en postc jusquau 21 septembre 1999). Mme Claudinc JEAN-PIERRE sera 

seule, a compter de eette date. 
-Telephone: 02.54.08.25.50 
-Kax : 02.54.07.78.00 

• Statut et adresse ; IUT de CHATEAUROUX, Universite d'ORLEANS. 

-Assoeiation avee une autre Institution : pas de collaboration, si ce n'est des contacts 
telephoniques avec la responsable du Centre de Documentation de 1'IUT d'ISSOUDUN, 

Pas de collaboration avec la responsable du Centre de Documentation de 1'IUT de 
BOURGES. 

-Nom du direeteur de 1'etablissement : Mr Christian ETIENNE, meme adresse ; tel : 
02.54.08.25.50. 

-Direeteur du Departement: L'IUT est compose de trois Departements : 
Mme CMstiane SEGARD, Directrice du Departement Gestion des Entreprises et des 

Administrations (GEA), tel: 02.54.08.25.53. 
Mr Jean-Christophe BARDET, Directeur du Departement Genie Electronique et 

Informatique Industrielle (GE II), tel: 02.54.08.25.54. 
Mr David LORIOL, Directeur du Departement Gestion I.ogistique et Transport, tel : 

02.54.03.59.06. 

-F.nseignements dispenses : Genie electrique, Informatique, Gestion des entreprises et 
des Administrations : Droit, Mathematiques, Economie, Informatique, Anglais. Espagnol, 
Allemand. Premier cycle. 

-Nombre d'enseignants et ehereheurs : 23 enseignants 
-Nombre d'etudiants : 250 

• Historique : bibliotheque creee en 1996, lors du demenagement dans de nouveaux locaux. 

• Personnel de la bihliotheque : 
-Nombre : 2 
-Categorie : 2 CES (dont Eve Mary LAURON qui prepare le CAPES de Documentation) 

a mi-temps. 
Mme LAURON a quitte son poste le 21 septembre 1999. Elle gerait les taches de 

catalogage et les fonetions bibliotheconomiques classiques. 
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La deuxieme personne, Mrne Claudine JEAN-PIERRE, est sous le statut du CES (plus de 
cinquante ans), a temps plein. 

Elle n'a pas re^u de formation, et effectue essentieilement du rangement, et accueillc les 
eleves. Son contrat se termine en octobre 1999, mais devrait etre reconduit. 

L'IUT recherche activement un(e) documcntalistc experimente(e) pour remplacer Mme 
LAURON. 

Les deux CES avaient tres peu de contact, puisqu'ellcs geraient altemativement la 
bibliotheque. 

II n'y a pas de documcntalistc titulaire dans cet etablissement: le poste n'a jamais ete cree. 

• Horaires d'ouverture : 5 jours par semaine. Du lundi au vendredi, de 9h00 a 17h00. 
Fermeture de neuf semaines par an. 

• Locaux : 175 m.2 dont 15 de bureau. 
-Superficie des magasins : 0 
-Superficie de la salle de lecture: 100 
-Nombre de placcs assises : 52 

• Budget: 
-De quelle Institution provient-il ? Budget IUT, correspondant aux cotisations des 

etudiants. Le budget est reparti entre les Departements. 
Budget dacquisition du SCD de 50 500 Fr en 1999. 

-Budget d'acquisition : 50 500 Fr + X Fr 
-Budgct de fonctionnement: sur le budget du service gcncral. 

• Bihliotheque de recherche ou d'etude : bibliothequc d'etude de premier cyclc. 

• Fonds : les trois Departements disposent d'un budget propre. Les enseignants commandent la 
documentation et la distribuent entre les membres de leur Departement et le Centre de 
Documentation. 

-Fonds documentaire spccifique a la discipline et/ou fonds plus "large" : fonds de 
Comptabilite, d'Economie, de Droit, de Gestion, de Sciences Socialcs. de Finances, d'Anglais, 
d'Electronique, d'Electricite et dlnformatiquc. 

263 rapports de stage. 10 titres de culture generale (lettres, histoire). 
-Nombre d'ouvrages : 616 
-Nombre de periodiques vivants : 40 
-Nombre de pcriodiques morts : 5 

-Nombre de thcses : 0 
-Nombre de ccderoms : 16 cederoms achetes en 1998/1999, et eonsultables en 

monoposte. 
-Acces par le reseau du SCD (cederoms appartenant au SCD) : non 
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-Acees interne au reseau de 1'institution (cederoms achetes par 1'lnstitution): non 
-Cederoms aceessihles seulement dans le service (monoposte): 16 

-Liste des Cederoms : Dictionnaire Hachette Multimedia ; La Mondialisation (Le 
Monde); Le Grand Robert; PEtat du Monde ; I .arousse ; Dictionnaire Frangais-Anglais Collins ; 
le Littre ; Encyclopedie ENCARTA, 

Collection Management : Finance d'entreprise ; droit et fiscalite de l'entreprisc ; 
comptabilite generale et analyse fmanciere ; psychosociologie des organisations ; simulation de 
gestion dentreprise ; comptabilite analytique et gestion budgetaire ; gestion des ressources 
humaines ; cconomie d'entreprise. 

-Autres supports : non 

-Projet d'achat de cederoms ou d'abonnement a des bases de donnees : ceci n'cntre 
pas dans les attributions des documentalistes, mais releve des trois Departements. 

• Services offerts: 
-Pret de documents : pret de la totalite du fonds, y compris les cederoms. les periodiques 

(sauf les derniers numeros), et les rapports de stage. 
-Duree de pret: 15 jours pour les etudiants (4 titres). Pret de cinq semaines pour 

ies enseignants. 

-Photocopieuse: 1 
-Possibilite de recuperer des donnecs ou de faire du traitement de texte : non, mais 

les etudiants peuvent faire imprimer des pages Web. 
-Acees a ITnternet : oui (le fournisseur d'acces est YAHOO) sur deux postes. Mme 

LAURON a constitue une selection de sites dans les signets de son poste de documentaliste. en 
interne. 

-Types de sites utilises : site de PUniversite d'Orleans. Acces au catalogue de la 
BU d'ORLEANS, mais il y a des problemcs de liaison, depuis quelques mois. 

• Site Web de 1'Lniversite, de l'etahlissement (UFR, Departement...) et les informations sur 
la bihliotheuue : pages web en cours de realisation. 

Sur le site web de PUniversite d'ORLEANS, il n'y a aucune information sur PIUT de 
CHATEAUROUX. 

• PEB : oui 
-Quelle organisation ? Les enseignants gerent eux-mem.es le PEB. 
lls utilisent le PEB de ia BU d'ORLEANS (certains enseignants donnent aussi des cours a 

PIUT d'ORLEANS). 
-Xombre d'articles demandes : 5 documents re^us. 
-Nombre d'articles envoves suite a une demande exterieure : 0 
-Nombre de documents demandes ( en dehors des periodiques): 0 
-Outils de recherche bibliographiques disponibles : CCN-PS. 
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• Les usagers de la bibliothcuue : 20% des eleves et la moitie des enseignants. 
-Nombre de lectcurs : 60 dont: 

-Etudiants : 50 
-Enseignants et chercheurs : 10/15 enseignants environ. 

• Formation des lccteurs a la recherche documentaire : formation des usagers a 1'utilisation 
de rinternet et du cataloguc (OPAC). 

• Materiel et outils informatiaues disponibles : 
-Nombre dc postes : 3 micro-ordinatcurs : 2 postcs pour les usagers avec lc catalogue. 

1'acccs a 1'Intcrnct (donc 1'acces au catalogue de la BU), un lecteur de cedcroms pour la 
consultation sur placc. 

1 postc pour la bibliothccaire. cn interne. 
-Logiciels utilises pour le catalogage : logiciel de catalogage BCDI du CRDP de 

POITIERS. 
Pas de module de pret, Le pret est manuel sur fichicr papier. 
-Projets d'informatisation ou d'achat de matcriel et/ou de logiciels : projet d'achat 

d'une tour de cederoms pour cviter 1'installation rccurrcnte des ccdcroms et mettre les ccderoms 
en reseau (en principe. dans la bibliotheque. sur les dcux postes et non en rcseau dans 1'ensemble 
du batiment de l'IUT). 

-Cablage : IUT dote d'un INTRANET ? Ligne NUMERIS ou Transfix de 256 KBits/s ? 

• Catalogue : classement sur EXCEL pour les periodiques et les rapports de stage. Logiciel 
BCDI pour le catalogage des ouvrages. 

-Catalogue informatise : oui 
-Cataloguc papier : existence d'un registre d'inventairc des ouvrages achetes jusquen 

octobre 1998. 
-Catalogue papier des pcriodiques : oui, sur EXCEL. Sommaires photocopies de 

certaines revues. 
-Format de catalogage et caracteristiques du module de catalogage : format du 

logiciel BCDI (logicicl de catalogage conseille par le ministere de 1'Education Nationale pour les 
CDI de colleges et lycees). Classification DEWEY. 

-Anncc d'instalIation et projet de reinformatisation : Mme LAURON preeise que 
1'attachee d'administration scolairc et universitaire a ete mal conseillee lors de 1'achat du logiciel 
choisi, qui ne serait pas adapte a la situation du Centre de Documentation. 

• Convention : non 

-Etat de la bibliotheque associee avant la collaboration avee le SCD : Mme LAURON 
precise que le recratement de CES ne permet pas denvisagcr des projets et de developpcr les 
actions. 

Elle regrette que, jusqu'a present, l'IUT n'ait pas choisi de recruter une documcntaliste 
pour la cooperation avec le SCD, et constate 1'absence de "prise de conscience des enseignants sur 
le role d'un Centre de Documentation". 
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Les CES du Centre de Doeumentation ont peu de responsabilites, Elles se limitent au pret, 
a 1'aceueii, a 1'enregistrement. des ouvrages et des periodiques sur BDCI et EXCEL, et au 
rangement. 

Le personnel du Centre de Documentation ne gere pas le budget et n'ont aueun droit 
d'initiative pour les commandes de livres, de cederoms, et pour les abonnements. 

• Avantages et eontraintes de la collaboration pour la bibliotheque associee et pour le SCD : 

-Comment $'effectue la collaboration entre ies deux entites ? Pas de contacts. 

-Bibliotheque associee : 
-Budget accorde par ie SCD : 50 500 Fr 

-Aequisition de documents : 50 500 Fr 
-Acquisition de materiel: 0 Fr 
-Budget de fonctionnement: 0 Fr 

-Personnel de la bibliotheque associee: 
-Reerutement: non 
-Formation effectuee par le SCD ou par un autre organisme : non 

-Serviees issus de la collaboration entre le SCD et ia bibliotheque assoeiee : 
-Le eataiogage des fonds : non 
-Le eatalogue verse dans la base collective : non 
-Aeces au SIGB (Dynix): non 
-Acces aux cederoms du SCD : non 
-Organisation du PEB : non 

-Cette collaboration est consideree par la "responsablc" de la bibliothfeque 
comme : "un aequis qui aiderait a resoudre les probiemes du Centre de Documentation". 

• Avantages et contraintes pour le SCD : 
-Part du budget aceorde a la bibliotheque associee par rapport aii budget globai 

eonsacre aux bibliotheques associees : 50 500 Fr sur un budget global de 334 540 Fr 
-Formation assuree : non 

• Ouelles sont les demandes et les besoins emanant de la bihliotheque associee ? Demande 
d'acces au reseau de la BU d'()rleans. Demande d'une assistance technique pour la maintenance 
du "reseau informatique inteme". Demande d'instalIation d'une bome RENATER (demandee 
depuis au moins 1 an). 

• Si la bibliotheque assoeiee est demeuree autonome. quelies en sont les raisons ? 
-Problemes teehniques : oui (probleme de cablagc). 
-Volonte d'autonomie : ? 
-Problcmcs budgetaires : oui 
-Absence de personnel: problemes de formation du personnel. 
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date : 7 septembre 1999. Enquete envoyee le 8 septembre 1999 et retournee le 21 octobre 1999. 

NOM DE LA BIBLIOTHEOUE ASSOCIEE : Bibliotheque de 1'Antenne de 
FIUT Formapole d'Issoudun (IUT de CHATEAUROUX) 

• Adresse : rue Georges Brassens, 36100 ISSOUDUN 

• Nom du responsable de la hibliotheque : Mme COLSON 
-Statut: personnel administratif. 
-Telephone : 02.54.03.59.14 
-Fax : 02.54.03.00.15 

• Statut et adresse : 1UT de CHATEAUROUX. Universite d'ORLEANS. 

-Assoeiation avec une autre Institution : non. Y-a-t-il d'autres partcnaircs potentiels a 
ISSOUDUN et CHATEAUROUX ? Formation envisageable au sein de la Mediatheque 
d'ISSOUDUN. Pas de relation avec les autres bibliotheques des IUT de l'Universite d'ORI.EANS. 
Pas de relation avec la BU. 

-Nom du directeur de Petablissement : Mr Christian ETIENNE, avenue Frangois 
Mitterrand, 36000 CHATEAUROUX, tel: 02.54.08.25.50. 

-Enseignements dispenses : Gestion Logistique et Transports (GLT), Techniques de 
Commercialisation. Premier cycle. 

Mme Catherine MICHON. Directrice du Departement Tcchniques de Commcrcialisation, 
tel: 02.54.03.59.04. 

-Disciplines et sujets de recherche : NC 
-Nombre d'enseignants et chercheurs : 12 enseignants-chercheurs. 
-Nombre d'etudiants : 270 

• Historique : bibliothequc creee en 1991, lors de 1'ouverture de I'etablissemcnt. 

• Personnel de la bibliotheque : 
-Nombre : 2 
-Categorie : 1 CES a 50% et 1 CDD a 90%. Pas de formation re?ue. 

• Horaires d'ouverture : 5 jours par semaine. Lundi, mardi, jeudi et vendredi, de 9h00 a 12h00 
et de 13hl5 a 17h30. Le mercredi, de 8h00 a 12h00 et de 13hl5 a 17hl5. Soit 37 heures 
d'ouverture par semaine. 

• Loeaux : 100 m^ 
-Superficie de la salle de lecture : 100 
-Nomhre de places assises : 40 
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• Budget: 
-De quelle Institution provient-il ? Budget de l'IUT de CHATEAUROUX pour 

ISSOUDUN et du SCD d'ORLEANS (une part du budget d'aequisition de la bibliotheque de 
1'IUT de CHATEUROUX, soit 50 500 Fr en 1999) ? Chiffres non communiques. 

• Bibliotheque d'etude : bibliotheque d'etude de premier cycle. 

• Fonds « validation des commandes dans les Departements, puis acquisition des doeuments. 
Achat de 10 ouvrages environ en 1999, et surtout 60 abonnements. 

-Fonds documentaire specitique a la discipline et/ou fonds plus "large" : fonds de 
Droit, Gestion, Commerce, Marketing. 

-Nombre d'ouvrages : 771 ? Inventaire en cours. 
-Nombre de periodiques vivants : 60 
-Nombre de periodiques morts : 1 

-Liste des periodiques : NC 

-Nombre de theses : 3 
-Nombre de cederoms : 12 

-Acces par le reseau du SCD (cedcroms appartenant au SCD) : non 
-Aeees interne au reseau de 1'institution (cederoms achetes par 1'Institution): non 
-Cederoms accessiblcs seulement dans la bibliotheque (monoposte): 12 

-Liste des Cederoms : French Dictionnary, le Grand Robert, Encarta 99, 
Bibliorum Larousse, 1'Etat du Monde, Apprenez le Russe, le Littrc, English en action, English +, 
Let's do business, Business objects, Business in English. 

-Autres supports : non 
-Projet d'achat de cederoms : non 

e Serviccs offerts : 
-Consultation sur place: 

-1'sucls : oui 
-Theses : oui 
-Cederoms : oui 

-Pret de documents : 
-Duree de pret: 10 jours pour les livres, 12 heures pour les periodiques. 
-Pret de periodiques (nombre): NC 
-Pret d'ouvrages (nombre) : NC 

-Photocopieuse : 1 
-Acces a l'lnternet : oui. Par ailleurs, il y a deux salles dlnformatique en libre service 

dans le batiment. Ces salles. destinees aux etudiants, sont equipecs de PC connectes a 1'Internet. 
-Types de sites utilises : legifrance, assemblee nationale, sites institutionnels, 

sites des journaux. 

14/11/99-bibliotheque de 1'IUT d'ISSOUDUN CI.III  



• Site Web de l'l niversite. de 1'etablissement (UFR, Departement...) et ies informations sur 
la bibliotheque : pas de pages consacrees a 1'IUT d'ISSOUDUN sur le site de 1'Universite. 

-Presentation des activites et du personnel de 1'etablissement: non 
-Adresse, eoordonnees et responsable de 1'etablissement: non 
-Presentation des collections et de ia direetion de la bibliothcque : non 

• PEB : NC. Pas de PEB effectue par Mme COLSON. Les enseignants s'organisent entre eux. 

• Les usagers de la bibliotheque : 
-Nombre de lecteurs : 278 dont: 

-Etudiants : 262 
-Enseignants et cherchcurs : 16 

• Frequentation quotidienne : 35 personnes environ. 

• Formation des lecteurs a la recherche documentaire : non 

• Materiel et outils informatiqucs disponibles : 
-Nombre de postes et caracteristiques techniques : deux PC Pentium II. 
-Logieiels utilises pour le catalogage : logiciel BCDI. 
-Projets d'informatisation ou d'achat de materiel et/ou de logiciels : non 
-Cablage : NC 

• Catalogue : 
-Catalogue informatise : oui, sur BCDI. 
-Catalogue papier : constitution d'un inventaire. 
-Cataloguc papier des periodiques : NC 
-Format de catalogage et caracteristiques du module de catalogage : logieiel BCDI 

(identique a celui de 1'IUT de Chateauroux). Classification DEWEY. 
-Annee d'installation du catalogue informatise et des deux postes : 1999 

• Convention: non 

• Avantages et contraintes de la collaboration pour la bibliotheque associee et pour le SCD : 

-Comment s'effectue la collaboration entre les deux entites ? Aucune relation. 

-Bibliothequc associee : 
-Budget accorde par le SCD : budget d'acquisition aecorde a L'IUT de 

CHATEAUROUX, soit 50 500 Fr en 1999, dont une partie serait utilisee pour 1'achat de 
documentation a l'IUT dlSSOUDUN. 

-Acquisition de documents : NC 
-Budget de fonetionnement: non 

-Personnel de la bibliothequc assoeiee: 
-Formation effectuee par le SCD ou par un autre organisme : non 
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-Services issus de la collahoration entre le SCD et la bihliotheque associee: 
-Le eatalogage des fonds : non 
-Le catalogue verse dans la base collective : non 
-Acces au SIGB (Dynix): non 
-Acces aux cederoms du SCD : non 
-Organisation du PEB : non 

• Avantages et contraintes pour le SCD : 
-Part du budget aceorde a la bibliotheque associee par rapport au budget global 

eonsacre aux bibliotheques associees : NC 
-Formation assuree : non 

• Ouelles sont les demandes ct les besoins emanant de la bihliotheque assocMe ? Demande 
de credits de fonctionncment. Demande de formation de base (classification DEWEY). 
Souhait de contactcr les autres responsables des bibliothcques des IUT de 1'Universite 
d'ORLEANS. 

• Si la hibliotheque associee est demeuree autonome, quelles en sont les raisons ? 
-Problemes techniques : NC 
-Volonte d'autonomie : NC 
-Pas de besoin de collaboration avec le SCD : NC 
-Problemes budgetaires : NC 
-Absence de personnel: formation insuffisantc. 
-Indiffcrcnce : NC 
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